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M. Banguï prodame 
la «République d'Oubango 
et constitue 
un «gouvernement 
provisoire > 
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BULLETIN DE L'ÉTRANGER 

Un ministre chilien 
à Paris 


La «visite de travail» que le 
ministre chilien des affaires 
étrangères, M. Heraan CnbOlos, 
effectue mercredi 12 septembre à 
Paris coïncide bien malencon- 
treusement, & un jour près, avec 
l'anniversaire du renversement 
par les forces années du dernier 
président légalement clu du Chili. 
Le 11 septembre 1973, Salvador 
Allende était retrouvé mort dans 
le palais de la Moneda bombardé 
par Taviation, et l'expérience 
unique en Amérique latine d’un 
passage au socialisme par la voie 
électorale prenait fin fl»*»* le sang 
• et la terreur. 

Les innombrables violations des 
droits de rbomme commises par 
la junte ont amené certains gou- 
vernement à réconcilier pour une 
fois la morale ei la diplomatie et 
à prendre leurs distances avec un 
régime qui menait, de façon 
impitoyable, une guerre ouverte 
contre son propre peuple. Même 
si la répression s'est qnelque peu 
réduite au fU des ans, les mili- 
taires chiliens continuent & faire 
fl des principes élémentaires 
d'humanité. La mort sous la* tor- 
ture d’un jeune professeur, le 
21 août. Je silence obstiné des 
autorités sur le sort des disparus, 
sont là pour le rappeler. Les 
familles de ©es derniers font des 
grèves de 1a faim dans de nom- 
breuses capitales du monde, et à 
Santiago même. 

La diplomatie française aura un 
écho de ee vaste mouvement de 
protestation, puisque* des enfants 
d* exilés chiliens doivent sé. .ren- 
dre mercredi au Quai d’Orsay, au 
moment même oA sera, reçu 
M.; CuhïTIos, La RealpolitRf • n* 
perd pÿnxtfnt pbtt ses d^ohs le 1 
ministre cMlién a été précédé par 
Taanonce de la commande à la 
France de seize avions Mirage-54. 
L’armée chilienne est déjà équi- 
pée de chars, d’hélicoptères et* de. 
missiles de combat français. 

Les Etats-Unis; qui ont pour- 
tant en une responsabilité écra- 
sante dans la mise à mort de la 
démocratie chilienne en 1973, ont 
adopté, ces dernières années, grâce 
à M. Carter, une attitude plus , 
conforme à la morale. Ils ont 
suspendu tonte aide . militaire à 
Santiago et se sont montrés très 
fermes en réclamant l’extradition 
des officiers chiliens responsables 
de l'assassinat» le 21 septembre 
1976, à Washington, d’Orlando 
Le te lier, ancien ministre des 
affaires étrangères de Salvador 
Allende. La « doctrine Carter » 
des droits de l'homme n’est cepen- 
dant pas allée jusqu’à proposer 1 
d’asphyxier financièrement la 
junte, comme les Etats-Unis en 1 
auraient le pouvoir, par l’inter- 
médiaire des organismes inter- ; 
nationaux de prêts an dévelop- 
pement. 

Israël s’est offert pour prendre 1 
le relais des Etats-Unis en matière J 
de fournitures d’armes, comme 
son vice- ministre de la défense 
l’a indiqué, en janvier, à Santiago. 
Quant à la Chine, elle est désor- 
mais un des atouts principaux de 
la junte. M. CubiUos s’est rendu 
à Pékin en octobre 1978 et a 
obtenu l’appui politique discret 
des successeurs de Mao dans les 
organisations IntematioiiaJes. Les 
ventes de enivre et de nitrate ont 
re trou vé et même dépassé le 
niveau atteint an moment de 
l’Unité populaire. Santiago serait 
allé jnsqn’à proposer à la Chine 
nn accès à l'An tare tique c hil i en. 

M. CubiUos tente, par son voyage 
en Europe, de raffermir cet édi- 
fice dipl omatiq ue encore bien pré- 
caire. Jusqu'à présent, l'accueil 
qui lui a été réservé ne permet 
guère de parier de succès. A Lon- 
dres, où il n’était qu’un visiteur 
« privé », il n’a pu obtenir le réta- 
blissement des relations rompues 
en 1975 en raison des sévices Infli- 
gés par la police chSBemto à une 
ressortissante britannique qui a 
pu regagner son pays. 

A M*Arid, où l’on rappelle que 
le roi d'Espagne, lors de sa visite 
en Amérique latine, a évité le 
Chili, et oà AL Suarez ne tût pas 
mystère de sa sympathie pour le 
parti démocrate - chrétien de 
M. Fret, U n’a pas été plus cba- 
îwr wBMBMi t aecue&UL II serait 
regrettable que M. CnbÜJos trouve 
à Paris ee qui lui a été refusé 
partout aille ors en Europe. 


Washington ne se satisfait pas 
des explications de l’U.R.S.S. 
sur la présence de ses troupes à Cuba 

La Pravda de ce mardi 11 septembre publie un article consacré 
à la présence de troupes soviétiques à Cuba. Selon le quotidien du 
P.C. soviétique. Washington « jette de r huile sur le feu * en montant 
en épingle une affaire vieille de dix-sept ans. Pour Moscou, les seuls 
militaires soviétiques présents à Cuba y sont en effet depuis 1962 
et sont chargés uniquement d'initier les Cubains au matériel sovié- 
tique. Cette présence, aloute la Pravda, ne constitue pas une menace 
[pour les Etats-Unis et relève «du droit inaliénable de deux Etats 
souverains ». 

L’article de la Pravda ayant été diffusé à l'avance par Tass. le 
porte-parole du département d'Etat a estimé, dés lundi soir, qu’il na 
[constituait pas «une contribution particuliérement positive à la solu- 
tion du problème ». Le même jour, M. Vance a reçu l’ambassadeur 
soviétique à Washington. M. Dobrynîne, qui revenait de Moscou. Aucune 
information n’a été donnée sur cette entrevue qui ne constitue sans 
doute que le début d'un long processus, aucune des parties en pré- 
sence ne paraissant, pour l'instant, prête à un compromis. 

De notre correspondant , 


Agostinho Neto, chef de l’État angolais 
est mort à Moscou 
des suites d’une opération 

M. Agostinho Neto. président de la République d’Angola, est 
mort à Moscou, où II se trouvait depuis le 6 septembre pour une 
«visite non officielle d’amitié» («le Monde» du B septembre). 
L’agence Reuter, la première à transmettre l’information, citait 
des -sources africaines informées» dans la capitale soviétique. 
L’A-FJ» indique que la nouvelle a été communiquée A des diplo- 
mates africains de source officielle soviétique et que le décès est | 
survenu dans la nuit du lundi 10 au mardi il septembre. 

Dans la matinée. Radio-Luanda avait révélé que le chef de 
l’Etat avait subi à Moscou une opération chirurgicale. H était 
atteint d’un cancer traité par d’émitents spécialistes soviétiques. 

Le «père» de la nation 

par RENÉ LEFORT 


Moscou. — L’Union soviétique a 
attendu que son ambassadeur à 
Washington, M. Dobrynîne, soit 
de retour dans la capitale améri- 
caine pour rompre le silence 
qu’elle observait a propos de la 
présence d’une de ses brigades de 
combat à Cuba. La Pravda publie, 
ce mardi 11 septembre, en pre- 
mière page, nn court texte non 
signé — ce qui lui donne la 
valeur d'une déclaration semi- 
officlelJe — intitulé k Qui en a 
eu besoin et pourquoi ? » 

Les Soviétiques ne dramatisent 
pas l’affaire. Le ton est ferme, 
mais sans agressivité.. S’en pre- 
nant aux adversaires de la ratifi- 
cation de l’accord S ALT 2, ils 
mettent en garde « ceux qui 
encouragent cette campagne, et 
a fortiori ceux qui l’alimentent, 
sur la responsabilité qu’i le assu- 
ment*. .Us accusent, cependant, 
les ■€ représentants officiels du 
gouvernement américain a. d’avoir 


fait une déclaration revenant 
« pratiquement à jeter de Vhuüe 
sur le feu ». alors que le gouver- 
nement des Etats - Unis, qui 
« connaît bien les faits relatifs à 
cette question (la présence sovié- 
tique à Cuba) aurait pu donner 
une explication indispensable 
pour arrêter la montée de cette 
campagne ». 

La déclaration Insiste sur le 
fait que le bruit orchestré autour 
de cette affaire est dirigé contre 
Cuba et que le moment choisi 
n’est pas une simple coïncidence, 
répétant ainsi le premier com- 
mentaire de Tass sur les déclara- 
tions du sénateur Church. «71 
s'agit. Indique-t-elle, de ternir le 
prestige de Cuba qui est l'un des 
Etats les plus actifs et les plus 
crédibles du mouvement des n an- 
alignés. » 

DANIEL VERNET. 

(Lire la suite page SJ 


« Noua allons à la rechercha 
[de la lumière 
Nous , tas lits, Uèra, 

(toutes les mèraa noires 
dont les tlts partiront) 

Nous allons è la recherche 
(de la vie.* 

Agostinho Neto, poète, a d'abord 
exprimé avec des mots les drames 
du peuple angolais, soumis è l'un 
des colonialismes les plus durs de 
tout le continent africain. Président 
du Mouvement populaire de libéra- 
tion de r Angola depuis sa fondation, 
puis premier président de la Répu- 
blique populaire d'Angola, il a lutté 
depuis plus de vingt ans pour que 
■ les hommes dans les greniers 
gardant plus, las élèves dans les 
écoles apprennent plus, la soleil 
brilla plus tort ». Mais le lyrisme 
du poète et les dons de rbomme 
d'Etat sont des qualités si dissem- 
blables que les adversaires comme 
les admirateurs du camarade pré- 
sident » ont fait de lui des portraits, 
souvent contradictoires. 


Agostinho Neto, né le 17 septem- 
bre 1822 è Kaxikane, petit bourg 
situé k une centaine de kilomètres 
de Luanda es tfils de pasteur métho- 
diste. Il a donc la chance que 
sa famille appartienne è (a minus- 
cule élite angolaise noire. Agostinho 
poursuit donc ses études, d'abord 
è l’école primaire puis au lycée 
Safvador-Correira de Luanda, puis 
contraint de gagner sa vie. Il tra- 
vaille dans les services publics de 
la santé de 1944 è 1947. 

En Angola, comme dans le reste 
de I Afrique, les aspirations nationa- 
listes commencent h poindre è la fin 
de la seconde guerre mondiale. Elles 
s'expriment d’abord dans des orga- 
nisations culturelles. « Allons décou- 
vrir r Angola » est le mot d’ordre 
de ces jeunes intellectuels qui. las 
des - valeurs occ/tfenra/es - véhi- 
culées par le système colonial, réa- 
gissent contre l'écrasement de l'iden- 
tité angolaise. 

(Lire la suite page 3 J 


LM imposerait 
des conditions politiques 
lia livraison de son pétrole 

La France ne serait pas 
concernée 


L’Irak souhaiterait imposer de 
nouvelles conditions — d’ordre 
politique — dans les contrats 
signés avec les compagnies 
pétrolières. Bagdad aurait de- 
mandé . selon l’hebdomadaire 
Mlddie East Economie Survey, 
spécialiste des questions pétro- 
lières, à six compagnies pétro- 
lières (Shell, British Petroleum, 
Gui/ Oil.MobtL Exxon, Amocol 
de s’engager dans les contrats 
à se «conformer aux lois Ira- 
kiennes a. A travers cette for- 
mule. l’Irak voudrait obtenir 
l’assurance que le pétrole 
enlevé par ces compagnies ne 
sera pas livré à Israël , a 
l’Egypte, à l’Afrique du Sud ou 
à la Rkodésîe. L’a interdic- 
tion » irait même jusqu’au 
simple transit du brut par 
un de ces pays. 

Les contrats pétroliers irakiens 
sont généralement conclus pour 
une duree d’an an, et régulière- 
ment renégociés en fin d’année. 
C’est ce qui se passe actuellement. 
Au siège de la British Petroleum, 
on reconnaît que des négociations 
sont en cours, mais on se refuse 
à confirmer les informations de 
m r.r s. et à révéler les nouvelles 
conditions qa’aurait m ise s l’Irak. 

Le porte-parole de la compa- 
gnie a simplement précisé qu'au- 
cune interruption des livraisons 
n'était attendue. 

( Lire la suite page 43J 


Le maillon le plus faible Vitalité et contradictions soviétiques 


A la première page de son 
dernier roman traduit en fran- 
çais, Terra Nostra (1), l’écrivain 
mexicain Carlos Fuentes imagine 
que la Seine, à Paris, s’est mise 
soudain & bouillir. Un mois plus 
tard, personne ne fait plus atten- 
tion à eetee « miraculeuse cala- 
mité ». Car, « sitôt répété, 
l’extraordinaire devient ordi- 
naire ». 

La formule vaut tout autant 
pour les événements politiques. 
Qui songe encore aujourd’hui à 
s'étonner du conflit sino-sovié- 
tiqoe, du génocide cambodgien, de 
la rupture de l’union de la gau- 
che, de la présence de soldats 
soviétiques et cubains en Afrique, 
de la réconciliation égypto- 
lsraêlienne, tous événements que 
très peu de gens, et même, pour 
certains, personne, avaient pré- 
vus ? Seule la dernière péripétie 
frappe.- le temps qu'on s’y habi- 
tue, et qu’un autre coup de 
théâtre vienne détourner l’atten- 
tion. 

Aujourd'hui, tout le monde 
s’interroge sur la signification 
des révélations américaines sur Je 
stationnement à Cuba d’une bri- 
gade soviétique. Manoeuvre élec- 
torale 7 Initiative dçs adversaires 
de SALT ? Mise à l’épreuve par 
le Kremlin de la volonté de résis- 
tance de AL Carter? Argument 


par ANDRÉ FONTAINE 

pour les non-alignés qui hésitent 
& s'aligner sur Moscou? Protec- 
tion d’une station d'espionnage 
qui permettrait aux spécialistes 
russes, & en croire AIL William 
Saflre, du Herald Tribune, d’écou- 
ter « presque toutes * le s conver- 
sations téléphoniques échangées 
à. l’intérieur des Etats-Unis ? 
Simple mesure de regroupement, 
comme M. Kissinger serait, dit-on, 
porté à le croire ? Les explica- 
tions vont bon train. Elles ont 
toutes le même défaut : elles sont 
partielles. Elles ne s'intéressent 
qu'à l'événement en soi. sans 
chercher à le relier à tous ces 
autres événements imprévus qui 
se sont déroulés au cours des 
derniers mots et dont il serait 
peut-être temps de faire un bilan 
global, quand ce ne serait que 
pour nous convaincre de l’Insuf- 
fisance de nos Instrumente de 
prévision. 

M. Giscard d*Estaing nous a 
invités à « prévoir l’imprévi- 
sible » c’était sans doute 
surestimer l’aptitude de l’esprit 
humain à pénétrer les arcanes de 
l’avenir. Mieux vaudrait dire : 
attendez-vous à l'inattendu. 
Sachez que ces situations aux- 
quelles vous êtes habitués, et que 
vous avez tendance à considérer 


Le Septentrion : un pays qui s’étire du sud au nord 
pourfinir, à travers forêts et toundras, sur une mer 
arctique. ^ Venantdu sud, un pcxiwirtotaMairegagTe 
sommoisemerTt tout le pays. Avant que la dernière 
grsnde^ vie nesofttotafemertsi^^ 
d’hommes, de femmes et d’enfiants-unetrenlaine- 
quitie cette vffle à bord de Fantique train d’une ligne 
désaffectée qii s’enfonce vers le nord. Ce sont les 
hommes du reLs, ies derniers hommes torK. Pcxf 1 - 
suivis par la troupe du nouveau pouvoir, ils roulent 
àïavers respace, le temps, décantés par l'ennemi, 
le froid, la faim. Jusqu’au dernier, ou presque. 
Le P§citderLrd , euxest 6 pour porter témoignage. 


comme immuables, que ces cour- 
bes que vous voyez se prolonger 
indéfiniment peuvent être remises 
du jour au lendemain en question. 
Que rien n’est plus fragile qu’une 
promesse, une alliance, un équi- 
libre, une paix. En un mot, que 
n’importe quoi peut arriver. 

N’importe quoi, y compris le 
pire. Un professeur de l’université 
de Hawaii, M. Rummel. vient de 
publier une étude d’où il ressort 
que le danger d’une guerre 
soviéto - américaine sera plus 
grand à partir de 1880 que durant 
les pires années de la guerre 
froide (2>. H se base sur six cent 
quatre-vingt-deux analyses, pas- 
sant en revue les divers facteurs 
de tension, dont la grande majo- 
rité concluent à une aggravation 
de la situation internationale. 

U ne faut évidemment pas 
prendre au pied de la lettre les 
déductions de M. RununeL qui 
est visiblement un « faucon » de 
la belle espèce. Mais 11 est signi- 
ficatif qu’une telle étude paraisse 
à présent et qu’elle puisse faire 
état de tant d'opinions allant 
dans le même sens. 

(1) Car] os Fuentes. Ferra Montra. 
Bd. GalUmanL 

(2) Analysé par Le Poreisn Alfsln 
Research instituts. 27-31 WhitebalL 
Londres : n» II de 1979. 

(Lire la suite page SJ 


AU- JOUR LEJOUR 

PAS DE CHANCE 

L'ayatollah Taleghani, qui' 
vient de quitter ce monde, 
avait payé son opposition au 
régime du chah de onze 
an.iées de prison. En Iran 
même, a n’était pas partisan 
de la théocratie ni d’aucune 
dictature de quelque horizon 
qu’elle vienne ; il estimait que 
le premier bénéfice d'une 
révolution devrait être la 
liberté; il était favorable au 
multipartisme, à une Consti- 
tution républicaine, non 
confondue avec le Coran; S 
croyait plus aux vertus du 
dialogue qtfà celles de Fin- 
guisition. 

En somme, ü semble en être 
de même pour les ayatollahs 
que pour le reste des 
hommes : ce sont toujours les 
meilleurs qui partent 

BERNARD CHAPU1S. 


I. — Pénurie d'emploi... et gaspillages 

De notre envoyé spécial JEAN-PIERRE DUMONT 


Alma-Ata. — A là porte d’une 
église pleine à craquer, un di- 
manche d’été à Novossibirsk, de 
vieilles femmes, pauvrement vê- 
tues, mendient quelques kopecks 
ou des légumes, alors que 2 mètres 
plus loin, des soldats travaillent 
sans protection tout au fond d’une 
tranchée. Dans un autre quartier, 
des jeunes adolescents, mitraillette 
au bras, marchent au pas de l’oie 
pour rejoindre la tombe du Sol- 
dat inconnu et prendre la relève. 
Et à Moscou, chaque jour la foule 
se presse, toujours aussi dense, 
pour rendre hommage à Lénine et 
visiter le mausolée. 

A quelques milliers de kilomè- 
tres plus à l’est, à Brstsk, des 
ouvriers, grassement rémunérés, 
font tourner en cinq équipes, à 
raison de cent cinquante heures 
par mois, par + 25* l’été. — 30* 
à — 40* l’hiver, l’une des plus 
gigantesques et étonnantes usines 
d’aluminium. Il y a vingt ans. 
& cet endroit, le froid sibérien et 
la taïga chevelue empêchaient 
toute activité humaine. Mais dans 
la même ville, aux bâtisses sévères 
et toutes semblables, une jeune 
femme qui tente de vendre des 
fleurs et des fruits se fait expul- 
ser de la place lorsqu’un photo- 
graphe français essaie de saisir 
cette autre réalité: 


Misère de vieilles gens, embri- 
gadement des jeunes, travail 
extraordinaire des pionniers de 
Sibérie, défrichement des terres, 
foisonnement des grues et des 
chantiers, développement du mar- 
ché noir, les images et les im- 
pressions contradictoires se télé- 
scopent au retour d'un long 
voyage de Moscou à Alma-Ata en 
passant par le lac Bafic&L sans 
oublier cette sombre nuit mosco- 
vite, où des membres de l’ultra- 
minoritaire syndicat libre nous 
ont raconté leurs vains efforts 
pour réveiller le peuple soviétique, 
et leur passage douloureux en 
hôpital psychiatrique. 

Vingt mille kilomètres parcou- 
rus à la hâte en dix Jouis dans 
ce pays immense, à la fols divers 
et monolithique, riche et sous- 
développé, où l’un des slogans le 
plus souvent affichés dans les 
rues et les usines vante les vertus 

du travail. 

Travail, productivité et pénurie 
de main-d’œuvre, mais aussi chô- 
mage larvé, sous-emploi et absen- 
téisme, constituent l’une des com- 
plexes caractéristiques de cette 
énorme nation toujours en ch&n- 


(Lirc la suite page 42.) 


«IE SEXE ET L’INNOVATION D’ANDRÉ LANGANEY 

j Ccô memedCeô 
deâ ammvtô de» frète» 


H y a environ un milliard et 
demi d’années s’est produit un 
événement qui a bouleversé. révo- 
lution du monde vivant : la 
sexualité est apparue. A la repro- 
duction. la fabrication d’un sem- 
blable, le « un qui donne deux ». 
s’est substituée la procréation, la 
rencontre de deux êtres vivants 
pour en réaliser un troisième dif- 
férent de chacun, 1e « deux qui 
donnent un ». 

L'être qui est créé est indivi- 
sible et unitaire, n est propre- 
ment un « individu ». Et pour- 
tant. il est est Je produit d’une 
fusion, le résultat de deux 
apports. Lui-même ne fournira à 
ses descendants que la moitié de 
ce qu'il a reçu. Ce paradoxe sur 
la transmission de la vie avait 
été compris per Grégor Mende I 
dés 1865. Mais les concepts qu’il 
proposait s’opposaient tellement 


à ce que chacun croit être l'évi- 
dence. ou le « bon sens », que, 
pendant trente-cinq ans, sa dé- 
couverte est restée incomprise. 

C’est de la séparation des sexes 
qu'est née l'incurable solitude de 
chique être. Mais c’est aussi avec 
elle qu'est apparue l'infinie diver- 
sité des Individus. Grâce au 
réassortiment permanent des pio- 


des possibles s’est élargi et l’évo- 
lution a pu accélérer son rythme. 

Ce mécanisme est décrit sim- 
plement dans l’abstraction des 
symboles mathématiques des gé- 
néticiens de population, mais sa 
mise en œuvre concrète pose de 
rudes problèmes anx Intéressés. 

FRANÇOIS JACOB. 

(Lire la suite page 12J 
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HISTOIRE 


VUES ET REVUES par yves florenne 


Le détour de la tragédie 


S I imprévu, à première vue, 
que ce soit, U se pourrait 
qu'il y eût quelques affinités 
entre Jean Dutourd et Léautand. ; 
en tout cas, ce goût vtf pour 
Chamfbrt (et pour tous les bons 
graveurs de : il en est 

un lui-même, et du meilleur trait), 
qu'il appelle en renfort de son 
propos sur le bonheur confié & 
la Revue des Deux Mondes : 
« On trouve rarement le bonheur 
en soi, jamais aiUeurs. s 

Et surtout pas dans l'Etat, si 
providentiel qu’il se veuille. Gar- 
dons-nous Justement, comme de 
la pire des pestes, d’en appeler a 
cette Providence-là, elle ne se 
hâtera que trop de nous exaucer : 
César k était seulement rot, empe- 
reur ou gouvernement. Tout à 
coup on le fait Dieu. (-.) Si vous 
demandez à César (—} le bonheur, 
ü vous donnent la police. f—} Je 
n'accepte en aucun cas que quel- 
que gouvernement que ce soit 
s’occupe de mon bonheur, c’est-à- 
dire de mon âme.» 


Le bonheur, comme l'amour, n'a 
jamais-jamais connu de loi. Et U 
exige que la loi l’ignore. C’est bien 
pourquoi les nouvelles tyrannies, 
le prenant au mot, mettent, en 
fait le bonheur hors la loL 

Tout de même, un pays, une 
nation, ce n’est pas seulement 
Dieu merci ! c’est même assez 
peu, un gouvernement, une police, 
un régime, une Idéologie, ni les 
hommes qui s’y pressent et les 
princes qui s’y succèdent pour 
notre service et notre bien. C’est 
essentiellement ee corps charnel 
et spirituel fait d’un certain peu- 
ple, d’une certaine terre, d’une 
. « certaine idée », qui ont produit, 
accumulé. Illustré, défendu ensem- 
ble ce trésor où le monde a pulsé. 
Bref, ce qu'à une époque paléoli- 
thique on appelait ingénument 
patrie: que j'appellerais volontiers 
mairie ; laquelle, en tout cas, est 
merveilleusement liée & notre 
bonheur, comme nous le sommes, 
terriblement, à ses malheurs. 


Débâcte, décombres et désastres 


E faut pourtant convenir que 
la vie des princes et des Etats 
n'est pas facile. On ne leur 
demande (si on peut dire) que de 
nous demander de l'argent (que 
censément nous leur avons 
accordé), afin d’organiser, admi- 
nistrer, assurer nos services com- 
muns, notre sécurité et quelque 
justice, avec défense de s’occuper 
de notre âme. Et on leur fait 
grief que tout cela manque vrai- 
ment un peu trop d’âme. 

C’est bien ce que reproche Jean 
Dutourd, fût-ce au gouvernement 
qui serait, par Impossible, le plus 
parfait — et le plus neutre : de la 
prose, rien que de la prose, a j’ai 
souffert pendant la plus grande 
partie de ma vie du manque de 
poésie de la France. » Les deux 
premières de nos trois dernières 
républiques ne lui ont pas donné 
c cette sensation particulière de 
poésie politique que notre nation 
avait connue à d’autres moments 
de son histoire ». S'il y eut pour- 
tant de ces moments-là, ils 
étaient déjà pour lui, pour nous, 
de l'histoire; en effet, an même 
titre que la délivrance d’Orléans, 
Austerlitz ou la Commune : H 
n’avait pu s’enivrer que par oui- 
dire d'un Tigre épique et des 
taxis de la Marne. Les siens, les 
nôtres, furent des tigres descentes 
de lit et de drôles de taxis. 

C’est sans docte parce que la 
politique en avait beaucoup man- 


qué qu’il a fallu, pour retrouver la 
poésie, passer par sa forme 
extrême qui est la tragédie. 
Laquelle n'est que débâcle, décom- 
bres et désastres, si la fortune ne 
tient pas en réserve le héros tra- 
gique, créateur de l'action et du 
texte. 

H faudra que patiente encore 
la moitié montante des généra- 
tions, qui, d’ailleurs, a déjà ses 
propres radotages, pour que l'au- 
tre moitié n’ait plus à la fatiguer 
avec les histoires de l’an qua- 
rante. 

Dans le même numéro de la 
Revue (1), M. Geoffroy de Cour- 
cel apporte sur les évènements 
de juin un témoignage qui fixe 
l’histoire. H faut croire qu’elle en 
avait encore besoin. Témoignage 
an sens le plus précis, puisqu'il 
concerne un procès, intenté — et 
qui vient d'être perdu — par 
l'acteur d’un livre où étalent pré- 
sentées, non seulement des vues 
très personnelles perçant à Jour 
le c mythe gaulliste» (tout le 
monde a le droit de voir des my- 
thes où Q lui plaît et de laisser, 
sur ces dadas, galoper son imagi- 
nation), mais aussi des fictions 
restituant hardiment les pensées, 
arrière-pensées et Intentions, 
nourries dans l’ombre intérieure 
par le sous-secrétaire d'Etat à la 
défense nationale du gouverne- 
ment Paul Reynand. 


Il s’agit d'abord (Tune bataille, 
aussi secrète qu'imaginaire, qui 
se serait livrée, autour du «ré- 
duit breton », entre l’auteur et le 
général de Gaulle, le premier 
étant valeureusement «contre», 
le second machiavélique ment 
«pour». Cette impartiale égalité 
des deux champions serait déjà 
plaisante, même si l’un n'avait 
pas rompu ses lances contre le 
vent : de Gaulle n’a Jamais ni 
conçu, ni soutenu, ni envisagé 
l’idée du réduit, radicalement 
opposée à toute sa pensée straté- 
gique. Mais c’est ee qu’il était 
nécessaire que rappelât une banne 
fois quelqu’un- qui y était. Ce 
roman breton était parvenu jus- 
qu'à la cour d'amour et de guerre 
que Mme de Fortes tenait alors 
dans sa retraite de Chissay. Cette 
princesse y interpellait ainsi, 
devant M. de Couroel, le récent 
responsable de la très unique 
opération victorieuse de la cam- 
pagne de France : « vous êtes un 
romantique, général , vous voulez- 
dé fendre la Bretagne / a Roman- 
tique, â dire vrai, tout le monde 
— c'était peu de monde — l’était 
alors, qui voulait défendre quoi 
que ce fût 

On goûte rétrospectivement, en 


un pareil moment, cette façon 
courtoise (pas toujours) de se 
battre en dentelles sur la Loire, 
d'un château, l’autre; ces tour- 
nois, coquetteries, envols de 
mots et de jupes, ces jugements 
souverains, Inspirant, arbitrant 
les Jeux des realpolltikiens. 
M. de Coure el montre comment 
de Gaulle, fort justement allergi- 
que à Bordeaux, ne voulait 
« défendre la Bretagne » que les 
quelques jours nécessaires â 
rembarquement pour Alger des 
forces disponibles et du gouver- 
nement. Et si le témoin s’y 
emploie avec énergie et précision, 
rapportant tout ce qu’il sait des 
faits et des actes, c’est parce 
que de Gaulle est tout bonne- 
ment chargé aujourd’hui de la 
responsabilité d'avoir entravé ce 
départ I Le seul à le vouloir, le 
seul â se battre pour l’obtenir, 
conclut M. de Couroel avec au- 
tant d'ironie que d'indignation, le 
vrai « chef des jusqu’au-bou- 
tistes », c'était qui? Le propre 
auteur du livre : «Af. Leca qui 
se heurtait à un général de GauUe 
cherchant à enfermer la légiti- 
mité dans le c réduit breton » 
avant (afin ?) de jouer pour son 
propre compte le jeu de lû 
France / » 


L’Instinct de conservation désespéré 


Revenons de l’histoire au bon- 
heur et d’une maxime à des 
pensées : en voici, dans la 
NJLF. (2), toute une gerbe noire. 
L’histoire, d'ailleurs, a son épi. 
ou plutôt son coup de faulx : 
* Clio, je te hais/ » Chamfort 
n'ëtalt qu'un sceptique tempéré; 
dire de Cioran qu’il est un pessi- 
miste serait faible : « Qu’est-ce 
que le mal ? (Test ce qui est fait 
en vue d’un bonheur de ce 
monde. » Ce n’est qu’une citation 
(hindoue, d’un Ecclésdaste très 
(radical, mais reprise à son 
compte par Cioran, qui l’aggrave : 
* Il n’y a pas un autre monde. Il 
m’y a mime pas ce monde-ci.» 
(Donc, le Mal, et tout le mal qu’il 
Se donne en vue de ce maléfique 
bonheur; sont eux-mêmes autant 
üe riens. « Tout est rien, y 
compris la conscience du rien.» 
Cioran n’en aime pas moins . les 
livres saints : « Sauce-moi de 
cette heure-ci, dame V Imitation. 
\Sauve-moi de toutes les heures 
eût été plus juste. » Aussi : «Ce 
m’est pas l'instinct de conserva- 
tion qui nous fait durer, c'est 
uniquement l'impossibilité où 
nous sommes de voir l’avenir (—1. 
tSi nous savions tout ce qui nous 


attend, plus personne ne Rabais- 
serait à persister. » Mais « comme 
tout désastre futur demeure abs- 
trait _» Si abstrait, qu’il n’exis- 
tera probablement pas plus quH 
n’a existé. Cioran se trompe : 
« oe qui nous attend », à commen- 
cer par le terme et jusqu’au 
terme, nous le savons à peu près. 
H n’y a nullement impossibilité; 
mais, tout au contraire, probabi- 
lité de « voir l’avenir » personnel. 
H suffit de regarder le passé, qui 
est du futur accompli. Et d’y 
trouver bien moins de désastres' 
que d’astres. Alors, à quel moment 
fallait-il — faudra-t-il — décider 
de refuser leur lumière et de ne 
plus s'abaisser à persister de 
durer? Passe pour la négation 
philosophique ; mais une telle 
inexpérience de tout bonheur, 
quand elle n'est pas une attitude 
intellectuelle, est un phénomène 
singnlier et pathétique. Qu’y voir ? 
Sinon l'instinct de conservation 
désespéré-, d'une délectation ma- 
sochiste que ruinerait l'idée même 
de bonheur. 


(1) Numéro d'août. 

(S) Numéro de Juillet, Gallimard. 
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Les grands révolutionnaires 


O N se dépense sans compter 
pour le communisme, on 
finit assassiné, ou quasi 
déifié; et puis ou se retrouve 
comme un vulgaire grand homme 
raconté une édition de luxe, 
a relié en mouton de pays frappé 
à l'or», au milieu d’une icono- 
graphie de premier ordre, quitte, 
concession à l'air du temps, à ce 
que les légendes contiennent deux 
ou trois contresens de taille : 
c’est ce qui arrive aujourd'hui à 
Lénine, Trotskl, Rosa Luxembourg 
et Tito, réunis dans le premier 
des huit volumes d'une collection 
consacrée aux « grands révolu- 
tionnaires ». 

Pourquoi ces quatre-là plutôt 
que d’autres ? Claude Êstler, 
rinna sa préface, n'a pas tort de 
mentionner « ce que ces géants 
ont en commun .* la lutte pour 
le communisme, une lutte opiniâ- 
tre , sons concession, sans merci. 
Un engagement personnel total. 
sans doute, sans faille, une vo- 
lonté de servir la révolution jus- 
qu’à la mort, but unique de toute 
une vie tissée d’abnégation ». 
Suas doute, mais d'autres auraient 
aussi bien pu figurer sur la liste. 

Peu Importe de toute façon, 
puisque les textes ici réunis — et 
qui se décomposent pour chacnn 
des « géants », en biographie, en 
étude doctrinale et en extraits 
d’écrits — sont chacun à sa ma- 
nière d’un grand Intérêt et mon- 
trent bien les raisons — et les 
limites — de leur ascension. 

A tout seigneur tout honneur, 
c’est par une biographie excellente 
de Lénine par Marc Ferra que 
s’ouvre ce copieux recuelL « n 
est le seul, et c’est admis, qui 
pense vingt-quatre heures par 
jour à la révolution. » fi s’y est 
consacré; dès l’âge de dix -sept 
ans, à l'annonce de l'exécution de 
son frère coupable d’avoir com- 


ploté contre le tsar. Solitaire de 
tempérament, plus à l’aise 1a 
plume à la main que devant un 
vaste publie, souvent surpris par 
l'événement, D doit son ascendant 
à soi intransigeance, à son mé- 
pris des convenances, à sa capa- 
cité d'adaptation rapide à une 
situation non prévue. Installé au 
pouvoir mais devant faire face 
à une menace Intérieure et exté- 
rieure dramatique. U recourt â 
la terreur, met la nouvelle Inter- 
nationale au service des intérêts 
soviétiques, proclame la NEF. 
constate l’échec de beaucoup de 
ses rêves : « La oie nous a montré 
notre erreur ; fi fallait une série 
de degrés transitoires : le capi- 
talisme d/Etat et le socialisme 


pour préparer — préparer par 
un travail de longue haleine — le 
passage au communisme— » Et 
il finira « victime de son propre 
système, enfermé sous le contrôle 
vigilant de médecins et dinfir- 
miers aux ordres » (du comité 
central, autrement dit de Sta- 
line). 

Marc Ferro est beaucoup trop 
jeune pour avoir rencontré Lé- 
nine. Jean Roua à qui nous 
devons les études sur Trotskl et 
Tito, les a connus l’un et l’autre. 
Fendant cinq ans, il a été l’un des 
collaborateurs les plus proches du 
fondateur de la IV* Internatio- 
nale, dont 11 nous livre un por- 
trait plein de chaleur. 


T rat ski, l’antithèse de Lénine 


Trotskl. ce n'est pas seulement 
l’adversaire implacable de Staline, 
c'est aussi l'antithèse de Lénine, 
« dont le caractère méchant, 
soupçonneux et moralement anti- 
pathique est la pâle caricature de 
rtnfûtré, ce tragique du jacobin ». 
Il revendique le droit à la diver- 
sité; dénonce l'envahissement de 
la bureaucratie, manifeste en tou- 
tes circonstances une flamme et 
on optimisme qu'on peut juger 
héroïques si l’on songe que, avant 
de périr lui-même sous le coup 
de piolet de Ramon Mercader, il 
a perdu huit des siens, dont son 
fila, victimes des tueurs de Sta- 
line. Lui aussi, cependant, « man- 
quait de jociadflitë » et il avait 
TTianifastA à la tête de l'année 
rouge une dureté implacable, fi 
était très conscient de sa supé- 
riorité Intellectuelle et prévoyait 
l’avenir avec une stupéfiante 
assurance, mais il y avait chez 
lai tu» « Indiscutable bienveil- 


lance » et une parfaite Indiffé- 
rence aux biens matériels. 

Ce dernier trait s'applique moins 
■ à Tito, que Jean Rous a lui aussi 
rencontré. le seul des quatre 
autres héros du livre qui soit 
d’origine prolétarienne. Homme 
d'action plutôt que penseur, servi 
par la chance sans doute et pas 
seulement par son opiniâtreté, 
son -courage et son instinct de 
chasseur, il a gagné les trois 
grands combats de sa vie, contre 
Hitler, contre Staline et contre le 
capitalisme. Figure de proue du 
monde non aligné, toujours sur la 
brèche à quatre- vingt-sep c ans, 
c’est tui. en fin de c om pte, qui, des 
quatre, peut se targuer d'avoir 
connu la réussite la plus incon- 
testable. 

Bien tragique parait, en compa- 
raison, le destin de Rosa Luxem- 
bourg, assassinée à Berlin en 
1919, avec Karl Liebknecht, alors 
que venait d’éclater la révolution 


«spartakiste » qu'elle avait atten- 
due toute sa vie. Plus intelli- 
gente que belle, oe qui ne l'empê- 
cha pas d'avoir une vie sentimen- 
tale très passionnée, attachée à 
la culture et au confort hérités de 
sa famille bourgeoise, orgueilleuse 
en diable, récupérée aujourd'hui 
en Allemagne de l’Est par un sys- 
tème aux antipodes de ses idéaux, 
elle était, malgré ses erreurs, a 
dit d'elle Lénine. « un aigle ». 

Le portrait que nous livre de cet 
aigle Jean-Marcel Blchat est très 
attachant et aide à comprendre 
le renom de cette militante au 
regard perçant et â la parole cin- 
glante, vedette de la social-démo- 
cratie allemande du début du 
siècle; seule femme à avoir donné 
son nom à une hérésie du socia- 
lisme : le « luxemboorgisme ». 
Tout â la fois Juive, polonaise et 
allemande. eUe fat plus que tout 
autre attachée à l'internationa- 
lisme, magnifique espoir du com- 
munisme à sa naissance, 
aujourd’hui battu en brèche 
d’un bout du monde à l'autre. 

ANDRE FONTAINE. 
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L image des pères 
dans la conscience des peuples 

par FRANÇOIS DE CAMBRÉSIS C*) 

L 'HISTOIRE sst faite par l'hlsto- chaient beaucoup d’importance eux 
rien non pour son plaisir, mais vices et aux vertus des princes, à 
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■ * pour futilité de ceux qui 
acceptent, su risque de se voir 
trompés, l'image quion leur donne 
de leurs pères, il est dommage que 
l'attrait qui nous porte A connaître 
les vieilles choses et les anciens 
soit plutôt l’effet d’un vice de curio- 
sité que d'un désir honnête de 
connaissance. 

La question de l'objectivité de 
l'historien n'a jamais été résolue. 
Le respect du fait est la condition 
nécessaire de la connaissance. Mais 
si Ibs faits matériels sont, pour beau- 
coup d’entre eux. observables et 
n'exigent rien d'autre que la sou- 
mission à leur évidence, l'histoire 
s'intéresse & une réalité humaine. On 
aurait inventé, dit-on. une explica- 
tion matérialiste de l'histoire. Le 1 
point de départ est d'abord une doc- 
trine, une prise de position, un coup 
de poing sur ta table. A peu prés 
équivalent des exclamations gratuites 
relevées par Einstein. Cela dit, il 
n'en reste pas moins que l'histoire 
est celle des hommes et que pas 
même Freud n'a pu ee vanter de 
lire é livre ouvert dans le fond le 
plus Intime d'une conscience, ce lieu 
qu'il désigne d'un terme négatif, 
d'une Imprécision exemplaire : l'In- 
conscient. 

Diogène allumait sa lanterna en 
plein jour, espérant enfin qu'il ver-, 
mit un homme. Quel philosopha 
verrons - nous un Jour qui noua 
explique comment l'histoire déter- 
minée, soumise aux lo/s toutes-puis- 
santes dB la nature, est l'histoire 
des hommes libres ? 

On connaît le genre de réponse de 
ces gens enfermés dans leurs sys- 
tèmes et qu’on appelle philosophes. 
On pariera de théorie abandonnée ou 
de déterminisme restreint. On sait 
bien que la liberté se joue au milieu 
d’un déterminisme écrasant, et qu'éile 
grandit dans la mesure Dû elle fait 
reculer leur contrainte. Mais encore 
faut-il poser la liberté comme prin- 
cipe, et cela ne . satisfait . guère la 
raison, â qui on attribue le privilège 
excessif de pouvoir tout démontrer et 
de refuser l'existence de ce qu'elie 
ne saurait atteindre : ['Infini, la 
liberté, l'amour. 

Condamné à être libre 

Jean-Paul Sartre, qui fut marxiste, 
croît même à la liberté au point 
d'avoir osé cette énorme antithèse : 

• L'homme est condamné à être 
libre. « Le Diable et le Bon Dieu 
aurait mission d’illustrer la formule. 
Le héros fait le mal d’abord et s'en 
délecte, puis, avec autant de faci- 
lité et peut-être de plaisir, il fait 
le bien. L'erreur de Sartre est d’avoir 
pensé que le bien puisse se faire 
par Jeu. Son héros n'a guère changé. 

Il joue toujours. Il est esclave du 
jeu. La liberté consisterait peut-être 
ô sortir du |eu pour entrer dans la 
sincérité, et d'y accorder son action. 

Comme ce héros est un prince, 
il fait l’hîetolre, et à lui seul il en 
vaut plusieurs. Si l'histoire est déter- 
minée, elle l'est en tant que reflet 
docile des a c 1 1 o n ■ libres des 
hommes. Elle est archiva de nos 
libertés. 

Les guerres, les traités, les compro- 
mis, ies jacqueries, les révolutions, 
le sommeil des sociétés, sont-ils 
autre chose, comme les modes, que . 
l'effet de passions éphémères, indi- 
viduelles ou collectives, qui s'éveil- 
lent, se répandent et meurent dans 
les âmes ? 

Les historiens de l'Antiquité atta- 


chaient beaucoup d’importance eux 
vices et aux vertus des princes, à 
l'apathie ou à la vigueur des peu- 
ples, pour expliquer les grands évé- 
nements. Le caractère d’Haimfbal 
a modifié le cours de l'histoire. 
L’héroïsme du bataillon sacré a 
peut-être permis le miracle grec et 
le nez de Cléopâtre a changé la 
face de ia terre. 

A force de raisonner, on s'égare. 
On prétend même qu’une force de 
libération collective crée en sens 
irréversible de I* histoire. En somme, 
la liberté s'inscrit- dans un courant 
implacable. Une force aveugle 
comme un robot serait un gage de 
liberté. Et certains ont fait appel 
à la liberté de chacun pour déve- 
lopper cette machine du courant 
historique qui a mission de nous 
libérer. 

Le temps n'est plus, c'est vrai, à 
ces spéculations oiseuses qui ris- 
quent de nous faire perdra de vue 
)a nécessité de l'action. Abîmons- 
nous dans l'action pour oublier la 
logique stérile. Les futurs dictateurs 
ont besoin de cet oubli pour laisser 
nos énergies se dépenser à la 
praxis ; manifestations, affiches, slo- 
gans, pavés, sont la Beule philoso- 
phie du peuplB. Et que nos penseurs 
souverains se penchent à leur balcon 
pour apprécier combien leur pensée 
est Juste et efficace. 

Les gens heureux de faire l'his- 
toire ne sont parfois créateurs que 
d’un tapage bon pour les livras et 
les écoles. La batailla la plus 
Illustra ne vaut pas l'héroïsme du 
soldat le plus humble. 

Mais au-delà de cette nomenclature 
et' de ces démonstrations, la grande 
réalité que l'historien néglige est 
celle-ci : quel était le bonheur des 
peuples, leur conscience, leurs disira 
les plus simples, à tells époque, 
sans référance à nos désirs, à nos 
coutumes, à notre manière d'être 
actuels. 

La chose la plue difficile du monde 
est de savoir' quels seraient notre 
conduite et noire état d'esprit dan» 
des circonstances Imaginaires, à plus 
forte raison quand li. s'agit d'autres 
que nous-mêmes. On ne peut -donc 
trop reprocher aux historiens d'avoir 
Jusqu'à présent négligé cet aspect 
On peut cependant s'étonner qu'lis 
aient parfois si facilement décidé, 
selon des critères anachroniques, du 
bonheur ou du malheur des anciens. 
S'il est certain que de tout temps le 
bûcher ou la poix ardente sont des 
supplices, l'idéal des hommes n'a pas 
toujours été la mangeallle ou le sexe. 
On dit que les Chinois, visitant l'Occi- 
dent ne se scandalisant pas de la 
pornographie, mais s'en amusent 
comme d'une manie ridicule. Cer- 
taines sociétés n'ont pas - désiré 
l'argent comme bien suprême. Une 
nourriture et un gîte modestes leur 
suffisaient et le bonheur leur était 
donné par surcroît Cfn le trouvait 
dans un certain goût de l'amitié et 
des plaisirs gratuite, dans les chan- 
sons, la danse. Jean-Jacques Rous- 
seau lut-même, si critique & l’égard 
des Institutions de son. temps, parle 
de • quelque province éloignée où 
ton voit peu (forgent et beaucoup 
de denrées , où régnent f abondance 
et le pauvreté ». 

C'est trop facilement sans doute 
que noue avons cru, avec Bergson, 
que l'humanité allait vers un plus 
haut état de conscience et de liberté. 
Si les historiens savaient ressusciter . 
l'état de conscience des hommes, 
une confrontation avec le nôtre serait 
un acte courageux et utile. 

(*) Professeur. 


ECOLE SUPERIEURE 
DE SECRETARIAT 

ENSEIGNEMENT PRIVE 


secrétariat de direction 
secrétariat médical 


Soyez une vraie secrétaire; 
vous deviendrez 

une véritable collaboratrice ! 

40, RUE DE LIEGE - 75008 PARIS 

Tél. ï 387.58.83 {lignes groupées) 

Métro : Liège - Europe - St?LozQre . 


&(0 r 

[électif est f i 

. itir* If.- fé 


. . - 'tir. — -VSÏ — 

. ■ » ♦* 


•*« *— Qll 


• 1. ■ • "M 


VI» •+*-'» 


, 1 T* 

T ; » ni: 


• i ■ : î ■* 


«M *«N» 
orn dm a- m 



. K « "«-■# 


, i : : t : 




-+-*** ne 




f - ■ P ■ I » *- 


fte i g* «feài 


î« f: 'l I 


-■ ï f , 


• » « -• • e*H f 

****** Êéfh «répéter* *» 

* * ï ■ F* |dX- 


1 

■ - 

-*! «r- — 


!.. ... 


Kerre 

k guetteur d 

■'-’-.'v; dû. 

"**fi ht] 

* . ••«... t m . i ” 


; -Ar - • 



v/ » 


'«T* - -.Ï.T> 



•■mm*-; 


Gai] 




y — - • -- -J. ■ 








. . \ 






* * • LE MONDE — 12 septembre 1979 — Page 3 


K 1 * ' 

**- Mk 

s* "% 

V*. .+-«.-• 




v » v** 




!■ *► '-•■* '■ 


ppÜÆUA- -« 
Ht '** ¥«*■ 

H# 

-ï’i** 

■TÉt> <**•*»*»' 


IT4 J*-- 


* =: * . . 


w* v <j r *. . , , 


+ ■* - 


fc ** * 


% *»* l» 

ttÜ* !» 




p* m* 


« tat. 


« *•« i*i 


fr #*** 






ECOLE SUPER®? 

oc secre wr,m ; 


r&t.cnt* 



ded^ 1 

n*#* 








40 #?• 


ALGÉRIE 

L'OPÉRATION D'< ASSAINISSEMENT DE LA CAPITALE > 

L’objectif est d’aboutir à L’éducation du citoyen 

déclare M. Yahiaoui, coordonnateur du F.LJV. 


Alger. — Un» semaine -après son 
déclenchement, l'opération • Assai- 
nissement de le capitale » • déjà 
sensiblement modifié le visano d'Al- 
ger (/a Monde du 6 septembre). C'est 
dans Isa quartiers populaires de Bel- 
court et de Bab-el-Oued que la 
transformation est la plus sensible. 
Le linge qui flottait au vent sur les 
balcons A toute heure du Jour, bario- 
lant les façades de mouvantes taches 
de couleur, ■ disparu. Les reven- 
deurs d'objets de toute nature qui 
encombraient les trottoirs de certai- 
nes rues marchandée, particuliére- 
ment aux entrées' des grands maga- 
sina, se sont évanouis dans la nature. 
Par équipes de deux, des policiers 
continuent de faire une chasse Im- 
pitoyable aux chauffards, réprimant 
excès de v 1 1 a a ■ e , dépassements 
Illicites et stationnement sauvage. 
Lee rues semblent plus propres et, 
dans certains quartiers, les Jeunes, 
plus ou moins spontanément, ont 
mis la main à la péta at ont manié 
ta balai avec ardeur. 

Est-ce une Illusion T H semble 
que t'on circule mieux sur lee trot- 
. toirs comme sur ta chaussée. Il 
est vrai que la rentrée scolaire et 
universitaire n'e pas encore eu lieu, 
ce qui augmentera notablement dans 
quelques jours la densité de la 
circulation. En attendant, tous les 
moyens, même les plus Inattendus, 
sont mit en œuvre pour nettoyer la 
villSL 

L'action des forces de Tordre, qui 
a été étendue à partir de lundi é 
Oran, fait, dans l'ensemble, l'objet 
de commentaires favorables, sur- 
tout dans les milieux les plus aisés, 
soucieux, t>lus que d'autres, d'ordre 
et de propreté. L'Intervention poli- 
cière ne a'est pas faite cependant 
sans quelques « bavures », et les 
coups ds matraque de ' Jeunes poli- 
cier* nerveux et encore inexpéri- 
mentés n’ont pas épargné parfois 
d'honnêtes passants at même, dit-on, 
«un magistrat, au .coure des milliers 
de contrôla d'identité et d'interpelta- 


• Une délégation de douze 

Ï arlSBientatres belges, membres de 
i commission de coopération dn 
Sénat, commente ce mardi 11 sep- 
tembre une visite d'une" semaine 
en Algérie. Elle est dirigée par 
. M. Kevers et étudiera les moda- 
lités d’une éventuelle intensifi- 
cation de la coopération entre 
les deux pays. Oetfce mission pré- 
cède de peu le voyage officiel que 
le prince ■ Albert doit faire du 
16 au 19 septembre à la tête 
d’une importante délégation. — 
(Carres?.) . 

• Le président fcényan Daniel 
Arap Moi a rencontré, le 9 sep- 
tembre, le chef de l’Etat soma- 
lien, M. Syad Barre, à Taef (Ara- 
bie Saoudite). Tous deux étaient 
les hâtes d’honneur d'an banquet 
offert par le prince héritier Fabd. 
H s'agit de la première rencontre 
entre des présidents dn Kenya et 
de la Somalie, Les relations entre 
les deux pays sont tendues depuis 
une quinzaine d'années. Le Kenya 
manifestant son inquiétude face 
à ce qu’il considère comme les 
visées expansionnistes de Moga- 
discio sur le nord-est de son ter- 
ritoire. — (AJFJP.) 


De notre correspondant 

tiens qui ont eu lieu. Il semble 
cependant que ce soient là des 
exceptions. Quelque trois cents per- 
sonnes, en majorité des jeunes, ont 
été présentées an trois jours aux 
trois - tribunaux délictuels » — équi- 
valent de nos tribunaux correction- 
nels, — siégeant en audience de 
flagrant délit. Les peines appliquées 
vont de six mois à quatre ans de 
prison, mais la majorité d'entre elles 
ea situant autour d'un an. Cent 
vingt des condamnés accompliront 
leur peine sur un chantier de remas- 
saga de l'alfa sur les hauts plateaux 
On précise à es sujet au ministère 
de la justice que l’envol sur un chan- 
tier de travail pour des tâches 
d’intérêt pubiïç est expressément 
prévu par une ordonnance du 

10 février 1872 portant code de 
l’organisation pénitentiaire et de la 
rééducation. Il ne s’effectua qu’avec 
l'accord des intéressés. Ceux-ci per- 
çoivent une rémunération at peuvent 
bénéficier d'une mise en liberté anti- 
cipée en raison.de leur conduite at 
de leur productivité. 

«La révolution 
est vigilante > 

De 1872 à 1877, les détenus ont 
ainsi fourni à la nation quelque cinq 
millions de Journées de travail, par- 
ticipant notamment à la construction 
de cinq villages socialistes, ds la 
grande mosquée de Constantin*, du 
parc zoologique et de loisir de Bsn- 
Aknoun et même... du ministère de 
la Justice à El Biar. fl ne s'agit donc 
pas d’une procédure d'exception et 

11 n'est pas question de mesuras 
d’internement administratif, qui évoque 
Ici plus qu'allleura de sinistres sou- 
venirs. Les personnes arrêtées sont 
jugées régulièrement par des magis- 
trats et peuvent Interjeter appel. 
Le président Chadll aurait particuliè- 
rement Insisté sur la nécessité impé- 
rieuse dB respecter strictement la 
iégalJtét.' et oette consigne a, nous 
a-t-on dit,' été scrupuleusement res- 
pectée. 

Les autorités affirment, d’autre 
part, leur Intention d'attaquer le 
mal & le racine et de mettra lee 
cadres et les élus devant leurs res- 
ponsabilités. « C’est bien souvent 
devant le défaillance d’organismes 
publics ou d'institutions focales que 
les services de sécurité ont été 
amenés è Intervenir. Mais la police 
ne peut pas et ne doit pas être le 
maître Jacques de notre société », 
écrit El Moudjahld. Le F.LN. et les 
organisations nationales se lancent 
dans la bataille. Les responsables 
de l'appareil du parti ont tenu une 
réunion sous le présidence de 
M. Yahlaoul pour étudier les moyens 
de ■ mobiliser la base militante » 
et pour prendre » des mesures pra- 
tiques propres é assurer la succès 
dans la lutte que mène I» paya 
contre toutes tes /Ormes ds délin- 
quance et de déchéance morale ». 

La commission des affaires sociales 
du comité central a été également 
réunie en présence des ministres de 
l'habitat, de la santé, de la planl- I 



fl cation et du travalL Dana une 
Interview à l'agence AJgérie-Prasae- 
Serviw (A.P.SJ, le coordinateur du 
parti, M. Yahlaoul, a assuré que 
i’ « opération cT assainissement n'était 
ni Improvisée ni provisoire ». » La 
moment est venu, a-t-il dit, de 
mettre en application les textes et 
les critères révolutionnaires. » » L'ob- 
leclit assigné, a-HI encore déclaré, 
ne ae limite pas uniquement à la 
lutta contra la délinquance et 6 son 
éradication. Il est d'aboutir à ràdu- 
cation du citoyen afin qu’il participe 
pleinement è la bats! lia du déve- 
loppement dans une ambiance de 
confiance et de sécurité. Tout le 
monde doit savoir que la révolution 
esf vigilant» et qu’elle est capable 
de contrôler, de demander des 
comptes at de sanctionner. » Et la 
coordinateur du parti a rappelé que 
le dernier congrès du F.LN. avait 
exprimé «fa volonté de mettra tin, 
et d’une manière équitable et déci- 
sive. à toutes les formes de délin- 
quance, quelle qu'en soit la source 
et quel que soit le niveau de ses 
auteurs dans la hiérarchie des res- 
ponsabilités ». Ces phrases, comme 
un éditorial d 'El Moudjahld mettant 
l'accent sur •la responsabilité des 
élus », semblent préparer le terrain 
à des limogeages qui pourraient 
monter très haut dans l'appareil du 
parti et de l'Etal. 

DANIEL JUNQUA. 


TCHAD 

LE PRÉSIDENT OUffiOEl 
IME UN APPEL 
A L'AIDE INTERNATIONALE 

Le président dn gouvernement 
d’union nationale ae transition 
du Tchad, M. Goufcouni Oueddeï, 
dans une Interview A TAJ.F, s’est 
félicité lundi rnattn îg septembre 
de la décision française d’arrêter 
le retrait de ses forces militaires 
basées à NDjamma. 

Les accords de Logos (sur 
la réconciliation nationale an 
TOhad) stipulent que le gouver- 
nement de transition procédera A 
l’évacuation des troupes fran- 
çaises, a rappelé M. Goukoiml 
Oueddeï, qui a poursuivi : «71 se 
trouve qu’immédiatement après 
le gouvernement français, de 
façon unüatérale, a cru devoir 
évacuer ses troupes stationnées à 
AH et Moussera. J’ai aussitôt 
demandé qu’m arrête le processtts 
d’évacuation jusqu’à ce que le 
gouvernement en fasse la de- 
mande officielle. 

» Ce faisant, nous respectons 
resprit et la lettre des accords 
de Lagos. Pour des raisons évi- 
dentes, en effet, personne ne 
souhaite le départ complet des 
forces françaises avant Ym&tal lo- 
tion effective de la force neutre. » 

M. Goukouoi Oueddeï a ensuite 
lancé un ■ appel pressant aux 
pays amis et organisations inter- 
nationales, afin qu'ils viennent 
en aide rapidement au Tchad », 
pour lui permettre la réorgani- 
sation complète de son économie. 

c Six mois de combat ont 
éprouvé r économie tcfiadienne, 
mais ü est plus juste de recon- 
naître çu'eîle était déjà dans un 
état déplorable ». a-t-il pcrursnlvl, 
en précisant que les finances pu- 
bliques tchadlennes étalent en 
état de cessation de paiement 


La conférence de Londres sur le Zimbabwe-Rhodésie — 

Le Front patriotique vent donner ; 
la priorité ans problèmes militaires £ 

De notre correspondant 


Londres. — Après le discours 
d’ouverture, le lundi 10 septembre, 
de lord Carrington, ministre des 
affaires étrangères britannique, 
qui préside la conférence consti- 
tutionnelle sur la Rhodésie- Zim- 
babwe, les dirigeants du Front 
patriotique devaient exposer, ce 
mardi, un point de vue qui sera 
tout A fait contraire an vœu des 
Britanniques. Lord Carrington a 
souligné que la conférence devait 
discuter d’abord du projet de 
Constitution. « Un accord sur la 
Constitution est notre premier 
objectif s, a-t-il dit, en ajoutant 
que les problèmes plus complexes 
et délicats sur l’organisation des 
élections dans la période transi- 
toire seraient discutés « ultérieu- 
rement b. Mais, lundi soir, 
M. Nkomo. coprésident du Front, 
ainsi que les représentants des 
deux branches du Front patrio- 
tique (ZANU et ZAPU) Indi- 
quaient clairement que la priorité 
devait être donnée aux problèmes 
militaires ainsi qu’au contrôle 
des forces armées pendant la pé- 
riode transitoire. M. Tekere, 
secrétaire générai de la. ZANU, a 
dit que la conférence « devait 
trouver une formule pour amener 
les belligérants à abandonner 
leurs armes. A ce moment-là. 
seulement, nous pourrons discuter 
des questions constitutionnelles.» 

Ainsi, la conférence bute d’em- 
blée sur un obstacle majeur qui 
risque de retarder ses travaux 
que lord Carrington espérait voir 
aboutir rapidement. « L’esprit de 
compromis» souhaité par le mi- 
nistre britannique ne s'est pas 
manifesté au cours de oette pre- 


mière Journée marquée par deux 
incidents mineurs qui montrent 
bien l'état d'esprit des délégués 
du Front patriotique. S’étant ré- 
signés, non sans mal, A siéger 
face aux délégués de SaUsbun, ils 
refusèrent d’assister à la récep- 
tion donnée par lord Carrington. 
« .Vous ne pourrons pas distinguer 
la couleur du thé de celle du 
sang des femmes et des enfanta 
que le régime Smith-Mmorewa 
est en train de versera, a dit un 
porte-parole de M. Mogabe. Dans 
l’après-midi, toutefois, les délé- 
gués s'étalent retrouvés dans la 
même pièce autour d'une tasse 
de thé. 

Dans son discours, lord Car- 
rington exprima son regret et sa 
déception que les hostilités se 
poursuivent pendant la confé- 
rence en ajoutant que l'objectif 
des délégués devait être d'arriver 
rapidement A un stade où 
un accord sur le cessez-le-feu 
serait possible. D a réaffirmé que 
son gouvernement était prêt A 
accepter toute sa part de respon- 
sabilité pour l'exécution pratique 
des accords. Rappelant qu’un 
quart de la population rhodé- 
sienne était né depuis 1985, 
c'est-à-dire après la déclaration 
unilatérale d'indépendance, 11 
déclara qu'il était nécessaire 
d'éviter que l’existence de ces 
jeunes soit menacée par un 
conflit armé, et 11 ajouta : 
«Vous portons une lourde res- 
ponsabilité et le peuple rhodé- 
sien ne pardonnera pas à ceux 
qui le priveront de cette occasion 
de régler son avenir par des 
moyens pacifiques, a — HP. 


ANGOLA 


Le «père» de la nation 


(Suite de la première page.) 

AgosUnho Neto écrit «es 
premiers poèmes, publiés 
par la principale revue des mi- 
lieux nationaliste# : Massagem. 
Chantre de I'- angolanitê », II 
dénonce déjà l'oppression et 
l'humiliation infligées è • ces 
hommes noirs Ignorants qui doi- 
vent respectât la Blanc et crain- 
dre le riche ». 

L’Influence du miüeii familial 
a-t-elle contribué à former sea 
convictions nationalistes 7 A 
l'opposé de la puissance ait offi- 
cielle Eglise catholique, les 
églises protest an t e s, à peine 
tolérées, toujours accusées d'être 
des • loyers de subversion », 
liées à des milieux libéraux 
occidentaux, ont compris très 
tôt, en effet, la précarité de ta 
présence portugaise. Agostlnho 
Neto, comme Jonas Savimbi, 
président de l'UNITA, et Molden 
Roberto, chef du F.N.LA.. ont 
été élèves des , rares missions 
protestantes. Agostinho Neto res- 
tera d'ailleurs longtemps dans 
leur mouvance : secrétaire de 
l'évêque méthodiste de Luanda, 
Ralph Dodge, Il obtient grêce à 
lui une bourse afin ds suivre 
des études de médecine, d'abord 
à Lisbonne, puis à l'université 
de Calmbra. 

« Etudiant de l’empire * 

La dictature de Satazar est 
alors toute puissante. A Lis- 
bonne. Agostinho Neto rencontre 
d'autres étudiants venus d'An- 
gola, du Mozambique, ds 
Guinée-Bissau, qui Joueront les 
premiers rôles pendant les luttes 
de la libération puis ê la tète 
de leurs paya, aujourd'hui Indé- 
pendant : A m 11 c a r Cabrai. 
Eduardo Mondlane, Marcelllno 
dos Santos, Mario de Andrade. 
Tous habitent la Maison des 
étudiants de l'empira où, eous 
couvert de recherchas cultu- 
relles, naît le nationalisme mo- 
derne de l'Afrique portugaise. 
Les militants les plus actifs sont 
secrètement membres de ta seule 
formation d'opposhion vraiment 
organisée : le parti communiste. 
Ils y apprennent les principe* 
de basa : organisation, disci- 
pline. centralisme, régissant la 
vie d'un parti communiste occi- 
dental et découvrent t'Idéologle 
socialiste. Mais la culte de Sta- 
line, à son zénith, est particulié- 
rement vif su sein du P.c. por- 
tugais, traqué par la police 
secréte, la PIDE. il engendre 
une vision dogmatique du socia- 
lisme, souvent mal adaptée aux 
conditions concrètes de la lutte 
de libération et parfois même en 
contradiction avec les objec- 
tifs que celle-ci s’assigne. 

L'Inévitable finit par arriver, 
Agostlnho Neto est arrêté une 
première fois en février 1955. 
C'est du fond de sa prison qu'il 
apprend que le Mouvement po- 
pulaire de libération de l’Angola, 
créé la 10 décembre 1956, l'a 


élu président d'honnaur. Ubêrê 
en juin 1957, il obtient eon 
diplôme de docteur an médecine 
l'année suivante et retourne en 
Angola où II s'installe comme 
praticien dans sa région natale. 
Le 8 juin 1960, il est arrêté une 
deuxième fois dans la ealle 
d’attente de son cabinet La 
population a* rend en cortège 
dans la petite ville de Catoie 
pour demander aa libération. La' 
police tira. On relève des 
dizaines de morts et des cen- 
taines de blessés. C'est le pre- 
mier massacre de la guerre de 
libération et la preuve de la 
popularité de celui qui sera 
désormais le chef de file du 
nationalisme angolais. 

Déporté aux Iles du Cap-Vert 
puis enfermé, en octobre 1961, 
dans la prison d’Aljuba à Lis- 
bonne, Agostinho Neto est placé 
en résidence surveillée au mois 
de mare de l'année suivante. 
L’ * adoucissement » de ses 
conditions de détention est l'ef- 
fet d'une campagne de protesta- 
tions i-itemationale. Avec l'aida 
du parti communiste, il s’enfuit 
au mois de juillet 1962, gagna 
la Maroc et rejoint Léopold ville 
où siège la direction ' du 
M.P.LA. 

Le mouvement vit sa première 
grande crise. Le soulèvement 
du 4 février dans la ville de 
Luanda puis l'insurrection partie 
des plantations de café pour 
s'étendre è tout le nord du 
pays sont de sanglants échecs. 
Sans armes, sans encadrement, 
sans perspectives claires, près 
de cent mille Angolais se fbnt 
massacrer par las troupes 'dé- 
barquées en toute hâte du Por- 
tugal. La stratégie qui privilé- 
giait la rôla de la classe ou- 
vrière at centrait la lutte de 
libération sur les villes a échoué. 

Il faut en inventer uns autre. 
Male l'entente est loin d'être 
pariait» au sain du M.P.LA. La 
ïanclnahta question de l'unité du 
mouvement nationaliste, boulet 
qu’il va traîner tout au long de 
son histoire, ainsi qua le cli- 
vage entre le M.P.LA. * de r ex- 
térieur » et celui • de l'inté- 
rieur » alimentent les divisions 
Agostlnho Nato est accueilli 
comme le * sauveur ». La pre- 
mière conférence nationale, réu- 
unle en décembre 1962, le porte 
à la présidence du mouvement. 

Il ne la quittera plus. Agostinho 
Neto devient le symbole de la 
lutte de libération nationale. 
CeHe-el connaît certains succès. 
En 1964. la guérilla commence 
dans l’enclave de Cabinda, qui 
servira de laboratoire à la lutte 
armée. En 1666, un deuxième 
front est ouvert dans les pro- 
vinces orientales de l'Angola, à 
partir de la Zambie. Male cette 
région est pratiquement déser- 
tique : te cœur de la colonisation 
portugaise bat dans 2a nord du 
paya. Or Kinshasa n'offre son 
hospitalité et n'accorde son sou- 
tien qu’au seul F.N.LA II décime 


même les deux colonnes du 
M.P.LA. qui traverseront le 
Zaïre pour gagner l'Angola à 
partir de Cabinda. 

Cette première contrainte géo- 
politique contribue largement au 
retard de la lutte de libération 
en Angola, par rapport è celles 
des deux autres colonies portu- 
gaises : Mozambique et Guinée- 
Bissau. Pour tenter d'y remédier, 
le M.P.LA. et le F.N.LA. signe- 
ront un accord de coopération, 
en décembre 1972. Peine per- 
due : Holden Roberto et le 
président Mobutu Sese Seko 
bloquent son application. Au 
contraire, cet accord et In 
conditions dans lesquelles II a 
élé signé serviront de révéla- 
teur à une double crise. Daniel 
Chlpenda, dénonçant la coalition 
des populations du Nord contra 
celles du Sud, fera scission, 
entraînant avec lui une grande 
partie des forces armées. De 
son côté, le groupe Révolte 
active condamnera publique- 
ment le manque de démocratie 
à l'Intérieur du mouvement 

Bit combat inégal 

La chute de la dictature portu- 
gaise survient donc eu, moment 
où le M.P.LA est exsangue. 
Après l'échec d'une tentative de 
réconciliation entre les trois 
fractions, en Juillet 1974, nom- 
breux sont ceux qui considèrent 
que le mouvement est enterré. 
Mais son audience, surtout en 
milieu urbain, est sens commune 
mesure avec sa puissance mili- 
taire et sa capacité organisa- 
tionnelle. C'est donc beaucoup 
plus derrière un sigle qu’au sein 
d'une . organisation qu'émerge 
une nouvelle vague de militants 
qui sauveront le M.P.LA. de te 
disparition. Un mois avant la 
date prévue pour l'indépendance, 
et grâce aussi à l'appui résolu 
de l'alla gauche du Mouvement 
des forces armées portugais, le 
F.N.LA. est contenu au nord de 
Luanda, l'UNITA encerclé dans 
sa capitale. Huambo. La victoire 
est è portée de la .main. Mais 
le 23 octobre, l’armée sud-afri- 
caine, volant au secours de ses 
alliés, commença son avance 
foudroyante. Le combat est par 
trop inégal. Le choix est simple : 
le M.P.LA. est condamné soit 
è disparaître, faute de pouvoir 
reprendra la guérilla à partir 
d'un des pays voisins qui lui 
sont tous hostiles, soit è cher- 
cher une aide étrangère. Le 
5 novembre, La Havane décide 
de répondra aux appels de 
Luanda. Les premiers contin- 
gents cubains arrivant Juste à 
temps pour repousser l'assaut 
du F.N.LA. sur Luanda. La 
10 novembre à minuit, dans une 
capitale encore hébétée par la 
bataille qui toutB 1a ojumêe a 
lait rage aux portes de la ville, 
Agostlnho Neto esquissa un pèle 
sourire en direction de la foule 
qui l'ovationne pendant que 


Lu cio Lare, son plus fidèle lieu- 
tenant, hissa le drapeau de la 
nouvelle République populaire 
d'Angola. Et le premier congrès 
du mouvement, réuni à Luanda, 
du 10 au 16 décembre 1877,. 
consacre la victoire de l*«alla 
présidentielle" (Agostinho Neto 
et ta vieille garde de ta lutte 
armée) eur toutes- les autres ten- 
dances qui lui disputaient ta 
direction du mouvement 

Pour avoir réussi, contre unq 
coalition d'intéréts aussi 0 puis- 
sants, il fallait une ténacité peu 
commune. Les difficultés du 
M.PJLA. ont conféré à son chef 
une autorité telle qu’il fut accusé 
de l'avoir exercée sans partage. 
Une poigne de fer était-elle In- 
dispensable pour sauver ta mou- 
vement de la décomposition 7 
A chaque crise, les adversaires 
d 'Agostlnho Neto l’ont décrit 
comme sans pitié pour ceux qui 
contestaient eon pouvoir. Son 
personnage était pourtant aux 
antipodes de celui qui, dans le 
cœur des foules africaines, 
donne à un dirigeant une dimen- 
sion charismatique. 

Un visage rond, caché derrière 
des grosses lunettes à monture 
d'écallle, une démarche lente et 
un peu lourde, une voix douce 
au débit monocorde : AgosUnho 
Neto était à l'évidence très mal 
è l'aise quand II fui fallait pren- 
dra un bain de fouie. Mais une 
grande assurance transparaissait 
derrière cette timidité, fl passait 
pour être d'une grande fidélité 
dans ses amitiés. A chaque crise 
Interne, et souvent contre l'avis 
de ses plus proches lieutenants, 

Il a cherché Jusqu'à l'ultime 
seconde è ramener eu bercail 
ceux qui, au fond, voulaient 
. l'ebattre. Et, plus d'une fols. Il 
a dû se soumettre aux décisions 
prises par la majorité du bureau 
politique. ■ . 

Cette ambivalence a marqué 
les orientations politiques ds son 
passage dans les rangs du parti 
communiste portugais ses fré- 
quentes visites en Union sovié- 
tique. ses condamnations de 
ta politique extérieure chinoise 
depuis que Pékin avait pris fait 
el cause pour l'UNITA, ont fait 
dire qu'il était i’ « homme ds 
Moscou ». il a pourtant prouvé, 
dans des conditions dramatiques, 
qu'il résistait de tous ses 
moyens, si faibles (us sent -ils, 
aux pressions des * pays amis ». 
On lui prêtait peu de goût pour 
les débats théoriques, qu*1I qua- 
lifiait de • discussions de café ». 
La voie dans laquelle le M.P.LA. 
veut engager l’Angola est pour- 
tant scrupuleusement fidèle aux 
dogmes du marxisme-léninisme. 

Ce président apparemment 
effacé, discret, enfermé loin des 
regards at du bruit dans son 
cabinet de travail, aura été un 
personnage mystérieux *. omni- 
présent, craint, respecté, et sur- 
tout placé au-dessus de tous 
les autres. 

RENÉ LEFOtCT. 
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LA NÉGOCIATION ISRAÉLO-ÉGYPTIENNE 


Cambodge 


Le Cure compte sur Washington 
pour faire avancer les conversations 
sur l'autonomie 

M. Nahum Goldmann a estimé, dans une interview A 
l'hebdomadaire « Monda? Moraing». paraissant à Beyrouth, 
— la première accordée à une publication libanaise, — que les 
Etats-Unis doivent trouver le moyen de ae dégager de la pro- 
messe faite A Israël par M. Kissinger de s'abstenir de tout dia- 
logue avec PO T. P tant que celle-ci n'aura pas reconnu Israël. 

Considérant que les négociations égypto- israéliennes sont 
vouées à l’« impasse -, l'ancien président du Congrès fuif mondial 
a préconisé la convocation d'une nouvelle conférence de Genève 
sur la base « des résolutions des Nations unies sur le Proche- , 
Orient et, en premier lien, celle de 1947 approuvant la création 
d'un Etat juif sur une partie de la Palestine ». 

M. Goldmann a accusé les Etats-Unis d’être «les véritables 
responsables de l'impasse au Moyen-Orient ». O a relevé, cepen- 
dant, que c'est le «lobby- juif» qui a empêché Washington de 
faire pression sur Israël. — (A-F-P.) 

De notre correspondant 


Après un entretien 
avec N. Giscard d'Estaing 

LE ROf HUSSEIN 
EXCLUT CATÏGORIQUEMftT 
SA PARTICIPATION 
AUX NÉGOCIATIONS 
SUR LA CISJORDANIE 

Le roi Huæein de Jordanie, 
de passage à Paris, a catégorique- 
ment écarté, lundi après-midi 


Le prince Sihanouk confirme qu’il prendra la tête 
l’un Front national sans lien avec les deux régimes rivaux 


foire NjwftlWe I 


Confirmant ce qu’il avait laissé entendre 
récemment (le Monde du 20 août), le prince 
Sihanouh a indiqué, dans un message publié 
lundi 10 septembre par le quotidien Japonais 
« Mainichi Shimbum ». qu'il prendrait la téta 
du «front national du Cambodge » qui doit être 
créé à Bruxelles, en octobre, lors de la réunion 
dans la capitale belge, d'un congrès des exilés 
cambodgiens. Une réunion préparatoire doit 
se tenir fin septembre & Pyongyang (Corée du 


10 septembre, en sortant de ITSly- f Nord), où réside l'ancien chef de l'Etat. 


Le Caire. — Avant de gagner, 
ce mardi U septembre, Israël, 
M. Strauss, le diplomate améri- 
cain chargé de suivre la nêgocla- 


cain chargé de suivre la négocia- 
tion israélo-égyptienne sur l’auto- 
nomie palestinienne, a réuni au 
Caire les ambassadeurs des Etats- 
Unis & Damas, Beyrouth, Amman, 


résultat continuent entre Amé- 
ricains et Egyptiens. Au cours du 
séjour qu’il vient d’effectuer en 
Egypte. M. Strauss s’est entre- 
tenu durant près de deux heures 
avec M. Sadate. et prés de cinq 
heures avec - le président du 
conseil, M. KhaliL En outre, le 


Djeddah et Tel-Aviv. Il a examiné générai Moubarak, vice-président 


avec eux l’évolution de l’attitude 
des capitales arabes à l’égard des 
pourparlers sur l’avenir de la Cis- 
jordanie et de Gaza. Aucune autre 
Information n'a pu être recueillie 
à l’issue de cette réunion, 

B est clair en tout cas que les 
dirigeants égyptiens comptent à 
peu prè5 uniquement sur les 
efforts diplomatiques américains 
pour faire avancer les conversa- 
tions sur l'autonomie des terri- 
toires arabes occupés. Les milieux 
politiques du Caire ont l’intime 
conviction que les Etats-Unis 
obtiendront, ou en tout cas feront 
tout pour obtenir au cours des 
prochains mois, des concessions 
verbales mutuelles israélo-pales- 
tiniennes qui permettraient enfin 
de discuter pour de bon. 

En attendant, les échanges de 
points de vue et d’information 
et la mise sur pied de tactiques 
communes pour -aboutir & un tel 


de la République, s’est envolé le 
lundi 10 septembre pour les 
Etats-Unis, où 11 remettra à 
M. Carter un message du rais et 
aura des entretiens durant cinq 
Jours avec divers responsables 
américains. Il se rendra ensuite 
à Vienne pour y rencontrer le 
chancelier Kreisky. Avant de re- 
gagner son pays, jeudi prochain. 
M. Strauss s'arrêtera de nouveau 
en Egypte. 

Les efforts américains pour 
parvenir, comme l’écrit l’offi- 
cieux Al-Ahram, & « intégrer les 
Palestiniens dans ta négocia- 
tion s permettent aux respon- 
sables égyptiens d’afficher leur 
optimisme, ou plutôt leur * réa- 
lisme confiant ». M. KhallI a af- 
firmé. après ses conversations 
avec EL Strauss : « Nous devrions 
parvenir à des résultats concrets 
avant fin mai prochain, s — J.-F. 
F.-H. 


Iran 

L’on des principaux sanctuaires de la secte 
des Baha'is est détruit à Chiraz 


Une nouvelle et grave- agres- 
sion vient d’ètre perpétrée coût» 
la minorité bah&'i en Iran tôt 
dans la matinée du samedi 
3 septembre ; une centaine de 
personnes, dont une quarantaine 
d’hommes armés, ont pris d'as- 
saut A Chiraz, la «maison sacrée 
du B&b , l’un des lieux les plus 
vénérés de la foi baha’L Les 
assaillants, dirigés par l’admi- 
nistration des biens h a b o u s 
(ur&fcjs), ont arraché et détruit 
les portes et les fenêtres, puis 
abattu les murs du bâtiment. 

Le bureau d'information baha'l 
de France (II, rue de la Pompe, 
Paris 16*), qui fait état de cette 
agression dans un communiqué, 
indique que les travaux de démo- 
lition de la maison sacrée se sont 
poursuivis 1e lendemain. C’est 
dans ce lieu que le précurseur de 
la religion baha’l, le Bab (1819- 
1350), annonça son message à. 
son premier apôtre. Le sanc- 
tuaire, édifié A la fin du dix-hui- 
tième siècle, outre son intérêt 
architectural, est l'un des prin- 
cipaux lieux de pèlerinage pour 
les baha'is, éparpillés dans 
quatre-vingt- hui t mille localités 
a travers les cinq continents. Il 
avait été déjà gravement endom- 
magé en 1955 kws des persécu- 
tions déclenchées par le chah 
contre cette communauté, qui 
compte en Iran plus de trois 
cent mille âmes. Malgré son 
importance — elle constitue la 
minorité religieuse la plus nom- 
breuse du pays, — le projet de 
Constitution actuellement A 
l'étude, tout comme la Loi fon- 
damentale sous la monarchie, ne 
reconnaît pas son existence et, 
partant, ne lui accorde aucune 
représentation parlementaire. 

La destruction du sanctuaire 
de Chiraz n’est pas une mesure 
is o l é *». Ces dernières semaines, 
diverses administrations de l’Etat 
ont licencié nombre de fonction- 
naires de confession baha'l et ont 
multiplié les vexations contre les 
membres de la communauté. Les 
persécutions suscitées, semble-t-il 
par des mollahs, avaient com- 
mencé avant la chute de la mo- 
narchie. En décembre, quelque 
quatre cents mâisnna avalent été 
pillées ou détruites & Chiraz. Des 
pogroms, de moindre envergure, 
s’étalent produits dans diverses 
provinces. Feu après la retour de 
l'Imam Khomeiny en Iran, des 
milic iens islamiques ont investi et 
occupé tous les lieux saints baha'is 
A Téhéran et en province. 

T?j*ngfrin qu] «pêche l'amour et 
runité de l’humanité, le baha'isEûâ 
est né de la dénonciation de la 
sclérose et des turpitudes des 
"Htaire chiites par 'le Bab, toi- 
même persan chiite de Chiraz. 
Le pouvoir le fit fusiller en 38501 
Depuis, les bahals vivent dans 
une semi-clandestinité dans la 
plupart des pays musulmans, 
bien qu’lis reconnaissent le ca- 
ractère divin du Coran ainsi que 
la Qualité de uroDhète de Maho- 
met. Le nouveau pouvoir en Iran 


leur reproche, entre autres, d’être 
« des agents du sionisme, du chah 
et des forces impérialistes a Les 
dirigeants de la communauté 
réfutent ces accusations en fai- 
sant valoir, d’une part, que le 
centre mondial des Baha’is a été 
établi en Terre sainte en 1868, 
bien avant donc la création de 
l’Etat d'Israël ; et, d’autre part, 
que les personnalités ayant ac- 
cepté des postes de quelque im- 
portance sous la monarchie 
avaient été exclues de la commu- 
nauté, laquelle interdit A ses 
membres toute activité de carac- 
tère politique. 

Cette nouvelle flambée de fana- 
tisme en Iran inquiète non seu- 
lement les Baha’is, mais aussi les 
autres minorités religieuses, au 
sein desquelles la nouvelle Répu- 
blique islamique suscite un ma- 
laise grandissant. — E. R. 


sée, toute éventualité de parti- 
cipation de son pays aux négocia- 
tions égypto-israéllennes sur la 
Cisjordanie. 

Au terme du déjeuner qu’il a eu 
avec M. Giscard d’Estaing; le roi 
a ajouté : «Ce problème 
concerne essentiellement le peuple 
palestinien, à gui on nie tous les 
droits, notamment le droit à V au- 
todétermination dans la liberté 
totale. » « Nous actions été mis hors 
de jeu, a poursuivi le souverain 
hachêmite, et nous ne voulons pas 
être impliqués dans une voie gui 
ne mènera à rien. Je ne Dois pas 
de raisons pour l’optimisme affi- 
ché en Egypte et en Israël. > 


LA BATAUï DES PRIX 
AU CAIRE 

La Caire (AJJ*.). — La pré- 
sidant Sadate a réuni sou ■ état- 
major do crise » pendant trois 
b cures, S septembre, 

pour m " | *" w la situation éco- 
nomique. Ce problème semble 
devenir alarmant à la suite 
d'une b susse uns précédent des 
prix do certaines denrées 
de consommation accompagnée 
d’une pénurie d'autres produits, 

La flambée des prix sur le 
marché local a été provoquée, 
semble-t-il, par une décision du 
ministre de l’économie prise le 
1“ septembre, d’exiger le paie» 
ment en dollars des droits de 
douane sur les produits impor- 
tés. La parité du dollar a aussi- 
tôt augmenté pour atteindre des 
taux astronomiques. Le dollar, 
qui s’achetait au noir, 

le mois dernier, à 76 piastres 
(une livre égyptienne se divise 
an ÎOB piastres), était vendu, 
ces derniers Jours, à 100 et même 
125 piastres aux portes des ser- 
vices de la douane i Alexandrie. 

La réunion dn chef de l’Etat 
avec son vice-président, ML Mou- 
barak, son pranla ministre, 
M, Maustapba xtnin, et une 
demie douzaine de ministres, a 
été consacrée presque exclusive- 
ment à remédier aux répercus- 
sions de ce qu’on appelle main- 
tenant on Egypte la- ■ loi du 
dollar ». H a été décidé de 
limitez les mesures adoptées 
aux produits de luxe : parfums, 
magnétophones, appareils ména- 
gers, etc. 

Le ministre d’Etat pour l'In- 
formation, M. Ma nantir ffmm, 

a affirmé que les prix des den- 
rées de base seront maintenus 
inchangés, que les subventions 
gouvernementales (plus de 
1 milliard de dollars annuelle- 
ment) ne seront pas supprimées 
mais s réorganisées > et, enfin, 
que la pénurie de savon, évo- 
quée au cours de la réunion, 
sera rapidement surmontée. 


Le prince a notamment précisé que ce front 
ne se rangerait ni du côté du Kampuchea démo- 
cratique (régime khmer rouge déchu) — dont 
il vient de rejeter les dernières propositions 
(le Monde des 7 et 11 septembre) — ni de 
celai du régime pro-vietnamien de M. Heng 


Saxnrin. H a assuré accepter que siègent au 
sein de ce front des représentants de ces deux 
régimes, si ces derniers adhéraient par écrit 
A son programme. 

D’autre part, la religieuse française Fran- 
çoise Vaudarmeersch, qui revient du Cam- 
bodge où elle a accompagné le Comité fran- 
çais d'aide médicale et sanitaire au peuple 
cambodgien », a déclaré, le 10 septembre A 
Hanoi, qu'il fallait «soutenir l'action. des nou- 
velles autorités khmères sans prétendre s'éri- 
ger en juges et sans leur demander un bilan 
Immédiat ». Elle s’est élevée contre les « garan- 
ties demandées par la Croix -Rouge interna- 
tionale et par les pays occidentaux en ce qui 
concerne la destination des aides adressées 
à ce pays. — (AJ J 3 J 


UN LIVRE DE L’ANCIEN CHEF D’ETAT KHMER 

Chroniques de guerre... et d'espoir 


N’est pas de Qaulle qui veut En 
dépit de l'allusion transparente dans 
le titre, ces Chroniques de guerre 
et cfespo/r n’ont pas le ton et ie 
style de l’auteur du discours de 
Phnom-Penh. Ce n'est toutefois pas 
le style qu’H faut chercher dans ce 
livre du prince Norodom Slanouk. 
écrit A chaud quelques semaines A 
peine après qu’H ait, par un der- 
nier avion providentiel, quitté ea pri- 
son Minière rouge pour Pôidn, mais 
plutôt le souffle de l’homme d'Etat 
et l'émotion d'un homme brutalement 
« libéré » de trois ans da cauchemar. 

Cette émotion d’un prince Slanouk 
toujours aussi passionné se ressent 
A toutes les pages de ce livre jetées 
rapidement — parfois un peu trop 
— sur des feuilles de papier chi- 
noises dans son palais pékinois. 
Même s’il a été épargné dans 'sa 
personne, l'ancien dieu-roi, l'ancien 
chef du FUNK révolutionnaire, a 
beaucoup souffbrt Lut qui s'atten- 
dait & son retour chez lui à retrouver 
son peuple, n'a eu pour Interlocu- 
teurs quotidiens que de Jeunes sol- 
dats et quelques cadres stéréotypés. 
Seul ie président, M. Khi eu Sam- 
phan, qui, en- 1960, avait été désha- 
billé publiquement par la police 
sianouklste, lui a rendu des visites 
de courtoisie, fournissant au prince 
sa seule chance d’obtenir queqlues 
explications de la politique khême 
rouge. Il a perdu dans la tourmente, 
où ont sombré des millions de ses 
sujets, enfants et proches, amis et 
partisans, courtisans, ses biens. 
Entré A Phnom-Penh chef de l’Etat, 
H en es tresort/ trois ans plus tard 
en fugitif, afin de ne pas être torturé 
par les envahisseurs vietnamiens. 

De cette descente aux enfers, le 
prince Sihanouk a ramené une haine 
inextingtble è l’encontre dés Khmers 
rouges et de leurs chefs, MM. Pol 
Pot et isng Sary, «tyrans» et •Illu- 
minés», « hitlériens » ou « mussoll- 
niens » «fous furieux-, leur union 
étant qualifiée de « mariage dit cro- 
codile et de la hyène». Il est vrai 
que les idées qui lui ont été expo- 
sées sont aberrantes : « triple opé- 
ration chirurgicale » qu'il fallait prati- 
quer sur le Cambodge : chasser tous 


A TRAVERS LE MONDE 


Chine 

• LA REINE MARGRETHE H 
DU DANEMARK va commen- 
cer mercredi 12 septembre une 
visite de dix jours en Chine. 
Elle sera accompagnée de qua- 
tre-vingt-dix hauts fonction- 
naires, journalistes et hommes 
d’affaires, dent les principaux 
responsables de ta Compagnie 
de l’Est asiatique, qui com- 
merce sans interruption avec 
la Chine depuis quatre-vingts 
ans. — (Corresp.J 

P q ne mark 

• M. KAI MOLTKE. journaliste 

et écrivain danois, dont l'acti- 
vité politique lui valut le sur- 
nom de « comte rouge s, est 
mort dans sa soixante-seizième 
année. Entré au P.C. en 1923, 
il en fut exclu en 1958 et gra- 
vita ensuite dans les groupes 
de gauche. Dans son ouvrage 
l'Assassinat du Komintern, 
publié en 1976, 11 avait expli- 
qué comment Staline avait 
pris brutalement le pouvoir au 
sein du centre directeur du 
mouvement communiste inter- 
national pour utiliser celui-ci 
dans sa politique étrangère. — 
(ASJPJ 

Empire Centrafricain 

• LES ETATS-UNIS ont décidé 
de supprimer leur aide A 
l'Empire Centrafricain à la 
suite du rapport d’une com- 
mission d'enquête africaine sur 
les massacres d'écoliers a«m 
oe pays. Le gouvernement 
américain a demandé lundi 
10 septembre à son ambasaa- 


deur A Bangui, M. Cocke, de 
mettre fin le plus tôt possible 
aux programmes prévus. Le 

S robleme du maintien des re- 
liions diplomatiques sera 
examiné ultérieurement. — 
(APP.) 


Espagne 


TREIZE PERSONNES soup- 
çonnées d’appartenir au « parai 
communiste reconstitué», 
considéré comme la branche 
politique du mouvement terro- 
riste GRAPO (Groupe de résis- 
tance antifasciste du 1* oc- 
tobre), ont été arrêtées ces 
dentiers jours A Saragosse et 
Madrid, a-t-on appris lundi 
10 septembre A Madrid, de 
source policière. D'autre part, 
lois d’une opération de contrôle 
des voyageurs à l'aéroport in- 
ternational de Madrid-Baiajas, 
lundi, un Inconnu a refusé 
d'ouvrir sa valise et ouvert Je 
feu sur les forces de l’ordre. Il 
a réussi A s’enfuir après avoir 
tué une passante. — (AJ 1 J 3 .) 


Ethiopie 

M. KOSSYGUINE, chef du 
gouvernement soviétique, est 
arrivé en visite officielle en 
Ethiopie lundi 10 septembre, 
annonce Tass. — (JLPJ 

Liban 

NOUVELLE RADIO FOUR 
LES CONSERVATEURS AU 
LIBAN. — La Voix de l’espoir, 
radio du «Liban libre», a été 
officiellement Inaugurée le 
lundi 10 septembre par le com- 
mandant Saad H&ddad, chef 


des milices chrétiennes conser- 
vatrices an Sud-Liban. Cette 
station diffusera six heures par 
jour des bulletins d'informa- 
tion en arabe, anglais et fran- 
çais, des chapitres des écritures 
saintes, et de la musique reli- 
gieuse. Le poste émetteur se 
trouve dans l’enclave chrétienne 
orientale, près de Marjayonn. 
— M-F.JP J 


Niger 

SI KOUNTCHE, président du 
Niger, a remanié son gouver- 
nement le lundi 10 sept e mbre. 
Le ministre de l’Intérieur, le 
lieutenant - colonel Mamadou 
Dlallo. est nommé ministre 
des postes et télécommunica- 
tions et est remplacé par' le 
capitaine Dondja Mamadou. 
Le portefeuille des affaires 
étrangère et de ta coopé- 
ration est confié A l’ancien 
secrétaire d'Etat A l'Informa- 
tion, mj. Daouda Dlallo. — 

Soudan 

LE SORT DES REFUGIES. — 
Des mesures ont été prises afin 
que quatre mille réfugiés, prin-" 
finalement des Erymreen s, 
quittent la capitale soudanaise, 
a-t-on annoncé, lundi 10 sep- 
tembre, de source officielle A 
Khartoum. Ces réfugiés seront 
répartis dans la province de 
iTaxaia (est du Soudan), où 
de nombreux Erythréeng ont 
déjà trouvé refuge depuis le 
début de la guerre en Erythrée: 
Par ailleurs, l’agence de presse 
soudanaise Indique que les sol- 
dats ougandais qui s’étalent 
réfugiés dans le Nid dn pays 
après la chute du régime dTdi 


les Vietnamiens du pays, projet (exé- 
cuté), de faire travailler la popula- 
tion deux, dix fois plus dur que les 
Vietnamiens pour transformer le 
pays en une « forteresse Imprena- 
ble k Intention d'« accepter * le 
conflit armé avec Hanoï. Le prince 
raconte que ses Jeunes geôliers 


mener. Las ■ Hochlmlnhlens », que 
les Khmers rouges avalent fait 
« cocus », « n’ oublient jamais las 
humiliations qu'on leur a fait subir » 
et ne sauraient accepter de parier 
avec MM. Pol Pot et leng Sary. 
Pourtant, reconnaît-il, l'espoir d’abou- 
tir est faible : « Hanoi redoute 


s’exerçaient A affiner leur cruauté aufounftrut le retour i Phnom-Penh 


sur des animaux, chiens, chats ou 
singes, crime encore plus inaccep- 
table pour un bouddhiste qui, 
croyant A la métempsycose, consi- 
dère* tout être comme sacré. 

Une esquisse de règlement 

En là personne de routeur, un 
témoin, de première main, confirme 
la motivation exclusivement anti- 
vietnamienne de la politique khmère 
rouge. Obnubilés par la crainte d’être 
avalés par leur puissant voisin, dont 
ils voyaient l’action, pas toujours A 
tort dans une multitude de 
« complots » — Us se sont, para- 
doxalement, Jetés dans la gueule du 
loup qu'lia ne cessaient de provo- 
quer. Certes, nous dit la prince, « les 
responsabilités sont partagées », les 
ambitions vietnamiennes sont réelles, 
et le ressentiment a rrti -vietnamien de 
tout Khmer rejaillit dans ses propos 
quand il emploie systématiquement 
le terme péjoratif de « VIet». Mais, 
affirme-HI, * l’assume une lourde res- 
ponsabilité devant l'histoire en affir- 
mant que la présence actuelle dans 
mon pays de ramée Wef, si déplai- 
sante et si humiliante soit-elle pour 
noua. Khmers, constitue la seule — 
et d'ailleurs Impartalte, — protection 
du peuple khmer contre son massacre 
par tes partisans de Pol Pot, long 
Sary et autres Khmers rouges»: 

Pourquoi, dans ce cas, continuer 
la résistance 7 Le prince Sihanouk, 
qui achève son livre par une esquissa 
de réglement International Bt de 
programme, estime que la seule 
solution du drame ne peut être que 
« politique • et se considéra comme ' 
l’homme providentiel, une fois de 
plus. La paix ne peut sortir que 
d'une « conférence Internationale » 
du type de celle de Genève, ou 
d'une négociation avec Hanoi, qu’il 
ee considère comme seul A pouvorf 


de Norodom Sihanouk », ce qui est 
apparu clairement dans les récentes 
déclarations des dirigeants de Hanoï 
ou de leurs protégés de Phnom- 
Penh-, ces dernières étant Insultantes 
pour le prince, qualifié de «fan- 
toche de Pékin» et mis dans le 
même sac que Tex-maréchal Lan 
Nol et M. Pol PoL 
Le prince est mains convaincant 
lorsque, évoquant la •douceur de 
vivre de l'époque alhanoukleme », 
■ Il feint da croire que les erreurs 
commises alors sont Imputables aux 
«courtisans» (2). que les massacres 
de Samlaut en 1967, les trafics avec 
les Vietnamiens ont eu pour seul 
responsable Lon Nol. Oui donc 
l’avait nommé premier ministre 7 
Comment ne pas sa souvenir des 
exécutions, de militants de droite 
ou de gauche, qui conduisirent de 
Jeunes Intellectuels Idéalistes A fuir, 
pour sauver leur vie, vers des ma- 
quis qui les tra ns fo r mère nt en révo- 
lutionnaires sans pitié ? 

- Malgré tout, le prince Sihanouk 
représente actuellement la saule 
chance du peupla cambodgien pour 
échapper A un engrenage qui ie 
conduit tout droit vers ea dispa- 
rition. Chinois et Américains le 
savent qui, chacun A sa manière, 
et avec ses arrière-pensées, le sou-, 
tiennent Les Vietnamiens aussi, et 
leurs protégés, qui le craignent sans 
douta plus que les Khmers rouges. 
Les Cambodgiens enfin, dont beau- 
coup se reconnaissent encore en lui, 
continuent A attendre qu’il les 
appelle à se resalslr et leur Indique 
la direction A suivre; qui n'apparaît 
pas clairement dans ce livre. 

PATRICE DE BEER. 

fl) Hachette-Stock, 303 poses. 

(2) Voir le livre de J eau -Claude 
Porno ntl et de Seize Thlon. Des 

oovrtfssas' état partisans, Gallimard. 
ooH. « Idées >, 19TL 


Afghanistan 

i — M. BREJNEV ASSURE M. TARM1 

DU MAINTIEN 

et déplaces' vers des réglons DE L'« AIDE DÉSINTÉRESSÉE* 

éloignées de la frontière entre nr ma (T Ali 

les deux paya. — (ajfjp.) UC mJ)URJ 

t_i_ » ■ (De notre correspondant) 

Tchécoslovaquie Moscou. — LTIESA a réaf- 

,, — T Armé le lundi 10 septembre son 

M- MI CHAT j EOBÂLf signa- appui an régime &q. coaxs 

taire de la Charte 77, est sorti d'on entretien que M. Brejnev a 
de l’hôpital psychiatrique de accordé A M. TarakL président 
Kosmanosy (Bohème de l’Est), du révolutionnaire de 

où il avait été plac é n y a la République démocratique 
six mois après avoir purgé une d’Afghanistan, qui faisait escale 
peine d^un an de prison pour A Moscou, de retour de La Ha- 
« tncitaUm à la rëbeUùm ». vane. Les conversations ont eu 
— (jLFJPJ lieu, se lon Taré, mm 

M. HO&UT. chef de l'Etat et COTdlaUU * 

îî parM soviétique. Indique le 

reçu, lundi 10 septembre, le communiqué commun, s'est « saû- 
oommâodant des forces armées dasisé avec le peuple afghan gui 
Va rsovie, le mtr s’est engagé dans la voie de la 
réchal KonUb ov. qn l se trouve construction d'une société nou- 
pour « une brève visite de pelle et oui httu nnf nttfnw 


travail» A Prague, annonce 
un communiqué. On apprend 
d’autre part que M. Rafto, le 
professeur d'économie norvé- 
gien interpellé mercredi 5 sep- 
tembre A Prague alors quH 
s’apprêtait A donner une 
conférence devant un groupe 
d’étudiants contestataires Ue 
Monde du 8 septembre), a été 
expulsé te lendemain de son 

arrestation. — (A-FJP V Reu- 
ter.) 

Tuhisio 

ERRATUM. — Dana l’article 
de notre c or respondant A 
Tunis sur la fin du congrès 
du F. S. D. (le Monde du 
U septembre), un lapsus a fait 
parler de la adispinition de 
plusieurs coüdbondeurs ' de 
M. Naidradans Véçvipe diri- 
geante». C’est de r*appari- 
Hon» qu'il s’agissait. 


construction d'une société nou- 
velle et gui latte opiniâtrement 
contre les manœuvres des forces 
de l’impérialisme et de la réac- 
tion, Leoidd Brejnev a assuré 
Mohammad Tarakt que le peuple 
afghan ami, gui mène une lutte 
légitime, peut toujours compter 
sur l'aide désintéressée en tous 
domaines de PUnion soviétique». 

Les deux V^mrfi d’Etat se 
août, d’antre para, s félicités du 
succès » de la conférence 

des nou-aUgnês. 

D. V. 


CAROL «t ALAIN VILLACAMPA 
à FmaefpK de MUé ComkmOn 
nlra rOpfra «t b Basât 
j3,fed«4 fffiitmfiv çfr) TM.207JHU3 
MENU A 00 1 , îaviac craprii et am 

evecrhpéridfctMfadnctis 

Bbarii NATKA. Fauta aux Jocvinev 
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Nicaragua 


REUNIS A PARIS 


La victoire sainteté a été le fruit dune stratégie minutieusement préparée Des dirigeants socialistes chiliens en e»i 


Managua. — Comment la garde 
nationale somoziste. que les obser- 
vateurs militaires s'accordaient h 
considérer comme d'un iris bon 
niveau technique, a-t-elle pu, en 


De notre envoyé spécial 


le bunker présidentiel, la soir du 
15 juillet, au cours duquel des digni- 


deux ans, de la réforme agraire, nous 
a révélé, devant une cane, ce qu'a 


mpll 8 ha»^f UX J!îii l8, •i!f 0 n non J , S8U,e " ,eur ch8f » as saoulèrent jusqu'à 
rfAf, j j '. 8 , ^ u li8 à une l'inconscience. tandis que deB incen- 

ÏSHnîÏ! J°T ^ ? r d f S «lies, allumés ,psr des fûts d'esaence 
guérilleros sur les chances desquels. \ argu6s d'héiicoptères sur dea usines 
Il y a un an, après I écrasement de Bt do* n*rttra« r.nmmomlnii* fai- 


tairas somozlsles, réunis autour de été la slraiégle de l’insurrection, 
leur cher, se .saoulèrent jusqu'à arrêtée an avril. 
l'Inconscience, tandis que deB incen- « Noua avorta combiné, expliquâ- 
mes, allumés par des fûts d’essence Ml, trois formes de futts : la 

largués d'hélicoptères sur dea usines grève gènérata, le soulèvement dea 
et des centres commerciaux, (ai- villes er faction militaire. L'idée 


r Insurrection de septembre 1970, 
bien peu risquaient à parier ? 

Certaines explications de simple- 
bon sens ne sont pas sans valeur. 
Ainsi, tous les guérilleros sandinisies 
admettent que, à l'exception de cer- 
taines troupes d'élite, « la garde 
n’avait pas le moral ». Comment ex- 
clure en effet qu’une troupe préto- 
rienne. si conditionnée A la haine du 


salent rage en plusieurs points de 
la capitale. 

Les qualificatifs de « malade « ou 
de « psychopathe » reviennent d'ail- 
leurs aussi souvent dans |bs conver- 
sations d'aujourd'hui sur Aneetasio 
Somoza que celui da « criminel ». 

Selon certaines sources militaires 
occidentales, l'encerclement dipîoma- 


« civil - qu'elle ait été, ne finisse tiqua mondial autour du dictateur 
par être sensible è ta haJne que lui déchu avait, en outre, fini par porter 


centrale était de dispersai r armée 
somozista, en lui causant le maxi- 
mum de pertes, afin d'éviter qu'elle 
ne se fanes è l'assaut des villes 
comme en septembre. 

» Mous avons donc d'abord atta- 
qué militairement Jmorega, dans 
f extrême nord du pays. Comme nous 
l'attention, Somoza a envoyé un 
gros contingent, quatre mille hom- 


voue tout un peuple ? Beaucoup de 


déchu avait, en outre, fini par porter mea ' P° ur "P™** » situation en 
.... . , . . , ,_ main. 


les derniers jours, la 


soldats somozlsles ne se sont battus garde n'avaft pratiquement plus de 


Aussitôt, nous avons lancé une 


qu'avec l’énergie du désespoir que 
leur conférait leur conviction, erro- 
née, que les sandinisies ne feraient 
pas de quartier. Cette certitude, que 
ta propagande du Front ne s 'était 


munitions. Seul Israël aurait contl- seconde colonne è l'autre bout do 


nué d'approvisionner le dictateur 
jusqu'à la fin (1). 

Il est certain, en outre, que les 
troupes hâtivement recrutées après 


MEXIQUE: 
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peut-être pas assez donné la peins {'insurrection de septembre, qui 
de combattre, explique sans douta avaient fait passer de sept mille à 
qu’il y ait eu peu de transfuges ou au moins quinze mille hommes les 
de déserteurs — sauf dans les der- effectifs da la garde, n'8vaiant pas 
niers jours! où des dizaines, peut- eu la tempé ; de -s'amalgamer aux 
être des centaines, de gardes ont forcés plus anciennes. Etres ont pat^ 
changé précipitamment d'uniforme, fois été plus une gêne qu'un alouL 
dans l'espoir, pas toujours déjoué, 

*£ Trois formes do lutte 

— partira, partira pas ? — notam- 
ment après la condamnation portée C® 8 considérations- ne sauraient, 
contre luf le 24 Juin par {'Organisa-, cependant, masquer l'essentiel : la 
tlon des Etats américains, n'ont évi- maîtrisa révolutionnaire et la science 
demment rien arrangé. La dictateur, militaire dont ont fait preuve les 
qui avait fait montre d'un sang-froid sandlnlstes dans la conduite de 

l 'ahfJXnn itaA élnftla Wa «AM ri &A IaMA h A_ 


étonnant en septembre 1978. a perdu 
le tête pendant l'offensive de cet 
été. Des correspondants étrangers 
ont rapporté les propos- tenus par 


l’offensive finale, de son déclenche- 
ment fin mai jusqu'à l'entrée victo- 
rieuse â Managua, la 19 juillet 
Le commandant Jaime Wheelock, 


un Somoza Ivre contre' les dlrf- une des plus prestigieuses figures 
géants du Mexique, du Costa-filea. militaires et politiques sandlnlstes, 
du Venezuela et de Panama, traités représentant la tendance protêts- 
de - fils de putes ». Des prisonniers Tienne peut-être la plus radicale au 
ont également raconté cette scène sein de la direction nationale du 
néranienne du dernier banquet dans Front, aujourd'hui ministre, è trente- 


BIBLIOGRAPHIE 

«CUBA» 

d'Edouard Bailby 

Vingt années durant, l’une des 
obsessions du régime castnste 
a été de sotir Cuba du ghetto. Il 
u'y a pas trop mal réussi : ce 
petit pays naguère marginal est 
aujourd’hui un des pôles du tiers- 
monde. une pièce maîtresse du 
camp socialiste, et— un casse-tète 
pour les Etats-Unis. 

Symbole de cette fin de qua- 
rantaine : l’île commence a s’ou- 
vrir plus largement aux touristes 
américains et européens. Aussi le 
livre que notre confrère Ectouard 
Bailby lui a consacre vient-u fort 
opportunément combler un vida 
Car si Cuba a été abondamment 
ausculté sous l’angle politique, 
peu d’auteurs se sont intéresses 
à la description physique d'un 
pays dont les charmes ont pour- 
tant depuis Christophe Colomb, 
été unanimement vantés. 

C'est d'abord è. une promenade 
touristique, historique et cultu- 
relle à travers le grand pays 
caraïbe que nous convie Edouard 
Bailby. Mais ce fin connaisseur 
de l'Amérique latine ne pouvait 
évidemment s’en tenir la. la dé- 
couverte de chacune des quatorze 
provinces lui est donc occasion ce 
s’arrêter sur tel ou tel aspect de 
la vie économique de 111e ■ « 
tabac à Pinar-del-Rio, lelevage 
à Camaglley. le sucre a Holgum, 
etc. Son voyage d’ouest en est, 
de La Havane 4 Santiago, nous 
fait découvrir les grands moments 
de l’histoire de Cuba et la vie 
quotidienne de ses habitants. _ 

A gréme nté de nombreux plans, 
graphiques, cartes, photos, index, 
aune d'Edouard Bailby est un 
outil Indispensable au voyageur 
francophone Qui s’apprête 4 
route pour La Havane. — J. -P. c. 

★ Cuba Miuona centra Delta. 
Collection « Les grands voyages s, 
307 pages. 


(Il La Journal Israélien Tedioth 
AJmronOth avait toutefois annoncé, 
le 2 Juillet, citant des milieux auto- 
risés à Tel-Aviv, que le gouverne- 
ment Israélien avait annulé tous ses 
contrats d'armes avec le Nicaragua 
lie Monde du 4 Juillet». Selon ce 
Journal, un navire chargé d'équipe- 
ments militaires- en route vers ce 
pays, avait été rappelé. — tflfjD.LJS.) 
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pays sur Nueva-Qumea Somoza y a 
envoyé un bataillon de aix cents 
hommes. Enfin, une troisième 
colonne ssndinis le a attaqué en 
direction de Penas-Blanca, A la 
frontière du Cosrs-fîfca. Somoza a 
envoyé mille cinq cents hommes, 
ses meilleures troupes- Ainsi la 
garde nationale se trouvait-elle dis- 
persée. début juin, entre trois points 
extrêmes du territoire. 

» Le 4 luin. nous avons proclamé 
la grève générale Tout s'est arrêté 
dans le pays. Somoza commence è 
s'atteler. ■ Il soupçonne que rase 
principal da notre attorl eat au Sud. 
En réalité, nous avions pour stratégie 
de taire converger nos colonnes 
du nord et de l'ouest vers la capi- 
tale.- 

Le soulèvement spontané 
de Managua 

» Casf alors seulement que nous 
avons déclenché la troisième phase 
de rottenslve, le soulèvement des 
viflBG ; la dfspersfon de fa garde 
rendait plus aléatoire la répression 
somoziste. Nous avons rf abord sou- 
levé Chinandega. puis Leon. Somoza 
savait que Leon était te plus Impor- 
tant bastion sandmiste du Nicaragua, 
mais li ne s’imaginait' pas A quel 
point... La seconde ville du pays 
ainsi soufavée, les tomes somozisies 
de Chinandega étaient Isolées. Pour 
■les fixer, nous avons lancé, de ta 
frontière hondurienne, trois colonnes 
mobiles, qui ont entrepris de les 
harceler. 

» Ensuite est venu le sou/évemenf 
de Matagalpa et d" Estel! , qui a 
ouvert un nouveau front au centre- 
nord du pays. Puis celui de Uasaya. 
Granada et du Carazo, qui a créé 
une barrière isolant de la capitale 
et de leurs approvisionnements les 
forces somozisies combattent au 
Sud. 

» Après te Chontales et le Bosco, 
nous avions prévu de soulever enfin 
Managua, essentiellement ses deux 
grands quartiers industriels et popu- 
laires. Là, pourtant, les choses ne 
se sont pas passées conformément 
A nos plans : Managua s'est sponta- 
nément soulevée, bien plus tôt que 
nous ne rêvions prévu. La dictature 
s'est donc acharnée sur la capitale, 
ce qui nous a obligé, le 26 luin, è 
ordonner la retraite de six mille de 
nos combattants vers Masaya. Ce 
contretemps a coûté beaucoup de 
vies. Il a, en revanche, permis à nos 
colonnes du nard d’avancer plus 
vite que prévu, puisque la garde 
nationale était fixée A Managua 
Ainsi la guerre a-t-elle été gagnée 
plus rapidement que nous ne l'avions 
imaginé », conclut M. Jaime Whee- 
lock. 

Combien d'hommes les troupes 
sandinisies ont -elles compté 7 
» 15000 A 20000 : 3000 guérilleros 
sur les fronts oriental et septentrio- 
nal, ? 000 soldats formant une vérita- 
ble armée sur /es fronts sud et 
nord-ouest, et le reste, composé de 
combattants locaux, dans af autour 


Argentine 


• LA JUSTICE ARGENTINE 
va rouvrir le dossier de l’as- 
sassinat du général PraLs. 
mort le 30 septembre 1974 4 
Buenos-Aires dans l 'explosion 
de sa voiture. L'Américain 
Michael Townley (ex-agent 
de la police politique chi- 
lienne, déjà impliqué dans 
l’assasinat d'Orlando Lete- 
11er. ancien ministre de Salva- 
dor Allende) pourrait, en 
effet, avoir participé à l'at- 
tentat contre l'ancien com- 
mandant en chef de l'armée 
de terre chilienne, réfugié à 
Buenos-Aires après le coup 
d’Etat du général Pinochet 
Des éléments recueillis par 
deux envoyés de la justice 
argentine aux Etats-Unis dé- 
montreraient. en effet, que 
Michael Townley était venu, 
sous une fausse Identité, 4 
Buenos-Aires dans les jours 
précédant l'assassinat dé Car- 
los Prats, et qu’il en était 
reparti quelques heures après 
le crime. Le dossier avait, 
d'abord, été clos par une or- 
donnance de non-lieu. — 


des vlf/es, b nçadrAs par des mili- 
taires sandinisies », Indique M. Whee- 
lock. Rappelons qu'en septembre 
1976, l'insurrection n'avalt mobilisé 
que quelques centaines de combat- 
tants. M. Wheelock ajoute « Dans 
le sud, nous avions une puissance 
de leu assez considérable. Nous 
avons eu tusqu’à quarante canons. 
Nous pouvions lancer huit cents obus 
de mortier par four. » 

D’où venaient ces armes 7 * Pour 
partie récupérées sur les somozisies. 
pour partie achetées sur le marché 
noir, grSce A r argent que noua a 
valu la solidarité internationale . Un 
tour, if faudra écrire l'histoire, par- 
fois extravagante, da cetta chaîne 
d’appuis que nous avons reçus c es 
trois dernières années, en Amérique 
latine, en Europe, dans le monde 
entier . /Votre action diplomatique a 
été décisive. Elle a désarmé la peur 
dictature qui était ta honte des gau- 
chisme. La so//dartté Internationale, 
née du- spectacle d'un peuple se 
Oattanf é main nue contre une armée 
régulière, a littéralement étouffé une 
dictature qui étai lia honte des peu- 
plas civilisés . - 

La > recette * sera évidemment 
étudiée de prés dans les pays qui 
connaissent une situation pré-révolu- 
tionnaire, en Amérique centrale no- 
tamment Un élément, pourtant, inter- 
dit d'imaginer des transpositions 
trop mécaniques des événements du 
Nicaragua : l'appui d'un peuple 
entier é une organisation révolution- 
naire unifiée, luttant depuis prés de 
deux décennies contre une dictature 
caricatural b, voilé qui ne s'improvise 
pas. 

Et comment oublier que cette 
guerre civile a provoqué le- mort de 
25 000 è 40 000 citoyens ? De 1 Va » 
2 Va de la population... 

JEAN-PIERRE CLERC. 


Ëfqfs-lfnis 

«LES NOIRS 
SONT ANTISÉMITES » 
estime je maire de New-York 

New-York (AfJP.i. — M. Ed- 
ward Koch, maire de New- York. la 
plus grande ville juive du monde, 
estime que les Noirs sont profon- 
dément antisémites, vient d'écrire 
le quotidien new-yorkais 4 grand 
tirage Daily Neios. M. Koch avait 
fait cette remarque sur les Noirs 
dans ses Mémoires qu'il avait 
enregistrées sur bande magnéti- 
que en 1975 et 1976 pour publica- 
tion ultérieure, et dont il a auto- 
risé un journaliste du Daily News 
à prendre connaissance. 

Selon le journal, M. Koch dé- 
clare notamment : s Je trouve 
que la communauté noire est très 
antisémite. Cela m'est égal que 
le congrès juif américain ou l’or- 
ganisation B’Nai B" Rit h cherche 
à prouver le contraire par des 
sondages. Mais c’est de la fou- 
taise .s 

Interrogé sur les conséquences 
que ces remarques pourraient 
avoir sur ses rapports avec la 
communauté noire, M. Koch a 
déclaré au Daily News : « Je sais 
par expérience que si l'on est 
franc on a toujours des pro- 
blèmes. » 

Les propos de M. Koch ne vont 
pas contribuer à améliorer les 
rapports entre les communautés 
noire et juive américaines, parti- 
culièrement tendus depuis la dé- 
mission, le 15 août, de M. Andrew 
Young, ambassadeur des Etats- 
Unis auprès de l'ONU (le Monde 
du 17 août). 

Les Noirs accusent les juifs 
américains d’avoir exercé des 
pressions pour obtenir la démis- 1 
s Ion de M. Young après son entre- . 
tien avec un représentant de ! 
l'organisation pour la libération i 
de la Palestine lOLP.). ; 
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jugent encourageante 
révolution de la démocratie chrétienne 


M. Heman CubUlos, minis- 
tre des affaires étrangères dp 
la junte chilienne, est 
attendu â Paris où il doit s’en- 
tretenir le mercredi 12 sep- 
tembre avec M. Jean Fran- 
çois-Poncet. D'autre part en 
cette période qui marque 
l’anniversaire du coup d’Etat 
militaire du 11 septembre 
2973, une évolution des forces 
d’opposition se dessine, 
comme en témoignent les 
récents propos tenus par l'an- 
cien président Ëduardo Frei. 
chef de la Démocratie chré- 
tienne, et la réunion â Paris, 
qui s'est terminée dimanche 
9 septembre, de dirigeants en 
exil du parti socialiste chilien. 

Pendant trois jours. & Paris, 
des dirigeants du P-S. chilien, en 
exil à travers le monde, ont tenté 
d'actualiser le programme de leur 
formation et de l'adapter aux réa- 
lités nouvelles de leur pays, a Le 
Chili d'aujourd'hui exige une cri- 
tique des conceptions politiques 
traditionnelles de la gauche, une 
rénovation de notre langage, une 
reformulation de l'Unité popu- 
laire s, nous a déclaré 4L Carlos 
Altamirano, qui se considère tou- 
jours comme le chef du P.S. mal- 
gré la scission intervenue au sein 
du secrétariat extérieur de ce 
parti lors d’une réunion ce prin- ! 
temps à Berlin-Est (le Monde du 
28 avril/. , 

« .Vous regrettons fa crise 
actuelle du P.S. chilien, mais elle , 
exprime à sa façon la crise de 
toute la gauche chilienne. Nous 
roulons réunir toutes les /ormes 1 
du socialisme dans notre pays, yj 
compris celles qui étaient organir- > 
quement hors du ’PJS. >, explique i 
ML Altamirano. Le dirigeant so- I 
ciallste estime que I’« autre ten- 
dance ». regroupée autour de 
M- Clodomirp Almeyda, ancien 
ministre des affaires étrangères 
de Salvador Allende. et qui l'a 
emporté à Berlin-Est alors qu'elle 
est selon lui minoritaire eu Chili 
et parmi les militants en exil, i 
reste prisonnière d'une « concep - 1 
lion dogmatique du marxisme » 
et oublie la « spécificité latino- \ 
américaine » du PJS. chilien et sa 
« nécessaire autonomie ». 

M. Altamirano fait l'éloge des 
sandlnlstes. qui ont réussi à 
constituer un front commun au 
Nicaragua avec toutes les forces 
vives du pays, y compris la bour- 
geoisie hostile A la dictature. Alors 
qu'on lui a parfois reproché 
d'avoir fait preuve de sectarisme 
4 l'égard de la Démocratie chré- i 
tienne dEauardo Frei. il réplique 
que c'est au contraire la a ten- j 
dance Almeyda » qui rend impos- 
sible, par son alliance privilégiée 
avec le P.C., tout accord avec la 
grande formation centriste. «Nous 
suons accueilli très positivement 
la nouvelle attitude de Frei telle 
qu'elle a été notamment exprimée 
dans son discours de Vina-del- 
Mar », affirme-t-il. 

L'ancien président Frei a dé- 
claré samedi 25 août, dans cette 
station balnéaire située au nord 
de Santiago, qu'il fallait « restau- 


rer la démocratie ou Chili dons 
un bref delai» et que ce retour 
une pouroit être la ffiefte d’un 
seul parti et devait être le irait 
d'un consensus national ». Le 
leader démocrate chrétien Indi- 
quait ainsi en pubiic qu’il était 
prêt 4 coopérer avec les partis de 
gauche. Le général Pinochet ne 
s'y est d'ailleurs pas trompé, qui 
affirmait deux jours plus tard que 
certains, «dans leur soif du pou- 
voir. acceptaient des alliances 
avec les marxistes , pensant que 
le Chili avait oublié le passé ». 

M. Altamirano ne se berce pas 
d'illusions et reconnaît que « la 
dictature est encore forte s. mais 
il juge que l’évolution de la 
Démocratie chrétienne est, entre 
autres signes, encourageante. U 
estime possible de rassembler les 
différentes expressions du socia- 
lisme chilien et de nouer le dia- 
logue avec la Démocratie chré- 
tienne ainsi qu'avec des forces 
telles que le Mouvem ent d’action 
populaire unifié <MAFU1, et ses 
dissidents du MAPU ouvrier et 
paysan. Un congrès du PA va 
être organisé au Chili même pour 
développer ce programme, élire 
un secrétaire général et sortir de 
l'Impasse créée par l'actuelle 
scission. 

DOMINIQUE DH DM BR ES. 


Canada 

LE PARTI LIBÉRAL DU QUÉBEC 
APPELLERA A VOTER «NON» 
AU RÉFÉRBffiUM 
SUS LA SOUVERAINETÉ- 
ASSOCIATION 

Sherbrooke (Québec). — Le 
parti Libéral du Québec CPL-Q.) 
défendra le principe même du 
fédéralisme lois du référendum 
sur la souveraineté de la province 
prévu pour le printemps, ont 
décidé, dimanche 9 septembre, 
ses quatre cent cinquante-neuf 
délégués réunis 4 Sherbrooke 
i Québec). Sans soumettre aux 
électeurs un contre-projet libéral 
face au parti québécois au pou- 
voir. qui prône la souveraineté 
politique et l’association écono- 
mique du Québec avec le reste du 
Canada, le P-L.Q- appellera donc 
4 dire « non » à la question 
posée par le gouvernement de 
M. Lévesque, quelle qu'en soit 
la teneur. 

c Ce qui est en cause dans le 
débat du référendum, ce n'est 
pas la composition du Sénat ou 
de la Cour suprême l fédérale ), 
mais la question de savoir si le 
Québec continuera ou non de 
faire partie du Canada ». a dé- 
claré le chef libéral provincial, 
M. Claude Ryan. 

Néanmoins, le contenu du fé- 
déralisme a renouvelé » proposé 
par le P.L.Q. sera rendu public 
en novembre et discuté an coure 
du congrès libéral de février, 
c’est-à-dire avant le référendum. 
— lA.FJ».) 


Ecole des Attachés 
de Direction 


Communiqué aux bacheliers : 

* Ecole supérieure de gestion, l’EA.0, ouvre de réels débau- 
chés au sein des différents départements de gestion de 
l 'Entreprise. 

* 5 options : Gestion financière - Gestion du personnel - Etude 
du produit et distribution - Publicité et Relations publiques - 
Commerce international. 

• 3 ans d'études après le baccalauréat. 

(Admission directe en troisième année pour les candidats titu- 
laires d'un D.U.T., d'un B.7.S. ou d'une licence). 

• Rentrée : lundi 15 octobre. 

E.A.D. Enseignement supérieur privé 

15, rue Soufflot - 75240 PARIS - CEDEX 05 — Tél. : 329-97-60. 

Demandez notre documentation 
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1 *'• aux fooctions de cadre. ! 
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Le maillon le plus faible 


'■ A DÉFBfDRE L'EUROPE 

Washington (AJFJP.). — Le 
secrétaire d'Etat, ML Vance. a 
réaffirmé, lundi 10 septembre, 
rengagement des Etats-Unis à 
défendre l’Europe «par tous les 
moyens nécessaires, qu'ils soient 
nucléaires ou conventionnels ». 

Sa déclaration, faite sous forme 
<Se communiqué, survient use di- 
zaine. de Jours après que son 
prédécesseur M- Ki s sin ger eut, 
a ore d'on symposium à Bruxelles 
sur l’avenir de l’OTAN, mis en 
garde les Européens contre une 
trop grande dépendance vis-à-vis 
du «parapluies nucléaire améri- 
cain, Les propos de M, Kissinger 
avaient suscité de vives inquié- 
tudes en Europe, 

M. Vance affifme que «la sé- 
curité de V Europe occidentale et 
des Etats-Unis est indivisible. Ce 
fait central a été la base de notre 
doctrine stratégique et de nos 
plans de défense depuis quatre 
décennies et plus. If os alliés 
croient comme nous-mêmes que 
notre sécurité mutuelle requiert 
un effort collectif et que notre 
défense est inséparable. L’enga- 
gement des Etats-Unis d’aider 
l'Europe à se défendre par tous 
les moyens nécessaires — nu- 
cléaires ou conventionnés — ne 
saurait Être remis en question. 
Les forces substantielles que nous 
avons déployées en Europe sont 
une preuve concrète de cet enga - 
ment. » 

M. Vance souligne que les 
Etats-Unis n'envisagent aucun 
changement d ana la stratégie fon- 
damentale de l'OTAN. H évoque 
les efforts entrepris pour renfor- 
cer l'organisation militaire et 
moderniser le théâtre des forces 
nucléaires. 

« Parallèlement, les Etats-Unis, 
déclare M. Vance, se sont enga- 
gés dans un programme complet 
et vigoureux pour moderniser les \ 
différents secteurs de nos forces, 
stratégiques. Notre volonté de | 
maintenir réquûibre stratégique , 
s’est reflétée dans l’annonce faite 
par le président, la semaine der- 
nière, de notre décision d’aller de 
Vacant avec le missile mobile 
«MX* (_) qui .assurera Za survie 
à Umg terme de nos forces straté- 
giques terrestres. 

»Ncts programmes de moderni- 
sation stratégique reflètent notre 
volonté non seulement de main- 
nir réquûibre stratégique, mais 
également de garder une capacité \ 
de réponse flexible contre toute 
attaque, quel qu'en soit le degré 
d’intensité, contre nous-mêmes ou 
nos alliés. 

s Cette modernisation des forces 
nucléaires et conventionnelles est 
entreprise précisément parce que 
nos alliés cherchent à dissuader 
toute agression en maintenant 
Tintégritè et la crédibilité de notre 
potentiel de riposte. Ce n’est que 
par ce moyen que nous pouvons 
démontrer au pacte de Varsovie le 
prix qu’il paierait en déclenchant 
et en continuant un conflit et le 
risque de voir un conflit régional 
conventionnel européen dégéné- 
rer en guerre nucléaire générale, s 


La présence 
des troupes 
soviétiques 
à Cuba 

(Suite de la première page.) 

Sur le fond, à savoir la présence 
ou non de cette brigade dans l'île, 
les explications ne sont pas d’une 
très grande clarté. Le texte de 
la Pravda a l’allure d'un démenti, 
bien que le terme lui-même ne 
soit jamais employé. U y est. en 
eHet, question de la «prétendue 
apjrarition » de cette brigade, de 
a détails inventés » par la propa- 
gande américaine, d’un « tollé 
sans fondement*. Les fait sont 
présentés de la manière sui- 
vante : depuis dix -sept ans existe 
à Cuba un « centre d’études s où 
du personnel soviétique initie les 
militaires cubains au maniement 
du matériel de guerre soviétique 
dont dispose l’armée de La Sa- 
vane. «Il convient d’ajouter que 
ni le nombre ni les fonctions de 
ce personnel soviétique n'ont 
changé durant toutes ces années. 
Tous les propos sur l’arrivée à 
Cuba Æunitês soviétiques en 
ordre de combat n'ont aucun fon- 
dement. » 

De plus, la coopération soviéto- 
cubalne, « dictée par les intérêts 
de la défense de Cuba, est un 
droit inaliénable de deux Etats 
souverains ». Le texte affirme que 
le personnel militaire soviétique 
se trouve sur l’île « & la demande 
du gouvernement cubain, unique- 
ment pour l’aider à renforcer sa 
capacité défensive », et que, ni 
par son nombre ni par ses fonc- 
tions, elle ne peut représenter 
on danger pour les Etats-Unis. 

lies dirigeants de Moscou sem- 
blent exclure toute possibilité de 
compromis & ce sujet, du moins 
si l'on en Juge par cette phrase : 

Toute tentative de limiter ce 
dnrif est en contradiction fla- 
grante avec les normes des rela- 
tions internationales et elle est 
absolument non /ondée. » Us 
répondent ainsi à M. Vance, qui, 
sans lancer un ultimatum à 
l’Union soviétique, avait déclaré 
à la fin de la semaine dernière 
que les Etats-Unis ne sauraient 
se satisfaire du statu quo. 

DANIEL VERNET. 


(Suite de la première pagej 

Ce ne sont pas les accords 
(SALT 2, dont l’affaire des sol- 
dats soviétiques à Cuba rend la 
ratification aléatoire, qui suffi- 
ront à faire beaucoup reculer le 
danger. Comme le montre notre 
confrère ouest-allemand Lothar 
Ruehl, lis laissent aux deux 


S uper grands la possibilité d’ac- 
croître d'ici à 1885 le nombre de 
leurs ogives nucléaires de 87.5 % 
pour les Etats-Unis et de 280 % 
pour rUILBJS. (8). Le seul dé- 
ploiement, annoncé vendredi par 
M. Carter, du missile stratégique 
à base de lancement znobüe MX, 
va coûter aux Etats-Unis plus de 
50 milliards de dollars. 


Trop de brniis de bottes 


La vérité est que, avec ou sans 
balt , la course aux armements 
est repartie de plus belle et qu'il y 
a en ce moment trop de bruits de 
bottes, dans un monde qui par- 
vient moins que jamais à domi- 
ner ses problèmes économiques, 
sociaux, moraux, nationaux, 
essentiels. Les Vietnamiens n’at- 
tendent que la fin de la saison 
des pluies pour partir à l’assaut 
des poches de résistance qui 
subsistent au Cambodge. Les 
Chinois répètent à qui veut les 
entendre qu’fis se préparent à 
leur infliger une nouvelle « puni- 
tion » du type de celle- qu'ils leur 
avaient donnée an printemps. A 
l'Ouest, personne n’y croit, ou ne 
veut y croire. Mais Hanoï signale 
des concentrations de troupes sur 
ses frontières, et une opération 
chinoise de ce genre répondrait 
à deux objectifs d'une parfaite 
clarté : prendre à revers les 
Vietnamiens pour les empêcher 
de régler leur compte aux par- 
tisans de Pal Pot ou des Khmers 
Serai (pro-thaBandate) . empêcher 
la consolidation sur leur fron- 
tière sud d’une puissance hostile 
par définition, puisque complète- 
ment liée aux Soviétiques. Henry 
Kissinger a pu dire récemment 
à Bruxelles que les Chinois 
n’avalent survécu, au cours de 
trois millénaires, qu’s en étant 
les praticiens les moins sentimen- 
taux de V équilibre des forces , les 
plus sophistiqués et les plus dé- 
pourvus d'Ulusions ». 

S’opposer à la consolidation sur 
leur frontière d’une puissance 
hostile : c’est précisément l’In- 
tention dont les dirigeants de 
Pékin créditent l’Union sovié- 
tique, et qui leur fait rechercher 
contre elle l’appui de l’Europe et 
des Etats-Unis. Située aux pre- 
mières loges, l’Europe n’y met, 
c’est le moine qu’on puisse dire, 
aucun enthousiasme, encore que 
la prochaine visite en France de 
M. Hua Guofeng manifeste 
qu’on mesure, à l’Elysée, l’impor- 
tance de la Chine dans la 
conjoncture mondiale. Mais les 
Etats-Unis paraissent tentés de 
saisir la perche tendue, en un 
moment où fis se sentent défiés 
de partout. Après M. B ra c sin s kl , 
qui, visitant la Chine U y a un 
an, avait Jugé bon d’y dénoncer 
les « méfaits de Tours polaire», 
c’est la vlcç-présldent Mondale 
qui, de passage & Pékin pour 
y préparer la venue de M. Carter, 
a déclaré à ses hâtes : « Toute 
nation qui cherche à vous affai- 
blir ou à vous isoler — assume une 
pas mon contraire aux intérêts 
américains.» 

On comprend d’autant plus que 
les Soviétiques interprètent ces 
propos comme un «feu vert» 
donné à Pékin pour attaquer 
Hanoi, que la première attaque 
chinoise contre le Vietnam a 
suivi de peu, au printemps der- 
nier. le voyage à Washington de 
M. Deng Xlaoplng. 

Comment réagirait 1TJJLS.S. 
si les menaces chinoises étalent 
mises à exécution ? Le fait est 
que, contrairement à ce qu’on 
aurait pu croire, éBe n’a pas 
déclenché de représailles contre 
la Chine après l’Invasion dn 
Tonkin du Nord. Mais il est au 
moins une personnalité améri- 
caine — et pas n’importe laquelle 
— pour considérer comme très 
vraisemblable à plus ou moins 
long terme une attaque soviétique 
contre la Chine, avec occupation 
de territoires comme ceux de la 
Mandchourie, de la Mongolle- 
Intérieure et du Sln-Klang. dont 
la perte diminuerait considéra- 
blement son potentiel Industriel 
et militaire. 

A-t-on assez mesuré l'avantage 
fantastique qu’obtiendrait l’Union 
soviétique, tant dans sa compé- 
tition économique et militaire 
avec l’Ouest que vis-à-vis de ses 
protégés tentés par la contes- 
tation ou le schisme, si elle par- 
venait à faire courber la tète à 
l'orgueil chinais ? C’est assez, à 
première vue, pour que les Etats- 


Unis ne la laissent pas faire. 
Mais Ils ont perdu la supériorité 
stratégique Indiscutable qui don- 
nait jadis, dans les parties « au 
bord du gouffre » tant de séré- 
nité d’âme à John Foster Dulles 
ou à John Kennedy. 8e lancer 
dans un processus d’avertisse- 
ment et d’intimidation Implique- 
rait aujourd’hui des nerfs d’une 
solidité exoeptionneBe puisqu’il 
s’agirait de courir ni plus ni 
znoÊQs le risque d’une guerre 
mondiale. Qui y est prêt ? 

H n’est pas besoin d’aller jus- 
qu’à cette hypothèse extrême. Les 
Soviétiques ont appris de Lénine 
cette Idée de bon sens que, lorsque 
l’on a affaire à une coalition, U 
faut s’attaquer à son c maillon 
le plus faible ». Or le maillon le 
plus faible, à l’heure actuelle, ce 
sont les rapporta du monde occi- 
dental et des Etats-Unis qui le 
dirigent, avec les pays en voie 
de développement : ceux-ci, no- 
tamment en ce qui concerne 
l’énergie, sont le poumon de leur 
économie. 

Or II se trouve que les Etats- 
Unis sont, par multinationales in- 
terposées, les plus grands exploi- 
teurs du tiers-monde. Us lui achè- 
tent le moins cher possible ses 
matières premières, fis lui vendent 
le plus cher possible les produits 
de leur industrie — à commencer 
par les armements — et de leur 
agriculture, Us utilisent les bas 
taux de rémunération de sa main- 
d’œuvre, Ils y maintiennent, ou 
essayent d’y maintenir au pouvoir, 
des régimes qui n’ont pas grand- 
chose à envier sur le plan des 
droits de l’homme à la plupart 
des pays socialistes, et O leur 1 
arrive même d’y intervenir direc- , 
tentent ou indirectement par la 
força 

L’expérience du Vietnam les 
a guéris pour quelque temps 
des aventures lointaines, maïs, 
concernant l’hémisphère occiden- 
tal, les Américains se . croient 
volontiers autorisés à le considé- 
rer comme une chasse gardée par 
la doctrine de Monroe, vieille j 
maintenant d’un, siècle et demi | 
et dont la doctrine Brejnev, dite! 
de « souveraineté limitée », qui. 
a Justifié l’invasion de la Tchéco- 
slovaquie, en vérité n’est que la 
traduction russe. H est tout de 
même étrange de constater que 
l’opinion d’outre- Atlantique s’in- 
digne lorsqu’on signale la pré- 
sence de trois mille soldats sovié- 
tiques à Cuba, mais juge normal 
de main tenir des milli ers de boys 
en Turquie, à proximité immé- 
diate de la frontière soviétique ; 
et ce n’est pas de gaieté de cœur, 
on le sait, que leurs camarades 
ont évacué l’Iran. 

La grande force de rU-RJSJS. 
aujourd’hui, en dehors d'arme- 
ments qui lui permettent d’inter- 
venir désarmais à droite ou à 
gauche, sans trop se préoccuper 
des réactions de l’Oncle Sam, c'est 
que les peuples du tiers-monde 
ont pris conscience, quitte parfois 
à s'en exagérer l'ampleur, de la 
réalité de cette exploitation et 
qu’ils cherchent par mille moyens 
à la remettre en question. 

Dans certains cas, Moscou n’y 
est pour rien ou pour pas grand- 
chose. Ainsi de l'Iran. A bien des 
égards l'imam Khomeiny, vu par 
les rationalistes cyniques du 
Kremlin, doit apparaître comme 
un maboul intégrai, avec toutes 
ses prescriptions sur la musique 
et la bonne manière de déféquer. 
Il n’est pas sans créer quelques 
problèmes aux Soviétiques, quand 
ce ne serait que parce qu’fi a 
suspendu tes livraisons de gaz et 
qu’il encourage les rebelles musul- 
mans d’Afghanistan. Aussi bien 
vient- il de se faire sérieusement 
attaquer par la Pravda. Mais ce 
sont là de menus Inconvénients 
en regard de J "énorme pagaiïVe 
créée dans le monde occidental 
par la brutale réduction du pom- 
page du pétrole iranien. De même 
la chute du régime Somoza, au 
Nicaragua, a-t-elle montré que 
même l’Amérique centrale n’est 
plus sûre pour les Etats-Unis. 
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Dans d’autres cas, en revanche, 
les Septiques s'estiment autorisés 
à pousser à la roue, et 11 faut leur 
rendre cette justice qu'il» ne l'ont 
jamais caché, même à l'époque où 
Khrouchtchev n’avait que le mot 
stofu quo à la bouche : 11 faut, 
disait -O, interpréter cette notion 
« dans un sens dynamique ». Le 
désordre actuel du monde occi- 
dental, son Incapacité à venir à 
bout de la crise multiforme qui 
le frappe ne peuvent que les 
ancrer dans leur conviction que 
le sens de l’histoire est de leur 
côté. Alors pourquoi ne pas lui 
donnes: de temps à autre un coup 
de pouce ? Même la CJLA_ appa- 
remment, n'est plus bonne à rien : 
elle a mis des années à s’aperce- 
voir qu’il y avait trois mille sol- 
dais russes à Cuba / Le comble 
est d'ailleurs que celui qui a 
annoncé la nouvelle est ce même 
sénateur Chmch qui a mené 
contre les services d'espionnage 
américains la vigoureuse campa- 
gne qui leur a enlevé beaucoup de 
leurs moyens d'action. 


A quoi s'ajoute que. d&ps le Jeu 
de l'équilibre des puissances, 11 
est Indispensable pour le Kremlin 
de ne Jamais rester sur un échec. 
L’invasion du Tonkm en a été un. 
B y en a eu d’autres, nomme l’ac- 
cord Begtn-Sadate. Cinq offen- 
sives n’ont toujours pas permis 
aux troupes éthiopiennes, puissam- 
ment soutenues par l'aviation et 
l'&rtàHerte soviétique, de venir à 
bout de la résistance éxythréenne 
à Nafka, et l’essentiel de l’Ogaden 
a été repris, grandes aggloméra- 
tions mises à part, par les Somalis : 
M. Kossygutne, qui visite Addis- 
Abeba cette semaine, pourra cons- 
tater que le moral des dirigeants 
et de l’armée laisse fortement à 
désirer. En Afghanistan, les der- 
niers succès des rebelles mettent 
Moscou devant un choix délicat : 
soit intervenir massivement dapa 
la guerre civile, ce qui ne man- 
quera pas d’avoir de profonde^ 
répercussions dans tout le monde 
islamique, soit abandonner à son 
sort le régime très impopulaire du 
communiste Taxai! 


La portée d’un sommet 


Dans cette perspective, on au- 
rait tort de sous-estimer la portée 
du sommet de La Havane. Certes, 
Fidel Castro n*a pas obtenu tout 
ce qu’il voulait. L’Egypte n’a pas 
été expulsée des rangs des non- 
al ignés, et le siège du Cambodge 
n’a pas été attribué au régime 
pro-vtetnamlep de Phnom -Penh. 
Mais 11 a fallu que le maréchal 
Tito, à quatre -vingt -sept ana. se 
dérange en personne pour dé- 
fendre la cause du non-engage- 
ment — à lEst comme à l’Ouest 
— à laquelle il s’est voué depuis 
Bandoung. Qu’il l’ait fait prouve, 
tout comme son spectaculaire 
rapprochement avec Pékin, à quel 
point il est Inquiet des tendances 
« hégëmonistes » de la politique 
soviétique. 

Reste que la rencontre des 
non -ai ignés s’est déroulée à La 
Havane, capitale d’un pays aligné 


(5) Buropa Archlr, 10 août 1979. 


en fait et en droit sur le -camp 
soviétique, et que c’est Cuba qui, 
pour trois ans, présidera leur 
conférence. Malgré son alliance 
avec Moscou, malgré l’apparte- 
nance au Comecon, malgré l’ordre 
de Lénine récemment donné à son 
frère Raùl, la majorité des pays 
du tters-monde continuent à con- 
sidérer Fidel comme un des leurs, 
et non pas comme cette «ma- 
rionnette » des Soviétiques à quoi 
M. Brzezinski a cru pouvoir le 
réduire. 

Le conseiller « diplomatique » 
du président Carter devrait se 
rappeler qu’il y a quelques années 
Dean Rusk, alors secrétaire d’Etat 
de Lyndon Johnson, émettait un 
Jugement analogue à propos des 
Chinois, et que, antérieurement, 
en un temps où Tito créait des dif- 
fimdtés aux Occidentaux à propos 
de Trieste, on le croyait manipulé 
par Moscou. En réalité, 11 criti- 
quait las Soviétiques pour leur 


mollesse. Et l’on sait maintenant 
que tes Albanais, tenus longtemps 
pour de simples porte-parole de 
Pékin, passaient en fait leur 
temps à dénoncer eux aussi la 
moUesse de leur grand allié chi- 
nois. Rien ne dit que le tider 
maxtmo n’entraîne pas les diri- 
geants du Kremlin, dont le dyna- 
misme, vu leur âge, ne paraît pas 
la caractéristique dominante, plus 
qu’il ne les suit. Rien ne dit non 
plus, comme l’avance Jeune 
Afrique, qu’il ne va paa mettre à 
profit son accession à la prési- 
dence des non -alignés pour 
«s * affranchir de la tutelle sovié- 
tique». 

De toute façon, si marionnette 
Il y a, dans son cas, c'est par la 
faute des Etats-Unis, qui l’ont 
littéralement jeté dans les bras 
des Soviétiques. Et ce n’est pas le 
spectacle de la Cuba d’aujour- 
d’hui, pauvre mais digne, malgré 
tous ses échecs, et devenue, 
comme, le reconnaît le peu suspect 
Express, un paradis pour les 
enfants, à défaut d’être celui de 
la liberté, qui va détourner les 
délégués à la conférence de La 
Havane de penser que le progrès 
est là, et non pas dans les bidon- 
villes. les campagnes désolées et 
les chambres de torture de trop de 
paya du continent américain. 
Tant que le monde occidental 
n’aura pas réussi, par une poli- 
tique hardie de redistribution des 
richesses, à montrer qu’il est 
décidé à donner la priorité au 
développement du tiers -monde, 
l’instabilité, les tensions, les 
conflits locaux et régionaux, la 
course aux armements, et donc les 
risques de guerre, ne feront que 
se multiplier. A défaut des Etats- 
Unis, dont la phase d’édlpse est 
assurée de durer au moins jusqu’à 
l’élection présidentielle de no- 
vembre 1980, ne peut-on imaginer 
que l’Europe, reprenant en main 
le destin qu’elle a imprudemment 
abdiqué dans les leurs, fasse 
quelque chose pour sortir du 
cercle Infernal? 

ANDRE FONTAINE. 


EUROPE 


Union soviétique 


La presse publie un décret sur «l’amélioration 
de la protection de Tordre» 


Moscou. — Le comité central 
du P.C. et le gouvernement sovié- 
tiques viennent d’adopter une 
résolution sur « C amélioration de 
la protection de l’ordre et le ren- 
forcement de la lutte contre les 
infractions à la loi », publiée le 
mardi 11 septembre par la Prav- 
da. Il s'agit, comme l'indique pu- 
diquement ce texte, de « tenir 
compte de l’intolérance accrue 
des Soviétiques à l’égard de 
toutes les sortes de manifesta - 
foins antisociales », autrement 
dit de répondre au développement 
d’un sentiment diffus d'insécu- 
rité, notamment dans les grandes 
villes et les banlieues. 

SI ce sentiment ne s'appuie pas 
sur des faits très précis, il n’en est 
pas moins très répandu. Comme 


LES«IZVBT1A » r « LE MONDE» 
ET « LA TROISIÈME GUftRE 
MONDIALE » 

Le» « IzvestU » du lundi M sep- 
tembre s'en prennent vivement ou 
* Mende » pont la page de publicité 
du Livre du général John Hackatt, 
a la Troisième Guerre mondiale. 
4 août - 22 août 1585 a, qui. écrit le 
Journal, * vise à soutenir le mythe 
de la menace militaire soviétique, 
dont s'occupent aussi trie active- 
ment, ces derniers temps, les mi- 
lieu les pins agressifs «l'Occident. 

» Hélas, des écrivain cries de ee 
genre ne sont pas une sensation. 
Une certaine partie des mus media 
d’Europe occidentale^ 7 compris en 
France, participent à une hystérie 
militaire provoquée et aident ainsi û 
renforcer la course aux armements, s 

Les « Isvestla s, citant ensuite nn 
certain nombre de livres comme 
« la Sixième Colonne a et s Euro- 
sblma », rappellent le débat lancé 
pu M. Alexandre Sangnlnettl. et le 
général Bois sur la création d'one 
force nucléaire commune franco- 
allemande, et ajoutent : 

« Tant dernièrement, l’Elysée a de 
nouveau confirmé quo les principes 
de U politique militaire de la France 
restaient Immuables. Dans ees condi- 
tions. on ne pont pas ne pas tirer 
la conclusion que les mUlewe pro- 
atlantiques d'Europe occidentale, 
recevant des Unp disions de plus en 
pins intenses d'autre - Atlantique, 
passent h roriqiulve; Bs cherchent 
à exercer une Influence sur le gou- 
vernement français et sur l’opinion 
publique de ee pays afin d'entraîner 
de nouveau Paris dans la bloc de 
i'Atlantlqne nord, et Ils utilisent 
pour cela divers moyens. 

» La publicité pour un bouquin 
provocateur écrit par un général en 
témoigne d’une manière suffisam- 
ment éloquente. » 


De notre correspondant 


les statistiques d’infractions et de 
crimes relèvent toujours en 
UJRjSJS. du secret d’Etat, fi est 
très difficile de connaître révo- 
lution de la criminalité. Officiel- 
lement, « elle est en diminution ». 
Des pourcentages sont même 
parfois cités, mais, comme les 
chiffres, de référence sont Incon- 
nus, leur crédibilité reste limites 

La résolution se félicite certes 
que les mesures déjà appliquées 
aient créé « les conditions pour 
liquider la criminalité et ses 
causes ». mais l’énumération des 
fléaux et des décisions donne 
à penser que les progrès sont 
moins évidents. Le texte regrette 
que les moyens mis à la disposi- 
tion des gardiens de l’ordre ne 
soient pas -entièrement utilisés, 
que le sens des responsabilités 
fasse parfois défaut chez les diri- 
geants et que les actions du parti 
et de ses diverses organisations 
de masse ne soient pas suffisam- 
ment coordonnées. «Les organes 
de la protection des droits doivent 
lutter sa tu compromis contre la 
criminalité », déclare la résolu- 
tion.- La procura ture et le minis- 
tère de l'intérieur sont appelés 
« A liquider les défauts, à aug- 
menter la responsabilité du per- 
sonnel, à consolider la discipline, 
à améliorer la formation profes- 
sionnelle de leurs fonctionnaires, 
à assurer un strict respect de la 
légalité socialiste. ». Quant aux 
comités du parti, ils doivent faire 
preuve d’une « haute vigilance 
politique » et veiller à ce que 
tout dirigeant, tant communiste, 
tout militant, soit un exemple de 
pureté morale et un combattant 
actif pour une légalité socialiste 
modèle. 

Luffe contre les parasites 

Les autorités demandent : 

— Le renforcement de la pro- 
tection de l’ordre public dans les 
agglomérations, par un dévelop- 
pement des patrouilles de police. 


nn accroissement dû rôle dn 
commissaire de quartier, qui a des 
liens étroits avec la population; 

— Le renforcement de la lutte 
contre l'alcoolisme aussi bien par 
une amélioration de la propa- 
gande an ti -alcool, un meilleur 
respect des règles sur le com- 
merce des boissons alcoolisées, 
un élargissement du réseau des 
établissements de soins, que par 
une aggravation des sanctions 
sociales et Judiciaires contre les 
ivrognes ; 

— La prévention des délite 
commis par les mineurs grâce à 
une meilleure éducation juridique 
et une surveillance plus étroite 
dans les établissements scolaires, 
sur les lieux de travail et d'habi- 
tation ; 

— Le renforcement de la lutte 
contre les atteintes à la propriété 
socialiste telles les dilapidations, 
la mauvaise gestion et 1e vol des 
biens d’Etat, surtout dans l’agri- 
culture, les transports et le bâ- 
timent ; 

— L'intensification de la lutte 
contre les parasites (ceux qui ne 
veulent pas travailler) et contre 
les spéculateurs. 

La résolution se réfère au dé- 
cret Idéologique adopté avant les 
vacances pour galvaniser les mi- 
litants. Le travail d'éducation et 
de prévention devrait être facilité 
par une mefileoze formation ju- 
ridique des travailleurs, une In- 
tervention «pleine de tact et 
d’attention a des militants du 
parti dans les conflits familiaux, 
une meilleure connaissance des 
délits et des sanctions grâce à la 
publicité donnée ara procès (les 
tribunaux sont Invités à siéger 
plus sauvent en dehors des palais 
de Justice, dans les entreprises 
et les quartiers). 

Si le texte manifeste donc un 
net souci du renforcement de 
l’ordre, U ne prévoit aucune 
aggravation des peines. Les auto- 
rités paraissent plutôt soucieuses 
de faire respecter les lois exis- 
tantes, tout m inafejftiTt beaucoup 
sur la composante « idéologique » 
de la légalité socialiste. — D, V. 
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«Le maintien d’un effort soutenu en faveur de l’arme nucléaire 

demeure la première obligation » 

réaffirment MM. Barre et Bourges dans un rapport au Parlement 


. . # LE MONDE — 12 septembre 1979 — Page 7 

DÉFENSE 

Une question écrite à l'Assemblée européenne 
sur la production d'armes en commun avec l'OTAN 


Le gouvernement estime que « les principales 
évolutions constatées dans l’environne mont 
International ne modifient pas les grandes 
option» de la politique de défense de la France 
et le rtta Imputé h ses forces années » et que, 
dans ces conditions, « le maintien d’un effort 
soutenu en faveur de f armement nucléaire 
demeura la première obligation », tandis que 
« la- réalisation cohérente de l'équipement des 


forces classiques nécessaires i notre stratégie 
militaire constitue la deuxième obligation », 
C'ait ce qui rassort du document de qua- 
rante-quatre pages que le premier ministre, 
M. Raymond Barre, et le ministre do la défense, 
M. Yvon Bourges, viennent de remettre au 
Parlement, cous le titre «Rapport sur l'exé- 
cution et r actualisation de la loi du 19 juin 1978 
portant approbation de la programmation mili- 


taire pour lee années 1977-1932 ». Ce document 
sera examiné, au début de la semaine pro- 
chaine, par la commission de le défense natio- 
nale, au Palais-Bourbon, avant d'fltre discuté, 
le 2 octobre, en séance plénière de l'Assem- 
blée nationale, avec le rapport d'information, 
sur le même sujet, par U. Arthur Psecfit, député 
ÜJ3.F. du Var. 


Lors du vois du plan sexennal 
d'équipement militaire en Juin 1976, 
le gouvernement s’était engagé k 
présenter au Parlement un bilan 
de sa politique de défense durent 
les trois premières années et un 
rapport sur ce que devraient être, 
entre I960 et 1962, les missions et 
les moyens des armées françaises. 
C'est' donc oe document que 
MM. Barre et Bourges soumettent à 
l'approbation des parlementaires. A 
peine sept des quarante-quatre pa- 
ges de ce rapport sont, ■ en réalité, 
consacrées â déterminer les - oblec- 
Uta de /a loi da programmation pour 
la pértoda 1890-1982 », l’essentiel 
étant réservé à un plaidoyer de 
l’action gouvernementale jugée •sa- 
tisfaisante ■ pour les trois premières 
années. 

An détriment 
des pays occidentaux 

« La France, estiment les au- 
teurs du document gouvernemental, 
confirma le s grandes options de sa 
politique de défense : effort nu- 
cléaire national, solidarité avec rbs 
alités et volonté de prendre part à 
la défense de l’Europe tout en 
conservant sa liberté tf appréciation 
et de décision vis-à-vis de r alliance 
atlantique en ce qui concerne f op- 
portunité, le moment et tes moda- 
lités d’un éventuel engagement de 
ses forces en cas de crise ou de 


conflit f—). Certains événements sur- 
venus hors d'Europe depuis 1978 
ont confirmé la nécessité de dispo- 
ser de forces capables tf assurer la 
soutien et ia sauvegarde des Inté- 
rêts français. » 

« Force est de constater, est-ll en- 
core écrit dans oe document que le 
rapport des forces entre les sys- 
tèmes tf alliance de r Ouest et de 
F Est — condition impérative du 
progrès de la détente — ne cesse de 
se détériorer au détriment des pays 
occidentaux, tant dans te domaine 
dés armements nucléaires que dans 
celui des forces classiques {—). La 
construction européenne, dont la 
poursuite constitue pour le Francs 
un obleotlt essentiel, continue de 
ne pas concerner les questions de 
défense. Néanmoins, la France 
contribue, par son propre effort de 
défense, à la sécurité en Europe, 
et elle /t'ignore pas que sa propre 
sécurité s’inscrit dans ce cadre , 

• L'effort national de défense doit 
donc porter en priorité sur te déve- 
loppement da la valeur et de ta 
crédibilité des forces nucléaires 
stratégiques. L’armement nucléaire 
tactique, par la diversité de ses pos- 
sibilités d’emploi, en accroît la 
capacité dissuasive. Les forces clas- 
siques, terrestres, navales et aérien- 
nes, valorisant les forças de dissua- 
sion et concourant à leur sûreté, 
doivent être en mesure de faire lace 
à des situations variées, en Europe 
et au-delà des mers. L'effort parti- 


culier entrepris pour améliorer leur 
aptitude d’intervention en Europe ou 
fiors d’Europe doit être poursuivi, 
nofammenf par racornissement de 
leur polyvalence , de leur mobilité et 
de leur souplesse tf emploi. • 

Les auteurs du rapport passent 
ensuite en revue Ibs réalisations 
lancées durant les années 1977-1979 
au bénéfice de chaque catégorie 
de forces. Contrairement & l'avis de 
nombreux parlementaires, lis consi- 
dèrent que «les principaux program- 
mes da matériels figurant dans la 
loi ont été menés à bien dans leur 
quasi-totalité, lee programmes d'en- 
vironnement opérationnel — support 
et infrastructure — ayant dû être 
cependant étalés ». Mais une lecture 
plus attentive des tableaux Joints A 
cette appréciation générale permet 
de constater que la réalisation de 
programmes Importants d’armements 
accuse du retard ou qu’elle a même 
été abandonnée entre-temps, comme 
pour le véhicule de l’avant blindé 
(VAB) de lutte anti-aérienne, l’obu- 
sler de 155 millimètres, le blindé 
léger AMX-10 à roues, te fusil d'as- 
saut Clairon 5,56, deux batiments 
anti-mines, le missile antl-aérfen 
Super-Crotale, ou pour le nouvel 
avion de combat Mirage-2000 dont 
les livra [sans seront étalées pour 
des raisons industrielles. 

A partir de l'an prochain, « T effort 
prioritaire portera sur le nouveau 
système d’armes stratégiques M- 4 
dont la mise an service est prévue 


DANS LA PRESSE HEBDOMADAIRE 

La bombe et le parapluie 


Lancée par M. Alexandre San- 
guiiietti et le général Georges 
Buis, l’idée * sacrilège» que seule 
me coopération nucléaire entre 
la France et l'Allemagne pourrait 
désormais assurer efficacement la 
sécurité et l’indépendance de 
l’Europe a produit l’effet d’une 
bombe dont les retombées sus- 
citent différents commentaires 
dans la presse hebdomadaire. 

LE NOUVEL OBSERVATEUR, 
qui avait ouvert la controverse, 
publie cette semaine le compte 
rendu d’un débat entre .les deux 
s provocateurs i et IL Michel 
Debré, fidèle, en matière de dé- 
fense, aux conceptions nationa- 
listes du général de Gaulle. L'an- 
cien prunier ministre estime 
s contre nature» un éventuel par- 
tage de l’armée nucléaire fran- 
çaise avec les Allemands : 

c Sur le problème de la sécu- 
rité, Allemands, Anglais, Français 
ne peuvent évidemment p as avoir 
des conceptions tout à fait iden- 
tiques, dit- LL Je pense, par 
exemple, que la France a inté- 
rêt au maintien des frontières 
qui ont été tracée, au lendemain 
de la seconde guerre mondiale, 
aucune modification ne devant 
intervenir sans T accord de tous 
nos partenaires européens à FBst 
et à FOuesL Mais je ne suis pas 
sûr que cela soit aussi clair pour 
les Anglo-Saxons. Et je suis cer- 
tain que cela ne peut pas l'être 
pour les Allemands.» 

Pour M. Debré, rîntêgration 
technique de la force nucléaire 
française avec des forces mili- 
taires étrangères a risquerait de 
substituer à 2a stratégie conçue 
par les Français tme stratégie à 
Fanglo-saxonne ou â la germa- 
nique», autrement dit «la stra- 
tégie d’une OTAN qui n’est que 
le prolongement du Pentagone, 
qui n'est que V alibi de la paresse 
et d’une certaine lâcheté des 
Européens s. 

a C’est pourquoi fat demandé, 
pour la France et F Allemagne, 
un s mariage avec séparation de 
Mens», la condition étant juste- 
ment que F Allemagne sorte de 
TOT AN, répond M. Bangulnettt. 
Nous nous trouvons devant un 
problème allemand qui peut évo- 
luer très vite : ou bien F Alle- 
magne continue son OstpoUtUe 
avec suçais, et, à terme, elle 
arrive A la réunification ou bien 
nous arrivons a convaincre la 
République fédérale que nous 
pouvons travailler ensemble et 
fabriquer du matériel militaire 
en commun . Cela n'implique nul- 
lement un changement de notre 
politique. En revanche, et «pus 
ne coopérons pas avec la Rja.^ 
je crains que nous ne nous trou- 
vions un jour, et rapidement, de- 
vant le problème majeur d’une 
Allemagne unie. . Et l'Europe ris- 
quera alors d'être allemande. » 

c En fait, nous sommes tous 
les trois partisans d’une défense 
nationale fondée sur la dissuasion 
nucléaire, affirme le général 
Buis. Mais, si je ne mettais dans 
2a peau d'un pro - européen, je 
tâcherais de réaliser une enttte 
franco-allemande qui disposerait 
du Jeu nucléaire. » 


Dans LE NOUVEL ECONO- 
MISTE, le général Buis ajoute : 
a Au moment où les rapports de 
la Rêpubtiqtte fédérale allemande 
avec les Etats-Unis se relâchent 
un peu, fai imaginé qtfun des 
leaders de cette future Europe 
possible — la France — pouvait 
proposer à F Allemagne — qui est 
la seuli force européenne qu’on 
ne pourra jamais négliger — une 
défense conrniene. » L’hebdoma- 
daire note, an passage, que a la 
France est loin de crouler sous 
le poids de sa force de frappe » 
et que c au lieu de s’accroître, 
la part du nucléaire dans le bud- 
get militaire s’amenuise, au 
contraire, au füs des ans : de 
36 A % en 1969 , elle est tombée 
à 26 A % en 197b ». 

« Faisons la bombe : le Boche 
paiera », résume, en titre, l’édi- 
torialiste de RIVAROL, qui consi- 
dère que le général Buis et 
M. Sanguinettâ sont « des malins 
à part entière » : « Leur astuce, 
écrit-il, constate à diviser le tra- 
vail entre Paris et Bonn : c’est 
Paris qui possède Forme (dite 
absolue) de dissuasion, et c’est 
Bonne qui casque, n s’agit, somme 
toute, d’une ingénieuse adaptation 
de la célèbre formule qui avait 
ravi — et rassuré — tous les 
patriotes au lendemain de la 
victoire de 1918 : c Le Boche 
paiera » f~J Mata la vérité oblige 
a dira que si les troua du para- 
pluie américain donnent à réflé- 
chir aux Allemands, ajoute RI- 
VAROL, le parapluie français ne 
leur apparaît, lui. que comme un 
tom-pouce dérisoire, compte tenu 
de l’immensité du périL » 

En écho aux suggestions de 
M. Sangulnetti et du général Buis. 
VALEURS ACTUELLES publie 
de larges extraits des déclarations 
faites le 1“ septembre & Bruxelles 
par M. Henry Kissinger : « Nous 
sommes dépassés dans toutes les 
catégories d’armements », a Nous 
sommes mùnèmbles », « Nous 
allons vers une crise majeure », 
« Il faut consentir un effort im- 
médiat en Europe. » 

Ce Jour-là, le secrétaire d’Etat 
de Nixon avait aussi déclaré : 
a Nos alliés européens devraient 
cesser de nous demander de mul- 
tiplier des assurances et des ga- 
ranties militaires que nous ne 
sommes plus en mesure de don- 
ner. » Rapportant ces propos. 
LE POINT souligne : « Le foi- 
sonnement de Kissinger est sim- 
ple: Premier temps : les Sovié- 
tiques peuvent, clouer F Amérique 
au sol en détruisant les silos de 
missiles du Middle West. Les 
Etats-Unis, eux, n’ont pas atteint 
un tel degré de précision. En cas 
de confia majeur (ta n'ont donc 

qu'une solution : détruire des 
objectifs crioüs, avec tous tes ris- 
ques de représailles que cela com- 
porte pour les populations et les 
voies américaines. Second temps 
de la démonstration - en cas de 
menace soviétique sur FEurope. 
les Etats-Unis seraient-ils prêts 
à prendre de tels risques ? Rè- 
ponse de Kissinger à sa propre 
question : 11 y a doute. Et ce (ftn- 
ple doute devrait inciter les lea- 
dears européens à réviser leur 
stratégie militaire. Langage 


étrange de la part d’un ancien 
secrétaire d’Etat qui, du temps 
où ü siégeait à l’OTAN ou ail- 
leurs, affirmait sans faiblesse sa 
conviction inébranlable que le 
concept de destruction mutuelle 
était acquis. Le parapluie amé- 
ricain pouvait seul protéger l’Eu- 
rope. Mais les temps ont 
changé. (-.) > 

Jean-François Revel estime 
dans L’EXPRESS que M. Kissin- 
ger a cherché à simplifier « à 
dessein F horreur de la situa- 
tion » ; « Militairement, il est 
J aux que les Etats-Unis aient 
pour seule riposte disponible la 
destruction des populations, écrit- 
il (~). En revanche, politique- 
ment, F affirmation de Kissinger 
visait à éveiller les Américains 
et les Européens aux réalités des 
quatre ou cinq années qui vien- 
nent, réalités qui ont un nom : 
vulnérabilité. Car cette vulnéra- 
bilité a été voulue par les Occi- 
dentaux eux-mêmes comme un 
instrument de détente. Nous 
virons en effet depuis dix ans. 
en fait depuis le départ de la 
France du commandement inté- 
gré de l’OTAN, en 1966, dans le 
système des concessions unilaté- 
rales. Autrement dit, dans un 
système mental où, pour mieux 
négocier avec les Soviétiques, nous 
commençons par nous affaiblir 
volontairement (—).» 

Pour FRANCE NOUVELLE, 
hebdomadaire central da P.C.F_ 
le débat revêt s un caractère très 
grave » ; c La course aux arme- 
ments et r alourdissement des 
blocs militaires sont inscrits 
comme des conséquences logiques 
du remodelage de l'organisation 
et du rapport des /onces militai- 
res en Europe qui est ici projeté 
(et préparé en cachette), écrit 
jean Maxrane. 

» De la mise en œuvre de ces 
projets résulterait une flambée 
nouvelle de la course aux arme- 
ments, comportant A la fois son 
accélération et une propagation 
des armes ultra-modernes, en 
premier lieu sur le Vieux Conti- 
nent. Celui-ci continue d'être 
pensé par l'impérialisme et les 
milieux bellicistes comme un car- 
refour de conflits à organiser. Les 
partisans de l’armée européenne 
poussent objectivement sur cette 
voie qui est celle de Vtnsécurüé 
et des périls vitaux portés au 
paroxysme l~). 

» La démarche dite « défense de 
V Europe » et « armée européenne » 
n'est qu'un paravent à une entre- 
prise destructrice. Qu’elle soit ou 
non ornée de slogans grand - 
guignolesques sur la « menace 
soviétique », elle se singularise 
comme un prétexte pour faire 
accepter une politique de déclin 
et de vassalité de la France, de 
tension internationale dangereuse, 
d’exploitation forcenée des tra- 
oaüleurs au profit des multina- 
tional es. » 

Cette controverse donne un 
avant-goût du débat sur le rap- 
port relatif à l’exécution et à 
l'actualisation de la loi de pro- 
gramme militaire qui doit avoir 
ueu i l’Assemblée nationale au 
début de la cession parlementaire 
d’automne. — A. R. 


su début de 1985 sur le sixième 
sous-marin nucléaire lance-engins 
l’inflexible (1) (—)■ Les missiles S-2 
des deux unités de tir du plateau 
d’Albion seront remplacés par des 
missiles S-3 qui mettront en œuvra 
des chargea thermonucléaires 
Dans la même temps, des études 
seront menées sur r avenir du plateau 
d’Albion ai sur une nouvelle compo- 
sante stratégique à F horizon post- 
1990 qui pourrait mettre en œuvra des 
miss l/as balistique» sol-sol mobiles 
ou dea missiles de croisière 
D’autre part, l’armement nucléaire . 
lactique sera renforcé avec la cons- 
titution, en 1961, d’un cinquième ! 
escadron d’avions de l’armée de l’air 1 
capables de larguer une charge , 
nucléaire tactique AN-52 et avec la i 
mise é la disposition, toujours en , 
1981, de la marine nationale de ces 
mêmes armes nucléaires tactiques ' 
pour les Super-Etendard des porte- j 
avions. Enfin, un nouveau système | 
sol-sol pourrait succéder au missile 
nucléaire tactique Pfuton de l’armée 
de terre et les avions de combat 
Mlrage-2000 emporteront un missile 
â tète nucléaire. 1’A.â.M.P. (ou aJr-sol 
â moyenne portée). 

« Pour oe qui concerne Fulitlsatlon 
militaire de f espace, la période 
7980-7962 devrait permettra d'ache- 
ver les études préliminaires en 
cours et da lancer les développe- 
ments nécessaires à la réalisation par 
satellites dun système d'observa- 
tion et d’un réseau de télécommu- 
nications.» 

Le rapport donne encore des pré- 
cisions sur l’équipement classique 
de l’armée de terre, de l'aviation et 
de ia marine, à propos de laquelle 
Il est Indiqué notamment que le 
lancement d’une nouvelle classe de 
porte-aéronefè, destinée à remplacer 
les porte-avions actuels Clemenceau 
et Foch, « ne pourra avoir lieu qifau- 
deli de 1982 ». 

Une part croissante 
du budget 

A propos des effectifs, il est rap- 
pelé que ceux de l’armée de terre 
devraient continuer à décroîtra Jus- 
qu’en 1982, tendis que ceux de la 
marina at de l'aviation resteront à 
peu près constants, et que ceux de 
la gendarmerie augmenteront 
Dana sa conclusion, le gouverne- 
ment réaffirme sa volonté d'accroître 
la part du budget de la défense 
dans l’ensemble des dépenses publi- 
ques, comme II l’avait prescrit 
dès 1976. 

• Il est proposé, peut-on lire dans 
le rapport, de se référer désormais 
au produit intérieur brut marchand 
(PIBm) pour apprécier la crois- 
sance de l'effort financier consenti 
en faveur dea armées. • Le PIBm 
correspond & l'ensemble des valeurs 
ajoutées brutes (T.VA Incluse) des 
biens et services marchands, et N 
représente environ 88 */■ du produit 
Intérieur brut total. 

• La part du budget de la défense 
par rapport au PIBm est passée 
de 3,47 °fo en 1976, à la veille de 
rentrée en vigueur de la loi, à on 
taux prévisible de 3.87 Va en 1979, 
soit une progression annuelle 
moyenne de 0J39 Vu, qui a tf ailleurs 
permis de disposer de ressources 
supérieures 6 celles prévues dans 
r échéancier Indicatif (203931 mil- 
lions de francs, contre 200616 mil- 
lions da francs prévus par la loi}. - 

• Pour les années 1980 à 1982, la 
part que représente le budget de 
la défense par rapport au PIBm 
devra croître, comme pendant les 
trots dernières années, de OJOB Va 
par an. Cette croissance s’applique 
au taux de 3,67 Va », annoncent les 
auteurs du document gouvernemental. 

fl) Utilisant la technique connue 
sous le slgle américain MEV (Multi- 
ple Beentry Vebicle). le mlreUe 
pourra transporter plusieurs tête» 
nucléaires — Jusqu’à sept chargea 
thennon oc ]é aires de 150 a 200 kilo- 
tonnes — placées sur des trajectoires 
balistiques décalées pc n r . îe ) 


Le bureau élargi rie l’Assem- 
blée européenne, réuni lundi 
I 10 septembre à Paris, bous la 
présidence de Mme Simone VeiL 
a décidé d’ inscrire une question 
Intéressant la défense de l’Eu- 
rope à l’ordre du Jour de la 
prochaine session de l'Assemblée 
européenne prévue à partir du 
24 septembre. 

Au cours de cette réunion. 
M. Christian de La Malène 
iitP.fi.). Mme Danielle De 
Mar ch fP.CP.ï. vice-présidente 
île l'Assemblée européenne, et 
M. Gérard Jaquet (P-S.J ont 
contesté l'inscription de cette 
question, à laquelle M. " Michel 
Debré (Rf.fi.) s'était déjà opposé, 
dimanche dernier, dans un télé- 
gramme adressé à Mme VeiL 

La question posée par M. Adam 
Fergusoa, député conservateur 
britannique, et par M. Kal-üwe 
von HasseL ancien ministre 
ouest-allemand de la défense, de- 
mande à la Communauté euro- 
péenne « si eRe a l’intention de 
prendre langue avec rûrgantaa - 
tton du traité de l’Atlantique - 
nard et les services compétents 
des Etats membres en vue de 
traiter des programmes communs 
de fournitures d'armements dans 
le cadre de la politique indus- 
trielle ». 

Une majorité de députés euro- 
péens (conservateurs, démo- 
crates chrétiens et libéraux, les 
socialistes étant divisés) s'étant 
prononcés en faveur de l’Inscrip- 
tion de cette question. Mme Veil 
a constaté le fait, en souhaitant 
que le problème soit débattu à 
Strasbourg sous son seul aspect 
industriel. La position française 
est fondée, pour l’instant, sur le 
fait que le traité de Rome ne 
donne aucune compétence en 
matière de défense à la Com- 
munauté européenne dont la 
nouvelle Assemblée est une éma- 
nation. 

D’autres questions orales avec 
débat ont été inscrites à l’ordre 
du jour de l’Assemblée. Elles por- 
tent notamment sur la suppres- 
sion des montants compensa- 
toires, le charbon et le pétrole, 
la lutte contre les crimes et le 
terrorisme, les réfugiés du Sud- 
Est asiatique. 

M. Yves Moreau, l’éditorialiste 


de VHumanitê de ce mardi 12 sep- 
tembre, estime que « les pro- 
grammes communs de fournitures 
d’armements que les européistes 
préconisent d’établir seraient le 
prélude au sabordage de toute 
défense nationale authentique et 
à la mise sur pied d’une préten- 
due k défense européenne s, â 
propos de laquelle toute une cam- 
pagne continue d’étre orches- 
trée ». 

De son côté, M, Pierre Charpy 
écrit dans la Lettre de la Nation, 
l'organe da FLPJL, que c tous les 
membres français du bureau se 
sont, dit-on, opposés à cette déci- 
sion. 72s ont été battus et ont 
toutes chances de F être encore 
quand l'Assemblée aura à adop- 
ter son ordre du jour. On mesure 
ainsi le poids de Fs intergroupe 
des intérêts français». 

A .l’heure actuelle, la France 
coopère à la fabrication d’arme- 
ments classiques avec plusieurs 
pays Industrialisés européens. Ces 
cpopératlons sont essentiellement 
bilatérales, le plus souvent avec 
la Grande-Bretagne, la Républi- 
que fédérale d’Allemagne, la Bel- 
gique et les Pays-Bas, et elles 
ont représenté en 1977 plus de 
17 du budget français de l’ar- 
mement hors nucléaire. 


NOMINATIONS MILITAIRES 

Le Journal officiel de ce mardi 
11 septembre publie une série de 
décrets portant nominations dans 
les armées ; 

— Sont nommés : directeur de 
l'établissement des constructions 
et armes navales de Saint-Tropez, 
l’ingénieur général de deuxième 
classe Jacques Divan ; adjoint au 
directeur du service de la sur- 
veillance industrielle de l’arme- 
ment, l’Ingénieur général de 
deuxième classe Lucien Cruchant: 

— Sont nommés : aous-directeur 
de la gendarmerie chargé de 
l’organisa tim et de l’emploi, le 
général de brigade Jacques Boye ; 
sous-directeur de la gendarmerie 
chargé de la logistique, le général 
de brigade Raymond Henri ; 

— Est nommé : adjoint au 
général commandant la m a ré- 
gion militaire (Rennes), le géné- 
ral de brigade Louis Forest. 
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Une épargne 
bien placée. 

Qui rapporte 

La SOBI propose 5 formules de placement 
à des taux d’intérêt élevés. D’autant plus élevés 
que la durée du placement est plus longue : 

de 8,25 à 11,20% 

taux annuel actuariel brut 

En foute sécurité» 

La SOBI accorde des prêts pour l’achat de 
résidences principales ou secondaires et pour 
l’Investissement immobilier des Entreprises. 

Des dépôts de longue durée et la “pierre construite” 
constituent tes meilleures garanties. 

J 

Vj||||f SOCIETE DE BANQUE OTL 

X215^ ET D’INVESTISSEMENTS 0 

26, bd d’Italie, S02 A /BP. 31, Monte-Cario (Pté de Monaco) 
Inscrite sur la lista des banques sous 1e if LBU 7. j 

Affiliée au Groupe PaluetMa nmont. 

à la Barclays Bank sa^ m’adresser, Si , 

à la Landesbank j/1 8 1 i 

Rheinland Pfatz i sans en Æ_^p arq ne SQBL I ; 


à la Landesbank 
Rheinland Pfatz 
et à (a Société y 
Bancaire 
de Paris. i . 


le Dossier 


Nom — 
Prénom- 
Adresse- 



la«rrez-voas : 

• Rentrées des 14 et 17 Septembre, CD 2*, 

1“", terminales, en Secrétariat, 

en Comptabilité, Vente. 

* Rentrée du 1* Octobre, en B.T.S., 

Secrtoriat de Direction, ComptahiGt^ - 
Gestion, EHstribcoû» et Cation Commerciale. 

Ecole Pirier 

| Institution ffenaflgaammt privé 

SS rue As Rivoli. 75001 Paris 

WL 833.44.88 g 
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POINTS DE VUE 


Supplique au comité central de mon parti 


Selon mon Qulitat, une supplique 
est une requête pour demander quel- 
que grâce. Mais, toujours selon lut, 
une grâce est quelque chose de ei 
peu simple à définir qu'il lui faut 
deux colonnes pour s'en expliquer 
laborieusement. 

Cela va de la vie â la mort : faire 
grâce ou donner le coup de grâce. 
En théologie, d'après le dogme de 
l'Eglise catholique, la grâce est un 
don surnaturel que Dieu accorde 
gratuitement aux créatures douées 
d’intelligence. En droit, la grâce est 
une remise de peine. Notre bon peu- 
ple, si longtemps muré dans son 
silence, el souvent assourdi par le 
bruit du pouvoir, Ta Ironiquement 
tournée en dérision : de grâce, taisez- 
vous I Etre dans les bonnes grâces 
de quelqu'tm, c'est en être aimé, etc. 

Ma supplique, à la veille de votre 
réunion, n'est donc pas offensante ni 
pour vous, ni pour mol, tant la marge 
d'interprétation est large, tant on 
peut, de bonne ou mauvaise grâce, 
s'arranger avec mon titre. 

Ce dernier n’a que la modestie et 
la prétention d'attirer votre attention, 
car, â l'instar de nombreux et nom- 
breuses communistes, je compte avec 
vous et sur vous. 

Samedi dernier, à T.F. 1. Georges 
Marchais a précisément reproché aux 
journalistes de n'avoir pas suffisam- 


ment lu les textes fondamentaux du 
dernier congrès. Judicieux conseil. 
Mais II ne s'applique paa à mol. Je 
les ai lus. B relus. 

Par exemple, le nombre de fols où 
le vingt-deuxième congrès est cité 
comme celui qui a défini la stratégie 
â laquelle nous sommes toujours 
fidèles est Impressionnant Comme 
esl impressionnant, d'ailleurs, le nom- 
bre de fols où ce rappel est oublié, 
depuis, dans certains discours ou 
certains éditoriaux communistes. 

En tout cas, y figure, en bonne 
place, l'engagement suivant : « Le 
comportement du parti socialiste a 
créé une situation nouvelle. U nous 
faut an prendre acte. Mais bien loin 
d'y voir une raison de renoncer A la 
ligne de ■ notre vingt-deuxième 
congrès, nous considérons, au 
contraire, que c'est en déployant 
toutes les potentialités, en taisant 
grandir et fructifier fous Isa acquis 
de rorlentetlon novatrice définie II y 
a seulement trois ans que noua 
trouverons les réponses aux pro- 
blèmes de la situation _» 

Ma supplique s'inscrit dans le 
droit fil de cette décision. Mais 
avant, je tiens à dire que la situa- 
tion, en effet, n'est pas rose. Ole 
est, au contraire, caractérisée par 
une sombre rentrée. Il faut le re- 
connaître, la direction du parti corn- 


LES CONVENTS DE SEPTEMBRE 


M. Michel de Just : nous nous employons 
à réveiller la conscience du monde 


M. Michef de Just, réélu grand 
maître de Ja Grande Loge de 
France, entouré de WM. Henri 
Tort, grand maître adjoint ; Jean 
Verdun, grand secrétaire ; Ar- 
mand Fâraggi, Jean L&fourcade 
et Albert Monceson, grands offi- 
ciers, a précisé lundi après-midi 
10 septembre, & l’issue du 
couvent de son obédience {te 
Monde du 11 septembre), l'esprit 
dans lequel 11 entendait poursui- 
vie son action, soulignant notam- 
ment que le zélé de la G-LD.F. 
était différent de celui des partis 
politiques ou des syndicats, et 
« Irremplaçable a. « ZI est, a-t-il 
dit, d’ouvrir un horizon pour les 
hommes plongés dans les ténèbres, 
H est de rayonner la lumière dont 
nous enrichissons la Loge. » 
Evoquant le renouveau de la vie 
maçonnique, M. de Just a souli- 
gné < les grands progrès qui ont 
été accomplis pour la réalisation 
(Tun véritable unxoersalisme s. 
Lui-même a participé en avril 
dernier à la rencontre de Stras- 
bourg, où plusieurs obédiences 
européennes ont engagé une re- 
cherche pour découvrir leur pa- 
trimoine commun et tenter de 
donner & l'Europe « conscience 
de son identité spirituelle » au- 


M. LERAY 
pour la laïcité 
avec « ceux qui 

Au cours de la matinée. M. Ro- 
ger Leray, nouveau grand maître 
du Grand-Orient de France, avait 
présenté & la presse tes travaux 
du couvent qui venait de se ter- 
miner. n avait d'abord apporté 
un démenti formel aux informa- 
tions selon lesquelles O appar- 
tiendrait au courant CKRES du 
PjS_ « Je suis simplement socia- 
liste, a-t-ü proclamé. C'est une 
erreur profonde de mélanger les 
genres. En aucune façon, les 
objectifs que poursuivent les 
francs-maçons ne peuvent être 
assimilés aux objectifs que pour- 
suivent les hommes politiques.» 

Dans une déclaration liminaire, 
le nouveau grand maître s'était 
démarqué de ses prédécesseurs, 
affirmant notamment : « Rien 
[dans nos constitutions] n'tmpli- 
que le militantisme politique 
partisan, rien ne porte la mar- 
que d’un spiritualisme mystique, 
mais rien non plus n’indique que 
notre obédience a pour vocation 
de se sublimer dons un ésoté- 
risme égocentrique. (-> 

» Toutes spéculations ponc- 
tuelles, comme celles qui se sont 
développées au cours des six 
armées précédentes, qui ten- 
draient a faire croir e & une 
modification d’attitude, sont 
vouées d l’échec, a 

M. Leray a ensuite dénoncé te 
racisme s latent, sournois— 
prompt à reusrgir ». 1e chômage 
qui est une « aliénation drama- 
tique » de l'homme ; la situation 
conflictuelle faite au tiers- 
monde : « Le monde occidental, 
a-t-il dit ait au-dessus des 
moyens de la terre. » 

A propos du chômage, K. Leray 
a déclaré : « De toutes les me- 
naces qui pèsent sur l'humanité, 
le chômage noue apparaît comme 
lime des plus graves ; son déve- 
loppement. quasi exponentiel, est 
mal traduit par la seule analyse 
économique dont ü faudra bien, 
un jour , définir les limites. Le 
chômage n'est pas seulement le 
handicap d’une économie que Von 
veut compétitive et a gagneuse», 
ü est aussi, et pour nous il est 
surtout une aliénation drama- 
tique. 

» Le chômage, c’est d'abord des 
chômeurs l Ce que Ton a ten- 


ddft des nécessités techniciennes 
ou économiques. 

ta Grande Loge de Fiance par- 
ticipera en novembre prochain, A 
La Paz, en Bolivie, à la onzième 
conférence de la Confédération 
maçonnique Interaméricaine. Ce 
témoignage d’universalisme con- 
tribuera, estime le grand maître, 
« à exorciser les vieux démons 
auxquels les Etats et les peuples 
sacrifient encore trop souvent ». 

Enfin M de Just & indiqué que 
la G -T lD J. compte maintenant 
prés de quinze mille membres 
répartis en trois cent vingt loges 
dont plusieurs outre-mer (An- 
tilles, Réunion, De Maurice, Ma- 
dagascar, Sénégal, Côte-d’Ivoire). 
H a rappelé rapoUtisme de son 
obédience, soulignant même que 
celle-ci, [A l’inverse du Grand- 
Orient de France] ne prendra pas 
position dans te d&at sur l'avor- 
tement qui s’ouvrira cet automne 
au Parlement Mais, a-t-ü ajouté, 
k Si nous veillons à ce que les 
passions du Forum ne pénètrent 
pas dans le Temple, nous nous 
employons à révetUer la conscience 
du monde contre les prisons, les 
exécutions en place publique, les 
exüs et les répressions poli- 
cières. » — A. G. 


: la lutte 
peut se mener 
croient au Ciel» 

dance nous sembîe-t-O. à ou- 
blier.» 

Le nécessaire combat «laïque» 
a fait l'objet de la définition 
suivante : 

« Faire de la laïcité une simple 
opposition de croyance et de non- 
croyance, c’est la réduire à une 
dimension qui n’est pas la 
sienne. Si au début de ce siècle 
la laïcité a été considérée comme 
le fait de contenir les Eglises 
dans un rôle purement religieux, 
c’est parce que précisément, 
V Eglise catholique romaine, étroi- 
tement unie axa classes possé- 
dantes, fêtait arrogé le monopole 
de l'enseignement Les clerc s for- 
maient d’une part, ceux destinés 
A commander , d’autre part, ceux 
condamnés A obéir. 

» Aujourd’hui, sous d’autres 
formes, à travers une législation 
sociale spécieuse, nous voyons 
réapparaître cette volonté de 
monopoliser te savoir au profit 
de classes dirigeantes. Pour nous 
donc, la lutte pour la laïcité con- 
tinue, et nous la menons, le cas 
échéant, avec «ceux qui croient 
au Ciel et avec ceux qui n’y 
croient pas. » 

Le Grand - Orient organisera 
deux colloques au cours de l’an- 
née 1979-1980 : l’un sur le tra- 
vail et l’emploi, l'autre sur le 
problème de l'énergie et de ses 
implications sociales et écono- 
miques. 

Les questions suivantes seront 
mises A l’étude dans tes e ate- 
liers». 

• Quelles sont les questions 
que la révolution scientifique et 
technologique oblige A nous 
poser? 

Peuvent-elles être résolues par 
la seule vote de la science et de 
la technique ? 

• Dais quelles circonstances et 
sous quelle forme la maçonnerie 
peut-elle ou doit-elle ae mani- 
fester dans la cité pour défen- 
dre les principes essentiels de 
l'ordre ? 

• La société oblige tes francs- 
maçons. qui affirment que le com- 
bat laïc ne doit pas cesser, A 
repenser certaines formules. 
Aussi ne doivent-ils pas s'inter- 
roger sur la finalité du travail 


par YVONNE QUILES O 

tf accord avec Toi. Menons, ensemble. 


munis te, rHumanlté, on» raison^ le 
pouvoir rackette et rançonne les 
travailleurs. On n'en peut plus de 
ce Giscard onctueux et de ce Barre 
prétentieux. La direction du parti 
communiste, rHumanlté, la C.G.T.. 
ont raison, ce ne sont pas elles qui 
parlent d* « apathie des travailleurs -, 
de «désarroi de la classe ouvrière» 
pour conclure que - l’action est dif- 
ficile ». 

C’est vrai, on a surtout vu, Jusqu'ici, 
sur le front des luttes, les commu- 
nistes et les cégétistes. Georges 
Marchais a raison, le plan, les plans 
Barre n'ont pas échoué ; compta 
tenu de la conjoncture. Ils ont réussi 
pour les nouveaux maîtres des for- 
ges multinationaux. C'est vrai, en 
refusant de nouveaux sacrifices pour 
les « déjà sacrifiés -, en repoussant 
l'Idée d'une crise fatale, sa dé- 
nouant cycliquement, dans la temps 
et l'espace, en dehors de l'interven- 
tion des hommes, le parti commu- 
niste joue, peut-être, une partition 
en solo, mais ce n'est pas là que, 
personnellement, j'y entends des 
couacs. 

Je donne donc, d'avance, quitus 
à Philippe Herzog (1), qui, «au nom 
du bureau politique», ne manquera 
sans douta pas, demain, d'insister 
sur ces traits de la rentrée 79. 

Mais j'espère beaucoup plus de 
voua. Nous n'ations tout de même 
pas nous cacher, entre nous, qu'il 
exista des difficultés réelles et de 
nature différente, pour riposter au 
niveau indispensable. Il y a celles 
qui ns relèvent nullement du parti 
communiste, celles dont nous som- 
mes saoulés sur las parties de ping- 
pong ou de bras-de-fer entre alliés 
et alliés, entre alliés et adversaires, 
et celles que les communiste sont 
les seuls A pouvoir aborder effi- 
cacement Je désire que vous ne 
négligiez pas davantage celles-ci que 
celles-là. 


Un trouble profond, de nombreu- 
ses interrogations, s'expriment dans 
toutes les Instances et réunions du 
parti communiste : Comment faire 7 
J'ai rencontré et je rencontre tou- 
jours dB nombreux camarades. Ne 
croyez paa qu'ils me ressemblent 
tous : j'aurais horreur de ça. Mais, 
tous et toutes sont préoccupés. Ils 
ont des problèmes à se déterminer 
concrétement Les plages d'ombre 
et de lumière, les douches écossai- 
ses que leur dispensent quotidien- 
nement rHumanlté ne les aident 
guère à s'y retrouver. Tous et toutes 
souhaitent passionnément que l'In- 
fluence de leur parti progresse, tous 
et toutes sont aussi passionnément 
attachés à l'union. 

Je ne sais pas si vous considérez 
cela comme une maladie dura è 
guérir ou une sérieuse option pour 
l'avenir, mais comme je m'entête à 
ne -pas sortir du vingt-troisième 
congrès qui n'a été tenu, si J'ai bien 
compris, que pour confirmer et 
■ approfondir » le vingt-deuxième, je 
me réjouis de cette passion, 
conforme aux unanimes décisions 
prises. 

Vous commettriez une grave erreur 
si 'vous sous-estimiez ce trouble. 
J'attends de vous que l’on sorte 
enfin dçs déclarations ésotériques, 
que l'on donne des réponses claires, 
que l'on parie, partout. la même 
langage. 

Essayez de vous mettre ê (a place 
d’un secrétaire de cellule d'entre- 
prise. Après avoir lu dans la réso- 
lution du vingt-troisième congrès : 
• L’alliance avec le parti socialiste 
est Indispensable dans un pays 
comme te nôtre nous la routons 
pour aujourd’hui et pour demain -, 
le 22 août 1979, dans un éditorial 
de rHumanlté, Il tombe sur ce 
conseil péremptoire, à propos du 
chemin qu'l) doit prendre : « celui 
de r union, pas par en haut, mais 
par en tas.. » 

Depuis quand, à propos de l'union, 
le vingt-troisième congrès a-t-il 
opposé le « haut » et le • bas » ? 
Depuis quand a-t-il décidé de ne 
pas faire « l'union en haut • ? 

Je vous demanda, chaque fols 
que dans rHumanlté ou une quel- 
conque intervention, on relève de 
telles entorses au vingt-troisième 
congrès, de les corriger publique- 
ment Sinon, c’est la bouteille à 
encre. 

A moins qu'il ne vous soit égal 
que l'on en arrive à conclure que 
vous officialisez la pratique du dou- 
ble langage et que la référence è 
l'union dB la gauche n’est, désor- 
mais, plus qu'une clause de style. 
A moins encore, dans ce osa vous 
avez du pain sur la planchB, que 
notre réponse ne soit paa encore 
adulte et qu’elle mérita d'être plus 
soigneusement élaborée. 

J'ai déjà eu l'occasion -de la dire 
loi même (2) , je suis d’accord avec 
l’union è la base. Mais dirigée par 
qui ? Faite pour qui ? pour quoi ? 
avec qui? Sous quelle influence? 
Pensez à notre secrétaire de cellule, 
quand le secrétaire de la section 
socialiste de son entreprise viendra 
le trouver pour lui dire : «Je sais 


r action i la base, contre le tôlier 
et contre le pouvoir.» Que va-t-il. 
que dott-ïl répondre? Mystère. 

Je lui souhaite bien du courage, 
s'il chercha son pain dans le maquis 
des réponses contradictoires qui lui 
sont proposées. 

Réponse du vingt-troisième 
congrès : l’alliance avec le parti 
socialiste * Implique que, dans le 
développement du combat, les 
accords politiques nécessaires se 
fassent sur des bases et dans des 
formes qui s'opposent au jeu . poli- 
ticien du langage associé à la pra- 
tique de droite ». Apparemment, mon 
militant socialiste qui vient dire à 
son camarade communiste : « Je 
suis d’accord avec toi, menons 
ractlon è la base», n'est pas un 
combinard. Que faire? Mystère. 

Réponse de Charles Fttarman (Sj : 
«Ce qui compte, avant tout, ce ne 
sont ni les ■ grands sommets pari- 
siens, ni les petits sommets dépar- 
tementaux ou focaux. » Mon exemple 
entre-t-il dans cette énumération ? 
SI oui. ü faut avoir le courage 
d'ajouter : «Mi /es sommets A le 
base. » Sinon, que faire ? Mystère. 

Réponse de Georges Marchais (4) : 
«Nous voulons organiser faction A 
fa base, avec nos propres forces, 
pour la défense des revendications. 
Le PE. n’a qu'é taira pareil avec 
les siennes .» Si les militants socia- 
listes (ont bon usage de ce conseil, 
faut-il agir avec eux ? Oui ? Non ? 
Mystère. 

Deuxième réponse de Georges 
Marchais (5) : « Premièrement , nous 
disons : Il y a la lutte; deuxiè- 
mement, Il y a r unité. - Pourquoi 
pas ia lutte et J'unJté ensemble ? 
Pourquoi pas la lutte dans l’unité ? 
Mystère. Il est vrai qun dans le 
discours qu'il a prononcé ft la Fête 
de rHumanlté, Claude Poperen (6} 
a demandé de » prendre r union et 
faction A bras-le-corps ». Cela 
signifle-t-ll que l'on a donné, enfin, 
le feu vert au secrétaire de cellule 
et è son pair socialiste ? Mystère. 
Et le trouble du premier. Je vous 
l'assure, ne casse d'épaissir. 


L’union à la base est un bon 
concept Mais ne perdez pas de vue 
qull est désincarné. De quoi sont 
faites ces * masses populaires » que 
nous voulons unir et faire agir ? Ce 
sont des hommes et des femmes 
différents, vous devriez le savoir 
mieux que moi. Chscun et chacune 
est situé socialement mais aussi 
politiquement et philosophiquement 
fl y a des travailleurs chrétiens et 
ils sont socialistes, communistes, 
sans parti, de droite, etc. Il y a 
des travailleurs athées de toutes 
appartenances politiques. Il y a des , 
travailleurs socialistes, écologistes, 
féministes, gauchistes, etc. Si l'union 
à la base, c'est leur rassemblement 
autour du parti communiste, comme 
je l'ai vu vingt fois dans nos jour- 
naux, va-t-on leur demander de re- 
noncer è ce qulto sont ? Dans le 
cas contraire, allons-nous renoncer 
& eux ? Comment, alors, continuer à 
parler tranquillement d’union «à la 
base », de « masses populaires », si 
l'on opère de telles coupes clai- 
res ? Et le pluralisme, qu'allez- 
vous en faire ? Je vous demande 
de réagir, car la nasse va finir par 
se refermer sur nous. 

II est grand temps que vous vous 
« penchiez • sur cet excellent conseil 
du vingt-troisième congrès : "L'hu- 
manité f enrichira (foutant plus 
qu’elle progressera, A la fofe en 
solidarité et en diversité : diversité 
de la vie spirituelle, des courante, 
des aspirations te des nuances de 
sentiments et d’idées, de fout ce qui 
fait la culture. » 

Le moment n’est-ll pas venu, dans 
cette sombre rentrée, de faire, jus- 
tement, sourire le pluralisme ? L'hon- 
neur du parti communiste ne seraft-n 
pas de favoriser cette * chance pour 
la France » ? Son Influence n's-t-elle 
■ paa tout à gagner dans une compé- 
tition qu'il aura favorisée ? 

Je vous demande , de ne pas cari- 
caturer le vingt-troisième congrès ou 
de ne plus permettre qu’on le cari- 
cature. lé eû il devrait être défendu, 
au premier chef. Je vous demande 
de ne pas vous contenter de répé- 
ter. par mimétisme ou obsession, 
que la lutte est aujourd’hui, la 
Beule perspective et qu'il n'est pas 
l’heure de s'occuper d'autre ohoee. 

Votre rôle consiste à dégager une 
perspective politique. Vous devez 
faire appel à chaque communiste 
pour qu'il réfléchisse et travaille à j 
cela. 

Vous allez peut-être penser que 
J'axagére, mais je crains que le 
parti communiste soit en train de 
régresser dans le redoutable ghetto 
de l'anarcho-syndicalisme- dont U a 
eu tant de peins à se dégager et; 
à dégager le mouvement ouvrier. 
Vous le savez bien, l'anarcho-syndi- 
calisme, c’est par dégoût îles 
agissements politiciens, l’abandon, 
par la classe ouvrière, du combat 

(*) Ancienne ifdwtnci en cher 
de France Homélie. 


politique et son engluement dans le 
piège de la quotidienneté revendi- 
cative. Au stade où nous en som- 
mes, pensez à notre secrétaire de 
cellule : faut-il qu’il s’occupa uni- 
quement de revendications pour être 
bien coté ? Va-t-il être traité da 
politicien s’il sa soucie de la démo- 
cratie. des libertés, de l'avenir, et 
dans ce cadre, da la prochaine 
échéance politique ? 

Nous avons eu mille fols raison 
da renoncer à la stratégie du 
«grand soir», fut-il électoral. Nous 
avons raison de mettre les tra- 
vailleurs en garde contre de nou- 
velles illusions, de nouvelles décep- 
tions. Mais cela algnifla-t-H que 
nous allons reprendre à notre compte 
le slogan ■ Elections, piège é 
cons » ? Devons-nous nous acharner 
à tuer l'espérance dans l'œuf ? Jouer 
avec r espoir d'un changement poli- 
tique, le plus vite possible, ne 
serait-ce pas criminel? 

Oui, le parti communiste tient 
son rôle quand II exprime son 
refus de classe d’un consensus 
social. Male II serait suicidaire de 
se limiter à cela. Je souhaits que 
vous n'ayez pas cessé de croire 
que, sans perspective politique, la 
lutte quotidienne est mortellement 
handicapée. 

Ce n'est pas parce que le parti 
socialiste ne pense qu'aux présiden- 
tielles que nous devons agir comme 
s'il n'y avait rien à en attendre. A 
aucun moment le XXIII" congrès n’a 
affirmé l’Impossibilité de faire avan- 
cer l'union à la base. Pas plus qu'il 
n'a affirmé que cette élection était 
perdue d’avance. Je relève un peu 
trop de remarques et d'interventions 
cavalières pour na pas avoir l'Im- 
pression que, en haut Heu, tout le 
monde n’est pas sur cette longueur 
d’ondes. 

Nous, qui avons construit notre 
stratégie du socialisme sur l'alter- 
nance, sur la souveraineté du strf- 


E N deux ans, Poincaré avait 
sauvé et stabilisé durablement 
le franc. En. un an, Antoine 
Pfnay avait spectaculairement arrêté 
la chuta de la monnaie. En trois ans, 
Raymond Barre n’a maîtrisé ni ta 
chômage, ni l'inflation, ni ta déficit 
de nos échanges commerciaux. 

Echec qui n’est pas celui d’un 
homme — dont l'expérience s au 
contraire révélé la forte personnalité 
— mais d’un système. Le libéralisme 
économique, comme d'ailleurs aussi 
la marxisme, se montre Incapable 
de résoudre la double crise qui met 
en péril toutes les sociétés moder- 
nes, à l’Ouest et à l’Est : la crise 
de l'économie et celle de la civi- 
lisation. 

L’une et l'autre sont nées du gas- 
pillage simultané de la Terre et de 
l'homme et ne- pourront être éli- 
minées que par une autre politique 
du développement : une « nouvelle 
croissance » de l'économie fondée 
sur. un humanisme écologique. 

On ne supprimera pas le déficit de 
la balance commerciale et le sous- 
emploi par la seule dynamique du 
profit mais, par une intervention de 
l'Etat pour mettre fin à ta dilapida- 
tion de l'énergie, -des matières pre- 
mières et de ta nature, qui est ta 
cause majeure de ces déséquilibres 
économiques. . 

A oette fin, un plan de relance 
devrait — . dans une première phase 
— . engager des Investissements 
publics considérables, 1 pour réduire 
csa gaspillages, dans les secteurs 
dont ta développement rééquilibre- 
rait notre balance commerciale par 
le diminution des importations de 
biens essentiels et l'essor des expor- 
tations de technologies et de maté- 
riels : économies d'énergie, recyclage 
des matières premières, énergies 
douces — solaire, géothermie.-, — 
dépollution de l'eau accompagnée 
d'une expansion de ta pisciculture, 
amélioration et extension de la 
forêt Et cette forte croissance de 
l'activité ferait aussi reculer ta 
chômage. 

Un effort prioritaire devrait por- 
ter sur les économies d'énergie. 
Elles seules peuvent rapidement 
réduira des Importations vitales. 
Abaisser de 20 kilomètres par heure 
la vitesse maxlma de circulation fait 
Immédiatement économiser 3 millions 
de tonnes de pétrole per an. Une 
bonne Isolation thermique ferait 
dépenser un liera de moins d'énergie 
pour ta chauffage. D’où l'urgence de 
lancer un plan de cinq ans pour 
financer sur crédits publics l'isola- 
tion thermique de tout le patrimoine 
Immobilier collectif : écoles, 

bureaux, hôpitaux-. 

Hélas, ta politique d'économie 
d'énergie a été timorée et même 
contradictoire: «tara que la route 
consomme, par tonne transportée, 
cinq fols plus d’énergie que le. rail. 


frage universel, compte tenu de la 
culture française, allone-noua conti- 
nuer ft traiter cette échéance par- 
dessus ta jambe ? 

Nous affirmons avoir tiré les ensei- 
gnements des Illusions créées par le 
programme commun. Très bien. Mais 
pour éviter ta retour de nouvelles 
Illusions, je vous suggéra un remède 
épatent : adressez-vous è l'intelli- 
gence des communistes, ft P Intelli- 
gence des travailleurs I II n'y a pas 
eu que de Iimmaturité dans les 
résultats de mars 1978. Quand un 
travailleur est davantage témoin 
qu’acteur, quand an lui demande plus 
volontiers d'adhérer, d'aider, de sou- 
tenir que d'élaborer, d'intervenir, de 
prendre des initiatives, de débattre, 
on prend le risqua de le rendre plus 
vulnérable « ft la pression adverse ». 
Comme on prend celui, aussi, de le 
rendre plus méfiant ft P égard de 
ce qu’on lui propose, sans qu’il ait 
pu assez en disposer. Soyons consé- 
quents. 

Je vous invite ft ne pas vous 
replier frileusement dans une concep- 
tion étriquée dUne politique que 
vous avez décidée. Ne me donnez 
plus l’occasion d’écrire que certains 
d'entre vous ont pour la façade, 
un discours, pour le fond, un 
autre. Corrigez ou démentez -ce qui 
au détour d’une phrase, d’un édito- 
rial, prouve l’existence d’une pensée 
qui se moque des textes décia ils. 

J’attends de vous que vous mettiez 
en œuvre, d'une façon claire, conqué- 
rante, hardie, la politique que vous 
avez adoptée, et pour laquelle vous 
avez été élus. 


(1) Membre du bureau politique 
du P.OJ. 

(2) « Ub deuil thérapeutique », 
ta Monde dix XO Jnfflat 1979. 

{3) L'Humanité du S septem- 
bre 1919. 

(4) TJ. 1. 8 septembre 1919. 

(5) TF. 1, 8 septembre 1979. 

(6) Membre du bureau politique 
du P.OF. 


tance, ta plan d’économies d'éner- 
gie a été sacrifié au programme 
nucléaire, bien que ta prunier coûte 
deux fois moine cher que ta second 
pour un- ‘même résultat énergétique. 
On devrait maintenant au contraire, 
transférer aux Investissements éco- 
nomisant l'énergie une part Impor- 
tante des crédits affectés au pro- 
gramme nucléaire, tant & produire, 
écologiquement néfaste et financiè- 
rement écrasant 


La nouvelle politique s’attaquera 
aussi très énergiquement ft le crise 
de civilisation, due i la détérioration 
dramatique da l’environnement phy- 
sique et social. Parce que toute 
société qui fait régresser l'homme 
s'autodétruit mais- aussi en - raison 
des charges financières énormes 
qui en résultent et sont on facteur 
essentiel de l’Inflation moderne. 
Déll xjuance, accidents de ta route et 
du travail, alcoolisme, tabagisme, 
maladies liées è l'environnement — 
cancers, troubles pulmonaires, ner- 
veux, cardiaques, digestifs, — gas- 
pillent- chaque année 15 Va du 
produit national brut Les seuls acci- 
dents de ta 'route coûtent 40 milliards 
par an. 

La vraie solution aux crises finan- 
cières de la Sécurité sociale n'est 
pas d'étriller chaque fols un peu 
plus les salariés, mata de réduire 
massivement les accidenta et les 
maladies en s'attaquant aux causes 
qui les provoquent ou tas aggravent : 
vitesse excessive sur ta routa, bruit, 
pollutions, empoisonnement chimique 
de la nourriture, pénurie d'espaces 
verts, gigantisme du cadre de vie, 
désagrégation des structures sociales 
affectives. Ainsi, en abaissant les 
vitesses routières autorisées au 
niveau des limites anglaise ou améri- 
caine. on arracherait chaque année 
sept mille Français ft ia mort et plu- 
sieurs dizaines dé mHIIere à ta 
mutilation. 

Ce n'est pas per ta seule Intensi- 
fication de la concurrence qu'on 
stabilisera les prix, mais par une 
grande politique de f'envtronnemenL 

D'où ta deuxième phase du plan 
de relance, axée sur un accroisse- 
ment considérable des Investisse- 
ments. publics qui élèvent la qua- 
lité de la via: recherche médicale, 
aménagements de sécurité routière 
et industrielle, dépollution, création 
d'espaces verts, développement des 
transports en commun, restauration 
de l'habitat ancien, renaissance 
rurale. 

Voici ta France à la. croisée dss 
chemins. Valéry Giscard d*Estahig 
a fait preuve, au coure de sa prési- 
dence, d'une volonté remarquable 
de réformes. Comment ne pas souhai- 
ter qu’l) veuille et puisse engager 
cette nouvelle politique, seule vole 
du salut, avant qu'il ne soit trop 
tard ? 


un arrêté du ministre des transporte 
du 2 mare T879 a accru de 20 % 
les transports routiers ft longue dis- 


MA 


Membre du bureau, national. 


D faut d’urgence ime nouvelle politique 

par PHILIPPE SAINT-MARC (*) 
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LE Pi ET LE M.R.6. 
PROPOSENT 

DE SUPPRMR IB AJfflQB 
DU CODE PÉN&L 
RÉWflHAKï L'HOMOSEXUALITÉ 

le groupe des sociaUstæ et des 
radicaux de gauche vient de dépo- 
ser sur le bureau de l’Assemblée 
nationale une proposition de loi 
tendant g supprimer * les discri- 
mmatkms sexuelles dans les sanc- 
Üon s de l’attentat à la pudeur ». 
La proposition, qui a été préparée 
notamment par mm Mtebel Cré- 
neau, Jean-pierre Chevènement, 
Michel Rocard et *b»1n Vivien) 
vise & la suppression de l’attnéa 3 
de l’article 330 du code pénal et 
de l’alinéa 3 de l’article kT 

Ces deux alinéas sanctionnent 
de façon spécifique l’homosexua- 
lité en aggravant les peines pré- 
vues pour l’outrage g la pudeur 
quand U S’agit d’actes commis 
par des individus du même sexe 
et en augmentant les sanctions 
de l’attentat g la pudeur lorsqu’il 
est commis avec un individu 
mineur du même sexe, Les auteurs 
de la proposition font valoir que 
les dispositions générales des 
articles 330 et 331 suffisent pour 
assurer la sanction des comporte' 
mérita répréhensibles, fis font ob- 
server que les dispositions visant 
de façon spécifique l'homosexua- 
lité n’ont pas de Justification. 
M. Henri Caillavet, sénateur 
(Gauche démocratique) du Lot- 
et-Garonne, avait déjà en mais 
1978 déposé une proposition de 
loi dans le même sens lie Monde 
du 7 mars 1978.) 

L’article 330 du code pénal est 
ainsi rédigé : r Toute personne 
qui aura commis un outrage 
VubUc à la pudeur sera punie 
d’un emprisonnement de trois 
mois à deux ans et d’une amende 
de 500 F à 4500 FJ En I960, 
le texte a été complété ainsi : 
< Lorsque 1 * outrage public à la 
pudeur consistera en un acte 
contre nature avec un individu 
du même sexe, la peine sera un 
emprisonnement de six mois à 
trois ans et une amende de 
1000 F à 15000 FJ 

L’article 331 prévoit notam- 
ment : r Sera puni d’un empri- 
sonnement de six mois à trois ans 
et d’une amende de 60 F à 
15000 F quiconque aura commis 
un acte impudique ou contre 
nature avec un individu mineur 
du même sexe. > 


(Publicité) 


Professions Comptables 

L’exanen probatoire 
do D.E.C.S. 

débouche normalement 
sur ramplo! 

Cet examen est la m étape vers l'ex- 
pertisa comptable, il voua ouvre dA]à 
de no m b reu x débou ch é e dans l’InAptrie. 
le ***""—" » et les professions I bé- 
nies. Durée de la préparation per cor- 
respondance : 4 à ft mois, suivant temps 
disponible. Niveau : 1» ou Bac. ■ 
Brochure gratuite ne P4 7 2 & : Ecole 
Française de- Comptabilité. Organisme 
privé, 92270 Bole-Coi omises. Préparons 
aussi ai» certificats du DJLCJS. Coure 
gratuits pour Isa bénéficiaires de la 
• fo r ma t ! oa c ontin ue ». 


ÉDUCATION 


LA RENTREE DES SYNDICATS D’ENSEIGNANTS 

Pétitions, distributions de tracts, arrêts de travail 


Précédant de quelques jours les élèves et 
leurs maîtres, les directeurs du ministère de 
l’éducation ont fait leur rentrée le lundi 10 sep- 
tembre, an cours d'une conférence de presse. 
Une rentrée qu’ils ont eux-mêmes qualifiée de 
peu spectaculaire (« le Monde » du 11 sep- 


tembre). Le directeur des écoles a cependant 
précisé que l’on comptait à ce jour 4 500 ferme- 
tures de classes et autant d’ouvertures ainsi 
réparties s 1200 fermetures et 1500 ouvertures 
en maternelle (où les effectifs baissent de 
57 000 élèves) ; 3 300 fermetures et 3 000 ouver- 


tures dans les écoles élémentaires (où les 
effectifs augmentent de 2 500 élèves). 

Les syndicats font aussi leur rentrée, les uns 
contribuant à un climat serein — tels la FEN 
et son syndicat des instituteurs, — d’autres 
annonçant des actions d’envergure plus nu 
moins limitée. 


Le Syndicat national des insti- 
tuteurs et professeurs de collèges 
(SNI-P.E.G.C.) se réjouit d’avoir 
évité, g trois cas individuels près, 
que les recteurs ne transfèrent 
des postes d’instituteur d’un dé- 
partement g un autre. Dans la 
mise en place de la carte scolaire 
de la rentrée; le jeu des ouver- 
tures et fermetures de classes 
s’est donc effectué g l’intérieur de 
chaque département. Le SNI- 
P.E.G.C., qui attendra la réunion 
de son conseil national Je 2 octo- 
bre pour établir le bilan de la 
rentrée, déclare qu’il « rt J acceptera 
aucune fermeture de classe, dite 
accidentelle, survenant après le 
jour de la rentrées. Et qu’il 
« n’ acceptera pas non plus toute 
fermeture entraînant le dépasse- 
ment de vingt-cinq Sèves dans 
une autre classes. 

Au cours d’une conférence de 
presse réunie le lundi 10 septem- 
bre, M. Guy Georges, secrétaire 
général du SNI-PJE.G.C, a aussi 
présenté les trois axes prioritaires 
d’action du syndicat pour l’annee 
scolaire. D’abord, la lutte contre 
« l’autoritarisme administratif, les 
mises en cause d’enseignants, 
l'atteinte aux droits syndicaux s. 
Une pétition nationale circulera 
dès le jour de la rentrée pour 


Etablissement Privé 

' ci'Enseignemenî Technique Supérieur ■ 

propose 

un enseignement 
de professionnel 
pour ies carrières de 

^DELEGUE-MEDICAL 

NEGOCIATEUR- 
COMMERCIAL 

ACHETEUR 

Admission : 

Bac routas' séries -, 

3 années a enseignement 
3ac -4- 2 années 
Enseignement supérieur : 
Année de spécialisation '■ 
Renseignements et inscriptions 
ESACi : 

9 -tl. rue ce la Petite P.sre 


INSTITUT LIBRE D'ÉTUDE DES RELATIONS 
INTERNATIONALES 

175, boulevard SamMSennain - 75006 Paris 
Administration : 12, me des Saints-Pères • 75007 Paris 
TéL : 296-51-48 

Etablissement d’enseignement supérieur. l'Institut donne ans 
tanna tien de caractère Juridique et économique aux étudiante et 
a az Jeunes esdree désireux de se préparer eux 

CURÉES niATMLES 

L'enseignement est sucré par des professe cm d "Université. Le 
Diplôme est en dispense de la deuxième partie de J ‘examen 

de quatrième année de Droit (Maltaise) (Arrêté ministériel du lé fé- 
vrier 1967). 

Recrutement sns titres - Baccalauréat exigé - Statut étudiant 
Secrétariat ouver t du lundi su vendredi de 10 b a 13 b. 
et de lé b A 15 h. 


FORMATION 

O'ASlïïANTS-BIBlIOTHtCAIRfî-OOCMNTALISTB 

— De novembre à juin : 3 soirs par semaine. 

Pos de titres exigés. Mais sont seuls admis des 

élèves ayant ou ayant ea .on emploi. 

Cedex 0A 


Renseignements au 


21, nie 
Téï. : 


d*Assas, 75270 
222-41-80. 


Paris 


Les débouchés les plus assurés dans T’avenir, ce sont les 
carrières d'ingénieur : Ingénieurs de tous niveaux spécialisés 
dans les techniques de pointe. 

POUR DEVENIR INGÉNIEUR EN AUTOMATIQUE ET ÉLECTRO- 
NIQUE DE PUISSANCE 

CHARUAT - GRANDES ÉCOIES 

(78 ans d'expérience) 

offre encore quelques places en Sup et Spé aux élèves sortant 
d'un eveie secondaire scientifique ou technique. 

40, boulevard de Magenta, 750 10 P£R|S 
58, me Méridienne, B.P. 1012, 76014 
Tel. : (35) 72-80-94. 


Tél. : 206-16-77. 
ROUEN CEDEX 


protester contre edes initiatives 
arbitraires et injustifiées f injonc- 
tions, intimidations, menaces, 
blâmes, etc.)» A l’encontre d’en- 
seignants, de directeurs d’école et 
de chefs d'établissement Le SNÏ- 
PJS.G.C. vise ici moins les sanc- 
tions pour refus d’inspection, sur 
lequel 11 reste réservé, que, par 
exemple, le « retrait Remploi dont 
est victime une sous -directrice de 
collège à Reims » pour avoir par- 
ticipé à une grève et à une ma- 
nifestation (le Monde du 31 juil- 
let!. Deuxième priorité pour le 
SNI - PJ2.G.C. îles négociations 
engagées sur la formation des 
maîtres et la revalorisation de 
leur traitement. Pour a imposer 
la réussites de la nouvelle for- 
mation des Instituteurs. 11 orga- 
nisera du 2 an 8 décembre, une 
semaine c d’action et de sensibili- 
sation de F opinions , à l’occasion 
du centenaire de la généralisa- 
tion des écoles normales. Enfin, 
le SNI-PJE.G.C. reprendra la cam- 
pagne r de popularisation de 
l’éocle fondamentales pour s’op- 
poser r à ceux qui prônent le 
retour à la sélection avant Ven- 
trée en sixième». 

Le SNI-P.E.G.C. résume son 


attitude présente par le souci 
r de l'unité et de V eff icacité ». 
Dans le mouvement syndical où 
tl décèle que R règne là désunion 
parfaite», g l'approche de l’exa- 
men d'un budget qu’il qualifie 
d'&amaicieux », U persiste à* re- 
fuser toute confusion entre le 
terrain politique et le terrain syn- 
dical» et g subordonner ies ac- 
tions unitaires avec les autres 
syndicats g la c définition d’ob- 
jectifs précis». 

Comme l’année dernière, la ren- 
trée scolaire sera marquée par 
une grève des conseillera d’édu- 
cation (ex-surveillants d’exter- 
nat), les 13 et 13 septembre, 
jours de la rentrée des person- 
nels puis des élèves. L’appel g la 
grève a été lancé — séparément — 
par le Syndicat national de ren- 
tier] ement technique (SNETAA- 
FEN) et le Syndicat national des 
nseignèments techn iques et pro- 
fessionnels ( SNETP-C.G.T.). 

Les conseillers d’éducation en- 
tendent protester contre la ré- 
duction du taux d’encadrement 
des élèves (d’un surveillant pour 
deux cents élèves g un pour 
quatre cents dans le second 
cycle), fis demandent des créa- 


tions de postes, fis réclament 
aussi une limitation de leurs ho- 
raires de service et la parité de 
rémunération avec les ensei- 
gnants. 

D’autre part, le Syndicat na- 
tional de l’éducation physique 
(SNEF-FEKT) va lancer une cam- 
pagne * pour sauver le sport sco- 
laire », en distribuant un tract 
à chaque élève. Le premier volet 
du tract demande aux parents 
de faire adhérer leur enfant à 
l’association sportive de rétablis- 
sement. Le deuxième volet 
comporte an appel à adresser h 
M. Jean-Pierre SoLsaon, ministre 
de la jeunesse, des sports et des 
loisirs. 

Le parti communiste, dans un 
communiqué de son bureau poli- 
tique, affirme pour sa part que 
s la rentrée scoiaise se présente 
tous un jour particulièrement 
sombre » et r s * effectue sous le 
signe (Tune austérité accrue». Le 
communiqué précise que, r du- 
rent trois jours. les 13, 14 et 
15 septembre, tes organisations 
et les élus communistes seront 
attentifs à toutes les questions 
que soulève cette rentrée». 

Enfin, le porte-parole de la 


tendance Unité et action de la 
FEN (animée par des commu- 
nistes), m. Alfred Sorti, conteste 
le bilan présenté put le secrétaire 
générai, M. André Henry Pour 
lui, la « rentrée d’austérité s n’est 
pas le fait de s bavures acciden- 
telles et localisées ». mais la consé- 
quence d’une e politique scalaire 
cohérente et nocive ». r Les tra- 
vailleurs n’ont que faire de la 
« stabilité sociale» prônée par le 
secrétaire général de la FEN dès 
lors qu’elle permet de sauvegarder 
les privilèges et d’accroître les 
inégalités », ajoute M. Sorti. 


• A propos du travail des 
enfants, l’association Les Amis de 
la rie, 8. boulevard de Clichy, à 
Paris (18*1, dénonce le fait que 
près de cent millions d’enfants 
soient contraints de travailler dès 
leur plus Jeune âge sur divers 
continents (le Monde daté 
26-27 août), et annonce une cam- 
pagne de signatures, adressées 
nota mmen t a njNESCO et à 
I UNICEF, ainsi qu’aux ambas- 
sades de plusieurs pays où se 
pratique r cette forme d'escla- 
vage a. 


De la Cran à l’Estérel, du 
Luberon à la Camargue, 24 
contes merveilleux, sensiblesoû 
malicieux. 

Tous sont justement célèbres. Qui 
connaît Y Artésienne dont s'inspira Bizet 
cl dont le sujet fut donné à Daudet par 
Frédéric Mistral? Qui ne fut charmé ou ému 
par la Chèvre de Monsieur Seguin, par Y Agonie 
de fa Sémillante ou par la Mort du Dauphin ? 

Qui ne prit un malin plaisir à la lecture des Trois 
Messes Basses, de V Elixir du Révérend Père 
Gaucher , du Curé de Cucugnan , de la Mule du Pape 
qui garda sept ans, en réserve, son fatal coup de pied ! 

Ces sujets pittoresques et mouvementés appe- 
laient l'illustration. Alors je m'en suis donné à cœur 
joie et c'est chaque page que j'ai voulu décorer d'images 
sensibles que le texte vient habiller à l’ancienne et avec à- 
propos. Pour cela, j'ai retrouvé les épreuves de deux maîtres 
graveurs de l'époque dont le trait réaliste, incisif et vivant 
est un enchantement. Le plaisir des yeux vient s'ajouter à 
celui de l'esprit pendant plus de 400 pages. 

Une reliure plein cuir de mouton de pays de la 
meilleure qualité, douce au toucher, fine à l’odorat, volup- 
tueuse au regard, travaillée à la main exactement comme 
autrefois, sert d’écrin à ce chef-d'œuvre. Le dos et la tranche 
supérieure sont rehaussés à la feuille d'or véritable et dix 
autres détails de fabrication soulignent le caractère « fait 
main » de ce précieux volume in-octavo (14 X 21 cm). 

Le papier est un vergé chiffon inaltérable, fabriqué uni- 
quement pour mes livres et sur mes indications. 

Garantie de revalorisation 

3 «ta ium mît note ita lire MblH dotait hie gtfe. La hew Dre M p ww ps ta 
rata l iD ira n doc us A l'nna Mut te atori nucn UnraWt. jmk h teK 
h ptta (H te mes Bigote tes Ik pfai pans dtfefc tri pnm U ta alH tape 
net» : fia ptepri il J-'ugiH à te «dtaw uotairiu.»umiuw Mb tondu 



Revivez. le monde merveilleux de la Provence, respirez tous ses parfums , 
réchauffez-vous sous son soleil incomparable en lisant les immortelles 

“Lettres de 
mon Mo 

d’Alphonse 

Daudet 

illustrées sur 
les lieux mêmes 
par des artistes 
de l’époque. 


Les souscripteurs qui renver- 
ront leur bulletin dam la se- 
maine, recevront, avec cet envoi, 
une estampe originale sur bois 
représentant un paysage de 
Provence. 

Cette gravure de 14 x 21 cm, 
est une véritable petite œuvre 
d'art, numérotée et signée par 
l'artiste. Elle leur restera acqui- 
se, quelle que soit leur décision, 
jean de Bonnot 


BON 

” à (envoyer à JEAN DE BONNOT 
*7, H St-Honorê 75391 Paris Cedex 08 


Envoyez-moi, à r adresse ci-dessous, le volume des a Lettres de mon 
Moulin », auquel vous Joindrez ma gravure en cadeau," 

Deux possibilités de paiement me sont proposées : 

(mettre une croix dans la case choisie) 

a régler à réception, au facteur, la somme de 74J5 F + 17 F- de 
frais de port, soit 92,05 F. 

□ joindre à ce bon de souscription, un chèque de 74 JS F. Je bénéficie 
alors des fiais de port qui restent à votre charge. . 

Si je ne suis pas convaincu de fa valeur et des soins apportés à la réali- 
sai ion de ce livre et décide de vous te renvoyer, je serai intégralement 
remboursé de la somme versée , y compris des frais de port si fai réglé 
à réception. 

Quelle que soit ma décision. Je garderai ma gravure. i 


Nom ... 
Adresse 


Prénoms 


Code Postal Ville 


\ 
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futur directeur 
société de franchise 


Une société française, au renom prestigieux, fabriquant et distribuant des biens de consom- 
mation durable de haut luxe, souhaite étendre son réseau de magasins franchisés et cherche 
un Cadre Co m mer ci al pour lui confier le développement de sa Société de Franchisai Dans 
un premier temps, U exercera l'essentiel de son activité non seulement dans l'animation des 
franchisés e xistant s, mais surtout dans la recherche de nouveaux affiliés susceptibles de 
créer des ponts de vente. D Jouera un rôle de coordinateur et de conseil entre les affiliés et' 
les d iffé rents services de la maison-mère. A brève échéance et en cas de succès de .sa mis- 
sion, ce collaborateur est appelé à évoluer vers les fonctions de Directeur de la Société de 
Franchise et à en assumer la responsabilité de la gestion globale. Le candidat recherché, âgé 
de S ans minimum, de formation commerciale supérieure, devra posséder une solide expé- 
rience de la franchise ainsi qu'un sens développé de la négociation. Écrire à L. de Menthan, 
A Montrouge. (Rêf. 6744M) 


directeur des ventes 


H chef de projet informatique 


S directeurs de cafétérias France 

Une chaîne de restauration publique, filiale d'un groupe important, développe ses'actfvités 
dans un créneau très personnalisé au seëi des grandes villes dé Rance. Afin de prévoir ta 
prise de direction de ses nouvelles unités, elle recherche de futurs directeurs.- Après une 
période rémunérée- de. formation aux méthodes-de l'entreprise, D sera confié à chacun ta 
direction d'une cafétéria. Us devront en assurer le dévetoppemârt commercial, conseiller et 
animer leur personnel, veiller à la qualité des services et aux contacta avec la dtamèle. Ces 
postes conviendraient à des candidats âgés de 26 è 35 ans ayant acquis une première expé- 
rience commerciale, si possible alimentaire. Sens de la vente, aptitude* è diriger, goût des 
relations humaines, esprit de rigueur et de dévouement sont les traits de leur personnalité. 
L'expansion prévus offre de nôeSes perspectives d'avenir. Écrire à M. Masure!, àUiïe. 

(Réf. 5039MJ 


mi directeur de production 


Une entreprise française du secteur de l'ameublement se situant parmi les premières de sa 
branche et-cüffusant sas produits sur le plan national auprès du commerce moderne et tradi- 
tionnel ans! que des grandes administrations recherche son dire c te ur de production. Placé 
sous l'autorité directe du P. D.G., le titulaire dirigera l'usine principale et supervisera ^activité 
de trois unités secondaires, l’ensemble représe n t a nt un ef f ec ti f productif de 225 personnes. 
Ce poste, basé près d'une grande ville à deux heures de Paris, conviendrait 6 un ingénieur 
mécanicien ayant prouvé son aptitude à l’animation des hommes et à la gestion d'une unité 
de production. Son effort portera principalement sur l'amélioration des méthodes et procé- 
dés de fabrication et b recherche de gahs, de productivité auxquels I sera financièrement 
intéressé. Écrire à M. Laperche, à Lyon. (Réf. 2187M) 


= ingénieur, technico-commercial 


Dans la cadre du ren fo rceme n t de sa structure de vents, une société lyonnaise produisant et 
diffusant des équipements de téléphonie et de téiécontrôie pour l'exploitation des réseaux 
d’électricité, de transport, des conduites de fluides, etc., recherche un jeune èigénieur 
techni co-comrr»erdal . Sa mission sera de renforcer par son action sur le terrain les Sera avec 
les gras tirants traditionnels et de développer l'activité de la branche téféQontrflte^sutoma- 
ttsmes. Ce poste conviendrait è un ingénieur type 1NSA ou EFRS par exemple, désireux de 
réaliser une caméra è dominante commerciale dans un secteur à haute technicité et en forte 
expansion. Basé à Lyon, il devra se déplacer fréquemment sur tout le territoire français. 
Écrire è M. Laperche, à Lyon. (Réf. 2185MI 


attaché commercial 


Une très importante société française du secteur ameublement, une des premières dans sa 
b ran che, recherche pour sa fffiaie commerciale basée é Stuttgart un Attaché Commercial. Il 
aura pour mission, sur le secteur de l'Allemagne du Sud, d'entretenir la clientèle e x ist a nte 
composée de revendeurs et de la développer. Le candidat devra avoir une parfaite maîtrise 
delà langue allemande, une excédante pr ése n t ation et une bonne aisance dans les contacts, 
même è haut niveau. Il devra posséder des aptitudes et le goût pour convaincre et animer. 
Une expérience de le vente, si possède de quelques années, est souhaitable. Au salaire fixe, 
è déterminer en fonction de l'expérience, s'ajoutent d'importantes commissions, le rem- 
boursement de tous les frais professionnels et une voiture. Écrve à C. Raynaud, à 
Montrouge. (Réf. 7D86M) 


Hü jeunes ingénieurs - informatique 


Un important groupe international constructeur d’ordinateurs recherche de jeunes ingé- 
nieurs pour développer des logiciels de base sur grands et moyens systèmes. Ces posas 
sont è pourvoir rapidement è Paris dans différents départements d’études du groupe où 
s'effectuera directement la formation des candidats, lis s'adressent à de jeunes ingénieurs 
diplômés Grandes Écoles, ayant acquis pendant leurs études une première expérience infor- 
matique ou ayant déjà travaillé une ou deux années dans l'informatique. Les possibilités de 
carrière è l'intérieur de ce groupe en plein développement devraient intéresser des candidats 
de tout premier pian, écrire à Æ Destot, à Montrouge. (Réf. 1Q22DM) 

Adresser votre CV, avec une courte lettre manuscrite, eux Consultants die 
Sema-SéJectinn : 


92126 MONTROUGE 
« yop nn LILLE 
69006 LYON 
13006 MARSEILLE 
31000 TOULOUSE 


Centre Mètre, 16-18, rue Barbés 
Forum, 43, rue Gustavo-Dolory 
29. cours Vitton 
9, place Félîx-Barat 
54 bis. rue d’Alsaca 


m 101)6571300 
Tél. (20) 06 BS 92 
TéL (78) 892552 
Tél. (91) 543248 
Tél. 161} 230560 
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Conseil, Études, Ingénierie 
INFORMATIQUE, MARKETING 
ORGANISATION, FORMATION 


B JUSJJÇE 

Blessé de trois balles de revolver dans une forêt de l'Oise 

| Un journaliste de < Minute > affirme 
| avoir été victime de Jacques Mesrine 

= — Un Journaliste de lTiebdo- termédl&lre de l'ancien complice smsbie bien, d’après les enqué- 
ri — - -mnrinire «Minute» M. Jac- de Mesrine. Christian Kopf, dont têtus, que les articles de llieb- 

~= THifor tT-enfawfanx ans. 11 publia une Interview en décem- domadalre Minute ne constituent 

== TUJier; trentwi. eux ^ 19m Toujours est-il que pas une raison suffisante pour 

= . * blessa muai 10 sep- millier aurait retrouvé Mes- expliquer cette vengeance. Cer- 

tftio or© mos oemieres eoi- vins et ***** complice rfs-m un bar. fatina lAfogipnt mËme entendre oue 
tiens) de trois balles de è Paris, et que tous trois auraient Marinier anSET & plusttrora 

s agas revolver dans la forêt de ver- pris, & bord dhzne R 5 bleue, la reprises, dépassé son rôle d’en- 

— : neuü-en-Halatte (Oise), près direction de Vemeuil-en-Halatte. quêteur notamment dans r&Efalre 

— de Creü, par un homme qui E aurait pénétré dans une grotte Lelièvre. 

serait, selon la victime, K. Jean Boiaeau. directeur de 


160.000 F 


Un Groupe fiançais en plein développement recherche pour son activité * Misons imJbri- 
. — - . duefles» le Directeur des Ventes de sa filiais Rhône-Alpes (Lyon). Rattaché au Directeur 

- Général, il sera chargé d'appliquer la politique commerciale du Groupe. Pour ctia, il animera 

— ~ — une équipe de vente et disposera d'un budget qui doit afimenter les actions locales qu'il aute 

= décidées,. Enfin, S veillera à l'organi sa tion de son département et à ta rentabilité de chaque 

- — contrat quH signera personnellement. Nous attendons un homme de terrain, animateur 

_ confirmé, de 35 3ns minimum ayant une expérience réussie dans un secteur « biens d'équi- 

== — pemerrt» à caractères grande consommation» par exemple. A la rémunération s'ajoutera 

— - ■ uns voiture de fonction. G. Aidrieroc à iyon. ,(Réf.4109M) 

■ encadrement - distribution France 

•ig-'. ' Un groupa leader de la distribution de produits a&nentares en France (expansion 35 %) 

-zi recherche des cadres (chef de département, Ærecteur, superviseur) en vue de structurer son 

! ■ =_ réseau de super marchés! Les surfaces répondent à un souci de prestation commerciale 

= ■ dynamique et de qualité. Agés de 28 è 38 ans, les candidats souhaités, de formation supé- 

= -■■■— rieure commerciale ou économique, ont une expérience de responsable acquise dans une 

— ; structure de distribution de produits de grande consommation type alimentaire. Sens 

■■ ; commercial, relations humaines, responsabilités, pédagogie, animation, gestion et organi- 

- ■ sat i on. et enfin disponibilité, sont les qualités indispensables. Leurs capacités leur permet- 

= ■- . tront une évolution au sein d'un groupe au ménagement décentralisé. Les rémunérations 

- •— offertes correspondant aux responsabSités confiées. Écrire à C. BeawriBain, à Ufle. 

(Réf.5Q64M) 


Bretagne Sud == 


Une société française en forts expansion, commercialisant par correspondance et par son 
propre réseau de magasins, en France et a l'étranger, une large gamme de produits cosméti- 
ques, recherche un ingénieur chef de projet in for ma tique pour développer un important 
projet, il aura è bâtir et à mettre en place une gestion de production Infor ma tisée pour les 
deux usines de la société. Ce poste conviendrait à un ingénieur diplômé d'une grande école 
ayant déjà réalisé un système de gestion industrielle infor ma tisée dans un secteur proche 
(alimentaire, chimie, pharmacie). Basé dans Je Morbihan, ce poste opérationnel devrait 
convenir à un homme de bon contact et capable d'animer une petite équipe. La rémunéra- 
tion offerte 'correspond aux responsabilités confiées et sera fonction de l'expérience 
acquise. La croissance de la société offre de réelles perspectives d'avenir. Écrire à R. Desto t, 
è Montrouge. (Réf.1Q227M) 


110.000 F = 


Allemagne 


Jacques Mesrine. 


uut, uuut ra w «.I in ri «ni- rmla lrrt nnrn.it HA Uyt cuuji ». -u xi avait ücpcnuiuis. p» 

en danger, a raconte aux poli- rae mrSt rslrait précisé qu'il s'agissait d*ane ren- 

ciera qu’il avait rendez-vous avec contre avec Mesrine. * S’a me 

le célèbre gangster espérant sans dSi Yamxit ***, nous a déclaré M. Boi- 

. retentissante après celtes ffLsa- ^îiSfrïtaSttSltaita cotS «*«• je lui aurais demandé de ne 
doute obtenir une interview JJ” 1 ^ lassant légèrement P“ & /a*», en raison du danger. » 
belle de Wangen poim Pans- àia^acSji^^ÏÏ nSSTtfà *■ Boteeau décrit Jacques TÜIier 


aurait même déclaré 


camem un efonetnors et, rappe- 
lant qu'il fut pendant deux ans, 
avant de démissionner, enquêteur 


=== évasion de la prison de la santé, ■ contractuel & la DJ5.T, estime 

= îe 8 mai 1978, l'aurelfc selon les » J* u a son compte, on q # l * a gtnlt€.tnm bon appren- 

m, Tiùier serait ensuite par- Ussttge pour le métier de jouma- 


^ h se défaire de ses Sens »• 

qiri a^S un et w, 1 ? s P e L la T^ nte où un auto- Le directeur àe Mimite ne croit 
toax déclaré to’ü n’avait pas ¥■ Enamanuel Gérard, pas qeu le journaliste ait joué un 

««■te vanBer des Tourna substitut du procureur de la rôle ôbscur au moment de l’af- 

«ni République è Sentis, l'a receullti. faire Lelièvre. U reconnaît cepen- 

SsMrASesssS'hiL bien on? TCrs 13 h- 30, et a donné l’alerte, dant que l’un des articles de 
affSïoé â» , D-ttprte k» pollclan chM^a M. Tlliler pabUé cet tti contenait 

avec certains, M. «je l’angaMa. U . ne fa it anero m uant codé t Jacques Me,- 

Jacques Mesrine, aidé d’un qQe ^ blessnre l® ,: ^ Cf^nMssage, selon M. Bd- 

coSrifoe, aurait votIu le ponJr Jaugées non pas pour tuer, mais aeau, n’était pesliéà l’enlèvement 
enrateSn (ftuartlde non E à ^tre d’exemple, pour donner de M. Lelièvre, mais signifiait que 
paru dans le numéro de Minute ™* bonnej eorrection au Jour- M. Tïllier «tait d’accord pour 
^8 août, mus le prétexte que naüste ' V™ 1 1 Mlles ^aos? H renoontrex Jacques Mesrine. 


liste ». 

Le directeur de Minute ne croit 


celui-ci était « injuste pour lui». 

M. Jacques Tilller, rédacteur 

depuis le mois de décembre 1973 m ■ ■ • • • 

En € «ovale > depuis seize mois 

torïtoireî a 6 Wé en 2338, Jacques Mesrine np. San séjour en prison ne du- 

plusieure articles sur l’affaire ^ d’artdtena brodeurs. Quand rera que trois mois : le 6 juin 1973, 
Mesrine, m ai<! aussi sur l’affaire “. 656 de quatre ans, son il prend en otage le président du 

de BrogUe. A propos de Jacques père qui tte 1e foyer. A diz-sept tribuzi&l de Compïègne, M. Gué- 

Mesrine, M. TUlier avait écrit, ans ^ le Jeune garçon quitte son rin, pour s’évader au palais de 
le 21 mars dentier, qu’un policier premier employeur en claquant la justice. 

de la BJLX (brigade de recherche Porte par solidarité avec quatre Le 28 septembre 1373, U est 
et d'intervention), M. Jean-Ber- camarades de travail qui avalent arrêté dans le 13* arrondissement 
nard Vincent, était le complice de été renvoyés. de Paris par Tes policiers de la 

Mesrine et qu'il lui aurait fourni En 1954, il se rend en Algérie Brigade de recherche et d’inter- 

des renseignements lui permet- pour son service militaire U ventïon. Le 19 mai 1977, il est 

tant de s’échapper Cle Monde du voyagera ensuite, no tammen t en condamné & vingt ans de réclusion 
22 mais). Dernièrement; le 8 août, Espagne et au Canada. C’est dan s P®r ht cour d’assises de Paria, 
à propos de l’enlèvement de ce pays qu’il émigre, en 1989, «ndant sa . détention, le 6 no- 
M. Henri Lelièvre, Minute écri- après avoir purgé, en France, dt- vem bre 1975. il avait adressé uns 
valt que Mesrine — qui est soup- verses condamnations pour cam - lettre de menaces de mort è 
çonné par les policiers, et par la briolages et détention d’armes. M. Jacques Dexogy, journaliste & 
victime, d’être l'auteur de renié- Au canada il devient l’« ennemi 2'Bxpress. Cela lui vaut d'être 
vement du P.-D. G. de la Sarthe public numéro un > lorsqu’il en- “d» au secret. En prison, il rédige 
— « n’hésiterait pas à doubler son lève un Ühdustrlel quai, libère ' ees mémoires publiées en mous 
complice dans t'affaire Lelièvre contre le versement d'une rançon 1977 Par les éditions Jean-Claude 
comme ü a laissé tomber ses col- de 200 000 dollars. Arrêté ai 1971, Lattes sous le titre : FIrutinct de 
laborateun dans celle du juge n est condamné A dix ans de mort 


= = Petit». détention. Le 21 août 1972, Ü Apres son évasion, Jacques Mes- 

= • Faut-Q voir dans l’agression s’évade du pénitencier fédéral de rtne , 86 ^ de “«'“breuses 

= ~ dont a été victime M. TUtier, une Saint-Vtocent-de-PauL an Qué- **V$ se8 ".J?**® 11 ***® 41 ® 

— j réponse à ses articles î Le jour- bec. Trois semaines jflus tard, et du pu bUc : cambriolage d 'une 

= — naliste de Minute ne faisait pas Mesrine et un complice tuent HS 11 ?*?? 11,81 

= ■ mystère de son intention de re- deux gardes-chasse québécois. Re- J®™* JÎ?4 Ca 5?ii < ?£. Deau " 

trouver Mesrine. Lundi 10 sep- venu clandestinement en France, 

— tembre, 11 obtient enfin un ren- il est arrêté le 8 mars 1973 à Pfff® 18 So tiét é Sèné- 

== dez-vous. Comment? On ngnore Bouiogne-BiDaccourt (Hauts-de- JS®, 

g= PO» IlMtont- PMt-«re pu 1-ln- Seine) après une eêrle de hold- S* ^LÜlJg 

. . pour - Paris-Match le 27 juillet, 

= — - _ m _ agression chez un magistrat parl- 

E " d# «OKUMtAfife sien. M. Charles Petit, président 

rmUmm ISO |V«fC»naiV» de la cour d’appel, le 10 novem- 

— - bre. Le 8 janvier 1979, Mesrine 

= — accordait .une nouvelle interview, 

= ■ = au journal Libération. Deux jours 

s= Radios libres : Ihto raformatfeti iadiciaka après, n_ réclame aaoopo francs 

— ■ A son éditeur pour son livre Vlns- 

== deux techniciens pour violemses tiT i ct 

== . _ , , Le dernier «coup» qui ait été 

refusent de se rendre a f oitcfietmatres est ouverte 8tt ^ ué à j«*hiw Mesrine, est 

— _ _ l’enlèvement de M. Henri Leliè- 


Faits et jugements 


Radios fibres s 
deux techniciens 
refusent de se rendre 
chez le joge d’instruction. 


Une mformatfofl judiciaire 
pour violences 


. , l’enlèvement de M. Henri Leliè- 

WZ le juge d’instruction. après les mentent* vre, Phomme d’affaires de la 

' r Sarthe, le 21 juin. M. Lelièvre, 

Convoqué par M. Emile Câblé, aUX Editions Alain Moreau, libéré le 28 Juillet après k> ver- 


premier juge d’instruction & Paris, 
pour le 10 septembre; en vue de 


I sentent d'une rançon de 8 mll- 
Hons de francs, a déclaré qu'il 


son Inculpation d’infraction au au siège des Editions Alain avait la convi^ion que son ravis- 
monopole des émissions, M, Yves Moreau, rue Charlemagne A seur était Mesrine. 

Daudü, vingt-neuf ans, technicien Paris (4 e ), le vendredi 7 septembre ' 

qui réalisa, le 17 Janvier, une [le Mande daté 9-10 septembre “ * 


- émission pirate de radio dans les et du 11 septembre), le parquet 

= locaux du Mouvement pour la de Paria a ouvert, lundi 10 sep- 

= tt: — liberté de l'avortement et de la tembre, une pour 

- contraception (MLAC) è Paris, violences et outrages envers fl** 

= n’est pas monté jusqu’au cabinet fonctionnaires sa.na l’exercice de 

SS du magistrat, qui venait d’incul- leurs fonctions. De son côté. 

= per une des participantes à cette M. Alain Moreau, assisté (te 

S - ■ émission, Mlle lâbeBe Jacob, M* Chazal, devait déposer nw> 

=___ ■ vingt -sis ans, fonctionnaire, vice- plainte ce mardi 11 septembre 

= ■ = trésorière du MLAC. mois autres après-midi auprès du doyen des 

= personnes ont déjà été Inculpées, juges d’iitetruction. 

11 s’est arrêté aux grilles du Après la décision du parquet 
g Palais de Justice et a fait une de Paris, annoncée par' tm 

g déclaration, en son nom et en communiqué de M. Christian 

- celui de M. Arnaud Mayrargue, Le Gunehec, procureur de la 

= === autre technicien qui avait réalisé République A Paris, M. *ipjn 

g avec lui rémission incriminée Moreau a notamment déclaré : 

= (convoqué lui-môme pour le . j e constate 


£*% baie de 

ïimnr 


12 septembre) : 


conformément 


une pratique 


c Nota sommes, a-t-il dit, msm- désormais solidement établie, la 
bres de Ta Radio - Banlieue sud P°Uce et la chxmceUene renver - 
et appartenons à la Fédération fj®** une t 0 * 8 de.nhu les rôles, 
nationale des radios libres. * agresseur pose à F agressé, et 
Comme Vont déjà fait Jean Du- Y agressé voit fondre sur lui tout 
carrotr et Patrick Fafbian dans % poids de la machine judiciaire.* 
le cas de Radio-Riposte, nous ne Selon lui les Incidents du 7 sep- 
répondwns pas d la convocation tembre s posent le problème du 
du juge d'instruction. Certes, recours du simple citoyen face à 
nous revendiquons notre part oc- ^omnipotence tFun pouvoir poli- 
tise à Fémâsûm publique du <der se plaçant lui-même ou- 
ït janvier, mais nous estimons dessus des lois s, 
que le ***** de loi en vertu du- 
quel on prétend nous inculper ne •- Une trentaine de jeunes gens 
sise qu’a étouffer la liberté d’ex- ont fait le siège du commissariat 
pression dans ce pays. » de Mantélimar. dimanche .9 sep- 

tembre dans la nuit, pour pro- 
• Un lame handicapé mental tester contre l’Interpellation de 
de seize ans a tué, le vendredi trois de leurs camarades qui, 
7 septembre, un de ses camarades après une bagarre ose fête 
débûe profond è l'Institut Gode- foraine, avalent été conduits peu 
garni, de Neuville - pris - Sées avant les locaux- de la 

(Orne). Le drame a eu lieu une police; Les. assaillants- se sont 
semaine après le meurtre, dans livrés A un tapage nocturne sous 
la colonie de vacances de ce les fenêtres du commissariat, en 
même Institut, à' S&lnt-Jouln- secouant violemment les griCea 
Brimera! (Seine- Maritime), par Après avoir appelé, des renforts 
le cuisinier, un , jeune homme de de police urbaine, les gardiens ont 
vingt-trois ans, d'un handicapé pu se dégager. La police a pro- 
mental de onze ans. cédé i cinq arrestations. 
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- ~ ■ ■ Publicité 1 

LETTRE A 50 MILLIONS 

D'ÉPARGNANTS 


L E 31 août, vous vous êtes réveillés en apprenant 
que votre épargne était une nouvelle fois 
menacée. 

Ce 31 août, le Journal Officiel annonçait en effet 
que le cumul du livret bleu du CRÉDIT MUTUEL et du 
livret « A s des Caisses d'Epargne était interdit pour 
tous les comptes ouverts à partir du 1" septembre 1979. 

Mais, le Journal Officiel ne pouvait vous te dire, 
cette mesure risque d'être la première d'une série qui, 
dans ses conséquences — nous ne voulons pas croire 
que ce soit dans ses intentions — va attaquer l'épargne 
des Français, léser les épargnants et rendre demain 
plus difficile la recherche du crédit dont chacun peut 
avoir besoin. 

En effet, pour construire, pour vous équiper, vous 
devez épargner, emprunter, rembourser. 

Dans une période difficile, où vous tentez malgré 
tout de dégager une épargne, vous voulez éviter de 
la voir perdre sa valeur trop vite et vous souhaitez 
que les prêts dont vous aurez besoin aient les taux 
les plus faibles. 

Au moment où nous sommes tous victimes de 
l'inflation, l'épargne de précaution, qui ne dégage 
aucun revenu, ne doit pas être pénalisée. 

La décision gouvernementale de supprimer dans 
l'avenir le cumul d'un livret du CRÉDIT MUTUEL et d'un 
livret de Caisse d'Epargne ne fait que compromettre 
le sort de l'épargnant et diminuer demain ses pos- 
sibilités d'emprunter. 

Vous le' savez bien, si on avait voulu dégager 
une véritable politique de l'épargne lui permettant, 
lorsqu'elle s'investit, de créer des richesses, il aurait 
fallu mettre en œuvre une réforme profonde. En fait, 
on s est contenté de mesures donnant suite à certaines 
pressions visant à arrêter l'expansion du secteur 
mutualiste, dont l'argent va essentiellement aux 
familles, aux associations et aux collectivités locales. 

★ 

I L y a quelque temps, une Commission nommée par 
le Premier Ministre et présidée' par M. Mayoux, 
inspecteur général des finances, déposait un rapport 
qui analysait en profondeur le système bancaire fran- 
çais. Cette Commission proposait un ensemble de 
mesures visant notamment à développer la concur- 
rence entre banques, à favoriser la décentralisation 
et, par voie de conséquence, à diminuer le coût du 
crédit. 

Ces principes, le CRÉDIT MUTUEL s'efforce depuis 
longtemps de les mettre en application. 

Faut-il rapepter en effet qu'en matière de DÉCEN- 
TRALISATION le CRÉDIT MUTUEL c'est 3.300 caisses 
locales dotées d'une autonomie de gestion et regrou- 
pées en 21 fédérations régionales? 

Faut-il rappeler que le CRÉDIT MUTUEL a toujours 
souhaté UNE CONCURRENCE RÉELLE entre tous les 
réseaux pour autant que les conditions soient celles 
d'une réelle égalité? 


Faut-il rappeler que depuis toujours le CRÉDIT 
MUTUEL, organisme SANS BUT LUCRATIF , s'efforce de 
proposer à ses sociétaires LES CONDITIONS LES PLUS 
AVANTAGEUSES en matière de crédit? 

Le seul vrai privilège du CRÉDIT MUTUEL, c'est de 
ne pas distribuer des bénéfices à des propriétaires 
étrangers à son effort collectif. 

Malgré de nombreuses déclarations d'intention, 
les Pouvoirs Publics mettent à mal ces principes. 
POURQUOI? 

★ 

O N a fait au CRÉDIT MUTUEL le procès de menacer 
par son développement l'équilibre du système 
bancaire français. En fait, plus que par sa taille, 
c'est par ses principes et ses méthodes qu'il menace 
certaines pratiques et certaines traditions. 

Si le CRÉDIT MUTUEL se développe, c'est parce 
que, fondé sur fa solidarité et prêtant aux particuliers 
l'argent de ses sociétaires, il évite les pratiques infla- 
tionnistes, excluant de son activité toute recherche de 
profit. 

S'il se développe, c'est parce que, animé par des 
citoyens qui se prennent par la main pour gérer leurs 
propres affaires, il répond à ce besoin de participation 
et à ce souci de défense du consommateur dont le 
Gouvernement lui-même nous a dit toute l'importance. 

S'il se développe, c'est aussi parce que, partout 
où il existe, dans les villages et les quartiers urbains, 
il est un élément de la vie sociale, un soutien des 
associations et des communes. Rien d'étonnant à le voir 
arriver dans tous les bourgs et les villes où le besoin 
d'animation apparaît plus fort. 

★ 

L 'ACTION des Pouvoirs Publics se situe dans la 
ligne du libéralisme économique. Soit. Il faut à 
fout le moins qu'en proposant une politique, ils 
en pratiquent les règles. 

Des réformes, il en faut — nous le savons mieux 
que quiconque et depuis longtemps nous le réclamons, 
— mais avec des perspectives et des principes clairs. 

La règle, c'est la suppression des facteurs 
d'inflation. 

La règle, c'est l'égalité. Celle des taux, celle des 
plafonds ••• 

La règle, c'est la liberté. Celle de s'associer, celle 
de se développer, celle d'innover. 

La règle, c'est aussi de s'appuyer sur les citoyens, 
sur les consommateurs, sur les épargnants... 

★ 

D ANS ces réformes des mécanismes de collecte et 
de redistribution de l'épargne, nous sommes évi- 
demment partisans de toute évolution, à condi- 
tion qu'elle se fasse dans le respect de ces règles. 

Nous continuerons de défendre nos 2.000.000 de 
sociétaires avec l'appui des 40.000 administrateurs 
issus de fous les milieux sociaux et la collaboration 
des 13.000 salariés de nos 3.300 caisses locales répar- 
ties sur tout le territoire. Nous défendrons tous les 
épargnants qui ne manqueront pas de nous rejoindre. 

Nous vous défendons tous. 


Crédit Mutuel A 
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SCIENCES HUMAINES 


Sociobiologie et génétique 


II. — La vraie nature des gènes 


La sociobiologie — avatar du 
schéma néo-darwinien — est 
révenue sur le devant de ia 
scène avec les tenants de la 
« nouvelle droite ». Nous 
avons demandé à Jacques 
RufTié, professeur au Collège 
de France, de faire le point 
sur cette discipline. D prouve 
que cette théorie est périmée 
(le Monde du il septembre), 
mais qu'elle reste dangereuse 
<tans la mesure où « elle pour- 
rait donner un semblant de 
logique & des affrontements 
violents entre les peuples ». 

La deuxième acquisition qui est 
venue remettre en cause lé 
schéma néo -darwinien et rend 
peu crédible la théorie de Wilson 
tient à ce que i'on sait aujour- 
d'hui de la nature des gènes et 
de leur mode d'action. 

Après MendeL généticiens et 
évolutionnistes ont considéré les 
gènes comme une particule auto- 
nome, travaillant seule et pour 
son propre compte, Indépendam- 
ment de oe qui l'entourait et 
vouée è une actira bien définie. 
Sous l'influence des travaux 
effectués sur la petite mouche du 
vinaigre. la drosophile, on croyait 
qu'il existait un gène pour la 
forme des ailes, des gènes pour 
la couleur des yeux, d'autres pour 
la couleur du corps, la disposition 
des soies, etc. et d’une manière 
générale pour tous les caractères 
morphologiques, physiologiques, 
volzê comportementaux. 

La règle était alors : un gène- 
un caractère, et l’on considérait 
tous les traits de l'individu (son 
phénotype) comme le résultat de 
l’activité de tous les gènes fonc- 
tionnant côte à côte mais de 
façon autonome dans le patri- 
moine héréditaire (gén oty pe). On 
assimilait alors les gènes à des 
boules colorées, et le processus 
héréditaire' au tirage, les yeux 
fermés, de boules de différentes 
couleurs présentes dans une orne. 
Ce schéma de l’urne guida long- 
temps le raisonnement des géné- 
ticiens des populations. 

Vers le milieu de la décennie 
1950 Jacob et Monod démontrè- 
rent que les gènes pouvaient ne 
pas fonctionner en permanence 
mais étalent encadrés par tout 
un système de régulation qui 
adaptait sans cesse l'activité de 
chacun aux besoins de la oelllule, 
en raison de la présence d’acti- 
vateurs ou de represse urs. Le fait 
que le produit, de certains gènes 
puisse servir d'activateur ou de 
represseur pour d'autres gènes 
révélait les interactions nom- 
breuses qui peuvent exister entre 
facteurs différents. L'Indépen- 
dance des gènes avait vécu. Ces 
découvertes furent faites chez la 
bactérie, qui constitue un maté- 
riel d'étude beaucoup plus sim ple 
que la cellule des métazoaires. 
Mais il est vraisemblable que ces 
processus de régulation sont ré- 
pandus dans tout le règne vivant. 
Et si l'on veut conserver le 
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schéma de rurae, 11 faut admet- 
tre que les boules qui s'y trouvent 
peuvent changer de couleur. 

On pourrait citer maints exem- 
ple de ce conservatisme de la vie, 
du côté des gènes de structure. 
Tout au long de l'évolution, tes 
gênes n'ont pas tellement changé : 
c'est surtout leur mode d'arran- 
gement qui. en adoptant des 
combinaisons de plus en plus 
complexes, ont accru la valeur 
informative de l’ensemble et donc 
ses possibilités. Cette accession 
à de nouveaux paliers de 
complexité, toujours bâtis avec 
les mêmes éléments, révèlent 
chaque fois une foule de qualités 
nouvelles. 

Ici encore, faisons une compa- 
raison très simple. Si J'écris 
OJi.TJÆ, chaque signe a une 
valeur sémantique simple : celle 
d'un son élémentaire, tout comme 
chaque gène contrôle la synthèse 
d'une chaîne de peptides, en met- 
tant bout & bout quelques-uns 
des vingt acides aminés que pos- 
sède le vivant, sans plus. Toute 
seule, cette chaîne de peptides n’a 
pas grande signification. 

Je puis grouper ces lettres 
en un ensemble cohérent : effort, 
forêt, fort, frère, etc. C'est-à-dire 
en autant de programmes qui sont 
porteurs d'une information beau- 
coup plus riche : puisqu'elle 
révèle un mot chargé d’un sens. 
De la même manière, plusieurs 
peptides peuvent se grouper pour 
donner une molécule plus active : 
une enzyme par exemple. 

Mais Je puis rassembler les mots 
en phrases, selon une séquence 
logique qui représente un pro- 
gramme plus complexe : le conte- 
nu sémantique augmente encore 
et cet ensemble révélé des qualités 
nouvelles, par exemple : « Hier, je 
suis allé me promener dans la 
forêt avec mon frère. » Tout 
comme les mots, les enzymes 
peuvent se grouper et. en Inter- 
venant selon un certain ordre, 
établir une chaîne métabolique 
(qui fournit de l’énergie, par 
exemple). 

Je puis enfin, en groupant les 
phrases, écrire VEvangile selon 
saint Jean ou le Capital, de Karl 
Marx, ou l’Origine des espèces, de 
Darwin : autant de textes qui 
ont une nouvelle valeur séman- 
tique puisqu'ils expriment tout 
une philosophie. Et les chaînes 
métaboliques Judicieusement 
combinées créent des systèmes 
d’intégration et d'échanges très 
complexes qui représentent la 
structure même des espèces 
vivantes. 

L’évolution, ce n'est pas l'In- 
vention ou le tri de nouvelles 
lettres; c’est la construction des 
mots, puis des phrases et enfin 
des textes à partir d’un petit 
nombre d’éléments constitutifs, 
toujours les mêmes; ce n'est pas 
l'apparition de gènes Inconnus au 
détriment de gènes anciens; c'est 
la création de combinaisons nou- 


SPORTS 


RUGBY 

Le gonvernemeiit est hostile à une tournée 
du quinze de France en Afrique du Sud 


Dans une Interview au Figaro, 
du 11 septembre, M. Jean Fran- 
çois-Poncet, ministre des affaires 
étrangères, évoque le projet que 
l'on prête à la Fédération fran- 
çaise de rugby iFJ?.R.) d'envoyer 
l'équipe de France en Afrique 
du Sud pour remplacer ia tournée 
en France des Springboks, rendue 
Impossible par le refus des visas 
décidé par le gouvernement fran- 
çais. SI la F .F -R. persistait dans 
son projet, déclare M. Jean 
François-Poncet, « elle porterait 
atteinte à l'image et à la réputa- 
tion de la France dans le monde ». 

Le fait d'avoir interdit la 
tournée sud-africaine en France 
ne veut pas dire, précise encore le 
ministre, que la France se soit 
soumise à une injonction sovié- 
tique. 

« Une telle hypothèse ne peut 
naître que d’une évidente mécon- 
naissance des règles de fonction- 
nement des Jeux olympiques, qui 
font du Comité international 
olympique le seul organisme 
compétent pour décider de la 
part icipat ion des Etats aux Jeux 
olympiques. » 

C’est le 13 octobre que le co- 
mité directeur et le bureau fédé- 
ral de la F.F.R. doivent prendre 
(a décision de donne* suite ou 

non à leur Intention d'organiser 
une tournée de l'équipe de France 
en Afrique du Sud en réponse à 
l’invitation lancée par ce pays. 
La tournée devrait avoir lieu 
avant lç débat de la prochaine 
saison, c’est-à-dire avant les 
Jeux olympiques de Moscou. 

Dublin opposé à la venue 
des Barbarians 

Lois de ta première Journée de 
la visite officielle du président de 
la Tanzanie, M. Nyerere. le gou- 
vernement irlandais, nous Indique 
notre correspondant à Dublin, a 
réaffirmé son opposition & la ve- 
nue dans 1e pays de l'équipe mul- 


tiraciale sud-africaine de rugby, 
les Barbarians. Le premier minis- 
tre. M. Lynch, a félicité le chef 
d’Etat africain pour son opposi- 
tion au système d'apartheid, 
et l’a assuré du soutien de 
l'Irlande. L'initiative de l'Union 
irlandaise de rugby, qui avait 
Invité l’équipe sud-africaine a 
inclure l’Irlande dans sa tournée 
européenne, a irrité le gouver- 
nement de Dublin, qui se plaint 
de n'avoir pas été consulté. L'As- 
sociation anti-apartheid et les 
syndclats ont, par la suite, de- 
mandé aux autorités d'intervenir 
pour empêcher la visite. 

Lundi soir 10 septembre, le 
ministre des affaires étrangères. 
M. MichaSl OKennedy, a Indiqué 
qu'il préférait que la décision soit 
prise par l'organisation sportive 
elle- même. □ a ajouté que. dans 
le cas contraire. « le gouverne- 
ment prendrait les mesures qu'il 
estimerait nécessaires ». « C’est 
un gouvernement opposé d 
l'apartheid, a déclaré M. Michael 
O’Kennedy, qui est obligé de s’en 
tenir à ses principes. » 

Selon le ministre, la question 
des tournées des équipes sportives 
sud-africaines en général doit 
être soulevée lors de la réunion 
de la coopération politique euro- 
péenne. qui a lieu ce mardi II sep- 
tembre dans la capitale irlandaise. 

De son côté, té Conseil supé- 
rieur du sport en Afrique (C.S.S.A.) 
a fait savoir le 10 septembre & 
Yaoundé qu'il avait demandé au 
gouvernement britannique de 
prendre ses responsabilités pour 
que la tournée des Barbarians, 
prévue aussi en Angleterre, au 
Pays de Galles et en Ecosse soit 
annulée. « Faute de compréhen- 
sion de la part des Britanniques, 
a déclaré le porte-parole du 
CJSSA_ les sportifs africains se- 
raient obligés de prendre des 
positions peu souhaitables à la 
veille des Jeux olympiques de 
Moscou. » 


veUes ; c’est-à-dire de program- 
mes nouveaux. 

Un schéma strictement darwi- 
nien a pu jouer dans les premiers 
temps de la Terre, lorsque la vie 
encore balbutiante se traînait à 
l’état de macro- molécules sur les 
lagunes des océans primitifs, dans 
cette s soupe chaude de Haidane » 
où se formèrent les premiers 
complexes organiques doués d’une 
certaine activité. 

Le hasard dut faire naître bien 
des alternatives entre lesquelles 
la sélection fit un choix ; c’est 
pourquoi le code génétique est le 
même pour tous, et la matière 
vivante, des bactéries à l’homme, 
ne comprend que vingt acides 
aminés sur les centaines de mil- 
lions que i'on peut imaginer. Cela 
se passait il y a deux milliards 
d’années. Les matériaux étant 
réunis, révolution allait construire 
à partir d'eux sans s'embarrasser 
d’autres matériaux : désormais, 
tout ou presque, se situera sur 
le plan des combinaisons de 
gènes. Mais en ce qui concerne 
les structures élémentaires, tout 
e st définitivement Jon A Ceci 
permet de saisir une autre erreur 
des soeiobiologistes qui est peut- 
être la plus grave. A l'origine. 


dans les temps des grands choix 
entre les éléments de base, La 
macro-molécule, ou l'ancêtre du 
gène, constituaient l’individu. Us 
« vivaient » chacun de façon 
autonome, en attendant le ver- 
dict de la sélection, dont Us 
représentaient la seule cible. 

Par la suite, à mesure que se 
poursuiv aien t les processus d'inté- 
gration, gènes et individus cliver 
geai eut. Le gène demeura une 
usine à fabriquer des peptides, 
mais 11 s'intégra dans un ensem- 
ble fonctionnel, unité nouvelle 
douée d'une Individualité. Les 
gènes n'avalent plus d’existence 
autonome : Us ne vivaient que 
par le programme dont ils fai 
salent partie. Et c'est oe pro- 
gramme — l'Individu, — non 
le gène, qui devint la cible de 
la sélection. Le fossé ne cessa 
de grandir jusqu'à ! 'apparition 
des sociétés qui correspondent 
à des super-individus, et donc 
à des programmes extrêmement 
complexes. Cette évolution est 
lourde de conséquences. Plus un 
programme se complique, plus U 
comporte im nombre élevé de 
chaînes de synthèses blochlml 
ques qui s'entrecroisent dans tous 
les sens et qui sont reliées par 
de nombreux feed-back. Cela 
entraîne l'apparition de multiples 
alternatives. 


Une marche inexorable vers la liberté 


Four faire le son o. je n'ai que 
la lettre correspondante. Je ne 
dispose d'aucun choix. Si l'on 
demande à tous les candidats au 
baccalauréat d'écrire une disser- 
tation sur le marxisme. J'aurais 
des milliers de copies traitant, en 
termes différents, le même sujet 
II me suffira d’en lire une pour 
avoir quelques notions, bonnes 
ou mauvaises, sur la philosophie 
de Karl Marx Le message pourra 
emprunter des voles multiples. 

Le rassemblement des unités 
Informatives de base (les gènes) 
en systèmes de plus en plus com- 
plexes offre un avantage évi- 
dent; il enrichit notablement le 
contenu sémantique de l’ensem- 
ble. Ensuite et Surtout, il crée 
d’innombrables possibilités. H n'y 
a qu’un seul gène pour synthé- 
tiser un même peptide: U doit 
exister des dizaines de combinai- 
sons pour donner des cheveux 
bruns et des centaines ou des 
milliers pour réaliser un compor- 
tement altruiste si un tel com- 
portement est bien sous contrôle 
héréditaire. 

La complexification qui accom- 
pagne toute l’histoire de la vie 
est une marche inexorable vers 
la liberté. En ramenant toute 
l’évolution à une compétition de 
gènes, nêo-darwinlstes et sodo- 
bio fogistes l'amputent de ce qui 
fali son originalité ; r organisa- 
tion de systèmes intégrés de plus 
en plus riches. 

Pourquoi, dès lors, une théorie 
qui fait appel à des concepts vieux 
de trente ou quarante ans. et 
maintenant périmés, fait-elle tant 
de bruit ? Sans doute y a-t-U plu- 
sieurs raisons. 

D’abord le débat a quitté très 
vite le domaine de La science, où 
il aurait dû rester, pour entrer 
dans celui de la politique. Au lieu 
de se livrer à une analyse critique 
et objective qui eût vite remis ia 
sociobiologie a sa place, on s’est 
mis à échanger les injures et 
même des coups de poing. Et les 
tenants des théories de Wilson 
n’en sont pas tes seuls respon- 
sables. H est à peine besoin de 
rappeler les positions passionnées 
des « radical -scientlsts » améri- 
cains qui n’ont pas toujours servi 
leur cause. 

Il est une deuxième raison plus 
fondamentale, et sans doute Liée 
à la crise que nous traversons. 
Nous vivons dans un monde de 
tensions qui risquent d'augmen- 
ter encore dans les prochaines 
années. La hausse prévisible des 
matières premières. Jointe à 
l’équipement de plus en plus 
concurrentiel de certains pays du 
tiers-monde peuvent ébranler de 
façon durable l'économie et même 
les structures sociales des vieux 
pays Industriels. Les démocraties 
populaires n'y échapperont pas. 
Quant aux pays non industrialisés 


et dépourvus de matières premiè- 
res. que l’on appelle le quart- 
monde, ils sombreront dans la 
misère, et peut-être dans la 
famine. 

Face à la montée des périls, 
chaque nation sera tentée de se 
réfugier dans un égoïsme sacré, 
en espérant conserver ce qui lui 
reste de privilèges. Cette attitude 
risque d'entraîner des conflits qui 
dépasseront en cruauté tout ce 
que le monde a connu Jusqu’ici. 
Elle tourne le dos au mouvement 
évolutif qui enseigne la richesse 
dr polymorphisme et la valeur 
de l'intégration. C'est donc tout 
le système des rapports interna- 
tionaux qu’il faudrait revoir pour 
Instaurer entre les peuples non 
plus des relations de dominance, 
qui constituent la tentation per- 
manente des forts, quelle que soit 
leur étiquette Idéologique, mats 
des rapports de coopération fon- 
dés sur le respect de chacun et 
la recherche de l'Intérêt commun. 

Ce n'est pas en tentant d'écra- 
ser une partie de ceux qui la 
composent, mais en mettant à 
profit son polymorphisme biolo- 
gique. culturel, économique, que 
l'humanité pourrait sortir de ce 
mauvais pas et l’évolution fran- 
chir une nouvelle étape. Mais 
cela nous obligerait a réviser 
fondamentalement nos échelles 
de valeur, nos modes de pensée 
et nos habitudes de vie. Et. n'en 
déplaise aux socioblologistes, 
cette issue n’est pas au-dessus 
de nos moyens, car une fols 
encore 11 nous appartient de 
choisir. 

En publiant l'Origine des es- 
pèces en 1859 . à l'apogée de 
l'empire victorien, Charles Dar- 
win fut influencé par l'Idéologie 
régnante dans la société occiden- 
tale du dix- neuvième siècle. La 
lutte et 1a compétition mises en 
avant par le savant naturaliste 
□'étaient que la projection dans 
le monde biologique, du capita- 
lisme sauvage, de la concurrence 
effrénée, de l'exploitation, de 
l'aventure coloniale, qui mar- 
quaient son temps. 

La pensée typologique qui hié- 
rarchisait les hommes en races 
de différentes valeurs, légitimait 
tout cela. Et Marx, en formu- 
lant sa théorie sur la lutte des 
classes, n’a pas échappé au 
mythe darwinien. On sait où cela 
nous a conduit. 

Aujourd'hui, le danger de la 
sociobiologie n'est pas de faire 
renaître de ses cendres une théo- 
rie périmée; périodiquement, 
l’histoire des sciences connaît de 
telles résurrections elles ne 
durent jamais longtemps. Le vrai 
danger de la sociobiologie, c'est 
de présenter comme une théorie 
nouvelle de vieux concepts qui 
pourraient donner un semblant de 
logique à des affrontements vio- 
lents entre les peuples, auxquels 
* civilisations et peut-être 


les 


l’humanité ne survivraient 


l'évolution, fruit de nouveaux « programmes » 


Aujourd’hui, le patrimoine 
héréditaire n'apparaît plus comme 
formé par un lot de gènes Indé- 
pendants. agissant chacun pour 
son propre compte, et au eeln 
desquels la sélection naturelle 
effectuerait un tri, mais comme 
un ensemble de facteurs rigoureu- 
sement intégrés, reliés par des 
systèmes de régulation impliquant 
une foule de rétroactions (Jeed- 
backi. On ne peut toucher à un 
élément sans remettre en cause 
l'ensemble de l’édifice. 

Le stock génétique de chaque 
Individu (génotype) peut être 
assimilé aux musiciens d'un 
orchestre, aux membres d'une 
équipe de football ou à On groupe 
chirurgie a L Chaque individu pré- 
sente une activité qui lui est 
propre; mais il n’intervient pas 
□'importe quand et n’importe 
comment. Zi est relié à. tous les 
autres selon un programme rigou- 
reux que la défaillance d’un seul 
, élément peut remettre en cause. 
Son activité s'insère dans un 
ensemble cohérent. U existe des 


programmes variés, et l’orchestre 
peut jouer une symphonie de 
Schubert, la Marseillaise ou un 
Otes irae, tout comme l'équipe 
chirurgicale peut enlever xme 
appendice, ligaturer une artère ou 
grefrer un rein. 

il n'existe pas de gènes spéci- 
fiques du chacal ou de la truite 
ou de I'àne : chaque espèce pré- 
sente grosso modo les mêmes 
gènes de structure, mais diffé- 
remment combinés. Lorsque l’on 
considère les processus fondamen- 
taux de la vie.' on est frappé par 
leur uniformité. Ce sont tes 
sucres, essentiellement le glucose, 
qui. en se dégradant, fournissent à 
la cellule l'énergie dont cèle a 
besoin. Or ce processus bio- 
énergétique suit tes mêmes voies 
dans toutes le$ espèces : an les 
retrouve identiques chas les bac- 
téries et chez l'homme. Les 
enzymes, qui interviennent pour 
assurer cette dégradation, n'ont 
sans doute pas changé depuis plus 
de deux milliards d’années. 

FIN 
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Le darwinisme aajonrdlrai 


Petit livre précis et sobre, le 
Darwinisme aujourd'hui est là 
transcription de neuf entretiens 
au micro de France-Culture. La 
formule a ses limites, mais beau- 
coup d’avantages : par la variété 
des lnterwieves, par la sponta- 
néité de l'expression orale 
qu'Emiie Noël a su préserver, par 
la concision à laquelle chacun est 
tenu, elle permet un exposé com- 
plet et dense de oe qui reste un 
grand débat scientifique, même 
s’il n'a plus une actualité brû- 
lante. 

Objet du débat : la théorie 
synthétique de l'évolution, nom 
que l'on préfère actuellement aux 
termes de darwinisme on de néo- 
darwinisme, car la théorie intègre 
de nombreux travaux et idées 
antérieurs (Lamarckj, contempo- 
rains i Mende 1) et, bien sûr, posté- 
rieurs (Weismann au premier 
chef J à l'œuvre de Darwin et de 
Wallace. Très schématiquement, 
la théorie affirme que les êtres 
vivants évoluent par suite de 
mutations qui se produisent de 
manière aléatoires — et sans 
relation directe avec l'environ- 
nement — dans les molécules 
d'AJD-N. où s'inscrit . le « pro- 
gramme » vital. La sélection na- 
turelle élimine les mutations 
nocives, favorise celles qui amé- 
liorent l'adaptation de l’être 
vivant à son milieu. Au bout de 
nombreuses générations, ces mu- 
tants peuvent alors complète- 
ment élimin er les Individus de 
l'ancienne lignée. 

Personne ne remet en question 
ce schéma. Mais certains le 
Jugent insuffisant; d'autres for- 
ces sont à l'œuvre que la pure 
sélection par l’adaptation au 
milieu. Pour Albert Jacquard 
(génétique des populations) le 
hasard a plus de rôle que ne lui 
en laisse la description qui pré- 
cède. Il y a des mutations neutres, 
sur lesquelles la sélection est 
Inopérante. Des fluctuations aléa- 
toires peuvent faire qu’un type 
de matants domine complètement 
les autres, alors que les chances 
étalent les mêmes au départ. Et, 
de toute manière, ces mutations 
neutres Introduisent dans te 
génotype d’une espèce beaucoup 
de diversité; elles excluent cette 
quasi -identité des membres d'une 
même espèce à laquelle condui- 
rait la sélection darwinienne. 

Le darwinisme strict apparaît 
ainsi trop fort, trop efficace; à 
l’intérieur de l’espèce. Pierre- 


Paul Giassé (paléontologie) le 
Juge, au contraire, trop faible 
pour expliquer les transitions en- 
tre espèces. L’évolution continue 
qui a fait passer en quatre-vingts 
millions d’années des reptiles 
. aux mammifères ne lui paraît pas 
pouvoir résulter d'une suite de 
mutations aléatoires; le passage 
d’une espèce à une autre exige- 
rait des transformations coordon- 
nées qu’on ne peut attribuer an 
seul hasard. Un autre mécanisme, 
plus orienté, reste à inventer pour 
en rendre compte. 

François Jacob (biologie molé- 
culaire) ne partage pas ce point 
de vue. D Juge les mutations 
génétiques parfaitement capables 
de transformer un morceau 
d’œsophage en poumon. Si diffé- 
rents qu'ils paraissent, les ver- 
tébrés sont tous construits à 
partir des mêmes types de cel- 
lules. Les protéines d’un animal 
ne diffèrent de celtes d’un autre 
que ' par quelques acides aminés. 
Cela n’affecte pas les fonctions 
de ce s protéines, mais influe sur 
les mécanismes régulateurs du 
développement H se forme un peu 
plus ae cellules de tel type Ici, 
un peu moins là, et l'on aboutit 
.finalement à deux animaux com- 
plètement dissemblables. 

C’est intentionnellement qu’on 
a indiqué pour chaque intervenant 
la spécialité dans laquelle ü tra- 
vaille. Elle conditionne évidem- 
ment son point de vue : chacun 
est plus sensible aux arguments 
que fournit sa discipline, simple- 
ment parce qu'il la connaît mieux, 
et le jugement qu’il porte sur 
la théorie synthétique de l'évo- 
lution résulte, en grande partie, 
de la manière dont celle-ci rend 
compte de son expérience jour- 
nalière. 

Finalement, 1e darwinisme, ou 
la théorie synthétique de l’évolu- 
tion, qui intègre des a c q u is de 
toutes tes sciences de la vie, ne 
sort pas trop malmené de cet 
ensemble de confrontations, et 
les désaccords sont moins pro- 
fonds qu’il n’y paraît, personne 
ne veut brûler Darwin, personne 
ne croit qu’il ait tout dit, et 
plusieurs chercheurs rappellent 
que leur devoir est de chercher. 

M. A. 

ie te Darwinisme aujourd'hui, 
F. ChapevUle, P. -P. O rasai, F. Jacob, 
A. Jacquard. J Nimio. J. Plveteau. 
A. de Rlcqlès. 3. Roger, P. Thuillier. 
Interrogés par Emile No H. au Seuil, 
coU. < Pointe-Sciences ». 189 pages. 


« Le sexe et l’innovation > 


(Suite de Ut première pagcJ 

Le grand mérite du livre d* An- 
dré Langaney est de montrer l'ex- 
traordinaire variété des réponses 
fournies à ces problèmes par les 
diverses espèces. Ayant eu la 
responsabilité de l'exposition 
k Histoire naturelle de la sexua- 
lité», qui a connu un vif succès 
au Jardin des plantes, il a accu- 
mulé sur le sujet une documenta- 
tion considérable présentée ici 
avec précision et humour. L'ima- 
gination des petites et des grosses 
bébés pour assurer la rencontre 
de leurs gamètes a été sans 
limite ; certains y parviennent 
sans même entrer en contact, en 
utilisant éventuellement des In- 
termédiaires ; d’autres attirent le 
partenaire par des parfuma des 
cris, des lueurs ; les uns séduisent 
par des mn-temiT, réels ou trom- 
peurs, ou par des danses.; d'au- 
tres assomment, violent, trans- 
percent les carapaces, ou uti- 
lisent leur pénis comme un 
«canon à spermes. Douceur ou 
violence, séduction ou contrainte, 
tout est bon pour réaliser cet 
objectif à quoi, dans la nature, 
tout parait soumis ; transmettre 
ses gènes, leur éviter de dispa- 
raître avec celai qui les porta 
Page après page, nous découvrons 
les amours des bêtes et leur mille 
merveilles, auprès desquelles la 
sexualité de notre espèce et ses 
variations apparaissent bien ba- 
nales. 


Mais André Langaney ne se 
limite pas aux amours. Il étend 
son étude et sa réflexion à l'en- 
semble des comportements et à 
l’organisation sociale Celle-ci a 
pour objectif non seulement la 
survie des gènes dont la nature 
a doté te groupe, mais aussi celle 
de la culture que s’est donnée le 
groupe et qui loi permet de s'af- 
franchir en partie des contraintes 
imposées par ces gènes. 

Ces observations précises, ces 
interprétations rigoureuses, 
conduisent peu à peu l’auteur à 
pénétrer dans un domaine que 
prétend monopoliser la nouvelle 
« sociobiologie s. H S’agit alors 
de spéculations 1 personnelles et 
André Langaney nous en avertit 
■honnêtement. Avec vigueur, mais 
parfois aussi avec agressivité, il 
met en lumière ce qui. dans nos 
sociétés humaines, peut être 
directement interprété au moyen 
des concepts utilisés pour décrire 
la structure sociale des babouins 
ou celle des rata. Certaines pages 
de cette dernière partie feront 
grincer quelques dents, maki l'au- 
teur semble souvent chercher plus 
à provoquer qu’à convaincre. 
Nous sommes loin des prudents 
euphémismes d’une certaine lit- 
térature universitaire : un petit 
livre admirablement documenté, 
amusant et qui oblige à réfléchir. 

FRANÇOIS JACOB. 

*■ A. Langaney . le Sexe et ('Inno- 
vation, co VL « Science o uve r te ». 
■Editions du Seuil. 
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L'INSPECTION DU TRAVAIL 
REFUSE LE LICENCIAIENT 
DE M. CLAUDE PRUNIER 

L’inspection du travail a refusé 
te Licenciement engagé par 
M. Pierre Janrot, P.-D G. des 
Editions France libre à l'encon- 
tre de M. Claude Prunier, délégué 
syndical. Journaliste à CAurore. 

La procedure de licenciement 
avait été engagée A la suite d’in- 
formations diffusées à l’intérieur 
ds la rédaction, relatant les tra- 
vaux du comité d'entreprise du 
23 juillet Le comité d'entreprise 
de l’ Aurore- Paris -Turf, réuni le 
22 août, s’était prononcé contre 
Je renvoi de M. Claude Prunier 
lie Monde du 24 août), ma m le 
P.-D. G. du Journal avait décidé 

de maintenir la procédure de 
licenciement 

■ Après cet avis défavorable de 
l'inspection du travail, la direction 
dispose d'un délai de deux mois 
pour faire — hypothèse probable, 
dit-on — un recours hiérarchique 
auprès du ministre du travail 
pour obtenir l'autorisation de 
licencier M. Prunier. 


REUGION 


If CHff DE L'fGLKE 
GRECQUE ORTHODOXE 
EN GRANDE-BRETAGNE 
ESI MORT 

Londres (ajpj. — Le plus haut 
dignitaire de l’Eglise grecque 
orthodoxe de Grande-Bretagne, 
l’archevêque Athen&goras, 
soixante-sept ans, est mort à la 
suite d'une crise cardiaque. 

[Né en 1912 à Fatmoe, où ü entra 
mi monastère Saint-Jean, an 1934, 
l’archevêque Athénagoras fut 
ordonné prêtre en 104fl. pôle Évêque 
en 1990. Après avoir occupé d'im- 
portante* responsabilités an sein do 
la hiérarchie grecque orthodoxe au 
Canada, puis aox Etats-Unis. U lut 
nnmm* archevêque du ***- de 
Grande-Bretagne en 1968. H étau, 
avec la révérend Robert Blinde, 
nouvel archevêque de cantorbéiy 
(le Monde daté 9-10 septembre), 
Coprésident œ la commission mixte 
pour les relations entra -"ff 1 "**"* 
•t' orthodoxe*. 1 
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DES SCIENCES 
ET DES TECHNIQUES 


Les particules « charmées », étranges et les autres M quincaillerie, ni bricolage 

-wr -> , Tac TaaIhiaIaâSaci « aUnifnQi 


la chromodynamique quantité est-elle la théorie 
qne les physiciens cherchent depuis trente ans? 


Les progrès de la science expérimentale 
dépendent de pins en pins de la création 
d'appareils nouveaux, pins performants — 
donc pins chers, — ce qui finit par poser 
de graves problèmes budgétaires. C*est 
particulièrement vrai Hmw les domaines 
oh l’on vise moins & rendre plus dense 
nn ensemble de connaissances déjà abon- 
dantes qu'à défricher un monde inconnu, 
parfois même conceptuellement inconnu. 
La physique des particules, l'astronomie 
extragalactique, l’exploration planétaire 
cm sont des exemples : c'est le progrès 
technique, la création de moyens nou- 
veaux, qui règlent le rythme des décou- 
vertes; celles-ci apparaissent par bouf- 
fées avec, de temps & autre, une percée 
spectaculaire. 

Mais cette progression en escalier des 
connaissances brutes et accompagnée, 
souvent guidée, par un progrès beaucoup 
plus continu de l'organisation de ces 
connaissances, autrement dit de la théo- 


E N novembre 1974, deux 
équipes de physiciens 
découvrent simultanément 
une nouvelle particule. Cela 
pourrait être tm événement 
banal, puisqu'on connaît déjà 
plus de cent particules. Mais, 
ici, l'adjectif nouvelle est vrai- 
ment significatif. Quand on 
découvrait auparavant une par- 
ticule, c’était le plus souvent 
une Jumelle d’une particule 
déjà connue, dont elle ne diffé- 
rait que par la masse et le 
« spin » : en termes Imagés, elle 
était un peu plus lourde, et elle 
tournait un peu plus vite sur 
elle-même ; à cela près, elle 
n’apportait rien de nouveau. 

Ce ne fut pas le cas en 
novembre 1974. La particule 
a psi » était irréductible & quoi 
que' ce soit de connu.. Situation 
«mm exemple depuis le. .début des 
années 50 l On avait alors identifié 
une famille de particules aux 
propriétés déconcertantes, qu'on 
appela, pour cette raison, les 
particules étranges. Un quart de 
siècle plus tard, le psi inau- 
gurait la famille des particules 
« charmées », famille qui a 
largement proliféré en cinq ans. 

Pourquoi charmées ? Pourquoi 
ces * quarte * que leur inven- 
teur est aller chercher dans un 
livre de James Joyce, où le mot 
ne signifie rien, sauf peut-être 
ordure ? Pourquoi ces « cou- 
leurs » qu'on introduira par la 
suite ? La réponse est qu’il faut 
bien donner un nom aux concepts 
qu’on introduit, et qui ne peu- 
vent se définir précisément que. 
dans le langage des mathéma- 
tiques. Dans la mesure du 
possible, on choisit un nom qui 
évoque autant que faire se peut 
le concept qu’il recouvre. Mais 
la microphysique est si éloignée 
de notre expérience courante 
qu’il est presque impossible de 


rie. Id le petit pas et la lente émergence 
sont la règle. La bonne idée est au départ 
indiscernable de cent idées qui pourraient 
être aussi bonnes, et nn patient dêbrous- 
saillement est requis pour la mettre en 
lumière. H y faut le travail de nombreux 
théoriciens, dont la grande majorité ne 
fera qu’élaguer des branches mortes. 
Quelques dus verront, souvent après cinq 
ou dix ans, leurs idées confirmées par 
L’expérience. 

U est un domaine où ce patient travail, 
entrepris depuis les années 50, 
semble avoir enfin porté ses fruits. C est 
celui de l’Interaction dite «forte» entre 
les particules, celle qui est responsable de 
la structure des noyaux d’atomes, et dont 
la force est manifestée par le rapport 
énorme, à quantité de matière égale, 
entre l’énergie nucléaire de l’uranium et 
l’énergie chimique des hydrocarbures. 
Bien qu'il ne soit pas nécessaire de 

par MAURICE ARVONNY 


En toute logique 

An-delà de la soif 

(PROBLEME N* 153,) 

Un combat sévère (mais théo- 
rique) a été mené cet été contra 
la soif. L'origine en était un pro- 
blème de traversée de désert 
posé ici le 11 juillet. Il s'agissait 
de partir du bord d'un désert 
et d'aller planter un fanion A 
quatre jours de marche, seul ou 
à plusieurs, male d'uns manière 
aussi économique que possible, 
étant donné qu'aucun partici- 
pant ne pouvait porter plus de 
cinq journées d'eeu A un moment 
donné. (Bien sûr, cette eau est 
supposée dépensée d’une façon 
continue : il est par exemple 
impossible de boira une journée 
d'eau avant de partir.) 

Une première solution, pro- 
posée à ' vingt journées d'eeu, 
fut rapidement battue en brèche 
par des lecteurs réalisant l'ex- 
ploit avec quatorze journées. 
Cette seconde solution fut pu- 
bliée le 28 juillet, mais ce n’était 
pas le dernier épisode : des 
lecteurs sont maintenant parve- 
nus à accomplir la tftche en 
onze journées et demie d'eau 
seulement. 

Retrouverez-vous le raisonne- 
ment serré qui permet ce 
record 7 

PIERRE BERLOQUIN. 


s’en faire des images sensibles : 
déjà la notion précise de spin 
n’a qu'une relation lointaine 
avec l'idée de- vrille, de tour- 
noiement, qu’évoque le mot 
a nglais spin. Dans le cas du 
charme, même une image aussi 
vague est impossible. On a sim- 
plement une famille de parti- 
cules qui se distingue des autres, 
et on a nommé < charme » oe 
qui la distingue. 

L'introduction du charme est 
cependant antérieure à 1974. Elle 
a suivi de peu celle des quarts, 
ces composants des particules 
qu’on croyait antérieurement 
élémen taires ; Initialement, il y 
avait trois quarte ; Q en fallait 
deux pour engendrer les parti- 
. cilles les plus ol assignes — on 
les note hflJrttuoiTimpnfc « et d 
(pour 'ttp -et doumj ’—'-et ûn 
troisième était nécessaire pour 
créer la famille des particules 
étranges, le quart s (pour 
étrange). Four être complet, Q 
faut ajouter à chaque quart un 
antiquart. 

Far la suite; plusieurs théori- 
ciens proposèrent d’ajouter un 
quatrième quart, et l'un d’eux 
appela charme ce en quoi il dif- 
férait des autres. Ce quart c Ait 
d’abord introduit pour de pures 
raisons esthétiques ; on le prit 
plus an sérieux quand 11 fut 
montré que ce quatrième quart 
était nécessaire pour expliquer 
l'absence de désintégrations pré- 


vues par la théorie à trois quarts, 
et non observées. Fuis, en 1974, 
la découverte de la particule psi. 
Inexplicable en termes de quarte 
u, d, et b. mais qui se construi- 
sait bien à parti- du quart c 
et de son antiquart, imposa la 
notion de charme. 

Entre-temps, les quarte, fruits 
d'une hypothèse théorique, 
avaient acquis une présence phy- 
sique qu’ils n'avalent pas au dé- 
part. Ses expériences ont montré 
qu'un proton n’est pas une pe- 
tite boule homogène de matière, 
mais qu’à l'intérieur se trouvent 
des « points dura », qu'on Iden- 
tifia bientôt aux quarte. U n’y 
a guèr~ de doute que les quarts 
sont, actuellement, les particu- 
les élémentaires — fl faut ména- 
ger l’&venir. on trouvera peut- 
être un jour des composants 
encore plus élémentaires. Les par- 
ticules qu'on croyait élémentai- 
res sont, pour la plupart, compo- 
sées de quarts. En 1974, on avait 
quatre quarts, mais a décou- 
vert en 1977 une particule upsi- 
lon qui ressemble au psi et sem- 
blait devoir aussi engendrer une 
nouvelle famille de particules à 
partir d’un cinquième quart Cet 
été, on a trouvé ce qui semble 
bien être un membre de cette 
nouvelle famille, et ainsi est for- 
tement confirmée l'existence du 
cinquième quart un sixième est 
attendu, car il y a des raisons 
théoriques pour que le nombre 
des quarte soit pair. 


U couleur 


La situation restait quand 
même insatisfaisante : d’abord, 
on n'a jamais isolé de quarte ; 
quand on essaie d'extraire un 
quart, il se ' crée des paires 
quarts-antiquarte, et le résultat 
rmtki est un ensemble de particu- 
les, toutes composées de quarte 
ou d’antiquarte, sans aucun 
quart libre. U faut trouver un 
mécanisme qui explique ce 
«confinement» des' quarte. 

Une autre difficulté tenait & la 
présence de quarts identiques 
riana las particules : celles-ci sont 
construites, soit d'un quart et 
d'un antiq uart soit de trois 
quarte — qui peuvent alors être 
les mêmes. Ainsi, le proton est 
une combinaison u u d, la parti- 
cule oméga est s s s. Or la méca- 
nique quantique impose des res- 
trictions sévères aux systèmes 
formés d’objets Identiques, et 11 
app araissai t presque impossible 
d’agencer trois quarte s et d'ob- 
tenir pour la particule oméga 
certaines propriétés expérimen- 
talement observées. 

C’est pour pallier cette diffi- 
culté que fut introduite la notion 
de couleur. On supposa que cha- 
que espèce de quart tu. d, s. c~) 
pouvait exister sous trois formes, 
qu’on repère par trois couleurs : 
initialement furent choisis le 
bleu, le blanc et le rouge ; on a 
maintenant à choisir 

le bleu. 1e vert et le rouge — les 
propriétés de notre rétine font 
que ces trois couleurs sont fonda- 
mentales et qu’on obtient toutes 
les autres par mélange. Cet arbi- 
traire dans tes choix- montre 
d'alUeurB bien que la «couleur» 
des quarts n'est, comme leur 
oharme, qu’un repère pour dési- 
gner une propriété qui n'a pas 
de représentation perceptible. . 

H suffisait alors de poser que. 
parmi tes trois quarts qui com- 
posent une particule, il y en a 
un bleu, un rouge et un vert — 
mélange des trois conteurs; la 


particule est « blanche ». Les trois 
quarte, même s’ils sont identi- 
ques par ailleurs, diffèrent par 
leur conteur ; on échappe ainsi 
aux contraintes imposées aux 
systèmes de particules identiques. 

L’Introduction de la couleur a 
permis d’aller beaucoup plus 
loin. Les quarte n’ont pas une 
couleur fixe : à chaque Instant, 
11 y a des échanges de couleur. 
Le quart bleu devient rouge tan- 
dis que le rouge devient bleu ; 
un peu plus tard. Il y a échange 


comprendre complètement l'interaction 
forte pour exploiter l’énergie nucléaire, 
élucider son méconisme est une exigence 
pour la compréhension du monde. Et 
cette élucidation, qui est loin d'être ache- 
vée, est une bonne candidate au titre du 
plus difficile problème auquel l’homme 
se soit attaqué. 

Pendant longtemps. les théoriciens ont 
dû se contenter de grossiers modèles, ou 
utiliser une recette qui disait, approxi- 
mativement, que si on connaissait tout, 
on saurait tout calculer — mais tant 
qu’on ne connaissait pas tout, on ne pou- 
vait presque rien faire. Depuis quelques 
années, ils disposent enfin d'une théorie 
qui pourrait être la bonne ; elle s'appuie 
sur un concept aisé à formuler en mathé- 
matiques. mais sans représentation sen- 
sible, et auquel on a donné le nom de 
couleur. D'où celui de la théorie, la 
chromodynamique quantique. 

de oouleur entre le quart ronge 
et le vert, etc. 

, auar |;s. O*» P 001 ^ ob Jete de la micro- 
en 1974* Physique, la seule façon dln- 
ii*nw» tvcï texagjr est d'échanger quelque 
e quarts cbose : 166 échanges de couleur 
îonstnii- oïéent une force entre les quarte, 
onart ê e* on peut espérer expliquer ainsi 
mess, la qu'ils restent liés Jes uns aux 
autres. 

b. fruits Restait à construire une théo- 
lécriaue cohérente à partir de ces 

ice phy- idées ï 00111 * ,est fftit 1*° à 
s au dé- et ^ têche est loin d'être tenni- 
. moitié née. Mais la théorie — la chzo- 
une pe- modynamique quantique — a 

matière Plusieurs succès à son actif, et 
trouvent ^ théoriciens espèrent bien 

m iden- "tenir avec elle l'outil qu’ils re- 
l. U n’y cherchent depuis plusieurs dé- 
i quarte cennies pour comprendre lln- 

partjcu. teraction forte, c'est-à-dire la 

t mena- f °rce qui lie les protons et tes 
a peut- neutrons dans les noyaux atoml- 
1 pesants Que& Protons et neutrons étant 

Les par- composés de quarts, cette force 
men ta j - s'analyse comme une Interaction 

campo- entre quarte 

an avait ° n pourrait penser que cons- 

i décou- fcru f Pe une théorie est une tâche 
le upsl- nisée, et qu'on dispose d’un 

et sem- erand arbitraire dans la manière 
jrer une * procéder. D n’en est rien : 
ic nies à 13001 être utilisable, une théorie 

ajt Cet obéir à des contraintes ma- 

semble thématiques compliquées, mais 

le cette dont signification est claire ; 

est for- nne de ces contraintes assure 

mee du <W’un événement futur ne peut 

ème est P 05 Influencer un événement 

raisons psssé. Une autre signifie essen- 

nombre tfeUemesnt que lorsqu'on calcule 

la probabilité d’un phénomène 
on doit trouver un nombre com- 
pris entre 0 et L 

La plus exigeante de ces 
^es trois contraintes est la possibilité de 

identi- faire, dans le déroulement des 

snt par calculs, on certain nombre 

*e alna d’opérations appelées renorma- 

! e s aux Iisations ; ceUes-ci sont indis- 

n tiques, pensables pour donner un sens à 

trieur a des expressions mathématiques 

p plus q^ Prises au pied de la lettre, 

aas une n’en ont aucun. Depuis trente 

instant , que ce concept de renorma- 

co trieur, hsation existe, les théoriciens 

ge tan- 0121 constaté que très peu de 

t bleu ; théories sont renormalisables. 
E chang e (Lire la suite page 14 J 
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les technologies «alternatives» 
ou «appropriées» représentent 
un atout sérieux pour les pays 
en voie de développement 

Comment tes peuples du tiers-monde peuvent-ils « s' a pproprier 
la technologie »? Les gouvernements des pays en développement 
ne cessent, pour la plupart, de réclamer un libre accès aux techno- 
logies les plus modernes du monde occidental ; ne devraient-ils pas 
aussi rattacher à la mise en valeur de leur patrimoine technologique 
propre et donner quelquefois la priorité A des techniques qui leur 
soient mieux adaptées, à des technologies a alternatives » qui feraient 
en particulier appel A des méthodes plus facilement compréhensibles 
par les populations concernées au premier chef ? 

Tandis que politiciens et diplomates cherchaient activement 
un accord institutionnel et financier dans Venceinte de la confé- 
rence des Nations unies pour la science et la technique au service 
du développement (CNUSTED) réunie à Vienne, du 20 an 31 août 
dernier, ces problèmes beaucoup plus concrets étaient discutés dans 
d'autres lieux de la. capitale autrichienne, à l’occasion d'un « forum » 
organisé par des « organisations non gouvernementales ». 


ÇV3JALL is beautiful : ce titre 
du livre d’Ernst F. Sehu- 
' mater (1) est devenu, dons 
les pays occidentaux, un des 
slogans à la mode des mouve- 
ments « écologiques » et a alter- 
natifs ». Celui-ci semble aussi en 
passe de pénétrer dans certains 
pays en voie de développement, 
où des chercheurs tentent au- 
jourd’hui de faire progresser 
l'emploi de technologies dites 
« adaptées », « appropriées » ou 
« alternatives ». 

M. Jacques Bugnicourt, direc- 
teur de l’ENDA (Programme de 
formation pour l'environnement) 
de Dakar, raconte ainsi' le type 
de démarche qui a présidé, dans 
un village africain, au choix 
d’une nouvelle méthode pour 
puiser l’eau destinée à rempla- 
cer le simple recueil « à la 
main ». « Dans un premier temps, 
explique-t-il, tes paysans ont 
dit : « H nous faut un moteur » ; 
de vives discussions ont suivi, au 
cours desquelles Os se sont en 
particulier demandé : « Ccmpren- 
» drons-nous le moteur ? » ; dans 
Tincapacité d'acquérir eux- 
mêmes cet équipement, üs se 
sont d'autre part interrogés sur 
la dépendance qu’ils risquaient 
de subir de la part de ceux qui 
pourraient leur en foire don, sur 
tes problèmes des pannes et de 
FaümentatUm en carburant, puv 
sur r importance que risquaient 
de prendre, au sem de la com- 
munauté villageoise, ceux qui un 
jour, éventuellement, « sau- 
raient » te moteur. » 

Renonçant au moteur, les vil- 
lageois ont ensuite, avec les 
chercheurs de 1ENDA, identifié 
trois autres solutions : la poulie 
à main, le « guêlib » (récipient 
sortant Veau en va-et-vient, tiré 
par un âne, une technique incon- 
nue dans cette région) et la 
noria, également mue par la 
traction animale Les hommes du 
village se sont prononcés pour 
la première solution. 

Le lendemain, les femmes du 
village, prenant la parole, ont 
récusé ce choix, faisant valoir 
que ce serait à elles que revien- 
drait la tâche pénible de l’ali- 
mentation en eau. La solution 
finalement adoptée & donc été 
celle du guélfb. 

« Pourquoi pas la noria? », 
ont alors demandé les chercheurs 
de l’ENDA. Parce que, leur a-t-il 
été répondu, cqla risquerait de 
signer la mort du village : 
disposant de trop d’eau pour ses 
besoins pr o pres, celui-ci devrait, 
en effet, compte tenu des tradi- 
tions d’hospitalité, inviter les 
populations voisines à en pro- 
fiter ; et de trop nombreuses 
populations nomades ne manque- 
raient pas alors de venir sur les 


pâturages locaux, risquant de 
détruire ceux-cL 

Cet exemple illustre bien le 
type de défis d’ordre technolo- 
loglque auxquels nos réponses 
occidentales paraissent souvent 
complètement inadaptées. Quand 
elles ne sont pas totalement 
inaccessibles par leur coût, elles 
sont fréquemment inappropriées. 
Comment faire fonctionner 
même des machines qui peuvent 
nous paraître des plus rudimen- 
taires, quand n’existent sur 
place ni ressources en énergie, ni 
réseau de distribution de pièces 
détachées, ni main-d’œuvre qua- 
lifiée ? L'aventure survenue, an 
Mexique, à des Installations de 
pompes solaires fournies par une 
société fra n çaise l'illustre bien : 
cette expérience, soutenue an ni- 
veau politique central, a provi- 
soirement c capoté » avec le 
changement de gouvernement, 
quand les papulations locales se 
sont trouvées Incapables d’assu- 
rer l'entretien des pompes en 
l’absence de techniciens venus 
de la capitale. 

D faut donc, estime-t-on de 
plus en plus aujourd'hui, partir 
des capacités et des besoins 
locaux, et ne plus voir par 
exemple, comme on nous l’a cité, 
une société française exporter 
vers l’Afrique des bicyclettes de 
type « occidental ». munies de 
porte-bagages à peine capables 
de supporter plus que quelques 
kilos ! 

Un exemple intéressant est 
fourni par une action menée, au 
Guatemala, par les équipes du 
Centre d’études méso-américain 
sur les technologies appropriées 
(CEMAT), après le tremblement 
de terre de 1976. L’analyse de 
cette catastrophe a, en effet, pu 
montrer que, comme U est clas- 
sique dans beaucoup de pays 
sous-développés, de nombreuses 
victimes avaient trouvé la mort 
dans l'écroulement de leurs mai- 
sons ; et pour beaucoup celles- 
ci, insuffisamment solides, mate 
lourdes, avalent été construites 
en argile, après un tremblement 
de terre aussi violent survenu 
au début du siècle ; ce dernier 
avait été beaucoup mntry» meur- 
trier parce que, alors, les habita- 
tions étaient faites de paille et 
de boue séchée. 

Les techniques modernes de 
construction étant notoirement 
trop chères pour ces populations 
des hauts plateaux, les cher- 
cheurs du CEMAT ont mis au 
point une méthode de fabrica- 
tion de briques crues utilisant 
comme matière première une 
lave « bulleuse » (pouzzolane) 
abondante dans la région. La 
technique est simple «n*te très 
performante et peut parfaite- 
ment être maîtrisée par ia popu- 
lation locale. 


Un dispositif traditionnel 


Autre exemple, concernant la 
lutte contre les rats qui dévas- 
taient, dans les années 1975-1976, 
les récoltes de plusieurs pays du 
S&beL La remise à l’honneur d’un 
dispositif traditionnel de pièges 
à rongeurs ùi nord du Niger a 
permis une lutte efficace contre 
ce fléau, auquel on s'était, cer- 
taines années, attaqué avec des 
raticldes (qui avaient coûté jus- 
qu'à plusieurs centaines de mil- 
liers de dollars), voire même au 
lance-flamme.- 

L'appel à des technologies dif- 
férentes, en particulier par leur 
ampleur, de celles auxquelles 
nous sommes habitués, ne doit 
cependant pas faire illusion : 

(1) Paru en 1978 bous son titra 
anglais aux éditions du BeuJL 

(2) QRET, 34, rue DumonL-d’Dr- 
Yllle, 751X6 Parts. 


sous une apparence qui peut par- 
fois être celle du < bricolage » 
et derrière la « quincaillerie », 
pour reprendre le mot d’un cher- 
cheur, se cachent de vrais pro- 
blèmes scientifiques, comme l'il- 
lustre un exemple qui se situe en 
Haiti. Les populations des mon- 
tagnes de 111e pratiquent depuis 
fort longemps une polyculture 
Intensive. Celle-ci, explique un 
animateur du Groupe de recher- 
che et d’échanges technologiques 
(GRET) (2) repose sur une ro- 
tation des espèces cultivées sur 
une même parcelle, rotation qui 
va, dans sem mouvement, jusqu’à 
entraîner le déplacement annuel 
des lieux de vie des habitants, et 
en particulier de la cuisine. 

XAVIER WEEGER» 

(Lire la suite page 14J 
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la chromodynamipe quantique est-elle la théorielles technologies «alternatives» on «appropriées 
que les physiciens cherchent depuis trente ans ? un atout pour les pays en voie de développement 


f Suite de la page 13.) 

S m'existe, au fond, qu’une ma- 
nière de procéder, pour construire 
une théorie renormallsable. Les 
hypothèses faites précédemment 
— trois couleurs, un quark de 
chaque couleur dans la particule, 
une interaction par échange de 
couleur — suffisent à définir la 
théorie. 

Coller les qnarks 

Cet échange de couleur se fait 
par l’intermédiaire d'objets, dtn- 
itra-particutes, auxquels on a 
donné le nom de gluons, pour 
«rappeler leur râle qui est de 
maintenir les quarte littérale- 
ment- collés ensemble. Chaque 
quart émet constamment des 
gluons qui sont absorbés par les 
outres. H y a huit gluons au 
total Six peuvent être considérés 
comme bicolores — un quark, 
bleu émet un gluon bleu-vert, 
et devient vert; le quark vert 
est absorbé par ce gluon et vire 
an bleu. H y a aussi deux gluons 
«incolores» qui n’induisent pas 
de changements de couleur. On 
prévoit qu’un gluon peut parfois 
se matérialiser en donnant nais- 
sance à un groupe de particules. 
La mise en service, au printemps 
dentier, de l'anneau de collision 
FETRA, à Hambourg (RPA.), 
a peut-être confirmé cette intui- 
tion ; on y a récemment observé 
que; dans un choc entre électroos 
et positrons (anti-électrons), 
s'est créé un groupe de parti- 
cules qui semblent provenir d’un 
gluon {la Monde du 31 août), 
fl l'interprétation est bonne, 
icette mise en évidence -indirecte 
idu gluon est un sérieux atout 
(pour la chromodynamlque quan- 
ftiqne. 

| Tient-on avec la chromodyna- 
mique quantique la théorie tant 
cherchée? Les théoriciens peu- 
vent- Lis prendre des vacances? 
On en est loin : la chromodyna- 
mique fournit des équations qui 
permettent en principe de tout 
calculer. Mais on ne sait pas 
(résoudre ces équations. La seule 
chose que l’an sache fai» est 
rie partir de là seule solution 
connue, celle qui décrit des 
quarte sans Interaction, et d’ex- 
plorer par approximations suc- 
cessives les solutions voisines. 
iMais cela n’a de sens que si les 
solutions physiquement Intéres- 
santes sont assez voisines de la 
solution «vide» oA les quarte 


n’interagissent pas. En d’autres 
termes, il faut que leur Interac- 
tion soit assez faible. 

H se trouve que la chromody- 
namique quantique a une pro- 
priété agréable : la force entre 
quarte augmente avec leur dis- 
tance. Cela peut expliquer deux 
phénomènes apparemment con- 
tradictoires. D’une part, on ne 
peut extra!» les quarte de la 
particule qu'ils composait ; d'au- 
tre part, dans certaines expé- 
riences, tout se passe comme si 
les quarte étaient libres, sans 
interactions. 

La réponse de la chromodyna- 
mique quantique est la suivante : 
ces expériences sont celles où l'on 
«sonde» les quarte de très prés 
— ce qui Impose d'opérer à très 
haute énergie. Alors, la force qui 
lie les. quarte est très . faible et 
ceux-ci sont presque libres. 
Comme la force est faible, la 
méthode d’approximations suc- 
cessives pour résoudre les équa- 
tions s’applique bien, et l'on cons- 
tate effectivement un accord 
satisfaisant entre les prédictions 
théoriques et les données de l'ex- 
périence. 

Au contrai», quand on cherche 
à extraira un quark, on l'èlolgne 
des autres; H faut fournir de 
plus en plus d’énergie ; à certain 
moment, oette énergie suffit pour 
créer une paire quark-anti- 
qoarfc. Une possibilité est alors 
que i'antiquark parte avec le 
quark « extrait » — cela donne une 
particule nouvelle — tandis que 
le quark créé retourne avec les 
autres quarte -reconstituer la 
particule initiale. On a au total 
créé une particule, mais ou n'a 
pas Iibâé de quark. 

La chromodynamlque quantique 
permet de décrire qualitativement 
ces créations de particules, mais 
on ne peut rien calculer : dans 
ce cas, en effet, les quarte sont 
éloignés, donc la force entre eux 
est Intense et la méthode d'ap- 
proximations successives échoue 
complètement. 

Trois voies s’offrent alors et 
sont activement explorées. .L’une 
est de chercher des solutions 
particulières des équations, et de 
reprendre la méthode d'approxi- 
mations sucoessives>-en utilisant 
ces solutions particulières comme 
point de départ. H existe des 
théories « classiques » — fondées 
sur la mécanique classique de 
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Newton et non sur la mécanique 
quanttque — où l'on a trouvé de 
telles solutions particulières : on 
leur a donné te nom de «soû- 
tons ». H semble possible d’éten- 
dre les méthodes de recherche des 
soiitons, de les transposer A des 
théories qu antiques, et d'obtenir 
ainsi des solations de la chromo- 
dynamique quantique. 

Une autre voie est d' appliquer 
aux équations des méthodes to- 
pologiques : la topologie est une 
branche des mathématiques, 
lointaine extension de la géo- 
métrie, qui étudie la «forme» 
des êtres mathématiques, leurs 
propriétés structurales, et n«n 
leurs relations quantitatives. De 
telles méthodes ne visent pas A 
résoudre les équations, mais & 
trouver des propriétés générales 
de leurs solutions, propriétés 
qu’on pourrait ainsi découvrir 
sans connaître explicitement ces 

solutions. 

Les sacs 

La direction de recherche 
qui semble actuellement la plus 
fructueuse est de remplacer la 
chromodynamlque quantique par 
des modèles approximatifs, mois 
plus simples. Ainsi a^fc-on in- 
venté le modèle du «soc» qu’il 
serait plus exact d'appeler le 
modèle des bulles ; les particules 
y sont assimilées A des bulles de 
gaz dans un liquide : les quarte 
sont les molécules du gaz, qui 
s'agitent dans la bulle mats n’en 
peuvent sortir. D’une certaine 
façon, le modèle remplace la 
force croissante avec la dis- 
tance de la chromodynamlque 
quantique; par une force nulle 
A l’intérieur du sac, mais infi- 
nie A sa surface, et qui empêche 
donc tes quarte de sortir. Le 
modèle va plus loin que cette 
simple image et a permis plu- 
sieurs prédictions intéressantes. 
Les théoriciens cherchent, d*une 
paît, de nouvelles prédictions 
vérifiables ; d’autre part, fis 
tentent de raccorder 1e modèle 
du sac à la chromodynamlque 
quantique en montrant que ce 
qu'on tire du modèle peut aussi 
découler des équations de la 
chromodynamlque. 

Reste une dernière attitude : 
"admettre que la chromcdyna- 
mique est la' théorie exacte, que 
sa vérification n'est qu’une 
question de temps, et chercher 
pins loin : plus loin, c'est uni- 
fier la chromodynamlque quan- 
tique qui décrit l’Interaction 
forte avec les théories quan- 
- tiques des autres Interactions- 
entre particules. . Ce n’est pes 

■ facile, rnaïc une piste s'ouvre 
que certains théoriciens s'effor- 
cent de suivre pour déboucher 
sur une théorie décrivant tous 
les phénomènes de la micro- 
physique. Plus loin encore, c’est 
faire entrer dans ce cadre la 
dernière interaction, l'attraction 
gravitationnelle. La tâche est 
ici formidable, car la gravitation 
est bien décrite par la relati- 

■ vité générale d’Einstein, quï est 
une théorie non quantique et 
qu’on- ne sait pas quantifier. 
Einstein a passé toute la fin de 
sa vie. A chercher une telle 

. théorie unitaire, sans succès. On 
peut aujourd'hui attaquer le 
problème avec des moyens nou- 
veaux; les chances de réussite 
paraissent minimes, mais c’est 
une conviction bien ancrée que 
la description ultime de la na- 
ture doit être simple, et qu'une 
synthèse globale est possible. 

MAURICE ARVONNY. 



I œse gratuite 

I P° 8 30.9.7® 




Contre le froid et le bruit 

doublez vos vitrages 
avec Isobaie T 32 ou TA 32 


Vous réduirez de 50 % les pertes 
de chaleur dues aux vitrages, vous 
diminuerez les bruits de la rue 
d'environ 32 décibels... et vous 
paierez moins d'impôts. 


Comptes environ 940 F ttç pour isokr une 
fenêtre moyenne (2 fois 180 x 50 cm) avec 
Isobaie T 32 (place de 4 mm). Prix indicatif 
au 1.9.79 avec pose gratuite. Crédit gratuit 
3 versements. 


Point de Vente Isobaie, marque déposée 
par Saint-Gobain 

Sté Paris Isolation 

55, av. de La Motte-Picqnet 
Ta 566.65.20 et 783.8234 
75015 Paris 

Devis gratuit sur demande 
Pose : Paris et grande banlieue 


(Suite de la page 13J 

Croyant bien faire, certains ee 
proposaient d’offrir aux Haïtiens 
la possibilité de construire des 
cuisines « en dur ». jusqu'à, ce 
que des travaux scientifiques dé- 
montrent que la cuisine, dans son 
mouvement périodique, avait, 
grâce aux déchets qu’elle apporte, 
une part non négligeable dans 
la fertilisation du soL 

Des travaux scientifiques du 
même genre montrent ainsi que 
les habitudes locales, ancestrales, 
recouvrent souvent des réalités 
objectives. Ainsi l’agronome 
peut -il s'étonner que les Haï- 
tiens aient l’habitude de s emer 
603 000 graines de haricots A 
l’hectare, alors que la norme, 
ri»ns la littérature scientifique, 
est d’environ 150000 graines A 
l’hectare : une analyse superfi- 
cielle le conduirait A imposer 
oette référence habituelle, en 
soulignant que tes 450 000 grai- 
nes économisées peuvent être ré- 
cupérées pour l 'alimentât Ion. 
Mais l’étude scientifique précise, 
réalisée dans tes conditions loca- 
les, montre qu’en l’occurrence, 
c’est la tradition qui a raison. 

De même pour la culture du 
sorgho en Ethiopie : apparem- 
ment, les agriculteurs du lieu sè- 
ment oette graminée plusieurs 
semaines avant la date « opti- 
male » ; en fait, une étude plus 
approfondie montre l’intérêt 
d’or- réeolte préreaturée et un 
peu moins abondante mais qui 
reste A l’abri des dégâts que ne 
manqueraient pas de lui faire su- 
bir, plus tard, des populations 
nettement plus nombreuses 
d’oiseaux. 


«Une place 
dans l’avenir '» 

L’appel A des technologies ap-, 
propriées (dans un double sens, 
c'est-à-dire A la fols adaptées A 
leur objet et que les populations 
locales puissent dominer) passe 
assurément par une remise -A 
l’honneur de la culture techno- 
logique que ces civilisations 
« sous-développées » ont possé- 
dée au possèdent encore. C omm e 
l’explique un -chercheur latino- 
américain . « JZ faut dépasser le 
stade, de la colonisation mentale. 

■ et faire comprendre aux : gens 
que ce qu’ils savent a une place 
dans l’avr- ' 

.Cest donc un travail te plus 
souvent modeste, voire obscur, 
auxquelles s’attellent de plus en 
plus d'équipes dans te monde, 
surtout attentives A une action 
« A la base ». Et il suppose avant 
tout un énorme travail d'infor- 
mation sur ces techniques « sim- 
ples » (3) : comme l’explique un 
animateur du GRKT, celles-ci 
ne bénéficient pas des systèmes 
de promotion A l’honneur, -qui 
favorisent les grandes -découver- 
tes et tes publications scientifi- 
ques prestigieuses ; compte tenu 
de leur simplicité et souvent .de 
leur ancienneté, ces techniques 
« simples » échappent, d'autre 
. part, A toute possibilité' de bre- 
vets et d’exploitation commer- 
ciale. Créé, en 1976. par un 
. groupe de coopérants français, le 
GRET s’est justement donné 
pour mission la diffusion, notam- 
ment sous forme de fiches, de 
technologies adaptées, et ce type 
de démarche passe, assurément, 
par une sorte de dialogue « Sud- 
Sud » : les chercheurs des pays 
en vote de développement multi- 
plient (la conférence de Vienne 
en a été une occasion) tes 
contacte bilatéraux qui permet- 
tent, par exempte, aux popula- 
tions de certains pays d’Amérique 
latine de profiter de l'expérience 
qu'ont pu acquérir tes Vietna- 
miens dans 1e domaine des latri- 
nes villageoises ou d’importer 
certaines applications simples de 
l'acupuncture chinoise. La dia- 
logue se noue quelque fois dans 
une même région : un chercheur 
du CEMAT raconte ainsi les 
rencontres que cet organisme a 
pu provoquer, sur le thème des 
plantes médicinales, entre des 


populations voisines qui ont pu, 
de la sorte, enrichir leur « arse- 
nal thérapeutique » en décou- 
vrant les usages différente que 
leurs voisins font d’une même 
espèce végétale. 

Pour réussir dans cette démar- 
che, explique le même chercheur, 
« c’est un processus lent, de va- 
et-vient, qjêü faut mettre en 
place pour ar r iv er à toucher, du 
doigt des « agents déclencheurs ». 
ZZ faut arriver A un dialogue 
scteTitifiques-populaSkms locales 
qui passe, bien souvent, par une 
véritable révolution culturelle ». 

Le rôle 

des grandes institutions 

Le concept de technologie 
adaptée est en train de devenir 
un des thèmes d’action des gran- 
des organisations internationa- 
les : l’Organisation mondiale de 
la santé (O MJ5.) a ainsi lancé 
plusieurs actions dans 1e 
domaine des plantes médicina- 
les ; et la Banque mondiale 
elle-même a fait sien, aujour- 
d’hui, ce concept (4). Mais 
cette sollicitude nouvelle de la 
part de grandes institutions qui 
avaient tendance, jusqu'à pré- 
sent, A favoriser plutôt les réa- 
lisations de grande envergure, 
laisse pour 1e moment, scepti- 
ques tes ■ chercheurs de base » 
« L’argent, explique l’un d'entre 
eux, ne doit venir que comme 
agent subsidiaire, n’intervenant 
qu'après la première mise en 
route. Et s’il est manié par des 
gens qui ne sont pas initiés à 
notre type de démarche, cet 
argent peut créer de .grandes 
tensions et avoir un effet cor- 
rupteur certain, s 

A coup sûr, facoent mis au- 
jourd’hui par un nombre crois- 
sant de chercheurs sur ce type 
de technologies a une dimension 
politique non négligeable. H n’est 
d'ailleurs pas indiffèrent de 
constater que la terminologie qui 
semble aujourd’hui - «voir leur 
préférence est celle de « techno- 
logie alternative» : du point de 
vue technique, il est possible 
d'apporter des réponses plus 
attentives aux équilibres écolo- 
giques et sociaux que ne sau- 
■ ratent te faire tes « grands 
i », .longtemps priori- 
point de vue poli- 
tique et- social,. U est clair que le 
développement, de ce type de 
techniques ne peut passer que 
par une «réhabilitation» du 
savoir paysan^ ancestral et par 
l’octroi, aux populations concer- 
nées,- d’un- rôle déterminant; 
toutes choses qui exigent, bien 
sûr, qu’une Action éducative 
complète le seul travail «tech- 
nique ». 

Peut-être cet aspect des choses 
explique-t-il l'optimisme affi- 
ché, aujourd'hui, par certains 
chercheurs du tiers - monde ; 
ceux-ci ne cachent pas que, par- 
delA leur action technique et 
culturelle, iis comptent bien, par 
on -travail à la base de plus en 
plus efficace, parvenir un jour 
A avoir une influence sur tes 
rapports entre tes diverses cou- 
ches sociales de leurs paya Et 
Cest. pourquoi Us tentent, dans 
de' nombreux cas. de faire com- 
prendre leur démarche aux « éli- 
tes dirigeantes», qui gardent 
trop souvent les yeux braqués 
sur un développement « à l’occi- 
dentale ». 

De même, ces équipes s’effor- 
cent-elles, aujourd'hui de nouer 
certains iléus (et Vienne accueil- 
lait aussi des rencontres «alter- 
natives». en particulier sur le 
Prater où avait été construit un 
village « écologique ») avec les 
groupes et les individus qui rf*™? 
tes pays occidentaux, cherchent, 
eux aussi A promouvoir d’autres 
types de développement que le 
modèle dominant (groupes éco- 
logiques. communautés artisa- 
nales et agricole—, etc.). 

H ne faudrait pas croire pour 
autant qu’il s'agit de proposer 
aux pays en voie de développe- 
ment des technologies « an 
rabais ». H n'est certes pas 
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question de nier que leur c décol- 
lage» passe aussi par l'appel A 
, des technologies «lourdes» 
comparables A celles de l'Occi- 
dent, Mata fl est évident que, 
dans les priorités que se. donnent 
ces pays, les technologies appro- 
priées devraient avoir une place 
de choix. Selon Jean Gimpel 
(dans un article de la Recherche 
de septembre 1979), la traction 
animale en Inde représente, au- 
jourd'hui une puissance méca- 
nique disponible d’environ 
30 000 mégawatts, alors que la 
puissance électrique totale du 
pays est d'environ 36 000 méga- 
watts ; des efforts accroissant 
de quelques pour cents l'efficacité 
de la > traction animale (par 
exempte par l'Introduction de 
nouveaux systèmes d’attelage, ou 
par l’appel A des technologies 
simples mais évoluées comme 
celle du roulement A billes), 
peuvent, dans ces conditions avoir 
un Impact économique non né- 
gligeable. Il est, au demeurant, 
tout .A fait remarquable de cons- 
tater que l’Inde est A la fols 
l'un des paya en développement 
qui a atteint 1e plus haut niveau 
de développement technologique, 
et l’un de ceux qui a cru le 
premier aux possibilités des tech- 
niques appropriées : l'un des 
exemples les plus cités est celui 
de la mise au point d’une tech- 
nologie simple permettant l'Ins- 
tallation de sucreries artisanales, 
qui ont permis aux communautés 
villageoises de garder le contrôle 
de la production de cette denrée 
de hase. 

La CNUSTED apportera sans 
doute m * pays en vole de déve- 
loppement les moyens de se faire 
im peu mieux entendre dans les 
domaines de l’application de la 
science et de la technique aux 
problèmes du développement. La 
dimension « alternative » qu’offre 
l'appel aux technologies appro- 
priées, de plus en plus A la mode 
dan-s nos sociétés développées, 
ne doit pas être absente de la 
définition des nouvelles politiques 
scientifiques et techniques dans 
les pays du tiers-monde, E faut 
que ceux-d en soient conscients. 
Il faut aussi assurément, que 
la communauté scientifique tout 
entière y prenne sa part de res- 
ponsabilité : comme )e souligne, 
avec un peu d’amertume, un 
cherche ur du tiers-monde : « Les 
. scientifiques on t su se mobiliser 
sur les problèmes des droits de 
l’homme ; fis n’ont pas encore su 
faire de même pour ce gui 
concerne les problèmes du déve- 
loppements 

XAVIER WEEGER. 


(3) XJ» * véhicule» intéressant de 
cet échangé dlnfùnnatlona peut être 
la modèle réduit, comme l’expl'.atra 
Jean Gimpel dans un dossier Inti- 
tulé « La technologie appropriée : 
une expérience an Inde », que publia 
la Recherche de septembre 1979. 

(4) Lire . à ce su]at l'article d*Sr- 
wln Cummedhan paru dans le Monde 
du 23 août soua te titre : « U croi- 
sade nouvelle de la Ba n que mon- 
diale». 


U PRM» TR 
DE LA HKË AR1AKE 
POURRAIT AVOIR LIEU 
LE 7 OU LE 8 DECEMBRE 

La Société européenne de propul- 
sion (SEP) a procédé, lundi 10 sep- 
. terobre, an centre de Vemon (Bure), 
au dernier tir de qualification d'un 
des moteur» du système de propul- 
sion 4n premier étage de la fnséa 
. Ariane. An vu des premier» résultats, 
cet essai aurait donné satisfaction. 

■ j— udi 13 septembre^', tes techniciens 
. dé la SEP effectueront te dernier ttr 
d qualification du premier étage, 
équipé de ses Quatre moteurs. Ces 
essais mettent un terme A une 
phase da développement qui doit 
aboutir an iMMmuit, maintenant 
, fixé an 7 ou 8 décembre prochain, du 
premier exemplaire du lanceur de- 
" puis le centre spatial gnjsuli de 
\ Kouren. Les premiers éléments de 
. la fusée — premier et 'troisième ét»- 
:ges — doivent d’alllean être embar- 
qués sur un cargo, an Havre, ;te 
! 14 septembre. Compte tenu de» aléas 
| Inhérents A tout programma de ee 
typa» te nouvelle date de lancement 
1 est toujours sujette A . révision, 

1 comme . l’a été celle que Pon avait 
fixé initialement : te 3 novembre^ 
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POINT DE VUE 

Les martyrs 
de la classe C 

par le professeur RAYMONDE WEIL- NATHAN (*) 


E N générai, quand II y s 
martyrs. Il y a également 
agressivité, voire sadisme et 
volonté d'anéantissement Ceux dont 
noue allons parier sont, au contraire, 
entourés d’affection, et revenir de 
ces adolescents constitue l'unique 
souci, à- la fois préoccupant et 
désintéressé, de leur famille. H 
s’agît le plus souvent, mais pas 
toufours, d'enfants studieux et dé- 
sireux de ne pas décevoir les 
ambitions de leurs parants- 

Les parents, quant 6 eux. sont 
plutôt guidés par la désir de laisser 
& leur enfant « toutes ses chances ». 
C’est là une attitude très facile à 
comprendre, même si parfois elle 
est eoue-tendue par l'Insatisfaction 
des parents quant à leur propre 
passé scolaire ou à leur propre 
réussite personnelle et si la moti- 
vation s’apparente alors un peu à 
une ardoise restée en souffrance 
depuis la génération précédente, et 
qu’il conviendrait de régler. 

Quoi qu’il en soit, c’est avec las 
meilleures intentions du monde que 
l'adolescent — ou l'adolescente — 
est lui-même conditionné à se gar- 
der toutes les orientations possibles 
â ta sortie de la classe de troisième. 

Or. jusqu’à la fin de la troisième, 
la mémoire joue un rôle essentiel 
dans les mathématiques et dans 
la physique. Celui, primordial. Joué 
par les capacités d'abstraction ne 
q' I nstaura vraiment qu’à t'entrée en 
seconde. 

C’est dire que la discrimination se 
fait vite entre ceux qui « pourront 
suivre • et ceux qui décrochent 

L’orientation vers une autre seo- 
fion ne devrait pas être un drame; 
et, dans de nombreux cas, ie réa- 
justement se fait sans trop de grin- 
cements. Encore qu’il soit toujours 
souhaitable d’éviter un échec et 
qu'une orientation plus précoce, 
généralement conseillée par les 
pédagogues et les psychologues, 
aurait été préférable. Mais c’est un 
problème mineur. 

Ce qui ne reset pas, et ce qui 
est è l’origine de cet article, ce 
sont les conséquences dramatiques 
que suscite cerf échec chez cer- 
taines personnalités fragiles. 

Or ce risque n'était généralement 
pas Imprévisible. Il s'agit souvent 
d’adolescents qui avalent présenté 
dans la petite enfance des troubles 

(*) Attachée de consultation à 
l’hôpital Keefcer, professeur & l’Ecole 
des osychologues praticiens. 
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■ HYPERTENSION &RTE- 
R CELLE, par le professeur Phi- 
lippe Meyer. Flammarion /Méde- 
cine, 174 pages, 82 francs. 

Préfacé par le professeur Paul 
VfiiHft*. écrit par l'un des maî- 
tres français de la médecine 
expérimentale, ce traité, par sa 
précision, sa clarté remarquable, 
sa maniabilité, ne pourra que 
rendre à tous les praticiens un 
très grand service. 

Concernant l’une des affec- 
tions les plus répandues, les plus 
accessibles au traitement et donc 
& la pkéventlan, les plus meur- 
trières aussi lorsqu’elle est né- 
gligée, un tel bilan des connais- 
sances lea plus actuelles s'impo- 
sait, et celui do docteur Mayer 
est une parfaite réussite. 
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de la personnalité assez sérieux 
pour mériter un traitement et qui 
s‘- en étalent sortis ». Il est évident 
qu’en les soumettant & un surme- 
nage Intensif et à une situation 
d’échec conjugués avant qu’lia aient 
atteint leur plein développement les 
risques de « décompensation » 
étalent graves. 

Il faut remarquer que le service 
militaire tient compte d’une certaine 
fragilité psychique, mais que ta 
cIbssb C, aussi éprouvante, 
certes, bien que d’une manière dif- 
férente pour des êtres à la fois 
Iraglias et peu faits pour las 
concepts abstraits, montre moins de 
prudence, on n’ose dire de solli- 
citude. 

Médecins et psychologues consta- 
tent fréquemment des rechutes de 
ce genre, presque suscitées. Leurs 
conséquences sont souvent très 
graves. 

Il ne s’agit évidemment pas de 
culpabiliser les parents dont la 
bonne volonté est certaine, mais 
plus simplement de tirer le signal 
d’alarme. 

Que tout le monde renonce donc 
au « forcing », en cette société qui 
se veut naturelle. Tout le monde y 
gagnera. les familles, les individus 
et la Sécurité sociale. D’autant plus 
quo ce « forcing », même s’il aboutit 
é ce fameux bac C, est finale- 
ment vain. Les portes ouvertes par 
le bac C ne sont utiles que pour 
ceux qui sont â l’aise dans ce type 
d’études. 

Pour les autres, c’est é la fois un 
miroir aux alouettes et un bagne 
bien Inutiles. 

Peut-être n’est-Ii pas mauvais de 
le rappeler en cette période de 
rentrée scolaire. 


Le IX e congrès européen de thérapie comportementale 

Dénouer le cercle vicieux de l’angoisse 


Le neuvième congrès européen de thé- 
rapie comportementale (1), qui a réuni du 
4 au 7 septembre, pour la première 
fols en France, plus de cinq cents par- 
ticipants, marquera vraisemblablement 
ose étape importante dans l’histoire de 
cette discipline (» le Monde » da 6 sep- 
tembre 1978) qui a été longtemps Ignorée 
dans notre pays alors qu’elle se déve- 
loppait rapidement dans les pays anglo- 
saxons. 


Cependant le conditionnement non 
contrôlé d’un individu pose un problème 
éthique majeur, encore non résolu, auquel 
a été consacré une » table ronde» de ce 
congrès et qui a incité des scientifiques, 
des médecins et des travailleurs sociaux 
à créer un « groupe de recherche sur les 
manipulations du comportement » dans 
le but de prévenir d’éventuels abus (2). 

Néanmoins, la thérapie comportemen- 
tale a une efficacité réelle lorsqu’elle vise 


des pathologies bien définies. Appliquée 
tout d’abord aux névroses, elle a été uti- 
lisée plus récemment pour le traitement 
des psychoses (schizophrénie par exem- 
ple) où ses résultats sont encourageants. 

D’autre part, les difficultés sexuelles et 
certaines maladies comportent on fac- 
teur psychosomatique ont également 
bénéficié de cette méthode avec, dans 
certains cas, des résultats spectaculaires. 


Les troubles névrotiques qui 
se traduisent par un seul symp- 
tôme sont ceux qui réagissent 
le mieux & la thérapie compor- 
tementale. Four la phobie isolée, 
90 à 95 % des guérisons sont 
obtenues en trois à six mois. 

La désensibllisatfon systéma- 
tique est la première méthode 
décrite et la plus utilisée. Le 
symptôme phobique est consi- 
déré comme le résultat d’un 
conditionnement. Une situation 
banale (le fait d'être dans une 
foule, de voir un chat) est asso- 
ciée à, une anxiété. Le traitement 
consiste & séparer ce facteur 
déclenchant de l’anxiété de ma- 
nière à le rendre neutre. 

La désensiblllsatkm systémati- 
que vise & induire une relaxa- 
tion musculaire, considérée 
comme un état antagoniste de 
l’anxiété, en même temps que la 
représentation, tout d’abord ima- 
ginaire, puis réelle, de l’élément 
qui déclenche l’angoisse. Le thé- 
rapeute, par exemple, demande 
au patient d’imaginer, loin de 
lui, un petit chat, puis il lui 
montre des Images de plus en 
plus proches de cet animal et 
enfin le confronte & un véritable 
chat. La relaxation musculaire 
est obtenue soit par la techni- 
que de relâchement de E. Jacob- 
son qui fait prendre conscience 
au patient de son état de relaxa- 
tion par une alternance de 
contractions - relâchements de 
ees groupes musculaires, soit par 
le trainihg autogène de Schtûts. 
lie patient s’aide ici d’une repré- 
sentation imaginaire (être allongé 
sur une plage, se promener dans 
une forêt) pour obtenir le relâ- 
chement musculaire. 

Pour le thérapeute comporte- 
mentaliste, il n’est pas nécessaire 


de connaître la cause d’un trou- 
ble psychique pour le traiter. En 
effet, une multitude de facteurs 
sont â l’origine de la constitu- 
tion de ce symptôme, et il est 
plus important de déterminer 
comment ce trouble est entre- 
tenu par l’environnement du pa- 
tient (docteur Legeron, France). 

L’application de cette techni- 
que aux psychoses, maladies 
psychiatriques graves, comme la 
schizophrénie, est plus récente. 
L’abord de ces maladies par la 
thérapie comportementale de- 
meure partie) et aucun modèle 
théorique global n’a encore été 
proposé. 


Améliorer 
la communication 

Pour les schizophrènes chro- 
niques. par exemple, la méthode 
des « économies de jetons » a été 
la première à être utilisée. Elle 
consiste à renforcer les compor- 
tements qui permettent une par- 
ticipation à la vie sociale. Le 
thérapeute définit les comporte- 
ments qu’il veut voir disparaître 
(isolement permanent, auto- 
agression avec automutila- 
tion...!, et ceux qu’il w it faire 
apparaître ou développer. Les 
patients reçoivent en fonction 
de leur attitude, des jetons qui 
sont une monnaie d’échange pour 
obtenir des faveurs supplémen- 
taires (cigarettes, bonbons, 
séance de cinéma). Une récom- 
pense verbale dans certains cas 
est préférée. 

L'* entrainement à la compé- 
tence sociale», technique plus 
récente, a été présentée par le 
professeur Roben-PaoJ Libeiman 


(Etats-Unis. Los Angèles), fille a 
pour but d’entraîner les schizo- 
phrènes à acquérir un répertoire 
de comportements sociaux adap- 
tés qui leur permettra de commu- 
niquer avec leur entourage, d’ex- 
primer leur émotion et leur 
volonté. Le thérapeute joue avec 
les patients une c gltvatkm » 
qui sera ensuite discutée et ana- 
lysée par l’ensemble de l’équipe 
en termes d’efficacité du compor- 
tement et de réponses appro- 
priées. Un patient demande par 
exemple â une infirmière du feu 
pour allumer une cigarette. 
Celle-ci le fait attendre un ins- 
tant. le temps de répondre au 
téléphone. Une réaction de colère 
ou d’isolement sera analysée 
comme néfaste. Ainsi le patient 
apprend-il à émettre une réponse 
en fonction d’une situation don- 
née. 

Màis la thérapie comportemen- 
tale ne se limite pas â la psy- 
chiatrie. et son extension â la 
médecine générale a été l’un des 
thèmes du congrès. Le principe 
est de fournir au patient un 
répertoire de comportements qui 
lui permettent d’exercer une régu- 
lation de son symptôme, de ne 

E as rester passif devant sa zna- 
idie. 

La maladie asthma tique est 
l’exemple choisi par M. Riche lie 
(Belgique). La difficulté respi- 
ratoire initiale entraîne une 
suite de réactions émotionnelles 
qui prolongent le phénomène. La 
médecine comportementale per- 
met ici. par une diminution de 
l’anxiété, de rompre le cercle 
vicieux. Cela autorise, selon l’ au- 
teur . une diminution de la chi- 
miothérapie, et donc du coût du 
traitement ainsi que de ses effets 
secondaires nocifs. 


Publicité 



Ni un genre ui un style, mais un regard porté plus loin 

Exposition à Fnac-Forum : 

« La photographie fantastique » 


r iCAPABLE de lutter avec le réa- 
lisme de la photo, la peinture 
s'est inventée de nouvelles attitudes 
et de nouvelles raisons d'être. Mais 
des photographes, très vite, ont 
rejoint les peintres dans l'au-delà 
des apparences - pour avoir décou- 
vert que l'appareil photo pouvait 
très bien mentir dans le respect 
du réel. 

Et la photo était, avec Man Ray, 
au rendez-vous du surréalisme. 
Devenue art d'illusion, constat de 
rêves et de phantasmes, reportage 
imaginaire, scènes enregistrées « de 
l’autre côté du miroir ». 

30 photographes et ISO photos 

Nourrie de montages, de transpa- 
rences, de caches, de surimpres- 


sions et de déplacements, il existe 
donc une photographie fantastique. 
Qui n'est ni un genre ni un style, 
mais un regard porté plus loin. 

Et l'exposition de Fnac-Forum, 
c’est cela. 1 50 photos, toutes fabu- 
leuses puisque le propre de la fable 
est d'être imaginaire. 

C’est humoristique ou violent. 
Scandaleux ou inquiétant. Etrange 
mais souvent Familier comme des 
voyages au bout de la nuit dans 
un décor de tous les jours. 

Et rassembler ainsi 150 visions 
des meilleurs photographes fantas- 
tiques, français ou américains, c'est 
une gageure et un événement. 

Et une « première » aussi, pour 
cette première exposition photo de' 
Fnac-Forum. 


A voir sans faute. Jusqu’au sa- 
medi 3 novembre. 



Fnac-Forum - photo, cinéma, radio, hi-fi, tv, vidéo, disques 
Et tous les livres encore moins chers, depuis la suppression des prix conseillés 


Enfin. les troubles de la sexua- 
lité (3), Impuissance psycholo- 
gique. éjaculation précoce ou 
frigidité, bénéficient, grâce â ces 
techniques, d’améliorations spec- 
taculaires : 80 ro à 85 (i de gué- 
risons ont pu être obtenues dans 
ces cas lorsqu’ils n’avaient pas 
de support organique (XL J. Ro- 
gnant. France). 

Aussi diverse par ses moyens 
d’approche que variée dans ses 
applications, la thérapie compor- 
tementale. si elle doit être ma- 
niée dans le plus grand respect 
des libertés individuelles, ap- 
porte néanmoins au thérapeute 
un moyen exceptionnellement 
efficace de soulagement de la 
souffrance. Souffrance due tan- 
tôt â des angoisses immotivées 
et tantôt à des comportements de 
repli ou d'agressivité qui condui- 
sent à l’isolement familial et 
■Priai. 

Dr PHILIPPE LEDUC. 


(1) Secrétariat de l'Association 
française de thérapie comporte- 
mentale : 125, avenue de Wagram, 
15017 Paris. 

(21 42, rue Pajoî, 75018 Parte, («-1. 
345-10-59. 

(31 Les troubles de l'orientât l an 
sexuelle (homosexualité) ne fous 
plus partie depuis prés de six ans, 
aux Etats-Unis, de la pathologie 
piycèfotrfque. selon, la décision de 
l' American Psychiatrie Association 
en décembre 1973. 


La réfro - action 
biologique 


UN BILAN 
RESTRICTIF 

Le rétro - contrôle biologique 
(bio-feedback pour les Anglo- 
Saxons] a été le Uléma de plu- 
sieurs communications au neu- 
vième congrès européen de 
thérapie comportementale. Sa 
place dans l'abord da certaines 
affections, après l'engouement 
sans réserve de certains prati- 
ciens, a été précisée par M. Tho- 
mas Budzynski (Etats-Unis). 

Le rétro - contrôle biologique 
consiste essentiellement dans 
l’utilisation d'un appareillage 
électronique pour détecter et am- 
plifier un phénomène physiolo- 
gique, par exemple, le rythme 
cardiaque, de manière è rendre 
cette Information, habituellement 
Inconsciente, accessible è l'indi- 
vidu. Le signal physiologique est 
ainsi transi ormé en un stimulus 
actif ou visuel qui permet au 
sujet de recevoir une information 
précise et Instantanée sur ses 
propres fonctions internes, d'en 
prendre conscience et de s'en- 
traîner à Ibs modifier. 

Développée aux Etats - Unis 
dans les années 60, cette tech- 
nique e été appliquée â des 
pathologies variées. A la suite 
des nombreuses études 
conduites à ce sujet, un bilan 
restrictif a été présenté. L’ utili- 
sation du rétro-contrôle dans la 
pathologie cardio-vasculaire, en 
particulier l’hypertension arté- 
rielle, dite essentielle, n'a pas 
permis de confirmer les espoirs 
escomptés. 

En revanche, pour M. Thomas 
Budzynski, une certaine effica- 
cité a été démontrée pour les 
céphalées (migraines), lea dou- 
leurs musculaires de contraction 
(dorsalgie, lombalgie dont la 
fréquence est importante] et pour 
le syndrome de Raymond, carac- 
térisé par des troubles circula- 
toires d’allure paroxystique qui 
siègent symétriquement au 
niveau des doigts de la main 
et est considéré par certains 
comme une » névrose vasomo- 
trice ». — Dr Ph. L 
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fllu/fque 


Un chef Israélien remporte 


le concours de Besançon 


Comme l’an passé, c’est un 
Israélien. Doron Salomon, gui a 
remporté le grand prix Emüe- 
VuiÙermos du concours interna- 
tional des jeunes chefs (C arches - 
' ire de Besançon. Une décision gui 


a fait Vunantmité du jury, présidé 
par Pierre Dentaux, et la j a 1 


joie du 

public, qui avait adopté ce jeune 
homme un peu emprunts dans 
son habit, comme un personnage 
de ChagaU, au long visage ovale 
où semble toujours se peindre 
une interrogation émouvante. 

Excellent aux éliminatoires et 
notamment pour le dépistage des 
fautes introduites dans les parties 
d’orchestre de Fêtes, de Debussy, 
ü a donné une belle interpréta- 
tion du prélude de Lohengrtn, 
alliant de délicates nuances de 
détaü à un déroulement très har- 
monieux, (Tune ligne parfaite, où 
l’expression ne cessait d’appro- 
fondir cette plénitude magné - 
Tienne donnée d’emblée. Très pro- 
che de ses musiciens, les encoura- 
geant sans cesse, modelant la 
courbe des instruments, sans 
hacher le discours, Ü a également 
accompagné avec beaucoup de 
délicatesse le Rondo Caprlcciœo, 
de Saint - Saëns, donnant 
confiance au jeune violoniste 
solüte Gérard Haut (gui avait 
courageusement accepté, de servir 
de cobaye, apprenant l’œuvre en 
moins de dix jours), puis dirigé 
avec autant de précision que de 
feu. et une vie des timbres très 
individualisée, la « Danse infer- 
nale de Ratschai » de l'Oiseau de 
feu, de Stravinski. 

Ce jeune Israélien de vingt- 
neuf ans, qui habite Londres et 
n’a encore donné que peu de 
concerts, est sûrement un chef 
d 1 avenir . 

Bien que Vunantmité se soit 
faite sur son nom, les épreuves 
finales n’en ont pas moins été 
très serrées, car le concours était 
cette année de haut niveau. On 
réentendra avec intérêt le Polo- 
nais Tadeusz Wojciechowski, 
(vingt-sept ans), première men- 
tion, presque un homonyme du 
plus cher ami de Chopin, grand 


blond au visage rêveur, qui 
conduit curieusement ses musi- 
ciens, les bras très déployés, et 
semble toujours prêt à s’envoler 
corne un homme-oiseau de Fol on. 
Sa direction subtile et musicale, 
assez abstraite et un peu insou- 
cieuse du détail, a peut-être plus 
de poésie, mais moins d’intensité 
et de projondeur que celle du 
■lauréat. Signalons gu’ü fut élève 
-de violoncelle, pendant un an, au 
Conservatoire de Paris, et joua 
alors dans plusieurs de nos 
orchestres. 

L’Américain Richard Bucklep 
(vingt-six ans), deuxième men- 
tion, a eu le désavantage (rac- 
compagner le premier le jeune 
violoniste alors noué par le trac 
et de devoir reprendre le Rondo 
de Saint-Saëns en cours d’exécu- 
tion. C’est un sculpteur d'orches- 
tre plein d’autorité (ü a déjà 
beaucoup dirigé aux Etats-Unis ), 
qui donne aux œuvres une haute 
stature, mais imprime parfois une 
rudesse un peu sèche a ses inter- 
prétations (ainsi, sa lecture de 
'Fêtes aux éliminatoires, trop 
puissante, manquait de féerie et 
.de griserie ), où passe cependant 
un puissant tempérament 

La qualité de ce concours, le 
plaisir qu’y a pris un public 
jeune et de plus en plus nom- 
breux doivent beaucoup à 
V Orchestre philharmonique de 
Lorraine-Metz, d’une patience 
inlassable avec les vingt-huit 
concurrents et gui fut superbe 
pendant le concert final. Le vio- 
loniste Gérard Haut doit être 
félicité , non seulement pour son 


courage, mais aussi pour la qua- 
vinuo- 


lité de sa sonorité et une 
stté réelle qui rfavait guère eu 
le temps de f exercer, car ü avait 
participé comme premier violon 
de l’orchestre à l’ensemble des 
épreuves 

Notons que les six candidats 
français n’ont pu dépasser le 
stade des éliminatoires dans ce 
concours fort relevé. 


JACQUES LONCHAMFT. 


Photo 


Yves Caillot aa Centre Georges-Pompidou 

Un regard de sourd 


L'affiche est d’une mocheté pro- 
vocante : un vilain petit chien 
aux babines pendantes pris au 
flash, et flou, grelottant sur des 
pavés, avec, à l’arrière-plan, ft 
peine discernable; des papiers sa- 
les. vraiment, une « mauvaise » 
photo. D’une impertinence pure, 
aussi, ces photocopies, posées sur 
une table laquée blanche, d’une 
phrase de Sherlock Holmes : « Il 
en est parmi noos qui sont dotés 
d’une mémoire en forme d'at- 
trape-mouches, propre ft capter 
toutes sortes de faits divers et 
variés, la plupart d’entre eux sans 
Intérêt particulier.» Mate main- 
tenant, on ne peut plus entrer 
dans cet « atelier photos» sans 
un ticket d’entrée du Musée d'art 
moderne, et U y aura moins d’éga- 
rés mécontents et déconcertés. 


flou et le net, entre un premier et 
un arrière-plan : deux photos 
floues juxtaposées d’un - arbre 
mort, avec l’équerre de l'écorce 
nue qui fait comme une Immense 
lézarde su coin d’un Immeuble; 
on est encore dans Sherlock Hol- 
mes, rêve ou mémoire brouillée, 
de quelle enquête s’agit-il ? 

On dirait qu’on ne lui a pas 
appris à voir et qu’il se cogne 
dans les poteaux, qu’il ne com- 
prend pas les distances. Parfois, 
au lieu de vaciller, de Jeter le 
doute dans les conventions de la 
perception, Yves GulUot s'impose, 
fait face, s’accroupit devant un 
bébé dans sa poussette et s'ar- 
range. à la flexion de ses jambes 


sur ses talons, pour que le bas 
lé soif 


Singulièrement, on trouve s de 
tout » dans cette exposition d’Yves 
Gulllot appelée « Familiarités », 
et d'abord des familiarités, un en- 
trainement photographique, du 
flou, du collage, des vieilles pho- 
tos de famille tachées d'encre et 
rephotographiées, de faux pano- 
ramiques. du Si x 36 et du S x 6 : 
une photo & la carte, du menu 
complet Prenons un panneau de 
quatre photos collées ras bord : en 
haut à gauche, un jeune homme 
et des enfants noirs pris au flash 
dans la rue. pois, à côté, un pre- 
mier plan flou, deux doigts qui 
tiennent une cigarette, et à l’ar- 
rière-plan, des façades de maisons 
nettes ; en bas, à gauche, une 
main floue étendue sur un tissu 
zébré, et. à droite, une tête d’en- 
fant tassée dans le coin, en bas 
de l'Image.- et des éléments épars 
englobés dans le champ : moto- 
cyclette, tabouret colonne, chaise 
de café... Ça ne « rime » pas : la 
paricularitê de ces photos est 
qu'elles ne se soumettent pas aux 
règles. Yves Gulllot ne règle pas 
l'appareil, 11 fait une photo d'am- 
nésique, de cinglé, de dandy, 
d’aveugle, d’insecte ou de sourd, 
qui vacille avec ses flous, ses 
superpositions, ses accidents de 
prise de vue et de tirage, qui n'a 
pas les yeux en face des trous, & 
côté de la plaque, éternellement 
détaché, décollé et fuyant. La plu- 
part des photos Jouent entre le 


du visage du bébé soit exactement 
barré, dans la symétrie fuyante 
de la rue, par la poignée du lan- 
dau. Pour qu'il y ait photo, pour 
Yves Guillot U faut qu’il y ait 
empêchement — et au besoin 11 
le fabrique en se séparant des 
personnages photographiés an 
moyen d’une grille, d'un quadril- 
lage serré et régulier fait à la 
main, à l’encre sur le papier, — 
ou alors il faut qu’il y ait évi- 
dence : et l'évidence, super- 
ficiellement tient é peu de 
chose, dans la photo du 
bébé Joufflu en passe-montagne 
tenu dans les bras d’une femme à 
lunettes qu’on ne voit pas, elle ne 
tient que dans le reflet déformé, 
redoublé; du bébé dans l'optique 


anamornhoslque de la lunette. A 
de répétitions, des bébés 


force 

infailliblement prisonniers des 
hras et des poussettes, des visages 
barrés, du petit garçon tapi dans 
l'ombre d’un vivier sous des lan- 
goustes roses, de cette superposi- 
tion floue, hitebcoüenne, qui 
fond l’image d’un garçon au cos- 
tume à carreau dans celle d’une 
femme en robe à carreaux, on 


pourrait proposer ces photos à 


une psychanalyse. Mais U faut les 
prendre pour ce qu'elles sont, 
pour un exercice énigmatique, 
peut-être cocasse et fascinant. 


HERVE GUIBERT. 


•k Atelier photos du Centre Oeor» 
gee-Potnpldoo. Jusqu’au 30 septem- 
bre. 


Fe/tivoLr 


Marionnettes à Lyon 


Le IV e Festival des marionnettes de Lyon 
s’est achevé le 9 septembre avec la dernière des 
trois représentations données par le Théâtre des 
marionnettes de Budapest à l'auditorium Mau- 
rice-Ravel. Lundi 10 septembre ont commencé, 
dans le centre Arcades de Noisy-le-Grand, des 
« journées de la marionnette » qui durent éga- 
lement quatre jours. De son côté, le Centre 
Georges - Pompidou, qui a inauguré voilà 
quelques semaines une exposition consacrée à 
cette branche & part du théâtre, va également 
présenter quelques marionnettistes reconnus : 
tandis qu’au Théâtre de la Plaine la compagnie 
Daru donne « Porte close ». F.nftn. à Cergy-Pon- 
toise s’organise un « forum de la marionnette 
Cet automne de la poupée à tige, à gaine 
ou à f il, et la réhabilitation des jeux d’ombres, 
du savoir dés manipulateurs de toutes prove- 
nances, seront couronnés, le 28 septembre, par 
l’ouverture du IV" Mondial des marionnettes 
qui. jusqu’au 4 octobre, accueillera soixante 
groupes venus de trente pays différents : ce 
festival, à Charleville-Mézières, a lieu tous les 


trois ans. Point de rendez-vous, passage obligé 
pour le spécialiste, il s’annonce ce tt e année par- 
ticulièrement bien achalandé. 

Faut-il voir dans cette abondance de mani- 
festations la résurgence d’un genre trop souvent 
dédai gné ou un feu de paille promotionnel ? 

Le mouvement lancé, on pourrait gager que 
personne n’empëchera son développement, tous 
les arguments arrivant à la rescousse. Trivial « 
« Les marionnettes : du théâtre moins cher que 
le vrai, des décors facilement transportables. - 
Politico - adminis tratif : « Une profession pas 
vraiment organisée. * Les marionnettistes, en 
effet, ont le choix entre trois ou quatre statuts 
sociaux. Certains sont assimilés aux artistes- 
interprètes, d'autres venus plutôt de la sculpture 
ou des arts plastiques sont considérés comme 
des artisans et donc vivrait en travailleurs indé- 
pendants. La plupart — des amateurs — se 
constituent en association du type loi de 1901. 
Certains enfin, comme Michel hecoutarier, 
adminis trateur du cabaret parisien l’Alcazar, 
ont fondé une véritable société. 


Michel Lecouturier était venu 
à la Hart-Dieu ft Lyon avec son 
grand castelet fermé, énorme cube 
de velours noir surmonté d’une 
jolie maquette, représentation 
rose et grise d’on petit square 
dans le Marais à Paria H a pré- 
senté son nouveau «show à grand 
spectacle » : la Suit aux escar- 
gots », un genre de dessin animé 
vivant style télévision fran- 
çaise. C’est-à-dire pauvre: Cette 
revue a reçu le prix de la 
créativité. Passons™ Le castelet 
de l’Alcazar trônait au milieu des 
autres, tous répartis autour de la 
dalle centrale du centre commer- 
cial de la Fart-Dieu, autour de 
la fontaine. D’ordinaire inondée 
par un puissant et haut jet d’eau. 


le savoir, firent grande misère. 
Si grande misère que; à la fin, 
plus un arbre ne subsista et qu’on 
vit se bâtir, à grands renforts de 
grues et de bulldozers, une ville 
avec de hautes tours. La grue et 
le bulldozer étalent des jouets, 
et la libellule, une lampe torche 
affublée d’êlytres bleus. Françoise 
Prochasson faisait «comme si», 
et tous les gosses restaient bou- 
che bée. A côté du show-busi- 


Norbert Furhmann ont gagné le 
premier prix. Je Guignol d'or, ils 
travaillent à Beaune. 


ness vu juste avant, ce conte dé- 
fenseur de la 


cette surface noire quasi circu- 
unetrtquement 


lalre au relief géor 
accidenté, asséchée pour la cir- 
constance, servait de parterre au 
public incroyablement nombreux, 
a qui un animateur inlassable 
demandait de s’asseoir afin que 
tous puissent voir. 


Le mrlle-paffes 
et ta Mule 


Au pied d'un escalier roulant, 
au niveau de l'arrivée du métro, 
dans une «alvéole» encore Inoc- 
cupée par le «commerce», une 
jeune . femme solitaire, oui a 
choisi de se baptiser â elle toute 
seule compagnie «l£ point sur 
un I », racontait le « Petit 
Barbu » et tous écoutaient l’his- 
toire du bûcheron à qui l’écureuil, 
le mille-pattes. la libellule, sans 


nature en péril était 
plus «créatif» : poétique. Fran- 
çoise Prochasson qui manipule à 
vue n'a pas eu de prix. 

Heureusement — dans un autre 
style, mais aussi touchant, — Gé- 
rard Le M o n aco et sa partenaire 
du Théâtre Charivari ont été, eux, 
récompensés. On reverra ces 
deux-là avec leur Limonaire 
d'époque et leurs mineurs chiliens 
à tiges et à fils. Ils serait à 
Charieville. 

Il y avait vingt troupes à Lyon- 
la Part-Dieu. Des connues comme 
celle de Christian Griffoul et 
d’autres moins, pour beaucoup 
lyonnaises, telles les Mistigri Ma- 
rionnettes. An palmarès établi 
par un jury composé à l’Instiga- 
tion de l'association ' UNtMA Lyon 
(Union internationale de la ma- 
rionnette). figurait la compagnie 
GU RoLiand. qui a remporté le 
Guignol de bronze. Le Guignol 
d'argent est allé & Robert Borde- 
nave, qui; Implanté' à Lyon où 
n anime la troupe Marionnette 65/ 
a présenté à l'aide de très grandes 
poupées, V Histoire d’Alcide au 
la Malle aux merveilles. Irène et 


Entre le petit espace du sous- 
sol et la fontaine tarie, ii y avait 
un troisième lieu réservé celui-là 
à la création en exclusivité d’un 
spectacle écrit par Hector Berlioz 
et présenté en avant-première au 
prochain festival .consacré à ce 
musicien par la. ville de Lyon- 
Montée par Mireille Antoine, en 
collaboration avec . Sylvain Cam- 
breling, directeur adjoint de 
l'orchestre de Lyon, cette produc- 
toin ambitieuse gagnerait à être 
vue, écoutée, en dehors du raf- 
fut inévitable d’une gâterie mar- 
chande. A la fois théâtre d’omr 
bres et ballet musical, dansé par 
des poupées superbes : te résultat 
sophistiqué se perdait un peu. A 
revoir. L’organisation «grand pu- 
blic» de telles manifestations a 
ses avantages indéniables (six 
cent quarante mille spectateurs), 
mais aussi ses revers. 


Théâtre/ 


LES CHANTIERS DE IA GLOIRE 


La satire des illusions perdues 


Les comédiens qui font du café- 
théâtre, c’est rarement par choix. 
C’est plutôt qu’ils n’ont pas tes 
moyens d’un spectacle au tarif 
syndical, que les vraies salles ne 
leux font pas confiance, qu’ils 
sont au chômage. Alors Us fon- 
dent un cdUectif sans hiérarchie 
de salaires, pulsqu’aussi bien Ils 
ne sont pas salariés, et jouent à 
la recette dans des caves ou des 
arrière-restaurants qu’ils repei- 
gnent et aménagent. Moyennant 
quoi ils paient seulement les frais 
généraux l’électricité, la publicité. 


compte de leurs illusions perdues, 
sur eux-mêmes et leur prétendue 
libération des mœurs et de l’es- 
prit, sur le théâtre et sa préten- 
due subversion, sur leurs rêves 
soixante-hui tards. 


S’ils avaient fait confiance à 
un vrai metteur en scène; ils 
auraient évité des lourdeurs, 
auraient pu tirer 1e mmimnin de 
leurs talents. Comme ils en ont 
beaucoup, le spectacle est quand 
même efficace, et vraiment drôle. 


COLETTE GODARD. 


Luis R ego. Philippe Bruneau et 
Martin Lamotbe connaissent la 
situation en profondeur et «cas- 
sent le morceau». Ds racontent 


★ ATELIER, 21 heures. 


U ne faut pas cependant faire 
la fine bouche : les commerçants 
de la Part-Dieu, soucieux d’atti- 
rer du monde dans . leur lieu 
architectural confiné, n’hésitent 
pas ft confier 200 000 francs ft 
Pierre Guiilermo, fondateur de ce 
festival. « Les ressources se pren- 
nent où elles se trouvent », dit ce 
dernier, ft qui la municipalité 1 a 
-octroyé 29900 francs. H espère 
davaâ&gfe ppur 1e cinquième fes- 
tival Déjà, -cette année, -la ■ ville 
a prêté gratuitement l'auditorium 
somptueux histoire de recevoir tes 
Hongrois. L’équipement, espé- 
rons-le, a dû les impressionner 
(eux disposent ft Budapest, poux 
eux tout seuls, d’un théâtre ft 
huit niveaux exceptionnel). 

Nous, nous avons beaucoup 
aimé leur « spectacle 'en français 
tous publics », une des trente 
pièces de leur répertoire, préparée 
celle-là spécialement pour Lyon- 
La Part-Dieu, sur un poème de 
Sandar Petôfi. Une aventure 
franco-magyare, avec ft l’appui un 
amour merveilleux, conte de fées 
où l’humour ft tout instant 
affleure. Les marionnettistes de 
Budapest, visiblement, ont le 
temps et tes moyens de travailler. 
Mourguet, lui, pauvre canut lyon- 
nais. contraint au chômage. 
Inventa d’abord Guignol pour 
inciter les raies clients ft préférer 
les pauvres articles que lui. comme 
d’autres, tentait de vendre ft la 
tire. Sa façon de se faire 
remarquer, sa publicité. Sa mas- 
cotte est devenue quelqu’un. Dés 
lors, que ne peuvent faire des 
marchands établis, soucieux de 
promotion ? 


MATHILDE LA BARDONNIE. 


dote/ 


Variétés 


Warda à l’Olympia 


La chante ose Warda a pria an- 
JonnlTuii, S’hue Certaine manière, U 
succession d*Oum KaZapum et de 
sa voix de velours et de cote qui 
taisait réver tout un peuple depuis 
près d’un demi-siècle. Comme Rai- 
sonna. Warda plané* an pins pro- 
fond, an pin* secret de l’Ame 
populaire et parle an cceor. 811e 
s’empare d’un thème, elle le déve- 
loppe, le transforme, et Faudlteor 
arabe se sent alors chaviré ou exalté. 

Mal» Oum Raisonna cultivait le 
style arabe Classique et, se gardant 
de tout réalisme, chantait l'amour 
comme une ivresse, comme un 
monde de rêves construit autour 
d'un coupla. Kalsoum était ainsi 
ndèle A une tradition qui rendait 
révocation des senti menu si naïve 
que l’on ne parlait jamais d'une 
femme comme d’une femme. 

Les chansons de Warda ont Une 
couleur moderne, à la fois par les 
arrangements de l'orchestre dirigé 
par Ahmed Fouad Hassan, qui ont 
Introduit, à eété des huit violons, 
l’orgue et la guitare, et par la façon 
dont eue traite le thème de Pamour. 
La femme s’affirme, elle aime, elle 
est jalouse, elle souffre, elle n’a 
pas honte de le dire. Avec une 
équipa d’auteurs et de composi- 
teurs égyptiens, Warda a cherché 
et trouvé une voie nouvelle dans 
la chanson arabe, en dehors du 
style Au poète persan Omar El Kha- 
yan, qui avait autrefois fixé des 
normes précises de pensée et de 
langage. Ce qui n'empèehe nulle- 
ment Warda de s'appuyer magistra- 
lement sur la tradition, d'en conser- 
ver certaines règles essentielles, de 
reprendre certains passages, de 
répéter une parole — mais Jamais 
de la mémo façon, — de faire corps 
avec une musique qui vient comme 
de la terre, une symphonie popu- 
laire qui a des mouvements vio- 
lents et des airs de mystère liés â 
'son origine religieuse. 


Sur scène, Warda ne bouge pas, 
-esquisse à peine quelques gates, 
mais le public, galvanisé, multiplie 
les sifflements d’approbation et les 
battements de mains cadencés. 


CLAUDE FLEOUTER. 


* 20 h. 45. 


Nazare Pereira 


Le Théâtre de I Mx-Heures pour- 
rait heureusement; cette saison, son 
aventure singulière qui est de pro- 
poser dm' nouveaux auteurs et comé- 
diens. de café-théâtre d’une part, des 
chanteurs, auteurs de sfcetch.es et de 
monologues, votre des groupes d'au- 
tre part. Ainsi, un petit festival de 
musique brésilienne. Après Tonlno 
Ramqp. Tiao.tt Bonga, voici Nasaré 
Pereira et son groupe présentant la 
musique du Brésil- tout entier, celle 
de Bahia et de Boette, du Nord-Est 
et de Sao-Paolo, avec simplicité et 
lyrisme, habileté et sens poétique. 
L’Interprétation est directe, uns 
excès, avec ce qu f H tant de sensibi- 
lité dans la samba comme dans la 
musique du Nord-Est jouée avec des 
Instruments folkloriques et des ar- 
rangements modernes. 

C. F. 


★ Théâtre de Dix ‘■Heure*. 20 h. 30. 


• Le Premier Prix du IV» Concoure 
international de clavecin de Paris 
a été décerné à une Japonaise de 
vingt-sept ans; Tasnk» Uyama, à 
la maison de Radio-France, par un 
jury International de virtuoses. 
Trente-quatre candidats étalent en 
compétition poux ce concoure bien- 
nal organisé par le Festival estival de 
Paris. Le Britannique Melwyn Tan 
â reçu le second prix ; la Française 
Béatrice Berstel et le Norvégien Ke- 
tü Haugsana se sont partagés le 
troisième prix. 


l’histoire d’un «groupe de jeunes 
et dynamiques » 


sympathiques 
qui montent, dans un local tenu 
peu: un « pied-noir », une satire de 
la guerre d'Algérie.- Ils rassem- 
blent une série d'anecdotes carac- 
téristiques sons te titre les Chan- 
tiers de la gloire — le calembour 
y fleurit. — elles s'enchaînent ft la 
va-comme-je-te-pousse, mai» ne 
se contentent pas d’exploiter le 
pittoresque du théâtre pauvre. 


Les trois auteurs — dont deux 
Martin Lamotte et Luis Rego, ont 
fait la mise en scène et jouent, 
en compagnie de Jacky Berroyer, 
Carole Jacqulnot. Michel Snch. 
Dominique Lanvaln, Jean-Paul 
Lmenfekt Spüiemaecker, — ae 
servent de leurs expériences per- 
sonnelles, d'où la précision des dé- 
tails, une sensibilité, une sorte de 
désenchantement acerbe qui ren- 
force le comique. Us ne se posent 
pas en martyrs, et se regardent 
sans indulgence. Us font le dé- 


Petite/ nouvelle/ 


■ Le 37* Festival international de 
cinéma do SalDt-Sébastien s'est en- 
vert le g septembre avec la 

présentation hors concoure du film 
de Woody Alleu : « Manhattan a. 
Jusqu’au 19, plus de deux cents 
films seront projetés dans lu sec- 
tions « Information », « art et essai », 
« Jeunes créateurs » et « cinéma- des 
nationalistes). Le directeur du Festi- 
val, M. Luis Calpareoro, attend, la 
visite de Berbarda Bertolucd avec 
ion film «la Lune», de Glilo Ponte- 
corvo («Opération Ogre»), de Carlos 
Saura, de Dana ' Andrew, de Glen 
Ford, d'Helmut Berger et de beau- 
coup d'autres. La section «cinéma 


des nationalistes» sera représentée 
par la Wallonie, 1a Flandre, ta Bre- 
tagne, la Catalogue, la Galice, încnx- 
kadj et In Canaries. Enfin, le pre- 
mier fliM de Pierre Clément! sera 
montré dans la section « Jeunes 
créateurs ». 


■ Quatre concerts gratuits de 
l'Orchestre national de France seront 
donnés sous 1» direction de Léonard 
Bernstein an cours du sixième Salon 
de la miiolqne, organisé en liaison 
avec France-Inter, an Théâtre des 
Champs-Elysées, les 11 et 12 septem- 
bre; et d’antre part an grand andi- 
torinm de Radio-Francs, les 2D et 
21 septembre* où Léonard Bernstein 


présentera en création une de ses 
œuvres (« Songfest »). Ce sixième 
Salon, qui s’onvre an Pare floral de 
paris la 19 septembre, permettra 
ans visiteurs de rencontrer de nom- 
breux musiciens. Une Importante 
exposition d'instruments est égale- 
ment organisée. (Rens. : 924-08-02.) 


■ Un colloque International consa- 
cré i l'humaniste Picard Charles 
de Bovellea -(1479-1966) aura lieu ù 
Noyon (Oise) les 14, lff et 16 septem- 
bre. A l'occasion de la clôture du 
colloque; l’Octuor vocal de Beau vais 
donnera un concert de musique do 
la Renaissance dans la salin capitu- 
laire de la cathédrale. 1 


MERCREDI 
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ARTS ET SPECTACLES 



< «N NEVEU SILENCIEUX », * im h> 


L 'honnêteté de la fiction 


Les vacances, traditionnelles et 
bourgeoises, ont commencé dans 
la propriété familiale. U grand-mère 
règne, despote que ses petîts- 
entants vouvoient sans la craindre. 
Du c6tâ des parents, II y a Louis: 
une fille, Odile, que l'on va fiancer, 
un file gâté et paresseux, et Jeanne, 
une adorable benjamine. En face, H 
y a Marthe (Lucienne Hamon). Cette 
pauvre Marthe a épousé un profes- 
seur, gentil et lunatique. Alexandre, 
dont elle s eu deux enfants: Henri, 
qui s'entend bien avec Jeanne, et 
Joël. JoSI est malade. Joël est 
mongolien. 

Dans la famille, beaucoup sup- 
portent mai es » neveu silencieux ». 
On dît : * Je ne veux pas qu'il 
vienne dans le salon. Faa sur mon 
tapis. » Ou bien : « Jeanne, lafsse-le 
tranquille, tu vas salir ta robe. • Et 
l'on charge Alexandre de convaincre 
Marthe de s’en débarrasser: il y a 
des établissements pour ça. 

Chaque mouvement de répulsion 
atteint Marthe au ccsur, et sa vio- 


« Ne tirez pas 
s tir le dentiste » 
d’Arthur Hiller j 

Trois Joues avant le mariage de sa : 
me, un paisible dentiste snr- 1 
yorkals fait enfla la connaissance do 
père de sou futur grodn, personnage 
agité et extravagant. Celui-ei lui ! 
demande un « petit service », à la : 
suite de quoi le dentiste est entraîné I 
dans une aventure roeambolesque. i 
Le beau-père est un agent de la I 
C.Z. Su qui prend des Initiatives per- 
sonnelles et nse de méthodes tout 
à fait particulières. 

Alan Arktn et Peter Palk condui- 
sent à toute allure cette comédie, 
où les mythologie* de l'espionnage 
et de la violence sont complètement 
désamorcées par l’humour rose pour 
public ramüiaL Disposant d’un scé- 
nario bien agencé et de deux acteurs 
qui mettent, comme on dit, le paquet 
arec une évidente jubilation de par- 
ticiper i ce film, Arthur Hiller u’A 
pas raté son coup. Dans la salle, on 
s'amuse comme des petits fous. 

JACQUES StCÜER. 

A- Voir, les lama nouveaux. J 


H Les s aspects Juridiques et 
financiers des industries du specta- 
cle (disque et cinéma) » font Pebjat 
d’un colloque organisé les 24 et 
ftS octobre A (a Maison de rsuxope 
(hôtel de Coulanges, 35. rue des 
Francs-Bourgeois, Parts-4*). Reos. : 
Europrocolot, 5, rue Louis- Lejeune, 
93128 Montrouge. 


lance de mère dont ('enfant est atta- 
qué accroît encore son isolement 
Lee passions, les extrêmes, ne sont 
pas de mise. Autour de Marthe, au- 
tour de Joôl, en face de ('étrangeté 
de l'une engendrée par l'anomalie 
de ('autre, les comportements sont 
obligatoirement définis, Alexandre et 
Henri sont complices dans le ten- 
dresse. Le film insiste d'ailleurs sur 
cette relation, Interprétée avec grées 
par Jean Boulse et Sylvain Seyrig. 
Odile, Jeanne et la vieille employée 
de maison sont les alliées. Les au- 
tres ont honte et le font savoir. 

Le manque de nuances est gênant, 
'mais Robert Enrico cherche simple- 
ment l'efficacité, et la fiction, ici, 
est un part) pria très honnête. Le 
spectateur s'identifie, bien Bûr. aux 
personnages tolérants et aimants, 
mais en plus II a un vrai plaisir de 
spectateur, car le film raconte une 
vraie histoire, avec une fin superbe. 
Les redondances de la mise an 
scène (chaque insulte, chaque ex- 
pression de dégoût est Immédiate- 
ment soulignée è gros traits, è gros 
plans). la facilité des dialogues et 
le jeu parfois approximatif des ac- 
teurs (le film, conçu pour la télé- 
vision — le Monde du 5 mai 1077. — 
a été visiblement tourné trop vite) 
n'ont pas tellement d'importance. 
Miser sur la séduction du récit pour 
dénoncer le rejet de Tenfant ina- 
dapté, c'était une des plus belles 
façons de traiter la sujet 

CLAIRE DEVARR1EUX. 

★ Voir les films nouveaux. 


JEAN-CHARLES TACCHEUA 
RÉCOMPENSÉ A MONTRÉAL 

A l’issue du Festival des films 
du monde de Montréal, la réalisa- 
trice d'Allemagne de l'Ouest, 
HeidJ Gennee. a reçu le grand 
prix des Amériques pour son film 
Dit plus un égale trois. 

Le grand prix Spécial Jury a été 
décerné au Français Jean-Charles 
TaccbeDa pour II y a longtemps 
que je ratine. Le jury œcumé- 
nique a attribué son prix & l 'Ar- 
gentin Aléjandro Doria pour 2a 
Isla et une mention spéciale & 
P Américain Luis San Andxes pour 
Night 'Flowers. Le grand prix de 
Montréal pour le meilleur court 
métrage est allé au réalisateur 
français Gérard Mus pour la 
Nuit féline. L’actrice québécoise 
Loïee Marteau et l'Argentine 
Gracieia Doleau se sont partagé 
le prix d'interprétation féminine. 
Enfin, le prix d’interprétation 
masculine a été donné A l’Italien 
Pasquale Squltféri. 


APRES LA MORT DE JEAN SEBERG 


M. Romain Gary : les calomnies 
répandues par le F.B.I. 
sont directement responsables du drame 


L’autopsie, lundi 10 septembre, 
du corps de l’actrice Jean Seberg 
retrouvée morte dans sa voiture 
samedi 8 septembre lie Monde du 
11 septembre) n’a pas encore 
permis au médecin légiste de 
conclure au suicide. Un examen 
toxicologique est en cours. 

M. Romain Gary, l'ancien mari 
de l’actrice, a réuni lundi 10 sep- 
tembre. une conférence de presse 
pour accuser le Fédéral Bureau 
of Investigation (FJ3JJ d'avoir 
été directement responsable de ia 
mort de Jean Seberg. s Jean 
s'était consacrée, a-t-JJ expliqué, 
depuis l'âge de quatorze ans à 
la lutte pour les Noirs et elle s’est 
ruinée. » Selon M. Romain Gary, 
c'est pour la punir de ce militan- 
tisme que le FJBX a voulu jeter le 
discrédit sur elle. L'organisme 
aurait alors fait paraître en 1970 


LE TOURNAGE 
D'« OPÉRATION LÉOPARD» 
N'EST PAS COMPROMIS 

Georges de Beauregard, pro- 
ducteur d’Opération Léopard que 
réalise actuellement Raoul Cou- 
tard. on us prie de préciser que 
contrairement aux craintes que 
nous exprimions dans l'article sur 
la mort de Jean Seberg fie Monde 
du 11 septembre), la disparition 
de l’actrice ne mène pas le film 
.au s naufrage ». Opération Léo- 
pard, production historique à gros 
budget, retrace l'intervention 
française à Kolwezi, en mal. 1978. 
Giulmno Gemma, Bruno Cramer, 
Jacques Perrin ei Laurent Malet 
en sont les principaux interprètes. 
jSw Seberg. avec laquelle 
Georges de Beauregard avait 
gprrtp depuis A bout de souffle, 
des relations - d’amitié, devait y 
tenir le rôle d’une femme-otage. 
Son contrat prévoyait neuf Jours 
de tournage. Elle n’avait tourné 
qu’une journée et demie. Georges 
de Beauregard peut donc la rem- 

S T n nar pans (Mm promettre le soit 
e son film dont la réalisation 
n’a pas été interrompue. H est 
actuellement en pourparlers — 
qui vont vite aboutir — avec plu- 
sieurs comédiennes connues. 


dans la presse américaine une 
information d’après laquelle l’ac- 
trice attendait un enfant de l’un 
des leaders des Black Panthexs. 

< Cette calomnie, a dit M. Gary, 
a rendu Jean malade, et l’enfant 
est morte à sa naissance. Dès 
lors Jean est devenue psycho- 
tique. Chaque année au moment 
de l'anniversaire de cette mort, 
elle tentait de mettre fin & ses 
jours.» Jean Seberg avait tenté 
sept fois de se suicider. 

A l’appui de cette accusation. 
M. Gary a montré des photocopies 
de documents du VAL qui lui 
avalent été procurés par l'am- 
bassade des Etats-Unis : «Jean 
Seberg a financièrement soutenu 
le parti des Black Panthers 
et elle doit être neutralisée », 
peut-on lire sur ces documents 


BASILE 

- La responsabilité du F. B. I. 
dans la mon de Jean Seberg ? 
S’en prendre à 'l'image d'un 
personnage public pour attein- 
dre sa personne est une des 
formas les plus efficaces du 
crlms politique et l’une de celles 
qui ont la plus dB chances de 
rester Impunies. 

Basile de nos fours est pro- 
bablement un des détenseurs les 
plus claironnants des droits de 
rhomme, mais I) n'a Jamais 
renoncé è chanter de sa voix 
de basse la plus feutrée l'air 
de la calomnie. 

ROBERT ESCARPIT. 


■ Le comédien Fabien Loris est 
mort à Parla le jeudi 6 septembre. 
D était Agé de solxante-trelxe aai. 
Au cinéma, U avait Joué dans s les 
Bnfants du paradis » et t Drôle de 
drame a, de Marcel Carné. On le vit 
également dans • le Gens do 
voyage », de Sasqnra Feyd.ec, et 
a le Crime de M. Lange a, de Jean 
Renoir. Peintre et chanteur, Fabien 
Lorla avait le premier Interprété les 
chansons de Frévert et de Joseph 

Roama. 


THEATRE 

MONTPARNASSE 


TES 

RiRiPLUIES 

DE 

CHERBOURG 

location ouverte 
320.89.90 


CONCERTS 

A» 

™ Radio fronce 


ORCH. NATIONAL DE FRANCE 

Dir. L BERNSTEIN 


THEATRE 
des CHAMPS- 
EWYSEES 
Mardi 11, 
Mercredi 
12 septembre 
b 20 b 30 


BERNSTEIN - RACHMANINOV 


Sol. A. WEISSENBERG 


RADIO 

FRANCE 

Grant) 

Audi teriam 
Jeudi 20, 
VMM 
21 cap tenta 
120 a 30 


BERNSTEIN 

50NGFEST 

(crtattw traaqataie) 

Invitations i retirer 
«r caisses des salles 


MUSIQUES TRADITIONNELLES 


RADIO 

FRANCE 

Grand 

Auditorium 

Dtnsflcte 

23 septembre 
b 20 b 30 


TURQUIE 

imulqie senti 

Nezih Uzel 
Kudsi Erguner 


* CALENDRIER 

DES ORGANISATEURS 
DE CONCERTS 

EBUSE 

ST-SËVERIH 

TOUS 

LES MARDIS 
è 21 hHrts 

{WernerO 

« Sait sa Parisienne 1879 ■ 
ORCHESTRE 

KUEHTZ 

CHARTRES 
Galerie 
de Chartres 
UMfl 

15 septembre 

A 21 Heures 
Lac. i Office 
Tourisme 
(37)21-9443 
(KJ est en, M- 
Dandehrt.} 

Samedis musicaux 

récital i JEREMY 

MENUKIN 

Mozart, BwtbovH, 
Brahms, Debussy 

22/9 ; Ensemble 
GaiUaBme de Mactaast 

ABBAYE dt 
HOYAU MO HT 

Samedi 

15 KptHita 
à 20 h 45 

Lac. i FRACS 
et 470-40-15 
(P -B. WBTTWrJ 

ATELIER THEATRE MUSIQUE 

THEATRE MUSICAL 

Georges iPERGHIS 

(crAatiU) 

SALLE 

SA VEAU 

■ 

Lundi 

1» octobre 
| A 20 h 30 

L'ASSOC. FRANÇAISE 
d'ACTION ARTISTIQUE 

présente t 

Concerts de Musique 
Russe et Soviétique 

R «citai de v Loi sa 

ta 

J 

Victor TRETIAKOV 

Chutait evited - Tzigane* 
Prsfceflav . Tchalkmfcl 

SALLE 
“ PUTEL 

Mardi 2, 
Mercredi 

3 octobre 

A 20 k 30 

■ 

(p.e. 

Valmalète, 

Sp. 

Lumbrow.) 

ORCH. DE CHAMBRE 

tle Lettonie 

direction Tovi LHcbltz 
la 2 : Agrijaniaa, 
Mtnolan, 
Chutakavltcb 
le 3 : Solistes 

Nafaiia GOUTMANN 

vfalMcclle 

Oleg KA&AN 

riales 


Location : RADIO FRANCE et AgMlteS 


Française 


Réouverture 
15 septembre 
Location ouverte 

LA PUCE 
A L'OREILLE 

Georges FEYDEAU 

mise en scène : 

Jean-Laurent COCHET 


et 


DOM JUAN 

MOLIÈRE 

mise en a cène : 

Jean-Luc BOUTTÉ 

en alternance 

Location et renseignements : 

Salle jBtchelteu et 296-10-20 
Tous les jours de 11 h. à 18 K. 



S IRCAM et 

ensemble 

intercontemporain 


abonnements 79-80 


dernières semaines 

Abbado-Béjart-Boulez 
Cantbreling - Eotvos 
Globokar- Lutoslawski 
Mercier-Russell Davies 

renseignements téi. 87B.04.75 
brochure sur demande: EIC 
15, rue de Bruxelles -75009 Paris 



MERCREDI 


GAUMONT CHAMPS-ELYSÉES vo - MAYFAIR vo - HAUTEFEUtLLE vo 
GAUMONT-RICHELIEU vf - IMPERIAL PATHÉ vf - CLICHY-PATHÉ vf 
MONTPARNASSE PATHÉ vf - GAUMONT CONVENTION vf - NATION vf 


Vous allez adorer avec- 

toutes les larmes de votre corps 


LIN FILM DE FRANCO ZËFFIRBii 

)N PAYE 

SHT DUNAWAY 

RICKY 

SCHRODER 

LE 

CHAMPION 




JACK WARDEN - ARTHUR HILL 

DAVE GRUSIN “-sWALTER NEWMAN 1 — ■ " F RANCES MARION 
-^DYSON LOVELL “^FRANCO ZEFFIRELU 

O U*ic* > ran I..MI! W**1'U > ta 


PÀRLY 2 - EVRY Gaumont - VEL1ZY 2 - EWGH1EN Français - ASNIÈRES 
Tricycle - CHAMPIGNY MuWciné Partie - BELLE-ÉPINE Thiaie 
AULNAY Pari nord 


12 septembre 1979 : 

un numéro exceptionnel de Télérama. 


Tèlèrama est un magazine de télévi- 
sion qui n'a pas tous ses yeux dans le 
même panier. Chaque semaine nous 
sommes à l’affiji de ce qu'il y a de bon 
à la télé mais sans oublier ce qui se passe 
au cinéma, à la radio, au théâtre ou dans 
le domaine des disques. 

De Berlioz à la Scala de Milan. 

Celle semaine dans notre lubrique 
“Musique en Té le”, outre les disques que 
nous avons découverts (classiques, jazz, 
chansons, pop. musique traditionnelle), 
Paul Meunier n'a pas pu résistera l'envie 
de vous “présenter*' Berlioz à l'occasion 
du Festival de Lyon : à travers sa personne 
cl des extraite de ses mémoires. Et à pro- 
pos de l'émission de FR3 samedi 20 h 20, 
nous vous parlerons aussi de la Bohème 
pur la Scala de Milan. 

A ne pas rater à la télévision. 

Jean Le Bleu de Giono (A2 samedi 
20 h 30) nous vous présentons en détail 
celle réalisation d'Hélène Martin. Les ins- 
îituteurs ei la télévision vus par un institu- 
teur à propos de l'émission d'A2 lundi 
20 h 35. Les 70 ans de mariage de Joseph 
et Marie comme “commentaire” à la vie à 
vif A2 mercredi 21 h 40. 

Pour éclairer les dossiers de l'écran de 
mardi (A2 20 h 35) : l'Affaire Matieoui”, 
Tèlèrama ressort le dossier des attentais 
politiques en Italie. La loi sur l'avorte- 
ment par Nicole de Roy (mercredi TF1, 
22 h 10). 

La rentrée du cinéma : Losey, 
China Syndrom, Alien, 
tons les nouveaux, films. 

Comme la Tentrêe du cinéma est ex- 
ceptionnelle, la rubrique cinéma de Télé- 


rama est particulièrement dense, nous 
ouvrons le livre où Losey se raconte, ccue 
semaine : son enfance; Janick Arbois- 
C hunier a vu “China Syndrom" Claude 
Marie Trèmois a vu “Les Petites Fugues" 
et Jean-Luc Douîn vous parle d”* A lien", 
le film d'horreur le mieux fait de l'histoire 
du cinéma. 

Lu star-scopie de cette semaine est celle 
de Marlène Dictrich. Bien sûr. tous les 
films nouveaux sont présentés et analysés 
pour chacun nous vous donnons notre 
opinion afin de provoquer la voire. 

Du café-théâtre aux tables de fête 
d'OIievensteio. 

La rubrique “Deux ou Trois Choses" 
de Tèlèrama cette semaine : la rentrée des 
enfants (les livres, des spectacles, les ren- 
seignements pratiques). Les ca/es-théâtres, 
tremplins ou impasses? Livres', ia Hulotte, 
Clichy-sur-Pacifique. la 3 e Guerre Mon- 
diale, Rouge le Braconnier. Une exposi- 
tion à voir: les rites funéraires. A déguster 
d'urgence : les tables de iête d’O lie vernie in. 



“Tèlèrama : un hebdomadaire 
d‘opinions sur la télévision, le cinéma, 
la radio, les disques 


Bien pratique la lélé nourrice: pour le prix de la redevance. elle 
garde les enfants, les gave d'images plus de 20 h pur semaine et berce 
les adultes plus de (5 h. Bile raconte d’autres vies mais empêche parfois 
les enfants (autant que les parents) de vivre la leur. 

A Té lé rama, on n'hésite pas à couper le cordon. 

On ne veut pas mettre tous ses yeux dans le 
même panier. El si on jellc bien sur un 
œil sur la lélé. itanre est attiré par ce qui sc 
pusse ailleurs : au cinéma, à la radio, en musique 
ou dans la rue. A Tèlèrama. on est insatiable. 

Tèlèrama 
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AUX DEUX-ANES - On répète 

actuellement PETROLE ANE ; 

Nouvelle revue satirique avec 
J.-J. Va il lard, Christian Vebel, 
Jean Roucas, Jacques Rama de, 

etc. Mise en scène de Jacques 
Ardauin, Première publique le 
22 septembre. 


DEMAIN 12 SEPTEMBRE 



SPECTACLES 
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En «erun originale 70 B/n son atéréo p hoo i que : UGC NORMANDIE - CONCORDE PATHÉ 
En ugtxa» fraaçabe ses aÉrâpbmwpie : GR AND RE X - WEPLER BfflTHÉ 
En vffitai française epfene Dcüiy: GAUMONT BERLITZ DDIflBgSMSJ - MONTPARNASSE PAINE mo 
En mtm m^rie = QUINTETTE - UGC ODÊON - BIENVENUE MONTPARNASSE 
En rasmi française : GAUMONT SUD - UGC OPÉRA- MAGIC CONVENTION 
GAUMONT GAMBETTA - UGC GARE DE LYON - UGC GOBEUNS - 3 MURAT 

A partir du 19 septembre : en version française GAUMONT HALLES 



TWfMmCUVQRlrfOAPVDBlIE. 


TOM SKERRTTT SIGÛURNEY WEAVER VERON1CA CARTWRIGHT HARRY DEAN STANTON 
JOHN HURT IAN HOLM , YAPHET KOTTO S 

mooucianExBanvR(wnLosHusEn mown«Gc*uQMCMnou.DMejoaaETwu.iEniu MsasoyenwimteTGcciT 
HaraKKMoeMraiETMRwosHusEn 5 cswmkw*qwwoh wjaaw«wraouj»mn 
iwiiBoaN-DfiTiiMiiawKCOun' canesnMoauz 
fl be w an CM M r f «*<>"» 



INTERDIT aux MOINS DS 13 ANS 


théâtres 


Les théâtres de Paris 


20 h. 30 : 
: Que n'eau. 


1 


THIAIS Belle-Epine Potbé - VERSAILLES Cyrano - ÉVRY Gaumont - ROSNY Àrtel 
CHÀMPIGNY Mafticiné Parti - VÉUZY-2 - ASNIÈRES Tricycle - ENGHJEN Français 
PANTIN Carrefour - SARCELLES Flandres - MONTREUIL Mêlièt - VILLENEUEVE-SAINT- 

GEORGES Artel - RUE1L Ariel 


Aire libre (322-70-78), 

Délire à deux ; 22 h. 
que d'eau. 

Antoine (208-77-71), 20 h. 30 : le 
Pont Japonais. 

Boulfes-du-Nord (238-34-50) . 20 b. 30 : 
Tête d’or. 

Bouffes-Parisiens (298-60-24). 21 b. : 
le Charlatan. 

Cartoucherie de Vlncennes. Atelier 
de l'Epée - de - Bols (80S-3S-74). 

20 b. 30 : Œdipe. 

Comédie CaumartEn (742-43-4 1), 

21 b. 10 : Boeing-Boeing. 
Comédie des Champs - Elysée* 

1256-02-15), 20 b. 30 : le Tour du 
monda en quatre-vingts Jours. 
Gymnase (246-79-79), 20 h. 45 : No 
man’s laud. 

Hachette (326-38-99). 20 h. 30 ; la 
Cantatrice chauve ; la Leçon. 

D Teatrlno (322-28-92), 21 h. : 

l’Epouse prudente. 

Lucernalre (544-57-34), X, 18 h. 30 : 
Parle & mes oreilles, mes pieds 
sont en vacances ; 20 h. 30 : Sup- 
plément au ' voyage de Cook ; 

22 h. 15 : Roméo et Georgette. — 
n. 18 h. 1 30 : Toi. l'artiste, dis-moi 
quelque chose ; 20 h. 30 : Marte 
de l'Incarnation ; 22 h. 30 : Un 
cœur simple. 

Madeleine (265-07-09), 20 b. 30 : le 
PréTdré- 

Michodière (742-95-22), 21 h. : Coup 
de chapeau. 

Michel (265-35-03), 21 h. : Dura sur 
canapé. 

Nouveautés (770-52-76), 21 b. : C’est 
à cTheure-cl que tu rentres 7 
Œuvre (874-42-52), 21 11 : lu 

Aiguilleurs. 

Palais-Royal (397-59-81), 20 b. 45 : 

Je veux voir Mloussav. 

Plaisance (320-00-06), 20 b. 30 : 
l’Isoloir. 

Plateau Saint -Merri (222-95-38), 
21 h. : la Passion de Jeanne d'Arc 
selon Gilles de Bals. 

Théâtre d'Edgar (322-U-02), 21 h. : 
les Belges. 

Tbéâtre-en-Rond (387-88-14), 21 b. : 
Sylvie Joly. 

Théâtre Présent (203-02-55), 20 b. 30 : 
les Morosopbes. 

Théâtre Saint-Georges (878-74-37). 
20 h. 30 : Un roi qui a des mal- 
heurs. 

Tristan-Bernard (522-08-40), 20 h. 30 : 

l’Avocat du diable. 

Variétés (223-09-93), 20 h. 30 : la 
Cage aux Jolies. 


Les cafés-théâtres 


Pour tous renseignements concernant 
l’ensemble des programmes ou des salles 

. LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES = 
704.70-20 (lignes groupées] et 727.42.34 

(de 11 heures à 21 heures, 
sauf les dimanches et jours fériés) 


Mardi 11 septembre 


J axs, top 3 , folh 

Caveau de la Bûchette (328-65-05), 
22 h. : Hal Singer, J.-P. Saeaon 
Quartet. 

River hop (325-93-71), 21 h. 30: Dau- 
nlk Lazro Group. 

Chapelle des Lombards (263-65-11). 
20 b. 30 : DJamel Al lara ; 22 h. 30 : 
Azuqulata y su Melao e Pura 

a. 

Campagne - Première (323 - 75 .- 93), 
20 h. 30 : Vlsce Taylor. 

Le Slow-Club (233-84-30). 21 b. 30 : 

Maxime Saury Jazz Paul are. 

Petit Forum des Balles (297-53-47), 
20 b. 30 : Bernard Labat Cle. 
Palace i 24 6- 10- ST), 20 b. 30 : Ricky 
Lee Joues. 

Festival estival 

(633-61-77). 

Sainte-Chapelle, 18 h. 30 et 21 h. : 
Choeurs de Radio- France (Lassus, 
Victoria, Ingbegnerl). 


Dans la région parisienne 

Nanterre, Théâtre - par - le - bas 
(775-61-64), 20 h. 30 : les Ecrits 
de Laun. 


Festival de Montmartre 

(588-10-71). 

Moulin de la Galette (square Glrar- 
dou), 20 h. 30 : te Mime CotUlard. 


jLcj concerts 

Lucernalre (544-57-34), 19 h. : 

Simone Eacure, piano (Bach). 
Théâtre des Champs - Elysées 
(359-72-42), 20 b. 30 : Orchestre 
national de France (Bernstein. 

^jwhniÈLP|>i iw]. 

Eglise Saint-Séverin, 21 h- : Orches- 
tre P. Kuentz (Mozart, Bocehe- 
rini, Telemann, Sioelxel, ChalHy). 


cmemas 


Au Bec nn (296-29-35). 21 b. : Marie 
Bizet ; 22 h. 15 : le Futur aux 
herbes ; 23 h. 50 : Ces vilains 
bonshommes. 

Blancs-Manteaux (887-97-56), 
20 h. 15 : E. Rondo : 21 h. 15 : 
Joue-mol un air de tapioca ; 
22 h. 30 : Pierre Triboulet. 

Calé d'Edgar (322-11-02). L 20 h. 30: 
Signé Francis Blanche ; 22 b. : 
Deux Suisses ; 23 b. 15 : L. Gar- 
cln — IL 2 2b. 30 : popeefc 
Café de la Gare (278-52-51). 20 h. 30 : 
Marianne Sergent; 22 h. 30 : le 
Bastringue. 

Coupe-Chou (272-11-73), 20 b. 30 : 
le Petit Prince : 22 h. : le Tour du 
monde en qnatre-vtngte Jours. 
Cour des Miracles (548-83-60), 
20 h. 30 : B. Magdane ; 21 h. 30 : 
Commissaire Nicole Bouton ; 
22 h. 30 : Elle volt des «aine 
partout. 

Le Fanal, 19 h. 45 : Florence Bru- 
noW : 21 b- : le Président. 
Lucernalre - Forum l»44 - 57 - 34). 
20 h. 30 : Arlette Mira peu; 22 h. 30 : 
Show BIC Art (J.-L. DsbatUce). 
Petit Casino (276-36-50). 20 b. 45 : 

Florence Blot : 22 h. 15 : Douby. 
Théâtre de Dix-Heures (606-47-48), 
20 b. 20 ; Festival de musique 
brésilienne. 

Quatre - Cents - Coups (329 - 39 - 69), 

20 h. 30 : La baleine rit Jaune ; 

21 h. 30 ; On vous écrira ; 22 h. 30 : 
Cause à mon ma télé est 
malade. 


Les films marqués (*) sont Interdits 
aux moins de treize ans 
(**) aux moûts de dix -huit tuu 


La cinémathèque 

ChaUlot, 16 h. : Hollywood Melody, 
de S. Sylvan Simon ; 18 h. : Ber- 
keley Square, de F. Lloyd; 20 h. : 
Lumière d'été, de J. Grêmillon ; 
22 h. : Femmes criminelles, de 
T. Ishi. 

Beaubourg, relâche. 

Les exclusivités 

L’ASSOCIE (Fr.) : Capri. 2» (508- 
11-69) ; Boul'Mlch, 5* (033-48-291 ï 
Mercury, 8* (225-75-90) ; Para- 

mou nt- Elysées, 8* (359-49-34) ; 

Paramount-Opéro. 9* (742-56-31) : 
Paramount - Bastille, il* (343- 
79-17) ; Paramount-Galaxie, 18" 
(580-18-03); Paramount - Orléans, 
14- (540-45-91) ; Paramount- Mont- 
pâmasse. 14* (329-90-10) : Conven- 
tion Saint-Charles, 15" (579-33-00) ; 
Passy, 16* (288-02-34) ; Paramount- 
Malllot. 17" (758-24-24) : Para- 

mount-Montmartre, 18* (606-34-25). 

AU REVOIR, A LUNDI (Fr.) : Rex. 
2* (236-83-93) ; O G-C.-Opéra, 2* 

(261-50-32) ; Danton. 6* (329- 

42-62) ; Bretagne. 6* (222-57-97) ; 
Normandie. 8" (359-41-18) ; Oaméo, 
9" (246-66-44) ; D.G.C.-G*re de 

Lyon, 12* (343-01-59) ; U G.G- 

GobellDS, 13" (331-06-19) ; Magv- 
Cooventlcm, 15* (828-20-64) : Ma- 
rat, 16" (651-99-75) ; Paramount- 
M al Ilot. 17" (758-24-24) ; Mistral, 
14" (539-52-43) ; Secrétan. 19" 

(206-71-33) 

AVALANCHE EXPRESS (A, VJT.) : 
Caméo. 9" (246-66-44) 

AVEC LES COMPLIMENTS DE 
CHARLIE (A_, vo.) : Colisée, B" 
(359-29-46). — VJ. : Berlitz, 2" 
(742-60-33) ; Montparnasse 83. 6" 
(544-14-27) : Gaumont-Sud. 14* 
(331-51-181. 

BETE, MAIS DISCIPLINE (Pr.i, 
Richelieu. 2* (233-56-70) : U.G.C.- 
Odéon, 6* (825-71-06); Ermitage. B* 
(359-15-71} ; Marignsn. 8" (359- 
92-82) ; Oaméo. 9" (246-6644) ; 
Nations, 12* (343-04-67) ; O.G.C.- 
GobellnB. 13* (331-06-19) 


14* (539-52-43) ; Montp&n» 

Pathé, 14* (322-19-23) ; Qaumont- 
Convention. 15* (828-42-27) : C1J- 
cby-Pathé, 18" (522-37-41) 

BOB DTLAN, RENAL DO ET CLARA 
IA, va) : Bautefeullle, 6" (633- 
79-38) ; Gaumont Rive-Gauche. 6* 
(548-26-36) ; Elysées- Lincoln, 8* 
(339-3S-14) ; Olympia, 14* (542- 
67-42). 

CEDDO CSén, rjoj : Racine. 6" 
(633-43-71). 

CLAIR DE FEMME (Fr.) î BerUtz, 2* 
(742-60-33) ; Richelieu, 2* (233- 

56-70) ; Quintette, 5" (033-35-40) : 
Montparnasse 83. 6* (544-14-27) ; 
Marlgnan, 8* (359-82-82) ; Fauvette, 

. 23" (331-5G-88) ; Gt.amaat-Conren- 
tdom 15* (828-42-27) ; Vlctor- 

Hugo. 16* (727-49-75) ; Wepler. 18" 
(387-50-70) ; Gaumont-Gambetta, 
20* (797-02-74) : Quartier latin. 5* 
(326-84-65). 

CORPS A COEUR (Fr.) : le Seine, 
5* (325-96-99) ; Templlsm 3" [272- 
94-56). 

LES DEMOISELLES DE WIL&O 
(PoU v.o.) : Hautef eullle, 6* (633- 
79-38). PartuuMen. 14* (329-83-11) ; 
(VJ.) 14 JulUm-BeaugreneUe. 15* 
(675-79-78). 

LE DTVORCEMENT (FrJ : Berlitz, 
2* (743-60-33) ; Quintette. 5" (033- 
35-40). Biarritz, 8* (723-69-23) ; 

' Marlgnan. 8* (359 - 92 - 82), 

• Nations,' 12" (343-04-67)) Fauvette. 

13* (331-56-96) ; Parnassien. 14* 
- (329-83-11) ; 14-Julllet - Beaugre- 
nslle, 15* (575-79-79) ; Gaumont- 
Oambeoe, 30* (797-02-74). 

LA DROLESSE (PrJ : Epée de Bols, 
5* (337-57-17). 


DEMAIN 


PARAMOUNT ÉLYSËES, v.o. - PARAMOUNT MARIVAUX, v.f. 
PARAMOUNT MONTPARNASSE v.f. - PARAMOUNT MAILLOT, v.f. 
PARAMOUNT GALAXIE, v.f. - PARAMOUNT ODËON, v.o. 



o««MCHAE£.CîroŒ^*A^IRVÏN3*AI£XROCCO 

4cAjn)CHN HnCTFm .Aflmcw ei manqu e BKKT'WgB-pMdua par IDE WBAM 
iddMpor KXZKTMAfe5uWr[2-an«pmducaeo fOEWIZAN 
mbaMomGdtf«)MM ii rod l»gII m*pwQw«imlMTOeO»Md ftiiMg acB 


LA VARENNE PARAMOUNT - ROUSSY SAINT-ANTOINE Buxy 
LA CELLE-SA1NT-CLOUP Elysées - ARGENTEU1L Alpha 


Les films nouveaux 


ltauan 
O 3.C 
Biar- 


CB ARLES BT LUCIE, film 
français da Nelly Kaplan 
Berlitz, 2* (742-69-33) ; Samt- 
Gennaln - Village. 9" <633- 

87-59) ; Montparnasse 83. 4. 
(544-14-27) ; M&rignen. 8" 
(359-92-821 ; - Saint - Lazare - 
Paaquler. S* (387-35-43) ; No- 
tion. Ub (343-04-67) ; Gau- 
mont-Convention. .** (828- 

42- 27) ; Mayfalr. 16* (525- 

27-06) ; Clichy - Pathé. 1» 
(522-37-41). 

UN NEVEU SILENCIEUX, Hlm 
français de Robert Enrico ; la 
Clef. 9* (337-90-90) ; 14-Jull- 
Let-Baetllla. U- (357-90-81) : 
14-Julltet - Beaugreneüe. 15* 
(575-79-79) ; Paramount- Ma- 
rivaux. 2" (742-83-90) ; Studio 
LagOS, 5* (354-28-42). 

LE FOUINEUR, film 
d*Bttore Scola (vo.i : 

Odéon. 0* (325-71-08) 
rite. 8* (733-69-23). — VJ. . 
Caméo. 9* (246-68-44) ; U.O.C. 
eare de Lyon. 13* (343-01-59) : 
CG.C. Gobelina. 13* (331- 

06-19) ; Mlramar, 14* (320-89- 
62) ; Maglo-Cooventlon, 15* 
(828 - 2o - 64) ; Paramount - 
Ma illot, 17* (758-24-24). 

THE BI<3 RS, film américain 
de Jeremy Pau] Kegan (ta) : 
Saint-Germaln^Hucnette. B* 
(633-87-69) ; Parnassien, 14* 
(329-83-u). Vxo/vJ ; Luxem- 
bourg. e* (633-97-77) ; Ely- 
sée» - Point Show. 8a (225- 
67-29) 

NE TIREZ PAS SUR LE DEN- 
TISTE, film américain d'Ar- 
thur Blllar (vjo.) : U.a.C. 
Danton, 6* (329-43-62); Erml- 

tara. B" (359-15-71). VJ. 
U.G.C. Opéra. 2* (261-60-32) ; 
Rio - Opéra, 2e (742 - 82 - 54) ; 
La Rotonde. 9* (633-08-22) ; 
MaxévUie. 9* (770-72-86) ; 

U Q.O. gare de Lyon. 12- 
(343-01-56) : OJQXi. Gobeüns. 
13* (331-06-19) ; Mistral. 14« 
(539-52-43) ; Maglc-Conven- 
tton. U* (828-20-04); Murat, 
16* (951-99-75) ; Paramount- 

Montmartre. 19" (606-34-25) : 
Seerttan, L9« (206-71-33) 

LE BABBIN AO FAR- WEST, 
nim américain de Robert 
Aidrtch (v.o,) ; Studio Medi- 
da, 5* (633-2S-97) : PubUeta- 
Balnt - Germain. 6* (332- 

72-30) ; Paramount - City. 8* 
(325-45-78). V f. : Paramotmt- 
Opéra. 9* (742-58-31). Para* 
mount-MontrparDHaa. 14- (320- 
90-10) ; Paramount - Orléans, 
14* (540-45-91) ; Faraqtomig- 
Galaxle. 13* (380-18-03) ; Para- 
moQnt-MaUlût. 17* (758-M-M); 
Paramount • Momznartre. 18* 
(606-34-25) ; Paramount- Man- 
vaux, 2" (742-83-90); Max-Lln- 
der. 9a (170-40-04); Paramount- 
GobeUex, 13e (707-13-28) ; 

Ooovantloa Salnt-Cbariea, U" 
(579-33-00). 

U DERNIER SECRET DU PO- 
SEIDON, film n» 

Xrwin Allen (vjo) : U43.C. 
Odéon, 6* (325-71-08) ; Ambas- 
sade, e* (359-19-08) ; v J. : Bt- 
ebeileu, » (233-56-70); Gau- 
mone-Sud. 14* . (331-51-16) ; 
Moatpamaene Pathé. 14* (323 
19-23) ; Cambro&na. Ü* (734- 

43- 99) ; Gaumont - Gambetta, 
- 20* (797-02-74); WepteC. U* 

(387-50-70). 
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RADIO-TÉLÉVISION 


L’EMPIRE DES SENB (Jap. mJ 
(•■) :• J. Renoir, 9* (674-40-73). 

ET LA TENDRESSE T„ BORD EL I 
(Fr.) : EJ.G.C. MarbeuX, S* (225- 
18-45). Français, g* (770-35-88). 
FAUT- TROUVER LE JOINT (A, 
v.0.) : Para maunt-Odéon. 6* (325- 
59-83) : PanuDouat-Clty. B* (235- 
45-76) ; 14 JuDlet-Rarails. 11* 

{357-90-31) ; <VX) - 
Opéra. P (742-53-31) Ï Pa mm aiint. 
Mo ntpar nasse. 14* (329-00-10). 
FEL1CTTB (Pr.) : Baist-Andrè-dea- 
ATtS. 3* (328-46-18). 

FLIC 00 VOYOU (Fr.) t Richelieu, 
V (233-56-70) : Martçnan, 8* (359- 

82- 82) ; UontparcuMae-Fattaé, 14* 
(322-19-25). 

GAMIN (CoL. VA) : Bonaparte, 8* 
(326-12-12), 

HAÏR (A. M) : BautsroulUa, 3* 
(333-78-33) ; Gaumont Champs- 
Elysées, 8* (359-04-37) ; Paruasaien, 
14» (329-83-11) ; (VJ.) s Impérial. 
3** (742-72-53). 

HAMBURGER. FILM-SANDWICH (A. 

vxt.) : Panthéon, fi* (033-15-04). 
HISTOIRES ABOMINABLES (Fr.) ; 

1« Seine (325-95-89). 

L'HYPOTHESE DU TABLEAU VOLE 
(Fr.) ; la Seine, 5* (323-35-99) 

X LOVE TOU. JE T* AIME (A-, v.o.) ; 
Quintette, 5* (033-35-40) : Coi Usée. 
8* (359-29-48) ; vX : Berlltx. 2* 
(742-60-33) : Montparnasse -83. 6* 
(544-14-27) ; Fauvette. 13* (331- 
58-88) ; Cambronna. U* (T34-42- 
96) : Cllchy-Patbé, 18* (522-37-41). 
INTERIEURS (A- v.o.) ; studio Al- 
pha, 5* (033-39-47) 

LA LETTRE ECARLATE (Ail.. v.o.) : 

14-Jull Jet-Parnasse, 9* (328-58-00). 
LA LIBERTE SAUVAGE (A-. >A) : 
France- Elysée». B* (723-71-11); vJ. : 
Madeleine. 8* (742-03-13) ; Lumière. 
9* (770-84-84) ; Atûéna. 12* (343- 
07-48) : Cllchy-Patbé. 18* (522- 
37-41). 

LTNA BRAAKE FAIT SAUTER LA 
BANQUE (AU, vX) 3 U .0.0. -Opéra, 
2* 1291-50-33). 

MELANCOLV BABV (Fr.) : O.OO. 
Dan tan. B* (329-42-62) ; BUrrlte. 
8* (723-69-23). 

MEURTRE PAR DECRET (A, va) ; 
Publlcls Champs-Elysées. B* (720- 

MEURTRES SOUS CONTROLE (A, 
vX) (**) : Par&maunv-M&rtaavu, 
2* (742-63-90). 

fifflCKEV JUBILE (A, VX) ; Riche- 
lieu. 2 * (233-38-70) : La Royale. 8* 
(265-82-66) : Marlgnao. 8* (359-92- 
82i : Athéna. 12* <343-07-48) ; Gau- 
mont-Sud, 14* (331-51-16) : Monv- 
parnaaee-Pathô. 14* (322-19-23) ; 
Cambroone, 15* (734-42-96). 
MrDNIGRT EXPRESS (A, v f .) (••): 
Capru 2* (508-11-69) ; Paramount- 
Oalaxle.' 13* (380-18-03) ; Para- 

mount-Uontpamusa. 14* (329-90- 
10). 

LES MOISSONS DU CIR (A, V.o.) : 
Luxembourg. 6* (633-97-77) ; U.G.C, 
Marbeuf. 8* (225-18-45). 

MOLIERE (Fr.) ; Bilboquet. 8* (222- 
87-33). 

MORT SUR LE NIL (A, v.t.l : Pa*- 
ramount-Opéra, 9* (742-56-31). 
NORMA RAB (A., t o.) ; Noctambu- 
le». S* (033-42-34) ; Balzac. 8* (381- 
10-60) ; 14-Julllet- Bastille, 11* (357- 
90-81). 

NOUS MAIGRIRONS ENSEMBLE 
(Fr.) : ABC. 2* (236-55-54) : Coli- 
sée. B* (359-29-46) ; Gaumoot- 
Coo ranci on. 15* (828-42-27). 

NOW VOYAGER (A-, vAI : OI7O- 
plc, 14* (542-67-42). 

OURAGAN (A, va) î O.QjQsOOAoa, 
6* (326-71-06); Elysée»- Cinéma. 8* 
(225-37-90) ; .«JL : Rêz* > (238- 

83- 93); Clnénj on de-Opêra, 9* (770- 
01-90) ; Paramount - Galaxie. 13* 

; (580-18-03) ; Mistral. 14* (538- 

52-43) ; Mlramar. 14- (320-89-52) ; 
Magie -Convention, 15* (828-90-64) : 
Faramouot-Mentmartre, 18* (606- 
34-25). . . 

FASSE TON BAC D’ABORD (Fr.) : 
Impérial. 2* (742-72-52) ; Salnt- 
Gennatn-Studio. 8* (033-42-72) ; 

Pagode, > (708-12-15) : Monte- 

Carlo. 8* (225 - 09 - 83); Salnt- 

Lazare-Pasquler. 8* (387-35-431 ; 

Nations. 12* (343-04-67) ; Olympia, 
14* (542-67-42) ; Parnassien. 14» 

(329-83-11). 

PASSEUR D’HOMMES (A- VA) S 
Ermitage. 8* (359-15-71) vJ. : Rex. 

2* (236-83-23) ; U.G.C. - Opéra. 2* 
(261-50-32) ; Tonne Ile». 20* (636- 

51-88). 

LA PERCEE D’AVKANCHES (A, 
vl.) : Paramoun t-Opéra, 9- (742- , 
56-31) ; Paramount-Montparnasae. 
14* (329-90-10). 

PERSONNALITE REDUITE DE 
TOUTES PARTS (Fr.) : Le Salue. 

5* (325-95-99). 

PUANT ASM (A, VA) (••) : Biarritz. 

8* (723-59-23) ; v_f. : Mlramar. 14* 
(320-69-52) : Maxé Ville. 9* (770- 

72-86). 

FROPHECV (A, VA) (") : Pnbllcis- 
Champa - Elysôea, fi* (720-76-23): 
vJ. : Paramoun t-Opéra, 9* (742- 
56-31); Paramount - Galaxie, 13* 

1 580- 18-03) ; Paramount-Montpai- 
nasse. 14* (329-90-10). 

FROVA D'ORCHESTRA (IL VA) S 
styx. S* (633-08-40) ; vX : Calypaa 
17* (764-10-88). 

ROBERTE (Fr.) : La Seine. 8* (325- 
95-291. 

LE ROMAN D 1 EL VI S (A- VA) : 
Paramount- Elysée». 8* (356-49-34) ; 
vX : Paramoun t-Opéra. 9* (742- 
56-31). 

LA SECTE DE MARRAKECH (A, 
va) : Normandie. B* (359-41-18)) ; 
vJ. : Bretagne, 6* (222-67-97) ; 

Helder. 9* (770-11-24) ; D.G.C.-Gare 
de Lyon. 12* (343-01-59) ; Mistral. 
14* 1539-92-43). 

SERIE NOIRE (Fr.) : Balzac. 8* 

(561-10-60) _ . 

LES S (EU RS BR O NT B (Fr.) ; Bpde de 
bol a, 5* (337-57-47). 

TOTO. MISERE ET NOBLESSE (IL. 

VA) : Glt-lBHHBUT, 6* (326-60-25) 
UTOPIA (Pr.) : U Seine, JF (325- 
(£-99).. 

VOYAGE AD BOUT DE L'ENFER 
(Am va) (•*) : Cluny-Ecoâee. 5» 
(364-20-12) ; O.G-C. - Msrbeuf. 8» 
(225-18-45) ; vX : U.G-C.-Opéra. 2* 
(261-50-32). _ 

ZOO ZERO (PT.) : Le Saine. 6* 

(325-95-991 ; Palala des Arts. 3* 
(272-63-98). 

Les lesfivtUs 

CHATELET - VICTORIA, 1** (608- 
94-14), L 16 h. 5 : la Dernier Tango 
A parla ; 18 h. 20 : J'ai même ren- 
contré dns Tziganes heureux; 20 h. : 
Cabaret ; 23 h. 10 : < Orange 

mécanique. — IL 16 h. 13 : A 
bout de aoullVe ; 18 h. s A la 
recherche de MJ- Goodbar . 

20 b. 30 : Esay Rider ; 22 b. 20 . 
Pierrot lé Fou. __ 

HOMMAGE A BETTE DAVIS (VA). 
La Ciel, 5* (337 -90- PO) : La mort 
frappe trois fois. . 

CINB-ROCS FESTIVAL (VA), V> 

déoatone. B* 1325*80-34). 

ALBERT LAMORISSE, palace Qrolx- 
Nlvert. 15* (374-95-04). en 
pmci s il BaIIOB rougi . Ctiû 

WIU WBNDBfiS (7A), M Julllrt* 
Parnasse. 6* (328-58-00) : l’Angola» 
du gardien de but. 

MARILVN MUNRUB (VA). Actlon- 
Zcolss, S* (325-72-07) : Chérie, Je 
me eena rajeunir. 

HOMMAGE A RENE CLAIR, WIN 
d» arts, 3* (272-82-98) : le Mil li o n. 
SAINT- AMBROISE, 11» (7 00-89- 16). 

te ib ■ .A 14 Ad nam -des mat- . 


rail)» ! 16 h. 45 1 le» Aventurai de 
Robin des Bols ; lfi -h. 80 : Flç&h 
Gordon ; a h. ; Macbeth. 

HOMMAGE A JEAN RENOIR. Action 
République, 11* (B05-B1-33) ; le 
Petit Théâtre. 

HOMMAGE a la K KO (V.o J, Action 
La Fayette, 9* (878-80-30) : Vivre 
libre. 

COMEDIES MUSICALES USA. (VA). 
Mac-Mahon. 17* (380-24-81) : les 
Olrla. 

B- WILDER. V. MINNELU (va.) i 
Olymple. 14* (542-67-43) : Mellndc. 
La Fayette, B* (878-80-60) ; la 
Garçonnière. 

A. HITCHCOCK (V. O.). Actton- 
La Fayette, 9* (878-80-50) : The 
Bkln Game. 

MARX BROTHERS (VA). Actloa- 
EcoJes, fi* (335-72-07) : Plumes de 
cheval. 

MUSIQUE (v. 0.), AcaoUia. 17* (754- 
97-83). 10 h. 45 : Dancing Lady : 
18 Du 30 : Zlefffleid PoUlea ; SD h. : 
Cabaret ; 22 b. : Jlmi Hendrix. 

H. BOGART us.), Aeuon-Cbrtailne. 
6* (325-85-78) : Passage to Mar- 
seille. 

H. BUSTON (v.o.). DomlnlQua 7* 
(705-04-55) : Reflets dane un ceB 
d’enr. 

J. LOSET (v.o.). New-Tarker, 9* 
(770 -63-40) : le Meeaagaï- 

5TUDIO DE I/ETOn.R, 17* (380- 
19-93). 17 h. 15 î Casanova de 
Fellini : 20 h. t 1» Clown» ; 32 h. : 
J es Traite-Neuf Marches. 

BOITE A FILMS. 17- 1 754 -SI -50) 

iv o.). Z. 15 ta. 10 : Je rem la ta 
Job a30n ; 17 D. 30 : la Dernier 

Tango à Parta ; U ta. 50 : Mort A 
Venise: 22 h. 15 : Pbantom of the 
Paradlee. — U. 15 h. 45: Easy 
Rider ; 17 h. 45 : On après- midi 
de chien ; 20 b. 5 : Taxi Driver ; 
32 b. : Chiens de pailla. 

STUDIO GALANDR, 3* (033-72-71), 
15 b. 35 : Un tramway nommé 
Désir ; 18 h. 5 : Retour ; 20 h. 15 ; 
Salo ; 22 h. 15 : Bocfcy Barrer 
P le tara show. 

CINEMA ALLEMAND (va). Olymple, 
14* (542-67-42) : l’Ombre des angea. 

Les grandes reprises 

AINSI VA L’AMOUR (A- ta) : 
Studio Bertrand, 7* (83-64-65). 

AM YRCORD «t- va) : Pagode. 7* 
1705-12-1 5). 

L’AMI AMERICAIN (Ail- va) : 
Studio Cujas. S»‘ (033-69-22). 

AN DR El ROUBLKV (Sot- VA) : 

Cosmos. 6* (548-62-25). 

ANNIE HALL (A-, va) ; Clnoche 
Saint-Germain, 6* (033-10-82) ; vX : 
les Tourelles. 20* (638-51-98). mar„ 
21 h. 

L’ARNAQUE (A, va) : Lueernaire, 
8* (544-57-34). 

L'AUTRE [A., vn.) (*) : Daumes- 
nü. 12* 1343-52-97). 

LE BAL DBS VAMPIRES (A- VA) : 
Cluny-Palaca, 5* (033-07-76). 

BEN HUR (A-, v.O.) : George V. 8* 
(225-41*46): Baint-Michel, 5* (376- 
79-17) ; vX : Français. 9* (770- 
33-88) ; Gaumont-Sud, 14* (331- 
51-16) ; Montparnasse-FathA 14* 
(322-19-23) : Cllchy-FathA 18* (522- 
37-41). 

LA BETE (Fr.) (**) : C.G.C. Opéra. 
2* (261-50-32) ; Bleovenae-Moot- 

pamassa, 15* (544-25-02) ; U .0X3. 
Danton. B* (329-42-62) ; Blarrltt. 8* 
(723 68-23). 

BIG BOSS (ChJn.. vJ.) ï Balsas, 8* 
(561 -10-60) ; Hollywood Bd. 9* (770- 
10-411.-,. 

CARRIE (A., v^j • U-Vllot-Polace, 
17* (574-10-40), 

LE CHARME DISCRET DE LA 
BOURGEOISIE (Fr.) : Impérial. 

2* (742-72-52) ; Quintette. 5* (033- 
35-40) : Parnassien. 14* (329-83-11). 

LE CHASSEUR DE SCALPS (A., 
v.o.) : Palace Crobt-Nlvert. 15* 
(374-95-04). 

CHRONIQUE DES ANNEES DE 
BRAISE (Aig.. va 4 : Grand-Pavots, 
15* 1 554 -46-85). 

COUSIN -COUSINE (Fr.) : Grand 
Pavois, 15* 1554-46-85). 

LE CRABE-TAMBOUR (Fr.) : Grand 
Pavois. 15* (554-46-85). 

LE CRIME DE L’ORIENT-EXPRESS 
(A- ï.o.) ; Palace Crolx-Nlwrt, 
15* (274-95-04) . 


CRIS ET CHUCHOTEMENTS (SUéd- 
va) : Grand Pavois, 15* (554- 
46-85). 

LES DIABLES (A, v.o.) : DaumwmlL 
12* (343-52*97). 

DELIVRANCE (A., v.o.) (**) : Quin- 
tette, 5* (033-35-40); Elysées-Uo- 
colB, B* (359-38* (4); vX : Msde- 
leine. 8* (742-03-13) : Parnassien, 
14* (329-83-11); Murat. 18* (651- 
99-75). 

LE DESERT DBS T ART ARES (Fr.) : 

Grand Favolfl, 15* (554-48-85), 
2D0L ODYSSEE DE L’ESPACE (A. 

vJ.) : Rausemanu. 9* 1778-47-55) 
LA FLUTE ENCHANTEE (Snéd, 
vu.) : Marais. 4* 1 278-47*89). 
FRANÇAIS, SI VOUS SAVIEZ (Fr.) ; 

Grand Pavois. 15* 1554-48-85). 

LE GRAND SOMMEIL (A. va) : 
Action Christine. S* (325-85-78) 
Jours impairs. 

LES HOMMES DD PRESIDENT (A. 
va) : La Clef, fi* (337*90*90), Mer. 
V, D, Mardi. 

LA HONTE DE LA JUNGLE (Pr - 
Belg ), Studio Baspall. 14* (320- 
38-ffB) 

IL ETAIT UNE FOIS DANS L’OUEST 
(A. vX) : Denfert, 14* (333-00-11). 
L’INCOMPRIS (IL. v.o.) : Mania. 4* 
(276-47-86) 

JE T’AIME. MOI NON PLUS (Fr.) 

1") : Damaeanll. 12* (343-52-97) 
J'IRAI CRACHER SUR VOS TOMBES 
(Pr) : Palais des Arts, 5* (272- 
62-98) ; lu Tourelles. 20« (838- 

51-98). um. 17 h. 

&OUNAK. LE LYNX FIDELE (Sov_ 
vX) : Cosmos, fla (548-62-25). R. Bp 
LAWRENCE D'ARABIE (A* 70 mm. 

v o.) : Broadway. 16» (S27-41-M) 

LE LAUREAT IL, vjaj : La Clef. 5» 
(337-90-30). J SX 

MACADAM CO W -BOY (A^ VA) : 

Luxembourg. 6» (633-97-77). 
MAHLBR (A, vo.) ; DaumesnlU 12* 
(343-52-97). 

LA MAISON DU Dr ED WA RD ES (A, 
va) : BautefenlUe. 6* (633-97-77) ; 
Elyséea -Lincoln. 6» (359-36-14). 
MAMA-SOMA (It, va) : Daumaanll. 
12* (343-62-97). 

MONTE PYTHON (A, va) : Cluny- 
Ecoles. 5* (354-20-12). 

NOUS NOUS SOMMES TANT AIMES 
(It.) : CbampolUon. 5* (354-51-60) 
LES NOUVEAUX MONSTRES (It. 

v.o.) : Cbampollion. 5* (351-51-60) 
ORANGE MECANIQUE (Amér. v f J 
!•*) î HauBimann. 9* (778-47-55). 
PANIQUE A NE ED LE PARE (Amér. 

vo.) : les Templiers. 3* (272-94-56) 
P A D R B PADRONE (IC. va) : 
14- Juillet - Beangrenelie. 15* <575- 
79-79). 

LE PARFUM DE LA DAME EN NOIR 
(Fr.) Saint- And ré-dea-Arta. 6* 
(326-48-18) Jours hn pairs. 

LE PARRAIN (A* va) : Elyaées- 
Point-Show, 8* (225-67-29). 

LE PARRAIN N* £ (A. v.o) ; E3y- 
sées-Polm-SdoW, 8* (225-67-29). 

P LA Y -T IME (Fr.) t J .-Cocteau. 5» 
(033-47-62). 

LE PRIVE (A, va) : La OLeL 5* 
(337-90-90). 

LES PRODUCTEURS (A„ va) : Ven- 
dOme. 2v (742 - 97 - 52) ; Grands* 
Augustine, 6e (633-22-13): DOC 
Uarbvuf. 8* (225-18-45). 

LA REINE CHRISTINE (A- v.o.) s 
Studio Bertrand. 7* (783-84-66). 
REPULSION (A^ va) (*) : Maxévllle, 
9* (770-72-86) ; Moulin Bouge, IB» 
(606-63-26) ; Cluny - Palace, 5* 
(033-07-76) ; Napoléon, 17* (380- 
41-46). 

B AND RA nt- va) : A,-Ba*ln. 13* 
(337-74-39). 

SOLEIL VERT (A- vX) : Mainot- 
Palace, 17* (574-10-40) («f Mardi). 
SOUDAIN L’ETE DERNIER (Amér. 

va) : Marais, <• (278-47-86). 

UN DIMANCHE COMME LES AU- 
TRES (Amér.) f**l : Templier». 3* 
(372-94-56) 

LES VALSEUSES fFr ) t**) : Contres- 
carpe. s* (325-78-37) ; PX M.-Saint- 
Jacques. 14e (589-68-421 : Bienve- 
nue-Montparnasse. 15* (544-25-021 ; 
U.O.C. Opéra. 2e (281-50-32). 

LE VIEUX FUSIL IPX.) : Club. 9* 
(770-81-47). 

VOYAGE AU CENTRE DE LA TERRE 
(A. VA /VX) : Rex. 2* (236-83-931 : 
Secréta u, 19* (286-71-33) ; Kinopa- 
norama. 15* (306-50-50). 


Les nouveaux moralistes 



JACK FONDA-"' MICHAEL 
LEMMON , DOUGLAS 
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Contre «/a barbarie à visage 
humain -, qu'il dénonçait dans 
son premier livre, Bernard-Henri 
L6vy a choisi de dresser je rem- 
pan de • la loi “ : c'est le thème 
du Testament de Dieu, qui bb 
propose, selon Bon auteur, de 
• réactiver te Bible -, le seul 
texte - qui tienne debout dans la 
crise des Idéologies ». 

Le chef de Me de ta -nou- 
velle philosophie > n'a rien perdu 
de son pouvoir de séduction : 
/ace â Jean-Louis Servan-Schrel- 
ber, qui rinterrogealt au cours 
de rémission - Questionnaire -, 
lundi soir sur TF t, il g montré 
une nouvelle fols sa prodigieuse 
aisance d'expression , son sens 
des formules qui résument d'un 
mot une analyse complexe, ses 
don: de pédagogue, si comme 
son Interlocuteur, de son c été. 
est passé maître dons Fart des 
questions faussement (ou vrai- 
ment ?) naïves, qui ramènent la 
discussion sur le ferra/n le plus 


concret possible, cela a donné 
un échange vivant et riche. 

De ce dialogue, que retenir 7 
Qu'en dépit des • nouveaux phi- 
losophes -, le marxisme, selon 
Bernard-Henri Lévy, se porta 
bien, et que l'intelligentsia n'a 
pas changé : elle est aussi dog- 
matique qu' auparavant, elle Ta 
montré à propos du Vietnam ou 
à Toccasion des états généraux 
de la philosophie. A l’image du 
radicalisme, devenu hégémo- 
nique sur le plan pratiqua bu 
moment même où 11 sa scléro- 
sait sur te plan théorique, expli- 
que Bernard-Henri Lévy, « le 
marxisme est en train de devenir 
la véritable encyclopédie de 
notre temps -, Ce • renforce- 
ment de l’orthodoxie» est sen- 
sible aussi au P.S., où la rédac- 
tion du prosramme eu confiée 
- au plus sectaire de tous les 
socialistes, Jean-Pierre Chevè- 
nement -, et eu P.C., où - les 
dissidente retournent à la 
nicha La polémique sur la 


nouvelle droite, aiouto Ber- 
nard-Henri Lévy, telle qu'elle 
s'est engagée, ne peut que 
■ cristalliser - les vieux réflexes. 

Paradoxalement, contra la 
poids de la • nature - et de 
F • histoire -, contre les 

- idoles » et le sacré, contre 
les petits dieux d'hier et d'eu- 
iour d’hui, Bernard - Henri Lévy 
propose un retour à la loi iudéo- 
chrétienne, qui est, dit-H, ■ le 
meilleur moyen do penser avec 
sa propre tête -, et la seule 
leçon de fonder les droits dé 
r homme, car elle dire - le 
moins de religion possible ». 

On ssh, depuis Pascal, que 

- la vraiB morale se moque de 
la morale ». Et te « pa ri sur 
le toi » Que suggéra Bernard- 
Henri Lévy est bien celui d'un 
moraliste, - rebelle au monde » 
comme le monde est - rebelle 
A le loi ». C'est une des tradi- 
tions de l'intelligentsia française. 


THOMAS FERENCZI. 


MARD1 11 SEPTEMBRE 


CHAINE I : TF 1 

XB tL, TF Quatre ; 18 h. 25. Lite aux enfants t 
18 h. 50. Cest arrivé un four i 19 b. 5. Cvciisme : 
Tour de l'Avenir: 19 II 15. Une minute dout les 
femmes ; 19 h. 45. Les inconnus de 19 b. 45 « 
20 tu Journal. 



aux Galeries Lafayette 

Haüssmann, Be^lé Epine. Lyon’ la Part-Dieu 


20 b. 35. Reportage : Demain les hommes, de 
B. Bouthier ei P Breusmot ; 

Qui vont les nouveaux morts? Comment 
ctuent les co m pagnon» de» femme» libérées T 
Cinq couples d'aujourd'hui ont accepté de 
se laisser fümer et ont répondu è des Ques- 
tions mêmes indiscrètes. 

21 h. 50. Variétés ; Demis Boussos & l'Olym- 
pia. 

22 h. 55. Journal. 

CHAINE II : A 2 

17 h. 50. Récré A.2i 18 h. 30. Cest la vie: 
18 h. 50, Jeu : Des chiffres et des lettres : 18 b. 45. 
Top club: 20 h.. Journal 


des g uides indispensables 
pour une parfaite maîtrise 
delà langue 

► Dictionnaire pratique de conjugaison 

► Accords parfaits 

► Dictionnaire pratique des faux-frères 

(mots à ne pas confondre entre eux) 

PLURIGUIDES NATHAN 


20 h. 35, Les Dossiers de l'écran. TELEFILM : 
Mais qu'est-ce ou'on va faire de )u< ?, de 
C. Klotz. RéoL P JallaudL avec J. Bortnsteia, 
A. OHivier, A. Beilec, A. Klotz. P Lebembre. 
F. Ruchauâ G Werler et O Locomn. 

François, onze an», élève d’un itabllsnr- 
ment pour retardés acolatrca, est eu réalise 
un rurdmté. Mais celui-ci s'enfuit quand un 
inspecteur spécialisé de l’éducation natio- 
nale , Jacgicrs Dussoub, découvre son ntreau 
réel d'intelligence et le lut dit. 

Vers 22 h . Débat : Les surdoués. 

Avec fil fit S. Chauvin, auteur du livra : 
les Surdoués, a Jacquard, généticien, et 
J.-G. Terrassier, psychologue. 

23 h. 30. Journal. 

CHAINE II) : FR 3 

18 h. 3a Pour les teunes ; 18 h. 55. Tribune 
libre : Association d'amltiè et de solidarité avec 
les peuples d'Afrique ; 10 h. îo. Journal : 19 h. 2a 
Emissions régionales ; 19 h. 55. Dessin animé: 

20 h-. Les jeux 

20 h- 30. FILM l cinéma pour tous! LES 
REVOLTES DU BOUNTY. de L. Milestone 
(19SU. avec M. Brando. T. Howard. R. Harris. 
H. Griffith R. Havdn. Tarita. (Rediffusion.! 

A la fin du dix-huitième siècle, Féqutpagc 
d* un nastrr oaplaia. venu A Tahiti peur cher- 
cher des arbres C pain, se récolté, soutenu 
par C officier en second, contre un capitaine 
tyrannique. Inhumain. 

FRANCE-CULTURE 

18 h. 30. Peulilcton : • Famille sans nom », d’après 
Jules Verne ; 19 h. 30, Sciences : ta « Quincaillerie > de 
la communication. 

20 b.. Dialogues awc_ P. Lemoine et D. Wolton : 
Changements techniques et changement social ; 

21 b. 15, Musiques de notre temps: 22 h. 30, Nuits 
magnétiques : New-York, New-York. 

FRANCE-MUSIQUE 

18 h. 2. Kiosque ; 10 h. 5, Jazz pour un kiosque ; 
20 h. Le royaume de la musique ; 20 h. 30, 
Orchestre de chambre de Toulouse, avec G. Armand 
(Rexplgbl, DaM'Abaco) : 21 ta-. Festival estival de 
Paris : Cn direct de la Sslute-Chs pelle, les Choeurs 
de Radio- France (Palestrina, de Lassos, de Victoria, 
GaUua. Scbuix. Lottl, de Ylad&na) ; 

22 b 30. Ouvert la ouït ; 32 b J0. Musiques pour on 
masque (Force li, Locke) ; 23 ta. Les fleuves : le Tibre 
IMoatererdi. Liszt—) ; 1 h, Jsxs-PasteL 


MERCRED1 12 SEPTEMBRE 


CHAINE I : TF 1 

12 h. 15. Réponse s tout ; 13 11. Journal : 
13 b- 35, Les visiteurs du mercredi. 

17 h. 30. Studio 3 j 17 h. 55. Sur deux roues ; 
18 h. la TF Quatre s 18 h. 25. L’île aux enfants; 

18 h. 50. Cest arrivé un lour 5 ib b. 5, Cyclisme -. 
Tour de l’Avenir i 19 h. 10. Une minute pour les 
femmes t 19 h. 45. Les inconnus de 19 n. 45 -, 

19 h. 55. Tirage du Loto ; 20 11. Journal. 

20 h. 35. Téléfilm : Le Dernier Train (L 
L'accident) . de J. Krier. Avec G. Staquet. 
R. Coutteure. V. Si 1 ver : 

Vue « /ietion-Vértté » »w un scénario 
d'André St a. un voyage A Pintérieur de la 
grande famille des cheminots. 

22 h_ Enquête ; Dis-moi, pourquoi la drogue ? 

Chaque année U nombre des jeunes dro- 
gués augmente. Que aanent les jeunes de 
le drogue ? ta parole leur est . donnée, mais 
on écoutera aussi dés témoignages de psy- 
chiatres, de proviseurs, de parents, ft qui, 
s'adresse particulièrement cette émission. 

23 h., JauraaL 

C HAINE II : A 2 

12 11 . Au four le Jour: 12 h. 10, Passez donc 
me voir t 12 b. 30, Feuilleton *. Les amours de 
la Belle Epoque ■ Petite Madame t 12 h. 45. 
Journal ; 13 h. 50. Accordéons an balade ; 14 il. 
Les mercredis d’aujourd'hui Madame; 15 b. 15. 
Série : Le magicien 1 16 h. 10. Récré A 2 ; 18 h. 10. 
On va sp ; 18 h. 30. Cest la vie : 18 h. 50. Jeu *. 
Des chiffres et des lettres t 19 b. 10. Quotidien- 
nement vôtre ; 19 h. 45, Top club ; 20 b-. Journal. 

20 h. sa Variétés : TV 2. Annie Cordy â 

l'Olympia .... 

21 h. 4a Magazine : Objectif... demain. 

Laurent Broomncad fait te point sur les 
rechercha et la découvertes la plus 
récentes dans le domaine de» sciences et 
des techniques. Premier sujet traité : la 
télévision. 

22 h, 50. Documentaire de 1TNA : Koamen, 

do L SQKftTTft. 

Uns approche particulièrement Judicieuse 
de la Cosmologie peuÀZe. sous la conduite 
de l'historien et pMlosophe malien Amadou 
Bampaté AL 

23 h. 20. Journal. 


CHAINE lil : FR 3 

18 h. 30. Pour les jeunes ; 18 h. 55, Tribune 
libre : La croix d’or ( 19 h. 10, Journal ; 19 h. 20, 
Emissions régionales; 19 h. 55. Dessin animé; 
20 II. Les feux 

20 b. 30. FILM (Un film, un auteur) : L’AINE 
DES FERGkAUX. de J.-P. Melville (1662), avec 
C. Vanel. J.-P. Belmondo. M. Mercier. M. Siiber- 
berg, S. Sandreili, A. Certes. (Rediffusion.) 

Un jeun» boxeur rote est engagé comme 
secrétaire par un banquier qui s'enfuit aux 
Etats-Unis avec beaucoup d'arpent. Rapports 
ambigus des deux hommes sur I es routes 
d’Amérique. 

Récit romanesque qui sacrifie A la « belle 
image » jusqurA l’académisme et aux dépens 
de la psychologie. On n'ÿ retrouve pas 
l’atmosphère du livre de Simenon. 

22 h. 10. Journal. 

FRANCE-CULTURE 

13 h. N). Sollsts : J.-F. Baisser, piano (Brahms. 
Albenlz. Berio) ; 14 tu. Un livre; des voix ; < Amok ». 
de S. Zweig: 14 b. 42. L’école des parents -et des 
éducateurs; 14 h. 57. Points d’interropatlon : l’Ioter- 
dlflcIpUzmrlté en question: 16 b. J0, Bureau de contact ; 
16 h. 50. Libre appel : Qui étalent les anciens 
Egyptiens ? 

18 b. 30. Feuilleton ; « Famine sans nom », d’après 
Jules Verne ; 19 b. 30. La science en marche ; 

30 tu, La musique et les hommes : Les sources du 
chant sacré occidental ; 22 h. 30. Nuits magnétiques : 
New-York, New-York. 

FRANCE-MUSIQUE 

14 tu Musiques : musique en plume IA Hosssla, 
Walberg); 14 h. 30. Musique- France- PI ns (Bizet. Honeg- 
ger, Roussel, Martinon...) ; 16 h. 30, La musique se 
livre : les lettres t Aima Mailler ; 17 h. Musiques 
rares : Franz SchmJtt (Orchestre de la radio autri- 
chienne) : 

18 h, 2, Kiosque ; 19 h. 5. Jazz pour un kiosque ; 

20 h. 30, Orchestre philharmonique de Berlin, dlr. 
Karajan : * Troisième Concerto brandebourgeola » 
(Bach), « Trois Pièces pour orchestre, opuu 6 a (Berg), 
• Huitième Symphonie » (Dvorak) ; 

22 h. 30. Ouvert la nuit ; 23 h- Les fleuves *. la 
Tamise [Hsendel. Dowland, Morley. Byrd) ; 1 tau. 

Douces musiques. 



Visa Gl186'G.3Ô0 


Pommadent suppositoires. 
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MODES DU TEMPS 


Tous les couturiers et stylistes se . mettent au tricot 

VICTOIRE DE LA MAILLE 


A PPRECIEE «le tout temps 
pour le confort qu'elle 
apporte, la variété infinie 
des points et des mélanges de 
couleurs, la maille s’étire, cette 
saison, dans la plupart des pano- 
plies vestimentaires, et ce pour 
toutes les heures du Jour. En 
effet, & cAté des classiques de 
bonneterie français, britanniques 
ou tous les couturiers 


et stylistes accordent & cette 
technique une Importance crois- 
sante dans l'élaboration de leurs 
modèles. La vogue des petites 
pièces et la présence accrue des 
couturiers dans les grands maga- 
sins ne viennent qu'amplifier 
cette tendance. 

Manteau, robes, tratnings à 
pantalons, gros jacquards, les 
tendances d- la maille sont celles 






W i{ 


fllF 




★ Croquis de MABCQ . 


WALLIS OF LONDON : robe en Jersey bien lavande A en col are drapée 
et ceinture corselet verni violet ; 285 F an Forum des HaUes. 

LA SÇUADRA : ensemble en acrylique et laine A dessins géométriques 
en quatre couleurs, composé d’un gilet sans manches sur un chandail 
i encolure eaV;2MFetS73Fan Printemps, Pisantt boutique, 59 bis, rue 
Bonaparte, an Bon Marché. 

TON SUR TON : iwing de Loris A grand pull acrylique bicolore et 

panta lon rétréci du bas par un bord-côtes ; £98 F chez Basa, 26, rue Saint- 
Denis, Galeries Latsyette ; Biarritz, Soda, 3, rue de BZoquodls ; Dean Tille, 
ChaxUe IL, 92, rue Eugène-Col as. 

BODEBR : manteau coulissé i la taille eu Alparod bleu embrun sur un 
pull écarlate tas du cou ceinturé sur une Jupe en danone bleue et longue 
écharpe coordonnée; 590 F, 145 F, 330 F et 90 F. 

LEONARD : ensemble en Jersey de laine et sole Imprimée de grosses fleurs 
A la russe A gilet sans et Jupe sur un pull de cachemire range 

A col haut. 


La foire aux créateurs 


5 0US le titre de c Kaléi- 
doscope a, le cinquantième 
S(üon des artistes-déco- 
rateurs se tiendra au Grand 
Palais, du 20 septembre au 
7 octobre. « Nous avons dû 
renoncer cette aimée, explique 
M. Marc Ales&andrt, président 
■ de la Société des artistes- 
décorateurs, & une expo- 
sition à fchift»wA, par manque 
du soutien financier des in- 
dustriels. Le sujet de notre 
Salon de 1937 — c Habiter, 
c’est vivre a — avait ren- 
contré un très grand succès, 
attesté par la venue de cent 
mille visiteurs. Cet automne, 
ce sera une exposition-bilan 
où les membres de la SAD 
présenteront leurs recherches 
et leurs réalisations. > 

Us seront ainsi cent cin- 
quante à porter témoignage 
de la vitalité de la création 
française, trop souvent, hélas ! 
à ta recherche d’éditeurs 
dynamiques. Une partie im- 
portante du Salon sera consa- 
crée à la décoration, avec 
les réalisations des principaux 
architectes d’intérieur. Le 


mobilier sera représenté par 
une sélection du CREAC 
(Centre de recherche esthéti- 
que de l’ameublement contem- 
porain) et par des travaux 
d'élèves des écoles Boude, 
BNSAD ( Ecole nationale su- 
périeure des arts décoratifs), 
et ESAG (Ecole supérieure 
des arts graphiques). 

Une quarantaine d’artistes 
exposeront leurs tapisseries, 
poteries, vitraux et autres 
créations. De jeunes sculp- 
teurs ont pris pour thème 
les portes d'intérieur, travail- 
lant le bois, le cuir, le métal, 
la céramique ou le textile, 
celui-ci s'alliant à la musique 
de Pierre Henry. Graphistes 
et plasticiens partic ip eront 
également à ce Salon, qui 
accueillera ses visiteurs, dis 
l’entrée, par une rétrospec- 
tive des quarante-neuf pré- 
cédentes expositions de la 
SAD. 

J. A. 

★ Du 20 septembre au 7 oc- 
tobre, Grand Palais, tous les 
jours de 10 heures A 20 heures. 
Entrée, 14 F; étudiants, 7 F. 


TROUVAILLES 


LE THE MATINAL 

Se réveiller et déguster, au lit, 
la première tasse de thé du matin 
n'est plus l'apanage des Anglais. 
Le Bazar de i' Hôtel-de-Ville pro- 
pose aux Fronçais buveurs de thé 
un appareil perfectionné, servi- 
teur muet et électrique. H se 
compose d'un plateau qui chauffe 
l'eau et alimente une pendulette, 
un programmateur et une veil- 
leuse. Bouilloire et théière sont 
disposées côte à côte : lorsque 
l'eau bout, elle se déverse de 
l'une dans l'autre par un petit 
tube. A l'heure fixée, quand le 
thé est prêt, un signal sonore se 
déclenche et la veilleuse s'allume. 
Il ne reste plus qu'à boire son thé. 

A- Te asm ad o, 890 F, au BJ5LV„ 
rayon étectradameoUque. 

TAPISSERIES IMPRIMÉES 

Après Jean Lurçot et Jean 
Plant Le Doux et des peintres 


du prêt-à-porter, mince, à car- 
rure épaulée, et détails en super- 
positions. Les plus extrêmes sont 
les chandails-robes, moelleux et 
longs dans lesquels on s'enroule 
contre les courants d’air. Les di- ■ 
memions se confondent et la 
robe devient facilement veste, 
voire manteau, selon les façons 
de la porter. Ainsi Suxuya fait-il 
accompagner un modèle en grosse 
laine jacquard d'une grande 
veste jaune et vert, le bicolore à 
chevrons géants, les deux coupés 
à mi -cuisses et portés avec des 
collants de laine fantaisie. 

Dorothée Bis superpose une 
longue robe-chandail & dessins 
géométriques en laine . chenille 
vert et noir et un trois-quarts très 
noir à taches blanches, l'ensem- 
ble coiffé d'un chapeau coor- 
donné à l’orientale, orné d'une 
longue natte. 

Christian Dior (tricots et coor- 
donnés) joue la douceur du 
mohair et de la laine en ensem- 
bles bicolores à pull en relief de 
nid d'abefllé, cardigan étoffé 
d'une torsade sur la m anc h e et 
porté avec un bonnet coordonné 
sur une écharpe. 

Beaucoup de lignes droites 
dans les tricots d’Yues Saint- 
Laurent, en jupes et en petites 
pièces en relief, comme ces pulls, 
gilets et pantalons corsaires en 
pure laine rouge et vert vifs, 
jaunes et marine, violet et bleu. 

France Andrévie, pour sa part, 
décore de lignes transversales 
en bourrelets des hauts simples 
et stricts, bien ajustés, en 
maille de laine ottoman. 

Cacher el travaille la laine 
grise chinée en cardigans 
7/8 bord à bord à poches 
basses. S’ouvrant sur un long 
chandail à motif zigzag rouge 
et encolure arrondie, ceinturé 
sur une Jupe droite à taille élas- 
tique. 

Même les sages classiques 
changent de proportions. Le 
dernier «twin-set » de Kenzo 
pour Junele Jap, atteint le haut 
des cuisses en tans violents sur 
pantalons étroits noirs. Georges 
Rech présente, avec ses jupes 
en tartans, des tricots bicolores 
à gros relief et vifs. Beaucoup 
de rayures horizontales chez 
Jaeger, en superposition de 
chandails à encolures montantes 
et *«LTriîg s.nB ceinturés. Les roux, 
les verts et les bleus des Terres 
Hautes ressortent dans les col- 
lections de Burberrys et Scotch 
House, tandis que Marks 
& Spencers, dans les premiers 
prix jouent les vestes de 
shetland en point torsadé, en- 
colure en V et deux poches en 
violet, vert moyen ou crème. 

Le vêtement de sport 

Après les tenues de vlUe tra- 
ditionnelles. un autre genre de 
vêtement s’avance. H s’agit de 
l’adaptation du survêtement de 
sport, d’abord présenté en coton 
gratté, mais qui prend une tout 
autre allure réalisé en tricot, le 
plus souvent à côtes pour affiner 
. la silhouette. Le haut est plus 
au moins volumineux mais tou- 
jours confortable, en laine ou 
en acrylique avec un rien de 
fantaisie, comme des rayures 
aux bords côtes ou aux man- 
ches, que l'on retrouve au bas 
des pantalons., à porter avec 
des escarpins haut perchés ou 
plus prosaïquement des chaus- 
sures de jog. SI Loris les choisit 
en turquoise pour Ton sur Ton, 
Limitez tes préfère en forme de 
combinaison de laine rayée 
rouge et noire à petit col cassé, 
boutonné sur le corsage blou- 
sant et ceinturé. 

NATHALIE MONT-SERVAN. 


Quelques adresses 

Forum des Halles : Saint- 
Laurent rive gauche ; Suzuya 
Dorothée Bis. 

Christian Dior : 26, avenue 
Montaigne; 12, rue Boissy- 
d’Angias. 

Place des Victoires : France 
Andrévie, CachareL Jungle Jap. 

Georges Rech, 54, rue Bona- 
parte. 

Jaeger, 5, faubourg Saint- 
Honoré. 

Burberrys, 1Q, boulevard 
Malesherbes. 


Odette 


mince et élégante 
avec ans gaine légère 
ei efficace • sur me- 
sure soutien-gorge, 
combiné 
maintien Dorsal 
maillet de bain 

SUR RENDEZ-VOUS , 
770-42-77 

66, rue iTHsutSvUte 
75010 Paris 

v étage avec ascenseur 
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PULL-OVERS 
DE MARQUES 
DEGRIFFES 
ET FINS DE SERIES 
HOMMES - FEMMES 
ENFANTS 


33, RUEDE SÈVRES 
PARIS ô'-ÏÉL. 548.66.73 
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r — ■■ TRES GRAND CHOIX ■ 

l'QüBBUEES B'OCCASIOB 

en parfait état 

achat-dépôt - vente âvj 


Scotch House, 56, rue de Passy. ! | Fourreur profassiaune! JtomhrecfebChaniJbgeSyiiÆcate- 


Marks et Spencer, 35-37, boule- 
vard WmiRBTniww 

Limitez chez Tiffany, 12, rue 
Sèvres. 
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Robes et manteaux d’automne 


■ ”»R 




■3W 


V* s* 


ËéëP 




«faux 
i carte.** 

» H»» ri W 
1 irjs ■'»*m 



mm 


«■ ** M 

... * 4 . 




©Robeen jersey 100% polyester, différents dessins et coloris, iusqifau.48 360 f. s 

@Robe en étamine duvetée imprimée 75% laine; 20% polyamide, 5% angora, jusqu'au 46 780 f> aS 

Toque Furangora 88 f ■/ -Non dessinée : Robe en jersey pure laine unie de Goutille 795 f. g 

©Manteau voyage véritable Lama 940 f./ Cloche Kangol, écharpe coordonnée. pure laine 225 f* | 
Besace croûte velours noir, marron, cognac, bordeaux; gris 295 f. | 

Robes 4* étage. Manteaux 3* étage. î 
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Le grand magasin du seizième aux Halles. 
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tels Salvador Dali, Yves Broyer et 
Terechkovitdi, Bernard Buffet q 
créé deux œuvres pour la collec- 
tion des « Ornemur » (fe nom est 
de Jean Cocteau), de Raymond 
Corot. Ce sont des tapisseries im- 
primées à la main sur étoffe de 
laine d'après les oeuvres origi- 
nales. Celles-ci sont traduites par 
un artiste graveur qui exécute 
autant de calques qu'il y -a de 
nuances exprimées par le peintre. 
Les deux tapisseries de Bernard 
Buffet représentent « te Port de 
Tréboul à marée basse » et «Ve- 
nise, le Grand Canal ». Leur tirage 
est limité à deux cents 
exemplaires chacune, numérotés 
et signés. « le Port de Trébaui » 
mesure 147 x 100 centimètres 
et vaut 5 000 F ; « Venise », 
1 10 x 95 centimètres, 3 750 F. 

êr Editions d’art Corot, 65-67, ave- 
nue dre Champs-Elysées, quatrième 
étage- 
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CARNET 


Haannces 


Décès 


— IL «eau UE BKBSSIEVX et 
Mina. nie Ctftafiue Caillât, ont a 
Joie d'annoncer la naissance de ’ iri r 
Ole 


U as »ût 1876. 

70, bd Bluesn, 92300 NouJIJy. 


— aacqnea UK&ERO et 

Marte, née Mallet» laissent & Isabelle 
et à Fr anç o i s ta Joie d'annoncer la 


Florence 

& Bordeaux, le 4 août 2979. 


— U. Jacques ANCEL Y et Mme. 
née Monique Baissant. on t la Joie 
d'annoncer la naissance de 

M»Hn^ 

Je 34 août 1679. 

Chttwnmenf-ito^ hiilf^ » 84470, 


Mariages 


- Tenu - TtUnTiaî 

kleustkin -blanchet 

Marlène GOMEZ 
ont la Joie d'annoncer leur nnuu, 
qui fut célébré dans l'Intimité le 
8 septembre 1879.' 


— On noua prie d'annoncer le 
mariage de 

M. Henri BRANHER8 
directeur du département 
.BOO-Belglqua, 
avec 

Mm* Monique BI7A1XUE , 
du CJîJLA (France). 

La cérémonie a été célébrée en la 
chapelle la Bergerie, & Nodabaa. 

B, Tayn&nsiaan. 

WBÜMOhSi# (Belgique). 


Pierre-Yves UGEN 


— Mme veuve AHoucSi .Raymond, 
IM enfants et ses petits-enfants, 
Mme Allouer Suzanne, née Kov- 
fcu, et aea enfants, 
ont la douleur de faire part du 
dicta nu 

Docteur Max ALLOüCH, 
déporté de la Btalatanoa. 
surverra le 6 septembre 1979, & 
Johann aebttrg (Afrique du Sud). 

LlnbumaUon a eu Ueu au cime- 
tière de Westperk, A Johannesburg. 


un™ Marcel Bagou d, 

U. et Mme Philippe Bagou d et 
U, et Urne Bebbl Teolamartam, su 
enfanta. 

Hélè n e. Bébecea. Jean-Jaoquea et 
1 Cecile, Bas petite-enfante, 
font part de la mort de 

Marcel BAGOCD, 
Ingénieur eu chef honoraire 
de la SJÜ. C J, 

chevalier de la Légion d'honneur. 
Croix de guerre avec palmes. 
Officier 

de la médaille de la Résistance. 

officier du Mérite national, 
survenue le 4 septembre 1879, A 
I l'hôpital de la Tlmonne. A Marseille. 

Ms obsèques ont eu Ueu dans 
I l'intimité, à régUso de Vèrlset; 
SaAoe-et-Lolre. 

Cet avis tient Ueu de faire-part. 
ArcheOes, 76880 Arquee-la-BatalUa. 
137, boulevard Saint- Denis, 

93400 Courbevoie. 


— On nous pria d'annoncer la 
décès accidentel, survenu A Atlanta 
(Géorgie), le 8 septembre 1979, de 
Ton. BEATÏANO 
De la part de sa femme Nena et 
son fils Ion. Maria Bratieao, Ueana 
et Paul Fabra. 

Un service religieux aura Ueu 
mercredi 12 septembre. A 11 b. 30, 
en l’égUlo orthodoxe roumaine. 
9 bis, rue Jean -de-Beau vais, Farte-S*. 


Martine OLLERN 

sont heureux de faire part de leur 
mariage, qui a été célébré d*w« rm- 
tunlté A Paris le 20 Juillet 1979. 

81, boulevard de Sgct-BcnL. 
76013 Paria. 


— Mme JacqueB LAMY a le plaisir 
d'annoncer le mariage de Bon fil» 
Jean-Jacques ' 
avec 

Mlle Sÿhnüne "WAJ/CZAK 
qui sera célébré le samedi U sep- 
tembre, A 18 h. 30, en l'égUaa gatnfr . 
Jean-Baptiste. 

Les SloeySB (10340). 


(PUhUoItê) 


Travaux 
à la carte... 

Poar refaire fout oa partie 
de rota appartement ' 

LA COORDINATION 
ARTISANALE 

fait intervenir dans, les délais 
souhaitée maçons, menuisiers, 
électriciens, plombiers, carreleurs, 
peintres, tapissiers (siégea, rideaux, 
tentures morales) et dirigé les tra- 
vaux (décoration, devis gratuits). 

Mau PERRAULT : 540-44-31 

7h.90AUh.39et après 28 b. 


— Dominique Pmlluault et la per- 
sonnel de la société Banda SA, Cas- 
slna ont le regret de faire part du 
décès de 

Cesare CASSEN A 
168, r. du Faubourg -Sain t-Honoré, 
75006 Paria 


— Mtoe Castel, 

M. et Mme Marc Eetôva, 
Véronique et Sylvain, 
ont la douleur de faire part du 
décta de 

M. Robert CASTEL, 

Croix de guerre, 
officier de la Légion d’honneur 
A titre militaire. 

Ma obsèques ont eu Ueu le 10 sep- 
tembre dans la plus stricts Intimité. 
41, route de la Boise, 

93100 Boulogne. 

ENA le 8 décembre 1896. Robert Castel a 
été administrateur de «Une semaine dans 
le monde », fondé par M, Hubert Beuve» 
Méry. en 1946 et 1947J 


— André et Andrée Gavai, ses en- 
fanta. 

Rémi et Marie-Christine, Yves et 
Jbvotte. ses petite-enfant», 

Sophie et Solange, aea arrière- 
petltee-fillBs, 

Simone et Jean Bouhfer, Gene- 
viève Lejeune, ou sœurs -et beau- 

Jean-Paul Bonblaf et ses' enfante. 
Catherine, Robert, Michel, Usa, 
Geneviève Rager, Geneviève Des- 
ch ryv e r . Françoise de Gaaaard, Annie 
Feula, na neveux et nièces, 
ont la chagrin de faire part du décta 

Mme Jean DUVAL, 

née Colette Lejeune, 

L'Inhumation aura Ueu le mer- 
credi 12 septembre, A 18 h. 30, au 
cimetière daa Batlgnolles, Paris 17».' 


— On nous prie d’annoncer le 
décta do -Mme Jean Duvah en litté- 
rature 

Colette VIVIER, 

survenu le 9 septembre 1979. en son 
domicile. 36. rua Plerre-Nleole, 
Paris 73008. 

(Sous ce pseudonyme. Coirtle Vivier, 
née en 1WB, l'était fait connaître comme 
écrivain pour va leunesse, et sa réputation 
dépassait nos frontières, ainsi qua l'attes- 
tent las mentions qu'elle recueillit du 
Jury International Cluistian-Andersait. Bile 
avait commencé & écrire on 19» et avau 
alimenté plusieurs catlectians ou maisons 
spécialisées comme les Editions G P, 
(Rouge et Or), las éditions de KAmitié< 
Va Farandole, etc. Un des livres, ■ la 
Maison des petits bonheurs», publié en 
1989, avait obtenu le prb Jeunesse et n*a 
pas cessé tTètrè réédité depuis.] 


— Caen. Paria. 

Mme Jean Manson. son épouse, 

M. Heurt Qtdâeus, sa belle-mère, 

M. et Mme Gérard Manson et leurs 
enfants, 

M. et Mme Alain Manson at leurs 
enfanta, 

U. et Mme Yves Manson et leurs 
enfants; 

M. et Mme François Grandsard et 
leurs enfants. 

Ses enfants et petltS-enfants, 

Les familles Manson,- Ionesco at 
Rivet, 

Ses frère, sœur, beaux-frères, bel- 
les -sœurs, neveux et nièces. 

Tonte la famille et les omis, 
ont la douleur de faire part du 
décès de 

M. Jean MANSON, 
architecte D.P.L.G,, 
ancien directeur 
de l’Ecole du beaux-arts, 

survenu le 10 septembre 1979 en son 
domicile, 16. avenue de Creully, A 
Caen, A l'Age de soixante-dix ans. et 
vous Invitent A la messe d'inhuma- 
tion qui aéra célébrée le mercredi 
12 septembre 1979. A 15 heures, en 
l'église Saint-Julien de Caen, où l'on 
m réunira. 

H ne sera pas reçu de condoléan- 
ces, un registre A signatures sera 
ouvert A l'église. 

H ne sera pas envoyé de faire-part, 
cet avis an tenant lien. 

5, square Charles-Laurent, 

75016 Parla. 


— M. Stic Moatl, 

Les familles Moatl. Tira SI t. Sitruk. 
Pi pente. 

parentes et alliées, 

ont la douleur de faire part du 

décta de 

Mme Elle MOATL 
nés Juliette Tünat, 

survenu le 5 septembre 1979 après 
une longue et pénible maladie. 

Les obsèques ont été célébrées 


Foulez la 
pure laine ! 

... au prix du synthétique. 
Moquette 1 00 % pure laine 
label Wool mark, T3-T4. 

50 Vc réduction. 98F M2. 

33-4, rue de Vaugirard.. Paris 15 V 
Métro Cor-ver-tior,. . 

Tel. 342142.62 ou 250.41.85.’ 


MINCIR 

Nos clients témoignent du résultat 



Monsieur Fagot 


)uis vous assurer enfeu tant 


rqui 

r 1 vs., mm igv .M 1 #, gvutmuuMf n ai jamais souffert de la 
f durant le traitement, les piqûres compensent en effet les 
repas. Jai très bien suivi le régime et j’ai perdu 13 kilos sans 
être m fatigué ni dépressif. En reprenant progressivement 
tout en ayant repris quelques bons repas et apéritifs entre 
autres^ je suis stabilisé. Je suis ravi de votre méthode et 
encourage d’autres personnes à suivre ce traitement” 


Pour la première fois en France, il est 
maintenait possible de perdre du poids 
sous contrôle médical, rapidement, sans 
pilules, sans exercices, sans massages, sans 
avoir faim. 

RÉSUIXAT- 

Cétte méthode vous permet de perdre un maximum 

J sJ ils tamni TU» 


t’eSe fait également 1 

les centimètres de traro oui idouidjsseîii votre 
silhouette. 

Venu allez connaître une merveilleuse sensation de 
vitalité nouvelle, jeune et dynamique. Se sentir bien 
ïL de profiter de chaque instant. 

PARJOUR 

ournobn a- 

Nous ne sommes pas “gourmands de votre tempe. 
Vous pourrez chaque jour choisir Fhoraiie qui vous 
convient le mieux. Nous sommes ouverts toute la 
ymaîrt» rayTf» heurespar jour sans interruption. 

POUR HOMMES ÈT FEMMES. 

Dte Lundi à Vendredi : 9 heures à.2Q bernes sans 
interruption. 

Le Samedi: 9 benres à 13 heures. 



International Slimming Centers 


PARIS : 30, avenue George V - 75008 - Tel : 720.40.33-720.40.37-720.40.49 
LYON : Tour Crédit Lyonnais, La Part-Dieu - TéL : 63.60.50 
TOULOUSE : 05, allées Jean Jaurès - TéL : 62.08.48 


\ 


dans l'Intimité la 7 septembre 1973 
an cimetière parisien de Pantin. 

Le présent avis tient lien de faire- 
part. 

On est dispensé des visites. 

39. boulevard des Battgnoites, 
75QI7 Parte. 


— Le docteur Jean-Marte Picot, 
et Mme. née Mort a- Thérèse Bertoa, 
scs enfants. 

Odile, Henri, Jean. Hélène, ses 
petits-enfants. 

ont l» douleur de faire part du 
décès de 

VL Paul PICOT, 
chevalier de la Légion d’honneur, 
architecte 5-AJ^.G- AA, UJJL, 

survenu es son domicile, la 8 sep- 
tembre 1979. 

La cérémonie religieuse sera 
célébrée dans sa paroisse, Saint- 
Philippe du Roulé, le mercredi 
12 septembre. A 8 h. 30 
L'Inhumation aura lieu h Dijon 
f Côte-d'Or;, dans ha caveau de 
famille. 

22. rue de Tocqueville. 75017 Parla. 


— La famille et les amis du 

docteur Michel SAMITCA, 

ont le chagrin de faire part de son 
décta, survenu la 7 septembre 1979. 

Les obsèques auront Ueu le Jeudi 
13 septembre, à 14 h. 30. au cimetière 
de Pantin-Parialen. 

Réunion porte principale. 

NI fleurs ni couronnes. 

69. rue du Montparnasse, 

75014 Paria. 


— Mme Jean Silveatre. 

M. et Mme Claude SUvrstre et 
leurs enfants. 

M. et Mme Charles Sllvestre, , 
leurs enfanta et petite-enfants, 

M. et Mme Jean Lencovlct, leurs 
enfants et petits-enfants. 


Mme LspleTte et ses enjjmts. 

Les rami Lira pawiowsky, Vfal, Said. 
tonte la famille et ses amis ont la 
douleur do faire part du dérta de 
RL Jean SILVESTRE, 
officier üu Mérite national, 
survenu le 8 septembre 1979, A l'Age 
de soixante et once ans. 

Les ohsëques auront lieu le mer- 
credi 12 septembre 19791 A 15 beu- 
res. 

Réunion & rentrée principale du 
cimetière du Fère-Lachalse. 

NI fleurs, ni couronnes. 

10. rue Louise. 91230 Montgeron. 


— M. Charles silveatre. président- 

directeur généra! de la Société 
Benne - Jean - Charles, et tont le 
personnel ont la douleur de faire 
paît du décta de 

H. Jean SILVESTRE. 
ancien président-directeur général 
de la société 

orricler du Mérite national, 
membre du bureau de la Fédération 
nationale de la maroquinerie, 
survenu le 8 septembre 1979. 

Les obsèques auront Ueu le mer- 
credi 12 septembre 1979, A 15 heures. 

Réunion A l’entrée principale du 
cimetière du Père-Lachaise. 

Berma -Jean-Charles. 

19, rue de la Véga. 75012 Parte. 


— Les Frères des écoles chrétien- 
nes. 

M. l'abbé Pierre Tessier. 

M. et Mme Jacques Tessier, leurs 
enfants et petite-enfants, 

La Révérende Mère Mario-Gene- 
viève Tessier, 

Le Frère Michel Tessier, 

Et toute la famille, 
ont la douleur de faire part du 
rappel A Dieu, le 8 septembre, du 
Frère Paul TESSIER, 
frère des écoles chrétiennes. 
Obsèques te mardi 11 septembre, 
A 1S b 45. 1, rue Paul - Vaillant - 
Couturier. A Mhls-Mona tSseonne). 


Remerciement 

— Paria - Ron revaux. 

Janine, François et Thomas Bru- 
n!n remercient vivement tous les 
amis ayant apporté leur aide ot 
témoigné leur sympathie Ion du 
décta dé 

Eugène RRUNXN. 
survenu accidentai! «mont A )a Réu- 
nion Je 28 août 1979. 


Anniversaires 


— lime Bm ot le président de 
l'Amicale dre nuctens paracbUTlstce 
S A. s. rour imitent A voua recueillir 
cur la tombe de 

Georges BER R, 

ù, l’occasion du vingtième anniver- 
saire de sa mort. 

Rendez-vous le samedi 15 septem- 
bre. A 17 heures, A 3 'entrée principale 
du cimetière Montparnasse, boule- 
vard Edgar- Qulnct, Paris (14*). 


VisîfesefcoBfercnces 

MERCREDI 12 SEPTEMBRE 

VISITES au IDEES ET PROME- 
NADES. — 15 b* 25, boulevard dee 
Capucines Mme Garuler-Ahlberg : 
£ Mueêcs Cognaeq-Jay ». 

15 h M portail central, Mme Gull- 
ller : c Architecture et civilisation ; 
Notre-Dame ». 

15 h.. 62. rue Saint-Antoine, 

Mme M or nie I : « Bétel de Sully, 
XVH* siècle ». 

15 h, devant la mairie du sei- 
zième, Mme Fennec : e Secrets du 
quartier autour de l'avenue Henri- 
Martin ». 


Quel plaisir d'êtr e detg 
quand an a deux SCHWEPPES. 
s l ndlan Tonie * 
et SCHWEPPES Lemon. 


LES NOUVEAUX ÉLÉGANTS 



JUSQU’AU 22 SEPTEMBRE QUINZAINES DE BRUMMELL 
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LE MONDE — 12 septembre 1979 


OFFRES D'EMPLOI 

lü igné 
51,00 

(afenTXL 

59,98 

DEMANDES D'EMPLOI 

12JOO 

14,1! 

IMMOBILIER 

35,00 

41,16 

AUTOMOBILES 

35,00 

41,16 

AGENDA 

3500 

41.16 

PROF. CQMM. CAPITAUX 

95.00 

111,72 


AnnoncEf cuiras 



I emploi/ internationaux 

emploi/ inlernotionouK 

emploi/ intemotionouK 1 

1^^» 1 ^ et doparteiuonts d Outre Mer' 

\ r gf' , 

(et departements d Outre Mer J 

(et départe tnents d Outre Mer 1 1 


TOTAL 

Compagnie Française des Pétroles 

recherche 

POUR SES TRAVAUX DE PRODUCTION ET D'EXPLOITATION SUR SES CHAMPS PETROLIERS 

MS HH MH HB 

(X - MINES - CENTRALE PARIS et LYON - PONTS & CHAUSSEES - ESPC1 - ESE - ENSTA - 
A & M - INSA LYON - 1DN - ENSM). 

— Débutants ou possédant une à deux années d'expérience 

— Après une formation à différentes techniques pétrolières, au sein du groupe, les candidats se verront offrir 
un large éventail de postes qui nécessitent tous une mobilité géographique et la pratique de la langue anglaise. 

Si CSS perspectives vous intéressent, adressez votre CV manuscrit et photo au Service Recrutement 
5 ', me Michel-Ange 75781 PARIS CEDEX 16, sous référence 79025. 


HAMBOURG : Laboratoires électriques européens 4m 

pour compléter ses équipes d’INGENIEURS proposent les postes de î 


Directeur activités 
développement 

- Ingénieur type ESE, CENTRALE, etc— 

- Expérience Industrielle de 5 à 8 ans de préférence 
dans le domaine de la distribution de l’énergie. 

- Il devra guider et antrrrer les réalisations d’un 

g roupe de S à 10 Ingénieurs ou ta cliniciens dans le 
o mal no des accessoires de câbles. 

• Il assurera la liaison avec les responsables des 
différents pays européens, en particulier en ce qui 
concerne la fixation et la présentation des objectifs, 
ainsi que le contrôle dea résultats. (RéL : 100) 

Ingénieur développement . 
produits électriques 

-ESE, ENSI, INSA, etc... 

- Expérience Industrielle de 2 A 5 ans nécessaire. 

- Il sera chargé du développement de produits 
accessoires de jonction et de connexion des câbles 
utilisés sur le marché européen du transport et de 
la distribution de l’énergie. 

. II devra concevoir, mettre au point réaliser des 
prototypes et assurer la liaison laboratoires 
production. (Rôt : an) 

Poor tous ces postes langue de travail : ANGLAIS, 

•t pour las postes d 1 Ingénieurs, ALLEMAND souhaité mais i 


Envoyer G.V., photo et prétentions, sous le référe nce d u poste & 

3 Ht France, Service Recrutement, Avenue Boulé, 8S2S0 Beauchamp 


ECOLE NATIONALE SUPERIEURE DES TRAVAUX PUBLICS 
DE COTE D’IVOIRE 

Air suite de l’extension de ses enseignements dans ses nouvelles Installations 
de YA.UOUSSOUKRO recherche : 

Pour ïes classes préparatoires 
Mathématiques supérieures et spéciales 


■ 2 PROFESSEURS AGREGES SCIENCES PHYSIQUES 

Pour VEcole d'ingénieurs (BAC + 5 années) et 
1 Ecole d'ingénieurs des Techniques (Bac + 4 années) 


■ 1 PROFESSEUR DE ROUTES 

■ 1 PROFESSEUR BA connaissant BAEL 

• 1 PROFESSEUR MATERIAUX DE CONSTRUCTION 

• 1 PROFESSEUR DE RESISTANCE DES MATERIAUX 
ni PROFESSEUR DE TOPOGRAPHIE 

■ 1 PROFESSEUR D'ASSAINISSEMENT ET TRAITEMENT DES EAUX. 

Pour les Laboratoires de Travaux Prati 


■ 1 RESPONSABLE EQUIPEMENT TECHNIQUE DU BATIMENT. 

Ces postes sont à pourvoir pour la rentrée d’OCTOBRE 1979. 

Contrats du Ministère Français de la Coopération. Possibilités de détachements 
pour les fonctionnaires. 

Ecrire enjoignant CV. détaillé à CE. B. T J*. - 12, rue Bnmcioit 
Ü ‘ 7S7S7 PARIS CEDEX 15. 


Technicien assistance 
clientèle 

» niveau BTS ou bac option éle c trotechnique par ex. 

•2 ans minimum d’expérience dans le domaine du 
marché de la distribution de l’énergie. 

- II sera chargé d’adapter les produits et techniques 
existantes au marché français et d’étudier las 
problèmes particuliers posés par la clientèle. 

• Nombreux voyage & prévoir. 

- Résidence Hambourg souhaitée. Beauchamp 
(95 Val d’OIae) possible. ptéf. : 300 ) 


Ingénieur développement 
télécommunications 


■ ES Télécom ou Généraliste type ECP, ION, etc, 

■ 2 A S ara d'expérience Industrie électrique, 
mécanique ou de téléphonie. 

■ Il sera chargé de développer les produits 
accessoires de jonction et de connexion dea câbles 
utilisés sur le marché dea 
télécommunications. (Réf.:4O0) 


ORGANISATION DU TRAITE 
DE L'ATLANTIQUE NORD 
(OTAN) 

TRADUCTEURS 
TECHNIQUES 
ET NON TECHNIQUES 
<rangials en français, 
possédant Hautes qualifications ; 

et/ou plusieurs années l 
d'expérience de la traduction 1 
professionnelle. Seuls les 
postulants répondant é ces 
exigences, ressortissants 
d’un pays membre de l'OTAN 
et n'ayant pas atteint 45 ans 
pourront être admis à participer 
aux épreuves de sélection 
et recevront une réponse 
a leur lettre de candidature. 

Adres. C.V. détaillé a : 

Chef du Recrutement, OTAN, 
in BRUXELLES avant le 
5 octobre 197F. 


Société «retîntes et «l'Assis- 
tance technique recherche pr 
un séjour en Afrique Noire 
fr ancop h one un INGENIEUR. 


sa 


spécialiste en 

ENTRETIEN 
ROUTES El PISTES 

Ce poste conviendrait A un 
Ingénieur nécessairement di- 
plômé, ayant une très banne 
expérience «tes problèmes de 
l'entretien de réseaux en 
Afrique, de r organisation et 
«te la formation «te personnel. 
Merd d'écrire (joindre C.V.) 
en mentionnant votre niveau 
actuel de rémunération. 
Précisez sur l'enveloppé la 
réf. 4.496. MEDIA PJL, 9, bd 
des Italiens, 75002 Paris, q. tr. 


AMMESTY WTERHATIONAL 


UN ASSISTANT 

POUR LA SECTION EUROPE DE SON SERVICE 
DE LA RECHERCHE 

n/elie tors pour tâche «te couvrir l’Europe de l'Est 
et de coordonner l’action des membres pour lee ces 
auxquels s’intéresse l'organisation. 

Les candidate doivent avoir des connaissances d’or- 
dre Juridique, politique et social sur Isa pays 
suivants : 


ALBANIE 

HONGRIE 

ROUMANIE 


• BULGARIE 

• POLOGNE 

• YOUGOSLAVIE 


Une bonne oonnalasanoe d’au moins on© des lan- 
gues de l’Europe de TEst, de préférence le polonais, 
le bulgare ou le roumain an conjonction avec 
l’allemand sera appréciée. 


ANGLAIS COURANT 
BT DACTYLO 


INDISPENSABLES 


Salaire : 

£ 5 126,70 par an. 

6 semaines de congés par an. 

Date de clôture : 5 octobre 1979. 

Pour formulaire & remplir et plus ample informa» 
tlon. s’adresser au Service da personnel, secrétariat 
international. 10, SOUTHAHPTON STREET 
LONDRES WCÎ, ou téléphoner & Londres 
836-77-88 poste 289. 



IMPORTANT GROUPE COTONNIER MAROCAIN 

recherche pour son Usine de Tissage dTïponge 

à CASABLANCA 

DIRECTEUR GÉNÉRAL 

FORMATION INGENIEUR TEXTILE SOUHAITEE 
Solide expérience exigée : Tissage, mise au point 
des produits, gestion du PeraonneL sens du M n rchA . 

Rémunération Intéressante 
+ voiture + logement. 

Assurance cadre en France 

Adresser C.V. détaillé et prétentions A 
SPRINGS EUROPE, c/O Mme WEJNER 
11 bis. rue de Presbourg - 75216 Paris 
Discrétion absolue assurée. 


TRAVAUX ROUTIERS 


Une Société «te Conseil et 
d’Asslstance technique rocher. 
ch& cour une Intervention 
de Ion sue durée on Afrique 
noire francophone, 

UN INGENIEUR «tfptfimé 
ayant une expérience confir- 
mée an travaux «te construc- 
tion, de routes. 

Il est familiarisé avec i-am. 
que où L a d£!à exercé 
«tes responsabilités dons le 
domains routier. 

Ayez l'obligeant» «récrire 
Moindre CV.) et de men- 
tionner votre dernière rému- 
nération. Précisa sur l'enve- 
loppe ta réf 1512 è 
MEDIA P.A- 9, bd des Ita- 
liens. 75003 PARIS oui tr. 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL 
recherche pour l'une de ses filiales située en 

AFRIQUE OCCIDENTALE 

INGÉNIEUR - 
MÉCANICIEN 

capable de seconder le Directeur Général 

Le candidat retenu sera un ingénieur (Arts 
et Métiers ou équivalent) confirmé, homme de 
terrain. U aura assumé des wwpQnsabUltte au 
eeln d’une exploitation de taille moyenne de 
p référença eu Afrique. 

Adresser lettre de candidature avec C.T. et pré- 
tentions sous référance 8.681, & P. LICHAC SA. 
BP. 328, 75863 PARIS, oedax 02. qui transmettra. 




OPPOHTlJMnKS M MARKEraWS MANAISMBIIF 

Heetguad Inc. is a whoUy-owned subdtfiory of the Cummins Enÿne Conpanybic^anujorUS^ 
basée! diesel angine manufacturer whh worldwide operations. Flaetguard spec afoes ki the 
manufacture and woridwkie distribution of hlgh-quaSty fBters far heavy duty «Sesd-poMrerad 
eqidfxneniYfe maraifonure a fu8 range of ait fuel.lubeLCOotaitandhydrauiicHTes.andarea 
leader kt botfr prodtna and market i nn ovatio n. 


ceflenoa. A major factor in oursuccess has been our productive md erçtjyabtewxfc environment. 

ûur Fleetguato BiropeDwisïoncutrentfyhasrBqisiementeforthre8wefl-quaHïBdtnan3gere.AH 

tfvee of these operûngs are in our Marketing Department The fins* two are inïtjaRy tobe based in 
o» Wbedon, Engiand offices, wïih a moueJn one to tvro years to ourcorpomte heaâquarteRS to be 
estsbfished in France. 

OSA SALES MANAGER 

The person sdected ta SI tiré operang wfl be respansaie for managing and demioping our sales 
lo orignal equgxnent manufacturera in Europe. Kfis or her initial emphase wffl be on Strategy 
development Qualific ati ons of the Idéal «antidata are: 

French or Germon cfâsenship 
Ruency In Engfisix Franch, and German 
MBA «y équivalent unjvershy degrea 
Sales expérience 
Supervisory expérience 
Engineering or sefemifk: Ux&yround 
Knowledge of heavy dutydiesel-powared rajuipment market 

GoodconcaptuaJ and planning sfcffls 

MARKET PLANNING MANACBER 

The person seiected to fili dûs operibg will be responsable for managing our market research, 
analysé, and planning a c t hnties. His or her Initiai emphasis wW be on démographie «tefini lion of 
ourmarket in Europe. QuaBfications of the kteai cancfidate are: 

Franch or German ci tizanship 
Ruency in Engfish. Franch and German 
MBA or équivalant uriveraty degree 
Good quantitative and arwfyticaf sküls 
Good cpnceptual and pianaing skBs . 

Knowledge ofcamputw» end EOPmethods bi business ^pücations 

REOONAL SALES MANAGER— GERMANY 

Thfc is a new position to be locatadm Germon* the spécifie City of location not yat having been 
æfectad. TT» person réfected to fiU ches opening vwff be naponsrble fbr managing and «tewtoping 
our salas to the replacement parts madeet in German* Hb or her initial emphasls wffl be on the 
development of our «SstHbutor nenvexk In the BRD, with subséquent emphasis being «xi the 
buikSng of a sales force to service thrs<8stribution System. Qualifications of the idéal candidate 
ara: 

German citizenshto 

Ruency în German end Ehgllsh, with Fîtinch atso vary helpfid 
AbiDiymworhindqwndentlyMMiairtîrftnumafsupenrislan 
UNvewltydaflreftMBAbr<rouîqialer up refaii«id 
Sales expérience Iniheautcxixriiv^tjrry^onstriiciSon parts msrieste 

Ea woifcanwimrwna rt thatemphagias the human element ftitefaaayoït and yourbaefcgro un d 
matiXies shtw of thsre qusIHïca&ire; wa wouU Sto a haar fiom iuu. Phase aend ■ curicuAfn 
tétas or a ietter deroribïng your baekguund to: 

IfcCtetimltRfl-— uksteg 

üretgreélanpA CMnÉyBMInAmtidPNk, Wsidm. Nnntewptai.HPOT Eqÿteé. 


Cognac Hennessy 


Allemagne Fédérale 

où ses produits sont distxibaéspar tmAgeat Général: 

Area Manager 


Sa mission aura triple: 

UNE MISSION DE TERRAIN: 

msnimFapp Bc a tian delapoliiiqaecos iMn e r cialeëlabaréepurla Sociê té 
otparsa nÀgmt , ^vxsttefarec/carreq pogsaMesrfegMeanxl asrfifffe rairfs 

secten» rfwnfM» -- y ra nti» ÆOrftâflnn M 

UNE MISSION RELATIONS PUBLIQUES: 

m représenter la Société fanftwt h« permettant ifr 

promouvoir la Marque. 

UNE MISSION MARKETING : 

•lass em AIec tontes les iofomatians concernant le marché et la cuncnr- 




ayant an moins 


Ce poste conviendrait à un dÿJAnié 
3 ans tPexpérience commerciale. __ . ' 

üfaMenceiALLËiMGVE rtilft w»? 

’ Las «toasters de emiuUda tares -sans ré£ jt7S4 Mil préeja^amr^er^pp»- 


DEL/ei_CDF= > F 3 Ef\/IEI\Jl _ 


10 , me de la Paix - 75002 Paris 


H1STRUMENTATION SCIENTIFIQUE 


(Saint Coud) recherche pour EXPORT 


CHEF SECTEUR 

■ Exp érience dus ta vente tcchoujuc 2/3 ans. 

• Panant n^ triaic allemand apprécié. 


. BALKANS 


INGENIEUR VENTE». 

a pour assurer contacts utüîsatcuis dans k cadre de notre bureau de MOSCOU 
• Pariant rusK, anglais apprécié. 

Ces 2 postes impliquent t 

- Nombreux voyages de 2 à 3 semaines. 

- Formation supérieure, de préférence physico-chimiste avec anmenssaue 
traitement de données. 

Noms offrons z 

- rémunération intéressante très évohttme -t- primes 
-6 semaines de vacances. 

Envoyer C.V. avec pbtito i.M. BONNEVAL 
114 Bureaux de la Colline 92213 SAINT CLOUÏ> 


y\o4$Sî> 
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OFFRES D'EMPLOI 
obaandes remploi 
immoshjer 
AUTOMOBILES 
AGENDA 

PROF. COMM. CAPITAUX 


Laigw bfigneTJL 

5T0O 59,98 


12,00 


14,11 


3500 .41,16 

36,00 41,16 

3600 41,16 

9500 111,72 


nnnonccf cuuæej 


OFFRES D'EMPLOI 
DEMANDES OEMPLOf 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES 
AGENDA 


U m/n csL TL 
30,00 3508 

700 803 

2300 2706 

2300 2705 

2300 2705 


JUEBBOaUCTZON INTERDITS 



emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux 



GARRETT FRANCE SJV. 


De formation ingénieur, S possède une expérience approfondie de b fabrication en ' 
moyenne on grande série de moteurs, compresseurs ou antres élémen t s mécaniques ; 
H doit prouver la gestion réussie d'une entreprise moyenne. H a acquis une < 
pratique de l'anglais et à possible de l'alle mand . 

Re nd a n t compte an Vice Président et Directeur Général de 


Une filiale de. 

THE GARRETT CORPORATION 
ritnée près d’Epinal, recherche 1 
trois cadres supérieurs qui participeront à 
la mise en roate pois a b gestion d'une 
usine de turbocompresseurs. 


DIRECTEUR COMMERCIAL 

De formation ingénieur, 3 possède une expérience de direction d’un Service 
Commercial acquise de préférence dans l’industrie automobile. Une excellente 
pratique de l'anglais et à possible de l’allemand est nécessaire. 

Rendant compte an Directeur Général, sa mission consistera à b création nuis à b 
gestion dn> Service commet ciaL Q sera responsable des négociations des prix et des 
contrats-ventes ; de l'application de b garantie ; du service après-vente : littérature 
et formation des cli ents ; des expéditions ; de b coordination avec les activités des 
antres usines GARRETT. 


Prière d’adres ser c .v. détnfié en »tv 1«> à 
GARRETT FRANCE S JL 
Service du Personnel - ZJL - 
88150 THAON LES VOSGES. 
Réponse et discrétion totales assurées. 


DIRECTEUR FINANCIER (controller) 

Diplômé DECS, MBA on équivalent, il possède une expérience de Direction 
Financière acquise de préférence auprès d'nne compagnie industrielle qui loi a 
permis de pratiquer l'analyse de coût de production. La connaissance des méthodes 
comptables américaines et b bonne pratique de l'anglais sont nécessaires. 

R enfl a n t compte au Directeur Général, if aura pour mission b création pois b ges- 
tion des Services Financiers et Comptables. Il sera responsable des plans financiers - 
budgets - investissements - profits, etc—, de b comptabilité générale, de b compta- 
bilité des coûts de b production, de b paye, des relations avec les administra no os 
(impôts, prêts, etc—} et les banques. 


Pour tes trois postes : 

Nationalité française requise; Résidence d prévoir dans la région d r Ephu/L m 


ENERTEC 

POmERS 


recherche un 

INGENIEUR 

nouveaux produits 

ESE f ECP,AM 

Sa mission principale consistera à : 

— prospecter le marché pour trouver, sélectionner de nouveaux 
produits et évaluer b marché potentiel, 

— établir le cahier des chapes, 

— faim des prototypes. 

Dans un deuxième temps, il devra assurer te démarrée : études, 
fabrication et vente du nouveau produit* 

Ce métier nécessite une grande disponBailitô et mobilité; en effet, de 
nombreux voyages seront effectués tant en France qu’à l'Etranger. 
La connaissance de l'anglais est indispensable. 

Ce poste peut convenir à un Ingénieur ayant 4 ans minimum d'expé- 
rience an bureau d'études, ou en tant qu'homrne-piiodurt. Des 
connaissances séri e us es en électronique seraient appréciées. 

Pourront réussir dre personnalités à l’esprit ouvert, synthétique et 
sans préfixés, sachant faire preuve d'imagination. 

Envoyer C.V. avec prétentions à : 

J. COUREAUD- ENERTEC - 
Z.I. - 86360 CHASSEN EU IL-DU-POITOU 


ENERTEC 


Schlumberger 



emploi/ internationaux 

lof departements d’Outrc Mer) ! 


Pour compléter notre équipe d'ingénieurs travaillant en Algérie, nous 
cherchons pour la planification et la surveillance des travaux de projets 
Industriels 


des INGENIEURS CIVILS 


Comme etatlden ott de' projet pour la construction en béton 
- armé et la construction en acier : 

— pour la surveillance des travaux. 

Le détachement pourra s’effectuer dans un bref délai 
Le lieu de travail est Alger. 

Les candidats devront avoir des expériences professionnelles de 5 ans au 
moins, si possible dans le domaine de la construction industrielle, les 
travaux du second œuvre inclus, les ca ndidats devront être capables de 
rédiger aussi des spécifications techniques. 

Veuillez noua transmettra vo t re demande d'emploi détaillée ou nous 
téléphoner. 

RHEIN-RUHR INGENIEUR-GESELLSCHAFT MBH 

Burgvall 5. Postfach 281. D-4600 Dortmund L Allemagne - TêL (0231) 5482-L 



IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS A VOCATION 
AT10NALE 




POUR SA FILIALE ESPAGNOLE SITUÉE A 

BARCELONE 
DIVISION AUTOMOBILE 
ÉLECTRONIQUE ET 
MÉCANIQUE DE PRÉCISION 


DIRECTEUR 

D’USINE 


E.S.E. - Centrale - A. et M. 


il secondera la Directes Générai pour tout ce qui concerne 
les pr y fr i*m« de fabrication d'une unité de 700 posâmes, 
y compris les achats et approvisionnements. 

A ce poste, sons souhaitons engager m ingémeor ayant 
déjé melques années d'expérience industrielle dans un 
tamstt asffiata*. Après en stage de 6 A 9 mois dans nos 

MM pc sfa et y 

I* Espagnol est topéraifte, celle de l'Anglais souta né e. 

Adresser dossier de candidature cwnpiet secs 
léttnncs 720 à : 


SVP RESSOURCES HUMAINES 

65 avenue de Wagram 75017 Paris 


emploi/ internationaux 


Cette classification permet aux 
sociétés nationales on internationales 
de faire publier pour leur siège ou leurs 
établissements situés hors de France 
leurs appels d* offres d’emplois . 


RÉPUBLIQUE DE COTE-D'IVOIRE 
| Ministère de l'Éducation Nationale i 

| Ministère de la Fonction Publique § 

1 RECRUTEMENT DE 1 

| PROFESSEURS DE MATHÉMATIQUES | 

I SCIENCES PHYSIQUES | 

| ET NATURELLES | 

s pour enseignement secondaire 5 

| RENTRÉE : OCTOBRE 1979 | 

= QUALIFICATIONS REQUISES : Agrégation, CAPES. = 
— MaitriBB Licence ou dlplOme d Ingénieur. = 

S TRAITEMENT MENSUEL : Maîtrise : 8.000 à = 
S 15.000 FF - CAFES : 9.000 à 18-500 FF - Agrégation, = 
S Ingénieur : 9J900 A 20500 FF. = 

=E DUREE DU CONTRAT : Mlntmnm 2 années. E 

AVANTAGES : Logement meublé. Voyage annuel E 
pour l'Intéressé et sa famille. 5 

■B WK i KMi rvK TgiurpTj -rg (xamaa KW Parngg : E 

AMTiAHRAr>g DS OOTB-DTVOIRK = 

Sce Becrutement : 21, avenue de Saxe, 75007 Paru. = 
TêL : 567-35-38. = 

aiimiimiiwiiiiiuiimiiniwimiiiimiimimnminnimmmiimim^ 
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CHEF COMPTABLE 


Groupe Industriel 
Port-Gentil - Gabon 


220.000 F. + 




Notre client, un des premiers groupes industriels du 
Gabon recherche un chef comptable pour lui 
confier la responsabilité complète de l'organisation 
et de l'animation des services comptables de 
l'entreprise. Dépendant du Directeur Financier, il 
assure la préparation des bilans et des déclarations 
fiscales. II est responsable des relations avec les 
organismes extérieurs ainsi qu’avec le service 
informatique. Le poste convient d une personne 
pouvant justifier d'une expérience d'au moins une 
dizaine d'années dans une fonction similaire. Une 
expérience précédente d l'étranger serait appréciée. 
Le candidat retenu devra être diplômé de l'ensei- 
gnement supérieur (ESC, DECS. etc). A la rémuné- 
ration, s’ajoutent les avantages habituels de l’expa- 
triation, tels que le logement, etc. Veuillez envoyer 
vorre curriculum vit» en indiquant votre salaire 
actuel 5 Marie-Jo MARTIAL, 6, avenue Marceau, 
75008 Paris, sous la référence M992. La plus 
grande discrétion dans l'examen de votre candida- 
ture vous est assurée. 


fabricant de petits accessoires mécaniques 

Proximité LIMOGES, recherche 

FUTUR UIREGTEUR TECHNIQUE 

INGENIEUR GRANDE ECOLE A.M. - E.CP. -SUPELEC - I.D.N. 




Notre Société è acquis depuis 20 ans, grâce à l’originalité de ses produits, une position de leader en 
France et dans les~pays en développement sur le marché des accessoires se rapportant aux techniques 
modernes de la distribution électrique. 

Elle poursuit sa croissance en élargissant ses marchés à l'étranger et en Intensifiant les recherches de 
diversification d'une part et de renouvellement constant de sas produits d’autre part. 

Nous recherchons un Ingénieur Grande Ecole, d'une trentaine d’années, ayant 4 ou 5 ans d'expérience 
de lancement de fabrications petite mécanique grandes séries, ouvert aux techniques modernes tant de 
gestion (informatique) que technologique (utilisation des plastiques). 

Bras droit d'un P.D.G. lui-méma Jeune Ingénieur, Il devra s'intéresser aux études de développement A 
moyen terme et, dans un premier tsmps, superviser et réorganiser si besoin est la production. 

Il est appelé, après la période de mise eu courant, à prendre la Direction technique et à jouer un rôle 
déterminant dans la vie et dans l'évolution de la Société. 

Poste varié, complet, très formateur. Rémunération élevée pour candidat de valeur. 

Ecrire avec curriculum vhae, photo et prétentions à Danièle DANGER sous référence 2651 M 

65, Avenue Kléber 75116 PARIS 

ÙBÆFEDEStNÏEC 



Mobil Oil Française 

recherche 

Pour sa raffinerie de NOTRE-DAM& 

DE GRAVENCHON (Seine- Mo ri ri me) 


UN INGÉNIEUR MECANICIEN 



Diplôme A. et M- ou équivalent 2 à 3 années 

H'omiHûnrü a/viihalfèe 



UN INGENIEUR METALLURGISTE 

pour superviser groupe Inspection métal/ corrosion 

nnalniian ojvnAan pm^tianen 



ADJOINT 

AU SOUS-DIRECTEUR 

FONDER IE 


r i 

L’usine appartient à un groupe de 3.000 personnes, 
leader européen dans sa branche. Elle compte 670 
personnes et est spécialisée dans le moulage sable de 
la fonte d'aluminium. 

La Société offre, à un jeune cadre de plus de 30 ans, 
ingénieur Mécanicien diplômé, des responsabilités et 
des perspectives Intéressantes. 

Il devra posséder l’expérience du commandement du 
personnel ouvrier qui pourra avoir été acquise dans 
l'Industrie métallurgique si elle ne l'est pas dans le 
moulage sable. Lieu de travail ville centre -sud -ouest. 

Ne pas adressez de C.V. 

22 rue Saint Augustin 76002 Paris 
vous adressera nota d'information 
et dossier de candidature sur deman 
de. Référence 904 M. J 



INGENIEUR SYSTEME 

LYON 

Nous sommes le Service Informatique d'un IMPORTANT LABORATOIRE 
PHARMACEUTIQUE équipé d'un 370/138 trav aillant sous DOS/VS et CÏCS auquel sont 
connectés 40 t erminaux. 



Rejoignez notre équipe Système (directement rattachée au Responsable de l’Infor- „ 

matique) pour cela a une expérience dans la fonction et la maîtrise de DOS/VS et de GICS J 

sont nécessaires. t 

« 01 

Envoyez C.V., photo et prétentions sous référence 1345 M à : zsc carrières - 14. rue g 
de Castigüone • 75001 PARIS. E 


CHEF DES VENTES 
EXPORT 


Cette Société est spécialisée dans la fabrication de feu- 
tras et tissus spéciaux à usage industrial. 

C'est l'un des leaders dans son domaine. Pour son 
département Tissus Techniques, où le marché export 
est prépondérant, elle recherche le RESPONSABLE 
DES VENTES des produits destinés à la TANNERIE. 
Ce posta s'adresse à un Cadre Commercial Export 
ayant ai moins 5 ans d'expérience de la vente de 
biens d'équipement industriels. Anglais courant in- 
dispensable. Espagnol souhaité. La connaissance de 
la Tannerie serait fiés appréciée. Voyage à 50%. 

Poste basé au Siège à ANGOULEME. 

22 rue Saint Augustin 75002 Parte 
vous adre s s e ra note d'information 
et dossier de candidature sur deman 
de. Référence 976 U. À 



ROUEN 2* aan “! ne cte 
n Formation w 

créa un poste 

Attaché (e) 
i Commercial Ce) 

chargé (e) d'actions de promotion auprès 
des responsables de formation régionaux. 
Après la fixation des objectifs, B (e! te) 
assurera le suivi (tes contacte établis, 
proposera des actions nouvelles, adaptera 
les programmas existants, collaborera au 
démarr^p des cycles. 

La poste conviendrait à unie) 

■ ! Diptofoéle} ESC ou équtatebt 


Envo^cv^et p réte n ti o n! sous léf, JH 
Hébert consau\ 231 rus Louis Blanc 

\ 7Rinn 
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emploi/ (égionouK emploi/ régionaux emploi/ rcgionoux- emploi/ rcgionoux 


Société française 
de rang international 

recherche un 

Ingénieur automaticien 


confirmé 


H sera chargé d'animer un important groupe d'études et 
d'installations d'automatismes industriels, comprenant des 
équipes d'automaticïens travaillant en liaison avec des bureaux 
d'étude de mécanique, et des équipes de spécialistes en 
matériel, logiciel, physique industrielle et électronique. 


Les responsabilités qui lui seront confiées imposent qu'il ait 
acquis une très large expérience dans le domaine de l'auto- 
matique, allant de la résolution des problèmes de régulation 
industriels, à la robotique et la reconnaissance des formes. 
Elles exigent aussi qu'en plus d'un diplôme d'ingénieur d'une 
grande école/il possède de solides bases pratiques en électro- 
technique. 


Notre société qui comprend plus de 100.000 personnes, 
fabrique et vend un produit de haute technicité. II s'est imposé 
par sa qualité et sa conception d'avant-garde dans plus de 
100 pays, et fait de nous un leader mondial dans son domaine, 
capable d'assurer à des hommes de valeur de très larges 
possibilités d'évolution dans un contexte international. 


Ecrire à INTERMEDIA N° 3 94 B 69, rue La Fayette - 
75009 PARIS, en joignant C.V. Discrétion assurée. 


Un Groupa François de notoriété internationale 
recherche 

pour une de ses Usines de l'Est, spécialisée dans V Industrie du Bois 


UN INGÉNIEUR AUTOMATICIEN 


Tl sera chargé de concevoir et construire des automates manipulateurs, 

n doit être Ingénieur diplômé et doit avoir, nécessairement, des notions 
hydrauliques - pneumatiques - électroniques et mécaniques. 

il définira les moyens necessaires d la création de son Service, ainsi que 
le budget de fonctionnement. 

H recrutera et mettra en place son équipe. 

Le poste est indépendant, il est directement rattaché à la Direction Générale. 
Ce poste conviendrait à une personne de 25 ans environ maîtrisant parfai- 
tement cette fonction. 

Une expérience de ce type de trama est souhaitable. 


L'importance de la Société permet d’envisager de réelles perspectives 
d'évolution. 


Lient de résidence agréable, proximité de villes d’eau renommées. 


Ecrire If B16JS7 St - REGIE PRESSE, 

SS bis. rue Béaumur, 75002 PARIS , gui transmettra: 


I 

J 


Division colles industrielles d'un groupe multinational amé- 
ricain recherche pour sa filiale française, installée à Blois, 
en forte expansion et réalisant un C.A. de 30 millions de F : 


« C0NTR0LLER » 


MAITRISANT CORRECTEMENT L'ANGLAIS, IL AURA POUR TACHES 
ESSENTIELLES : 


— L'établissement et t'analyse critique des résultats mensuels. 

— Le suivi et l'amêliaration de la comptabilité analytique. 

— La gestion de la trésorerie. 

— La supervision d'une équipe de 6 personnes. 

— — La prise en charge des problèmes fiscaux et {uridiques. 

— La mise en place d'un mïnicalculateur de gestion. 

— La préparation de budgets. 


LE CANDIDAT RECHERCHÉ AURA : 

— Minimum 35 ans. 

— B.T.S., D.E.C.S. ou un niveau équivalent. 


LA REMUNERATION SERA URB A L'EXPERIENCE BT AUX COMPETENCES 
DU CANDIDAT RETENU 


Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé et prétentions sous référence RA 
au n° 8.519 « le Monde » Publicité. S. rue des Italiens. 75427 Paris Cedex 09. 


pharmacien 


100/ 130 000 Frs 


RESPONSABLE DE FABRICATION. Notre 
groupe pharmaceutique est l'un, des tout premiers 
sur le plan européen. En France, notre progression 
est importante (CA. maintenant supérieur à 200 
millions de Francs) et la production a besoin 
d'hommes nouveaux. 


Nous créons en effet. 2e poste. Dépendant du 
Directeur de Production, vous prendrez en main le 
service fabrication des formes sèches. Cest une 
responsabilité complète, à la fois technique, 
humaine et financière. 


Vous avez l'expérience de plusieurs années d'un 
poste semblable, vous connaissez les problèmes de 
commandement et vous pariez anglais. 

Nous serons heureux de. vous rencontrer prochai- 
nement pour vous parier {dus en détail de ce poste 
qui peut évoluer vers la responsabilité d'une unité 
complète de production. 

Merci d’envoyer votre C.V. sous référence 4226 à 

Michel Garnier : 


INTERNATIONAL 
BUSINESS DRIVE 
28, av. de Messine 
75008 PARIS 


à qui nous avons confié celle recherche. 

HjÜ) æsgzgsèsssss 


SOCIETE FILIALE 
D'UN GROUPE IMPORTANT 


ANNECY (Haute-Savoie) 


CORRESPONDANT 

INFORMATIQUE 


Rattaché directement au 
Directeur administratif, res- 
ponsable de l'Implantation 
«Ton système de gestion 
stocks sur mffli-ertffRateur, 
développera intérieurement 
nouvelles applications. 


• Expérience demandée : qua- 
tre ans as pratique informa- 
tique gestion, dont deux ans 
responsable projet avec mini- 
ordinateur. 


• Connaissance d'un ou plu- 
sieurs langages évolués et 
d’un langage d'assemblage. 


• Pgr-delS ses compétances 
d'analyste, la personne que 
nous recherchons devra avoir 
AU PLUS HAUT POINT 
LE SENS DE LA REDUC- 
TION DES COUTS DANS 
L'ENTREPRISE, 
ainsi que les qualités 
humaines requises pour ani- 
mer des actions an ce sens 
avec les chefs de service 
utilisateurs de l'Informatique. 


Adr. C.V. déL. lettre menuscr. 
avec prétentions, disponibilité, 
n» 24.607 CONTESSE Publicité. 
20, av. do l'Opéra, Parts (l«). 


INGENIEUR D’ETUDES 



Usine mécanique 

100 km Ouest de Paris 100.000F 

Un* Société ftançaJsa {200 personnes! fabriquant 
at vendant des accessoires de distribution de gaz 
recherche un Ingénieur pour son Bureau d'Etuttes. 
La -fonction consista, 4 - concevoir de nouveaux 
produits un fonction des objectifs définis, h 
mettra au point las nouveaux projets at las plans 
de préséria, à exécuter les prototypes, A organiser 
las essais en laboratoire. En outre, cet ingénieur 
participera aux commissions de normalisation et 
dirigera un peut service (A personnes). 

De format km ingénieur (AJil,E&H£,CWAM. 
ou Universitaire), la - candidat, âgé d'au, moins 
30 ans possédera une solide expérience de labo- 
ratoire s mécanique générale ait mécanique des 
fluides complétée par le dessin Industriel. 

Anglais souhaité. 

Logement assuré dans un premier temps. 

Ecrire avec C.V. + photo sous référ. 2649 ta A 

Pti« V1NCHON 

65, Avenue Kléber 753,16 PARIS 


CHEF DES ETUDES 
ELECTRONIQUES 


directeur 


Ville universitaire — Centre-Ouart . 

ES.E. - E.C.P. - TELECOM. - E.N.S.E.E1.H.T. 



rf JSV 
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4ms d'expérience: 
un tournant 


▲ La passion de la technique. 

A Le désir d'unsüaîre plus élevé. 

A Une vie an province (sans pour autant être retiré du inonda). 
.A L'envie de ne pas en rester là ~ 



AÆfcGRECESVMEC 


La mile de GRENOBLE, 170.000 habitants. recrute 


UN SECRÉTAIRE GÉNÉRAL ADJOINT 


chargé de la Direction dn Personnel dans le 
cadre statutaire. 


— Expérience de cinq ans dans la gestion 
ou la formation du pnsounel ; 

— Connaissances du statut du personnel 
municipal souhaitées. 


Le candidat devra être titulaire de l*un des 

diplômes suivants : 

— Maîtrise ; 

— Licence : 

— Diplôme d’un lnstltnt d’études politiques 

— Ancien diplôme de l'école libre des 
scleccea politiques : 

— Diplôme de l’école supérieure des sciences 
politiques et commerciales (BJS.SJS.C.) ; 

— Diplôme d'administration publique déli- 
vré par un institut régional d'adminis- 
tration. 

ou être fonctionnaire d'une collectivité locale dans 
les co mutons prévues par le statut. 

Rémunération correspondante à la grille statutaire 
brute (595-1.000). 

Traitement annuel net de début : 88.500 F 
(indemnités comprises). 


Adresser candidature manuscrite avec curriculum 


vttae et photographie à U. le Maire de GRENOBLE, 
11 , bd Jean-Pain, 38000 GRENOBLE, avant le 


Lu, 38000 GRENOBLE, avant 
31 octobre 1979. 


e Nous sommes un Groupe spéaafisé dans te domaine des bien* d'équi- 
pement industriel, de niveau international, mais aux structures à dimen- 
sion humaine. 

« Nous recherchons un Ingénieur ayant 4 à 5 ans d'expérience, pour 
lui confier, en tant que chef des études, la responsabilité d' im portants 
projets de conception de nouveaux produits électroniques (logiques at 
analogiques) ; il aura une équipe è diriger, un budget à gérer ; il aura à 
développer les nouveaux produits et à las suivra jusqu'au lancement en 
fabrication. 

• La connaissance de l'ANGLAISeà indispensable. 



■ • •- 
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a Votre carriëftf ne sera limitée que par vos capacités. 
a Vous êtes prêt à changer : nous pouvons vous y aider en limitant les 
risques du changement par une sélection mutuelle rigoureuse. 


Vous pouvez envoya- votre candidature avec CV et prétentions sous 
référance 2783 en indiquant les Sociétés avec lesqueUes vous ne souhaitez 
pa s e n trer en conta cl 
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F ingénieur 1 
haut-niveau 



CREUSOT-LOIRE recherche un Ingé- 
nieur de haut niveau pour prendre la 
responsabilité des services ETUDES, 
RECHERCHE ET DEVELOPPEMENT- de 
sa Division MATERIEL FERROVIAIRE. 
Cette unité construit une partie impor- 
tante du TGV Paris-Sud EjJ. EUe 
souhaite valoriser cette expérience 
pourie développement de ses marchés 
à fexportation qui exigent de plus en 
phis une maîtrise sdentifique et techno- 
logique du produit 
Le poste, basé au CREUSOT, convien- 
dra ità un diplômé d'une Grande Ecole 
(X. ECP, ENSTA, SUPAERO, par exempt 
ayant environ une dizaine cf années 
d'expérience industrielle;!! devra avoir 
déjà exercé des responsabilités dans 
la fonction Etudes ou Recherches et 
être capable d'animer une équipe Im- 
portante d'ingénieurs et techniciens. 
U aura la mission de conseiller la Direc- 
tion Générale sur la politique â mener 
dans ce secteur (f activité et la char 
ge <f entretenir lui-même de nom- 
breux contacts aveç F extérieur. Une 
bonne maîtrise de la langue anglaise 
est donc Indispensable.* 

Les candidatures, avec mention de la 
rémunération actuelle ou souhaitée, 
doivent être ad ressées à CREUSOT- 
LOIRE, Monsieur DELORD .Directeur 
de la Division TRACTION, BP. 31 - 
71208 LE CREUSOT. 



FLAMMARION 

L'un des premiers éditeurs français 
recherche 


> stra 


ATTACHES COMMERCIAUX 


■-*- «***«£« 
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CONFIRMES ET DEBUTANTS 

chargés de la représentation de ses ouvnges. . 

— Attachés commerciaux confirmés pour les postes sufamts . 

■ - 1 pour la Belgique . 

— 1 dans la région NordfEst. 

— Attachés commerciaux débutants pour les postes suivants , 

— 1 pourBàrùfBanlteue 

— . I dans la région Nord 

— 1 dans la région Est 

— J dans la région Frariche-Comté Bourgogne 

— ldtms te région Rhône-Alpes Auvergne 
. -i I dans la région Languedoc RoussÜlon 

— 2 dans la région Pays de "Loire Poitou ■ 

— 1 dans le région NormaruSe 

— 1 pour la Belgique. . 


-■ - - «w- m m 


Les candidats auront une borne culture générée et si po 
expérience confirmée de lavante acquise dans le mlBeu du an 
Les caïuBdats seront de véritables hommes de terrain. 

Us auront le goût des contacts humains. Salaire motivent. 

Envoyer lettre manuscrite, CV et photo à 
FLAMMARION 

Direction Commerciale - BP. 403 - 94152 RUNQS 


-H 

i-i-i ii mwairet 


** 


CREUSOT-LOIRE 



Côte d’Azur 


Importants Société spécialisée 
DANS LE TOURISME DE LUXE 
et rêafisant an ‘ Chiffre d'Afftéres annoté 
de 500.00QJUIQ de Fis 


Adjoint ou Directeur 
Marketing-Publicité 


LES* FONCTIONS : 

Il s'agit d'établir avec le Directeur du Mar- 
keting la politique annuelle de promotion 
et de publicité et d'être responsable de 
l'exécution do toutes les actions déridées. 


Il MATÉRIEL TâfrBOnHIE IMS! C.H 


Etablissement d'ORVAULT 44700 
Tel. (40) 76-31-95 
recherche immédiatement 


ut. anpe 1220 HtâiflflRS BffORMATKIBK DÉBUTANTS (port. I) 

Les candidats de formation école d'ingénieurs avec option 
informatique auront une ‘ première expérience es seront 
débutants avec pratique en logiciel temps réeL Le geét du 
travail en commun et des contacts hautains est indispen- 
sable peur travailler dans des groupes de programmation. 

Réf. ANPE 1221 HtGÊNtBM ÉtfCTROWaEB (position 1 ou II) 

Ayant expérience de conception d'équipement utilisant des 
circuits intégrés. 

Réf. anpe T222 TEGNNCŒNS INFORMATICIENS, NIVEAU (V et V 

Formation DUT INFORMATIQUE indispensable. Les can- 
didats auront une première expérience ou seront d é buta n ts 
avec stage pratique en logiciel temps réel. 

uf. anpe 1223 TECHNICIENS ÉLECTRONICIENS, NIVEAU I V et V 

Formation DUT ÉLECTRONIQUE ou AUTOMATISME. Les 
candidats auront 3 à 4 années d'expérience de 'misa au 
point de circuits logiques Intégrés notamment boute vitesse. 
Ils seront familiarisés avec las microprocesseurs et leur 


jeunes diplômé* é* 

-Geignement iitiiÉria 


cadres 


“r"**— 1 -4* 




Restaurant self-uervlce - î> mois - Horaires flexibles sur 5 Jours 
Nombreux avantagée sociaux - Retraite complémentaire et prévoya nce. 


Adre sser C.V . dé taillé, avec numéro de téléphone souhaité. A ; 
SERNZNC ANPE, 12, rue de Strasbourg - 44041 NANTES nmw 
TêL : (40) 47-01-06- 


NANTES rrenny 


Pr °modès 


LE (ou LA) CANDIDAT(E) devra : 

- avoir au moins dix ans d'expérience dans 
une agence de publicité (au moins' niveau 
chef de groupe) 

- avoir routes les connaissances techniques 
sur les média nécessaires â la promotion, 
la publicité, les relations publiques (édi- 
tion, presse, radio, télévision, PLV, af- 
fichage} 

- avoir travaillé pour des budgets touristiques. 

De plus, le candidat, homme ou femme, 
devra être bon vendeur, bon gestionnaire, 
avoir le sens de l'équipe et du commande- 
ment et parler et écrire parfaitement l'anglais. 

Adresser CV, photo et prétentions No 24£Q4 
CONTESSE PUBLICITE 20, 'av. de l'Opéra 
75040 PARIS CEDEX 01 qui. transmettre. 

Il sera répondu è tous les candidats 
(discrétion assurée). 


SOPAD- NESTLÉ 


recherche pour une naine laitière ai tuée an Thlénwha 
un 


INGÉNIEUR DE FABRICATION 


Chargé d'on atelier de traitement et de condiHonnament, fl ura 
d'une cinquantaine do personnes trav aillant en équipe. 


Ce poste conviendrait a on in gflTtimr 


INA, ENSIA 


DÉBUTANT 

ou ayant une première expérience professionnelle. 


Adresse C.V. détaillé A SOPAD - Direction du Personnel. 
17. quai Paul-Doumer -’ 82411 Courbevoie. 
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INDUSTTHE alimentaire 

CJL 200 M de F - 350 personnes 


directeur 

général 


• 40 au «immun Fanatisa supériwra. ESSEC. ESC- on 
kigftaiKr Agre-Almantaire emplétÉe par U cycle de gestion 
IC& IAE_. ; anarite d’une upëiieace d'an usine 5 nu de la 
reipoMabiuia totale d'ne cenbe do profit. 

• direcl do Fràcideni atac qui U définira lu 
oD|eanx de guano « de déwtapptnaiiL e’ui bmiu irai u 
anmaieor d hotnaec et uo.coonliisoateur d'actiriiés. 

• opérationnel, il fixera lu a xet prioittaint tTutios dau les 
daoieinu Mariwbog et CoBoiereial et niettre eo place les 
nenwis tnt faenaîu qee de piocidore pour ponontie i la 
Soaetè, rnn mlenont de ceuolider an posUion. mats aussi. 

d astver sa pronreuin. 

• poste b pouvoir régi «a Vendée. 

toiroavee RV. désüBé et préten tion» i GaiHon Séfaettan sua 

sa at distrétfM a*si^ [C8HC5) aSSœSS'mSSmSS^ 
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guillon sélection 

23. AV. DE L1VRY - 93340 LE RA1NCY 


^0rTELt61)8Z£&89 

re cherche pour usa Impartante fabrique 
d'appareillage* ««triques du SUD-OUEST 

UN INGÉNIEUR BUREAU D'ÉTUDES 

(Btt. ZHQ/EB) 

30 ans environ . DlplOmâ «cale J Ingén ieu r» 
(KNSI - SUFEtiEO ou équivalent). Spéc iali té 
«ectrotecbnlque uniquement. Expérience en 
Bureau d'Btudu appréciée. Connaissance par- 
faite de l’anglais exigée. 

UN WGÉNKUfl DEVIS 

(Réf. XNO/ZSE7) 

30 ans environ, dlplOxné in gAniwfi r en fiec- 
tro technique . (EN SI - SUPSLBO ou équiva- 
lent). Expérience pnftsslcaselto de 2 A 3 ans 
minimum exigée dan» y rtAKIIgn^mpin t ou 
l’exploitation de devis. Anginin usuel et tech- 
nique exigé. 

UH INGÉNIEUR 

SPÉCIALISTE EN AUTOMATISME 

(BéE. ING/AUT) 

30 ans environ, dlpldmé ingénieur spécialisé 
en automatisme, ayant dea connaissances 
techniques approfondies : des automates pro- 
grammables, des microproce sseurs , d’informa- 
tique et de matériel mécanique. Des connais- 
sances en gestion, en techniques bfttlmeni et 
Installations électriques serons un atout. Le,, 
candidat retenu sera responsable -d’une unité 
de production automatique. U devra Justifier 
«Tune solide expérience industrielle. 

Pour ces crois postes, adresser lettre manus- 
' erlta + C.V. détaillé + photo + prétentions 
en précisant la référance à l’attention de 
Gilles SANTUCGL . 


Promogros 


important Grossiste d'Europe en produits 
alimentaires et un des premiers Distributeurs 
de détail en France. 

recherche 

jeunes diplômés de 
l'enseignement supérieur 

pour devenir 


de la distribution 

Après une période de formation rémunérée de 
9 mois. Us seront titularisés dans l'un des services 
suivants: commerce administration, personnel, 
gestion, comptabilité, logistique, marketing. 

Du fait du développement de notre Groupe, une 
promotion rapide est certaine pour les candidats 
de valeur . 

-Si vous êtes disponible et mobile £ 

géographiquement o 

- Si vous êtes dégagé des obligations militaires. 

Adressez c.v, photo et rémunération souhaitée | 
sous Réf. M 725 à M. D. BALLOT PROMODES, i 
B.P. 17 - 14120 MONDEVIUJE. I 

Réponse I 

garantie. kA/ ^ 1 

•S' Promodès 


LEADER SUR LE MARCHÉ NATIONAL 
DE LA TÉLÉPHONIE PRIVÉE 
FILIALE D'UN DES PLUS PUISSANTS 
GROUPES FRANÇAIS 

Nons eonstrn Isoas des matériels téléphonique» 
entièrement électroniques, pilotés par micropro- 
cesseurs. gui, conçus autour d’une technologie de 
pointe, évoluent très rapidement vexa des systèmes 
télématiques. 

Nous recherchons 


5 INGÉNIEURS ÉLECTRONICIENS 

Spécialisés en électronique, logique on analogique, 
les retenus auront acquis une expérience 

d’au moins 2 ans dans un laboratoire ou “ n 
service de plate-forme. La candidatures de débu- 
tants seront également examinées. 

Ces postes qui sont è pourvoir A . STRASBOURG, 
peuvent offrir des possibilités d'évolu tion rapide 
pour des candidats dynamiques et competents. 


LILLE i 

L'établissement de LILLE (1200 pers.) 
d’un des raemners groupes français de 
(xmstruemm mécanique crée, dans le 
cadré d'une nouvelle structure, le poste 
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en rapport avec l'Ingénieur en Chef et le 
Chef des 'services administratifs de 
l'Etablissement ainsi qu'avec la direction 
de production dn groupe. 

H a pour fonction de : 

— sennbiliset et former aux problèmes 
de sécurité, 

— promouvoir, organiser et contrôler 
l'application des mesures de sécurité, 

— assurer la prévention des accidents, 

— contribuer à l'amélioration des condi- 
tions de travail. 

n possède son propre budget. 

Le posta sera confié à un jeune Ingénieur 
diplômé ayant déjà exercé une activité 
similaire, Tnfcm# en second, dans m»** 

mtTRpriB» TTwhigtripTlp 

L'évolution prévue exige que le candidat 
possède un sens aôgu du contact. 

Ecrire avec curr iculum vitae détaillé à 

Ï G. S77KER, slréf .32109 U.à : 

BOSSARD SELECTION 

< Centre Vaubanr 

. 201 , rue Colbert. 59800 - L ILLE ^ 

i^^HToRES MEMBRE SYNTEC*MMi 


IMPORTANT GROUPEMENT D'ORGA- 
NISMES REGION BOURGOGNE 

PROMOTION ET GESTION IMMOBI- 
LIERES AU SERVICE DU LOGEMENT 
SOCIAL 
recherche 


CHEF COMPTABLE 


Adjoint du chef des services comptables 
et financiers 71 eut responsable de la tenue 
des comptabilités et de la préparation 
des bilans et comptes, de résultats. Il 
anime une équipe de 10 personnes. 

C'est un homme de confiance qui pos- 
sède parfaitement les techniques comp- 
tables (niveau DECS) et qui a une bonne 
expérience du métier, de préférence 
dans des organismes dp crédits, la banque, 
les assurances etc_ 




Adresser CV et prétentions sous référ. 
29 M 137 

Centra de Psychologie Appliquée 
69, rue de Monceau 75008 PARIS 
Partenaire pour la France de 

Consult-Eur 




Société française d'ingénierie informât)- 1 
que recherche pour son 

Agence de MARSEILLE 

des ingénieurs 

Formation Grande Ecole 

Réf. 01 - 3 à 5 ans d’expérience pour 
responsabilité sur applications informatiques 
temps réel à caractère industriel. 

]Réf. 02-1 à 2 ans d'expérience pour 
participer au développement d’applications 
de gestion sur mini. 

Réf. 03 - Expérience des problèmes infor- 
matiques des organisations pour conseil 
haut niveau et élaboration de plans infor- 
matiques. 

un analyste- 
programmeur I 

Formation DUT ou équivalent 1 à 2 ans =■ 
d'expérience programmation systèmes temps * 
réel (Solar, Mitra, etc.) ? 

Envoyer C.V. en précisant le poste choisi 5 
à SESA, 452 avenue du Prado, 13008 “J 
MARSEILLE. A 


Une P-M-E- d'environ 100 personnes, saine et en 
progression recherche un JEUNE CADRE DE 
GESTION, possédant au minimum un D.U.T. ou 
un B.TJS.. et ayant au moins 5 ans d'expérience 
acquise de préférence dam le CONTROLE DE 
GESTION, u % 

Dépendant du Chef d’Entre prise, il supervisera la 
service administratif et comptable. M sera plus spé- 
cialement chargé de développer une comptabilité 
analytique, le suivi et le contrôle des prix da revient, 
d’améliorer les procédures administratives et de 
préparer [Informatisation de la gestion. 


6R0UPE INDUSTRIEL 



(150 personnes - Technologie avancée) 

180000 + 


Profil recherché s 

- Ingénieur Grande Ecole 

- S a 10 ans d’expérience comme responsable 
d’une unité de production. 

- Qualités de gestionnaire et d’entraîneur 
d'hommes 

- Anglais Indispensable. 

Pour se familiariser avec la Société et l’Usine, 
la candidat retenu passera les premiers 
6 à 9 mois comme responsable de projet 
(développement de nouvelles opportunités : 
produits, marchés]. Impliquant plusieurs 
Séjours aux U. S. A. 

Évolution de carrière au sain du groupe, 
possible & moyen terme. 


Envoyer C.V. photo, lettre manuscrite et 
rémunération actuelle à n* 31462 P. A 6VP 
37. rua du Général Foy 75008 PARIS 
qui transmette* 




GROUPE INDUSTRIEL 
recherche 

pour TEST de la FRANCE 

DIRECTEUR 

D’USINE 

300 personnes 
industrie lourde, travaillant 
en 3x8. 

Ce poste conviendrait 
à un Ingénieur diplômé ayant 
exercé une fonebon similaire. 

Adresser lettre manuscrite 
avec CV. à n° 8102 
m EMPLOIS ET ENTREPRISES 
ÿ 18 rue Volney 75002 PARIS 


Les Laboratoires pharmaceutiques 

SMITH KLINE & FRENCH 

recrutant Jaune Diplômé pour 

CONTROLE 

FINANCIER 

USINE 

à PESSAC près Bordeaux - 33 


• Contrôle et valorisation dn stock (systèmes 
informatisés) 

• Détermination des prix de revient 
•Analyse financière de l’activité de l'usine 

(Tableau de bord) 

• Relations entre la Division Financière au Siège 
et la Direction de l’Usine. 

Profil: 

• Jeune Diplbmé d’une E cole Supérieure de 
Co mmer ce et (on) ayant quelques année» 
d'expérience dans une' fonction similaire 

• Connaissances Informatiques et Anglais 


Notre établissement regroupe les avantages 
d’une structure de taille moyenne (90 per- 
sonnes), tout en of fiant des possibilités ■ de 
progression en FRANCE ou à l 'ET RANGER, 
au sein d'tmti Société internationale en expansion. 
Avantages sociaux : vacances hiver et été : 5 
semaines, restaurant d'entreprise, 13ème mois. 

Ecrire au Siège Social sous réference JJCH 
SMITH KLINE & FRENCH 
25, nie Jean-Jaurès 92807 PUTEAUX. 


Envoyer C.V. et prétendons n» 24.348 CONTES9G I i Sl pT CI)CC 
ruMtatA 20. XV. de l’Opéra, Parto-I"' qui tranam. ■ 


Envoyer C.V. détaillé et photo 
SS/réf. 973 M. à M. POUANT 
FRANCE CADRES. 22. rue Saint- 
Augustin - 75002 PARIS. 


usines: Franee,USA,tTK. 

être Plant Contvoller 

d'une usine de cette division 

(sud-ouest) 

C’EST BIEN SUR: 

- traiter l’ensemble des Informations comptables et 
de gestion généré dans l’établissement. 

- diriger le -personnel des services comptables et 
prix de revient 

MAIS C’EST AUSSI : 

- collaborer 8 la conception des procédures admi- 
nistratives et comptables pour les urines françaises 
de la division. 

- assurer la comptabilité 

- élaborer le budget, les analyses et las rapports 
mensuels- 

- conseiller les dirigeants quant aux problèmes de ■ 
gestion. 

L'urine emploie 1100 personnes, un nouveau sys- 
tème informatique est en cours d'implantation, la 
division est profitable. 

Pour participer A ce recrutement, envoyer votre 

C.V. avec photo et salaire sous réf. S1.Ô9 a : 

nXïniVyï A 25. n» de Béni 75008 PARIS" 
UnUIVLA. (confidentialité assurée) 


RHala américaine, leader dans une 
branche de la Sfcnritfi AntomoHa 


Comptable 

ayant l'expérience de le co mp tabilité 
analytique, 
pourfuiconfierla 

Comptabilité Industrielle 

de son urine de Heale Norraaadïe. 
Placé sous r autorité du responsable 
financier, il aura pour charge; le déter- 
mination des prix de revient et leur 
suivi annuel sur budget prévisionnel 
- l'analyse des écarts - le contrMe des 
stocks. 

Une expérience de plusieurs années 
dans une entreprise utilisant (Infor- 
matique est exigée. 

Envoyer CV manuscrit et préten ti ons 
sous référence C KM au 

ïjîjf^ShébmcomeaV 231 rue LouN Blanc 
\ 76100 Rouen 
Discrétion assurée 





DES VENTES A 
L' ECHELLE 
NATIONALE 


Pour fiée face i sa forte croissance, Pun des premiers 
constructeurs fraoipis d^ppazôb ménagers recherche son 
Directeur des Vantes. 

11 s'agit de réaliser la politique commerciale de la société 
qu’a aura contribué à définir en collaboration avec le Directeur 
du Marketing et le Directeur Commercial. 

Son sens aigu du dialogue, scs qualités innées do meneur 
d’hommes, font de hn un animateur et sa formateur rffïcacc, 
capable d'orienter et de maîtriser la force do vente dé£à en 
place. 

Ses talents d’orgamsteur, son esprit de synthèse et a 
longue pratique des contacts commerciaux 1 haut niveau doivent 
fiai permettre d 'entreprendre et de hbe aboutir la négpcfathn» 
engagrêf avec les clients sur le plan national. 

Nous donnoons h préférenc e à sn homme, dJpHmé il i 


expérience du terrain. t 

Merci d'envoyer votre CV avec photo et lettre manuscrite 8 
sons référence 1335114» carri è res - 14, me de CastjgüoPQ - g 
75001 -PARIS. e 


GROSSE METALLURGIE 
MATERIEL FIXE DE VOIES FERREES 
(20 km Est de SoisBOns) 


INGENIEUR A.M. 

Jeune mais ayant minimum 5 ans d'expé- 
rience. 

Sens du commandement et contacts hu- 
mains pour assister Directeur de Produc- 
tion dans: 


- planning 

- magasin 

- montage 

- expéditions 


- mécanique 

- entretien 

- sécurité 


Poste évolutif si capable. 

Envoyer C.V., photo et prétentions sous 
réf. 8551 è P.LJCHAU S. A. - BP 220, 
75063 Paris cédex 02 qui transmettra. 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
MÉCANIQUE DU SUD-OUEST 

65 % du C.A. à l'exportation 

recherche 

un responsable 
trésorerie 

Le candidat aura impérativement une for- 
mation comptable - niveau D.E.C.S. - et 
justifiera d’une première expérience, pro- 
fessionnelle. 

il sera chargé : 

• d’assurer la gestion de la trésorerie, 

• de l'établissement des prévisions de 
trésorerie. 

• des relations avec les banques, 

• du recouvrement des créances clients. 
Anglais souhaité. 

Envoyer C.V.. photo et prétentions, ss réf 
PALE à 


Publicis Conseil 

EMPLOIS et CARRIÈRES 

30. rue Vernet. 75008 PARIS 


VALENCE 


.CROUZET 


pour le Service Stades Générale* 
de la Division Aérospatiale 


UN INGÉNIEUR 

possédant de solides connaissances en aérodyna- 
mique et en mécanique du vol pour études de 
conception et d'organisation de systèmes anémo- 
beromé triques pour avions et hélicoptères. 

Nature du travail et niveau des responsabilités 
seront fonction do l’expérience. 

Adress er référ ences, curriculum vitre et prétentions 
à CROUZET, Service du Personnel. 

Ef. 1014. VALENCB. sous la référence 119. 


} 
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Offres iïemploi 

Ufgoe 

UlpeT£ 

51/10 

59,98 

DEMANDES DEMPLCM 

VtfiO 

14,11 

IMMOBILIER 

35JOO 

41,16 

AUTOMOBEJBS 

35,00 

41,16 

AGENDA 

35,00 

41,16 

PROF. COMM. CAPITAUX 

95/70 

111,72 


MMOftCEf CUUfSEl 


MOUS BOMBÉES 
OFFRES D'EMPLOI 
DEMANDES D’EMPLOI 
MMOSUER . 
AUTOMOBILES 
AGENDA 


Il ta/n cd. TU 

30.00 3SJS8 

7JÛ0 8,23 

23.00 S7J0S 

23,00 27,05 

2300 27.06 


REPRODUCTION INTERDITE 


offres d’emploi 


offres d'emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 




'U'J Jnnh» • 


Numéro 2 d’une 




[T* f fl j fi A 

} N 


[•TtTtT*] 


Contrôle de Production et Achats 

200/230.000 Fan 





•W** 7 * 


s nn INFORMAT 

ICEEN 

l maHea industriel 

inter- 

r omiatjgoc et te » 

>bjeaxEsde nudkel 

Spart de 40 pereon 

sua de 
dnget 

tues et 

TT 


eronoc internatio nal d e groi 
ÈWMS MANAGER DE 
aprèsdn patron de l’onecLe : 



personnes- Après une réussite dans cette fonction, fl. oc en? 

- - - — - «- J. CS MM.n Iiuoo mlrnmrn Am Q 








tempérament de dirigeant ex me forte personnalité, 

Voua pouvez envoÿervotre CV sous référence M B 83 R5 eux 
consultants da GFC chaînés de cette rechercha. 


GFC 1 1 0 rue de Sèvres 7501 5 Paris 


GFC 110 rue de Sèvres 75015 Paris 

[i> - • . 


GFC 110 rue de Sèvres 75015 Paris 


droit de notre 
Directeur Technique. 

Dével o pp em ent Industriel' 

140/170.000 Fan 


Directeur Industriel 

180/200.000 Fan 


Directeur <T Usine 

Production en continu 

180/200.000 Fan 




t' : fl e * 


Noos sommes une soHde entreprise N°1 fiançais sur notre marché 

r J—1 ■ J. S- Va, f. — î J— 1 IlLaUll.^. 


la production (en particulier dans la fonction méthodes). ^ 

Homme de dialogue et de contact, il participera a la defininon de 


D ir ecte ur Gourai, on ingénieur d’environ 38 ans 


XiffaflgT dans notre marché et fîBalc d’on grand 
le patron de l’une de nos prin ci pales unités 
250 p ersonne s. 


i ope, nom recherchons 
production de plus de 


i de dialogne et de contact, u participera a la i 
atinque industrielle, proposera les investissement 
ds usines, sera entièrement responsable de grau 
îles baisons sur Le plan industriel avec notre partent 


Dans ce poste rassimnant et autonome, basé dans une grande métro- 
pole régionale,!! fera la preuve de son aptitude éprendre par-la suite 
des fonctions an sein de réqnipe de Direction Générale. 

Envoyez votie CV an prêchant ta référence M 738 AKauxconsuttauts 
da GFC eiurgés de astte rechercha. 







! J« U I 

<T 55 T- 






prendm en charge la 




production. 


Le limage de marque locale de l’entreprise et 
ion sous tous ses aspects tout autant que, la 
Eussàe dans~ce_posre. l’évolution de carrière 


offrira des possibilités at tra ya n tes au niveau 3e responsabilités géné- 
rales de Direction. 

Ce poste est & pourvoir dans une très agréable ville moyenne (Rhône- 
Alpes). 

Envoyez vota CV an prêchant la référence M 734 AK aux consultants 
da GFC cbaraés de cette recherche. 


GFC 110 rue de Sèvres 75015 Paris 


GFC 110 rue de Sèvres 75015 Paris 

e *¥mm r 


GFC 110 rue de Sèvres 75015 Paris 




de nos Ventes OExport et France) 
Pièces détachées - Mécanique 

150.000 F an ± 


Recherche et développement 

Mécanique, Thermique, Electronique... 

110/150.000 Fan 


Travaux Electriques 

150/180.000 Fan 


Filiale 'd’un groupe fiançais de 50.000 pertonnes nom avons une vo- 
cation essentiellement exportatrice (75% de natte activité).. 

Notre secteur «Pièces Detachees» réalise un chiffre d'affaires aimnel 
de 250 miUjrme de francs. Pour diriger ses services d’administration 


Vous avez bientôt (on déjà) h trentaine, vous, êtes INGENI 
DIPLOME et votre expérience (3 a 6 ans; a été acquise en tn 
d’étude on en laboratoire. Vous disposez d’une bonne ms-mmmm 
thermique et mécanique (éventuellement alliée à l'électronique). 


Nous .sommes nue entreprise importante dans le domaine des travaux 

Nous recherchons le futur directeur de l'une de nos principales 

i 


des ventes, noos recherchons un cadre expérimenté connaissant 
' l'Anglais et disposant d’une solide pratique des problèmes que pose 
l'administration des ventes internationales en milieu industriel, une 


en mesure d ammer la recüerene, les études, ia mise an pomr et je 
développement dre produits de l’un dre leaders français dans m 
domaine de la construction mécanique et foeamiqas de grande infla- 
tion (solide entre p ri se de 1000 personnes située en Région Parisienne). 
Vous souhaitez à terme évoluer vêts une équipe de direction. 


d’équipe (150 personnes 
niveau. 


gestionnaire, d'animateur 
et de négociateur a hast 


Envoyez vota CV sous référence M 726 AK aux consultants do GFC 
chargés de cette rechercha. 


Vous pouvez donc envoyer votre CV en précisant ta réf. H 398 DS 
aux consultants de GFC chargés de cette recherche. 


Afin de garder a cette recherche un caractère de grande confidentia- 
lité, nous avons demandé aux consultants da GFC da prendre avec 
vous les prsffsfers contacts.' Vous pouvez leur envoyer un CV détaillé 
sons réf M 736 os.lndlquez-leiir le nom des entreprises auprès 
desquelles vous ne sou h a i te z pas postuler. Cad trous garantira la par- 
faits discrétion da ta démarche et fis ne nous mentionneront votre 
éventuelle candidature gu’aprés en avoir débattu da vire voix avec vous. 


Il RAPtr 


* r»* m r % 


GFC 110 rue de Sèvres 75015 Pari? Æ GFC 110 rue de Sèvres 75015 Paris A 




emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux 


ANNECY 

Impartante Entreprise, recherche : 

INGÉNIEUR 


FORMATION : A.M. ou équivalent. 
EXPERIENCE : méthode» d'usinage à l'outil de 
préférence but machine transfert au machine 
spéciale. 

FONCTION PROPOSEE : 

Etudes Industrie lies d*un projet d’atelier dtiaS- 
nase et de montage. 

. Mise en route éventuelle en fonction des résul- 
tats et l'étude. Possibilité d'évolution ultérieure. 


Ecrire avec photo et C.V. eoue n* 23.180 CONTESSB 
Publicité, 30, av. de l'Opéra. Parta-1» qui ttansm. 


SOCIÉTÉ K TRAVAUX 


El D'INSTALLATIONS 

h forte Implantation nationale 
(8 agences) et à l'étranger 
offre poste & 


BANQUE DE DEPOT 
MARSEILLE 


LABORATOIRE ROUEN 


AGENT TECHNICO- 
COMMERCIAL 


■ FILIALE DE LA BANQUE DE L' 
UNION EUROPÉENNE 
rach. pour son Siège à MARSEILLE 


'IWuiîufÏÏf! 


pour son Agence da TOURS 

- SPECIALISTE de Tuyaute- 
rie, awufïeiie, Chaudière. 
Installation et réparation 
chauffage. 

- CONVIENDRAIT 8 homme 
Jeune, formation BTS. Dyna- 
mique, aimant la vente et 
les contacts. Dont la mission 
aonslsteralt è prospecter ta 


RESPONSABLE 

Sce ETRANGER 


clientèle Industrielle jusqu'à 
200 km de TOURS, è négo- 
cier é l'échelon élevé la con- 
clusion des devis et partici- 
per è L'élaboration de la 
politique commerciale da le 
Société. 

Domicile : TOURS. 

SALAIRE et Intére s s e ment : 
en fonction des références. 
VOITURE de fonction : é dis- 
position permanente et pour 
les besoins personnels. 
EMPLOI stable et plein 
d'avenir pour candidat sérx. 


Industrie Mécanique Biens 
d'équipements lourds. 


Porte activité exportatrice 
400 personnes è Strasbourg 
recherche 


Association de Prévention 
da Q ua rt i er Wilson 
39, pl. Mozart 51100 Reims 
recrute 

POUR CLUB AGREE 


DIRECTEUR 

TE C HNI CO-CCI AL 
Ingénieur Mécanicien 
ou similaire. 


3 EDUCATEURS 


mineu ouvert exigée, 
te souhaité. Env. CV. 


drpiéme souhaité. Env, C 
Ecole privée 5.C. 


Ecole privée 5.C. 
prépar. B.T.5. Chimie 


Anglais + allemand efficace, 
5 è 10 ans (Texpér. de la vente 
et de l'exportation de biens 
d'équipement». 


Mission : 

Supervision d'un groupe dé 
cadres technico-commerciale!, 
animant un réseau d'agents 

France et exportation, 
interventions personnelles dans 
les négociations Importantes, 
déplacements 50 %. Liaison 
avec EE pour améftoretfan et 
développements produits. 


cherche 

PROF. - URGENT 

INGEN. ou maîtrisa Chimie 
Env. C.V. el téi. : («) 88-93-33 
B.P, 808 - ANGERS 
STE MULTINATIONALE 
SUD VALLEE DU AXONE 
RECHERCHE 


GESTION DE L’ENSEMBLE DES OPÉRATIONS de la 
Banque avec l' ETRANGER et des relations avec les 
correspondants (Scs de 8 personnes). 

UN SPECIALISTE 

DOUBLE EXPERIENCE INDISPENSABLE • de 
l'exploitation Bancai re (te ch nique s des opérations, 
courantes# d'un Sce ETRANGER (plusieurs années 
«comptes dans un Service Central ou une Succursale 
Régionale), maîtrisant bien toutes ies opérations de 
ce secteur O ANGLAIS lu et écrit. 


DISCRÉTION ABSOLUE. Lettre manusc., C.V. déL. 
rémunération et photo ss. réf. 41 53 h 


non débutant 8ge 35 ans min. 
Ayant : 

— Solide formation juridique 
et comptable et expérience 
dans ces domaines; 

— Expérience approfondie' en 
Mutualité (ou assurances 8 
défaut); 

— Habitude de diriger du per- 
sonnel ; 

— Connaissance», si passible, 
an Informatique. 


Imp art a n te Société IndoalxleBBEraaçtiib 

OTiTiuffa nfunfiwlfl iwn rTnMWff^ jn 

laboratoire de Fnns de m usines à on 


Les candidatures sont à wünmt avec tettre 
manuscrite CV» photo et ptétertian» 
sans reffaenoB 4338 à LJJP. 

31,-Bd. Borne NotneOe 75082 Pkzta Céda 02 
- ■ qui transmettra 


i.- 


ïb&m f m mlm 


Situation d'avenir assurée 
si remplit 

les conditions voulues. 


Envoyer lettre de candidature 
manuscrite avec C.V„ photo et 
prétentions sous le no 23.942 à : 


CONTE SSE PUBLICITE, 

20, avenue de l'Opéra, Paris-I 0 , 
qui transmettre. Dfscét- aasur. 


Offre bornas do Thèse an 
physique et -cbfmte-pftysfque 
è Maître Sciences avec DEA 


oo é Ingénieur. 

Ecr. E. ZI E G LE R, CJUUL. 

3, rue Warner, - 
68093 MULHOUSE Cedex. 


Envoyer CV. manuscrit et prêt 
A Ets J.D m B.P. 53. réf. 35, 
92603 ASNIERES 
l DISCRETION ASSUREE 


râ 


sélection conseil 

6. PLACE DU MARECHAL JUIN, 75017 PftRiS 


5 té Service « INFORMATIQUE 
recherche personnes pour 




PROSPECTION CUENIÈK 


RESPONSABLE 

ammuit mnm 


CABINET DE CONSEIL 
JURIDIQUE et FISCAL 

recherche 


COLLABORATEUR 

FISCAL 


Faste d’avenir bien 
rémunéré. 


Adresser C.V. dfiUHM i 
S E L E T EC 
Conseil en Recrutement 
67009 STRASBOURG CEDEX 
sous référence 866. 


Groupe médecins anesthésistes, 
SA. Clinique de ta Présentation, 
16. rue de le République è 
ORLEANS, recrute, URGENT, 
Infirmier (e) dlpMmè (e) 
aido-anesttaslsteL 
T. (381 53-Z7-04. postes 116 ou 215 
pour complément d'informations 
et rendn-vowv. 


ET BUDGET 

rattache au directeur 

FINANCIER 

— Il procède è l'informatisation 
de la comptabilité analytique. 

— Participe 8 réfeboretlon des 
plans 8 moy, et court terme. 

— Analyse les résultats et re- 
dlge les rapports mensuels. 

Le candidat, âge (f envir. 30 ans, 
de formai Ion supérieure, possé- 
dera une expérfenca d'au 
moins 3 arts dans ces dlsdpftnes. 
Une benne pratiqué de l'anglais 
est nécessaire, 

Envoyer lettre manuscrite, C.V., 
photo -I- prétentions au 
n» 8500 «le Monde i Public! IA, 
S, r. Italiens, Z54Z7 Paris ced. 09 
qui tfbnsmettre. 


ayant de 5 8 8 ans 
d'expérience. 

Adresser CV. M prétentions a 
HAVAS, s/référ, 1047,- B.P. 291, 
38044 GRENOBLE CEDEX 


HOPITAL 

Grande vnw ouest recruta 


JEUNE UDRE 
SERVIS PERSONNEL 


Société en Expansm 
Région CH A TELLE R a y LT 
RECHERCHE 

UN ACHETEUR 

pour lui confier la reaiensabinu 
des achats de la société et de m 
gestion des approvisionnements. 
Peur ce parie, H est demandé : 

— Une formation technique 
(IUT mécanique). 

— Age environ 30 ans. 

— Expérience confirmée de ta 
fonction achat. 

— La pratique de l’anglais 

courant. 

— Etre mobile. 

La rémunération sera an rapport 
av. rexper. du candidat et les 
résultats obtenus. 


Importante SOCIETE 
KPER775E COMPTABLE 


D'EXPERTISE COMPTABLE 
recherche 

pour BASSE-NORMANDIE : 
ALENÇON et CAEN 
plusieurs «aanorateuK ayant 

dé|â expérience professionnelle 
— minimum un an — acquise 
en entreprise ou en cabinet — 
via activa avec Interventions 
dans les entreprises cliente — 
Plan da formation annuel — 
rémunération de départ et évo- 
lution ultérieure scion compé- 
tences. Adresser cv. avec 
références et o retentions. Dis- 
crétion assurée. 

Ecrire Agença Havas 
14000 CAEN ne 5.159. 


— Format, compte b. supérieure, 

— Exp. Cabinet Comptable ou 
entreprise ou Sté de service, 

— I rrt ressées par activités 

' «lata région Provence, 
Ecrire : SODE Cl AL B.P. 165, 
13275 Marseille Cedex L 


Cabinet de Consens Juridiques 
et Fiscaux, région NORD, 
recherche JURISTE expérimenté 
an fiscalité et droit des sociétés. 

Ecr. avec CV. au 
No Bj4s « le Monde > Pub.. 
5, r. Italiens, 75427 Paris ced. 09 


Coopérative agricole 
région Normandie, 

Céréales approvis io nn e m en t 
rechercha 

son Responsable de ia brandie 

appravHlonnamest. 

De formation supérieure 
(agronomique ou commerciale). 
35 b. mh, ayt m brte axpér. 
du marche des engrais et des 
phytAsenKemM. Gestionnaire. 
Meneur d'hommes et 
non commerçant. 


Rattache au directeur générai, 
U gérera le budget S son 
activité (100‘ mtlllans de' chiffre 
d'affaires). 

Il proposera A celui-ci tous les 
plans nécessaires A ta bonne 
mereb* de cette branche. 

Il assumera les achats, 
définira les conditions de mise 
en marché et aura la respen- 
« MW ta .ta logistique de ta 
distribution des d iffé rents 
Produits. 

II animera une équipe de 
technlaa-commarclaux art de 
dépositaires respons ab le» do 
18 peints do vente. 

Adr. CV. et pré te ntion s an 
ne (L583 « le Monde » Pid>„ 
5, r. (tenons. 75627 Parta eed. fi 
qui t rans me ttr a. 


(embauche, paye, 
droit du travail, budgets, etcj. 


Env. C.V. avec étalé A Agence 
Havas n* 9Û330 B. p. VJ , 
»1W CbAtaUarauR Cedex. 


Pwr détails éaire s/n* 3.125 
BU QUE CONSEIL, 

M, avenue dé Strasbourg» 
54000 NANCY 

w téléphoner ; (83) 35-0-63. 


Ass. APREC Lot-et-Garonne, 
recherche pour éts enfants, ! 
adolescents, directeur. 

Coftd. : Conv, cou. 66. 

Ecr. ne 8J22 • le Monde » Pub., 

• 5. r. .Italiens, 7507 Parts ced. 09 1 


Recherche 

ANIMATEUR 

Equipement socio-cultural 
-de petite ville. 

Expérience de la vie sociale 
indispensable. 

Esprit d'initiative — sens des 
responsabilités- 
Ecrire C.DA.C. 29, avenue 
Sorrafl, mooo BELEORT. 


Centra Hospitalier Universitaire 
de CAEN 
recherche 

INGENIEUR ANALYSTE 

. on équivalent 
pour exploitation données 
médicales, organisation, 
programmation sur IRIS 45. 
Sens relations humaines, 
expérience souhaitée. 

Adr. C.v. détaillé at prêtent, é 
Direction du Personnel, 
Centre Hospitalier Universitaire, 
Céte de Nacre . 

14M0 CAEN CEDEX. 


{Codeur as SdenoBL .pharma- 
cien. vétérinaire ; médecin bio- 
logiste ou Ingénieur Modilffltete) 


— Expérience et formation « 
titehlmta, chimie et expéri- 
mentation animale exigée*. 


— Coona teanc as en toodoofoglo 
Industrielle et mécanique « 
' statistiques appré ci é es . 


Adr. C.V„. prêtant, «s réf. L963 
a SWEERTS BP 269, 7S424 Pari* 
Cedex 09 qtd transmattra. - 


J-~LT ^ L' 

», * ' 



















4***0* Une 




offres d’emploi 


REPRODUCTION INTERDITE 


offres d'emplo 


***«, 


I ■ 1 M,&:} 




INGENIEUR D'ESSAIS 

■Techniques de Mesures- 


0**** 1 



Première entreprise française d'ingénierie 
(4000 personnes}, ht technologie parti- 
culière de nos réalisations entraîne un 
large recours à la Recherche Dévelop- 
pement à la lois en laboratoire et sur les 
chantiers.' 

Nous recrutons dans œ cadre un Ingénieur 
(Supelec ou équivalent) ayant 2 à 3 années 
d'expérience pratique des techniques de 
mesures. 

Il prendra en charge l'ensemble des essais. 


de leur définition aux comptes rendus de 
leurs résultats, à leur interprétation et leur 
confrontation avec des travaux menés en 
parallèle par d'autres membres de f équipe. 
Bien que oasé dans un laboratoire en ban- 
lieue Sud de Paris, ce poste implique une 
certaine mobilité (chantiers). 

Les candidatures sont à adresser accom- 
pagnées d'un CV. sous réf. 77333 M/DQ1 
à HAVAS CONTACT^ 156, bd Haussmann - 
75008 PARIS. 


ti Usine 
10,1 continu 



Bien sûr vous nous connaissez car vous êtes sans doute l’utilisateur de l’un de nos produits. Nous 
sommes leader européen de la profession, notre effectif est de 2 100 personnes, notre .C-A. de 1 
mulianl de francs et nos produits sont situés dans des marchés en forte expansion ; loisirs et 
commuiricalîons. Nous recherchons denx jeunes ^ 

Chefs de produits 

Division Photo grand public - Rueil 

Responsable, soit de notre Egne de produits füms (pdEcales, Shns, papiers...), soit des matériels 
(appareils photos, accessoires, projecteurs^.), vous êtes en liaison directe avec le Directeur de 
Division. . . 

Vous constituez un système d'informations marketing destiné à fixer les objectifs et i les suivre. 
Vo us éla borez une stra tég ie marketing et vous êtes en relation avec des agences extérieures pour la 
conception et la mise en route de campagnes publicitaires et promotionnelles. 

H omm e de marketing, le terrain ne vous rebute pas et vous aimez vivre la mim en place 
opérati o nnelle de vos préconisations. Vous êtes avant tout très autonome, très exi gea nt envers 
vous-même et vous innova. 

Ag£(e) d’une trentaine d’années, vous êtes dipJômé(e) d’une école de commerce et vous possédez 
environ cinq années d’éxpâjence comme chef de produit grand public^. ..... 

Vous êtes bilingue Anglais et/on Allemand, vous vous intéressez natureHement au do maine de la 
photographie. Des déplacements en Allemagne sont à envisager. 

Ces deux postes sont à créer mais les structures existent ; elles sont prêtes à vous accu eillir . 

Naos vous remercHHS d’adresser vos dossiers de candidature sous la référence B 6738 B A 
Jacqueline Joên-Dieterk au 1, rue de Berd. 75008 Paris. 


membre de Sÿnfec 


^-••ON5A=r 

LABOHATur: 




l’Agence pour les Economies d'Energie 

recherche 

D€S ING€NI€URS 

pour faire face au développement 
de son activité 

L’Asenee pour les Economies d’Energie ert Pownisme publie chargé de la conception et de la mise en 
ouvre delapoUtïaue nationale d’économies d énergie. 

£5*™ ^“nïïitkîSr'rîiStoîîriition et U documentation t«hn*uB des consommateurs sur les moyens per- 
_ dîÏÏSSSSg'éeonomîsant rénareîa. et notamment l’attribution d'aides financières aux 

i nvatissementieeono misant ré neiple ^ nouvelles permettant des économies d’énergie 

— ta préparation **** I? mîreenâppltetion des? réglementations en liaison avec les différentes administations 

Les h^Tî^reurutés seront, en fonction de leurs compétences; affectés à l’un des trois services opérationnels 

— 'i'nSuSTRIE Et ^fiWCULTUBE 

— RESIDENTIEL ET TERTIAIRE 

— TRANSPORTS. . ^ dioiamés de Grande Ecole tX, CENTRALE, MINES. AM ou équi- 
té profn «chereMBrt celai professionnelle, y compris à des postes d -Etat-Major. 

expérience, voire même d-iogénleuis sortant école. 

SÏÏSÏÏeSiSnSSteHient être prise en considérât. on. 

riA terminantes dans la sélection. Les candidats doivent posséder un réri 
Les qualités ^ndreun certain recul par rapport aux problème qu’ils auront 

esprit de synthe^qui leur pe«oare oe mu taeUenw , t (rapports, documents techniques!. de prendre ta 
a traiter. IN doiv«* «re aw questions (souvent délicates et complexes) 

pende. ■» JH*!?-! 4 .,,* ^sîSt^vSiuT&afiii une grande faculté d’adaptaüon et beaucoup do dynamisme sont 


pour des réunions do 
nécessaires. 

Les candidats Intéressés : 



avec photo 


Mire demandes avant » m 

. .. AfiEN ep POUR LES ECONOMIES D’ENERGIE 

Moniteur k Djjettjr |îi£S5? e .?57I7PASIS CEOIX 1 ». 


offres d’emploi 


offres d’emploi 




Distribution de produits pour le bStim eut- Mous sommes une importante société, et une des toutes premières 
sur la région parisienne; de distribution de produits pour fe bâtiment, filiale d’un grand groupe français. Nous 
cherchons à renforcer notre équipe de direction générale et nous offrons â des cadres de haut niveau l'opportunité 
de nous rejoindre. Pour faire face & notre évolution et dans le souri de mieux appréhender nos produits et nos 
marchés, nous recherchons un 

DIRECTEUR SERVICES COMMERCIAUX 

Achats - Gestion et Marketing des Produits 

Vous avez une formation supérieure, ri au moins 10 ans d’expérience - professionnelle, acquise soit dans des 
fonctions commerciales et marketing avec une bonne sensibilité et des aptitudes à la fonction achats, soit dons 
la grande distribution comme acheteur au niveau des grandes centrales avec une forte participation â l 'élabora Lion 
des politiques-produits et une bonne approche des marchés. Vous participerez à la direction de notre société et 
.dirigerez un service important : politiques-produits, définition des gammes de produits, achats et relations avec 
les fournisseurs, tarification, animation d'une équipe de chefs de produits, assistance technique auprès de nos 
vendeurs de terrain et de nos points de vente. Vous assumerez une fonction très complète - et assez novatrice 
dans notre métier - de marketing “achats ri ventes". Votre bonne Intégration et votre réussite dans notre équipe 
de direction pourront vous ouvrir à terme d'autres opportunités dans notre groupe. 
v Ecrire à Roland Gardera sous réf. 5293 M y / 


Distribution de produits pour le bâtiment-ünême société que précédemment). Notre souri de tendre 
cohérente notre organisation comptable avec notre mission commoejafe et de mettre ai place des systèmes die 
gestion adéquats, nous intite â rechercher un 

DIRECTEUR ADMINISTRATIF 
ET FINANCIER 

Vous enrez une formation supérieure, et vous Pavez complétée sur le plan comptable. Vos expériences profes- 
sionnelles d'une dizaine d’années vous permettent de maîtriser l'ensemble des techniques comptables dans un 
contexte de gestion informatisée. Vous dirigerez nos services comptables et administratifs, et aborderez dans ce 
poste l’ensemble des fonctions d'une direction administrative et financière (comptabilité, budget ri contrôle de 
gestion, finances, administratif et juridique, gestion du personnel), Vous serez responsable de la réorganisation 
de nos procédures administratives et vous devrez travailler en étroite liaison avec les responsables des points 
de vente et vous pourrez disposer de l'appui des services contrôle de gestion et audft du groupe. 

Ecrire à Roland Gardeux sous réf. 5303 M 


?\ 


Nous sommes un groupe industriel français d’équipements automobile leader mondial dans sa spécialité. La 
- qualité de la r e c h e rc he et des études qui se traduit par le dépôt de nombreux brevets en France et à l’étranger 
(1 millier en cours de validité) est une des raisons fondamentales de notre Importance : avec nos fibules et nos 
ficendés nous représentons 25 % du marché mondiaL Nous recherchons un 

ADJOINT DIRECTEUR 
METHODES CENTRALES 

outillages mécaniques 

Vous êtes jeune, ingénieur dtplômè.et vous possédez plusieurs années d’expérience dsns Fétu de de machines 
d’usinage ri des automatismes (automates programmables), acquise dans la production mécanique de série 
(constructeurs ri équipements automobiles, machines-cutis^). De bonnes connaissances en organisation ri 
gestion de la production au niveau mrihodes sont souhaitables ri nous apprécierions que vous possédiez suffi- 
samment la langue anglaise ou allemande. Sous l’autorité et en étroite collaboration avec le Directeurdes Méthodes 
Centrales, vous aurez la responsabilité de l'étude de nos machines spéciales et des outillages de presse pour les 
usines du groupe, les filiales et les licenciés : préparation du cahier des charges des outillages, étude des avant- 
projets des machines spéciales, définition de l'automatisation optimale. Vous assurerez bien sûr la gestion humaine 
et administrative de votre équipe. Pratiquant une forte politique de promotion interne, nous vous garantissons 
tme progression rapide. 

Ecrire à Jean-Loup Parichon sous ré£ 6302 M 

< - — > 

/“ — “ s 

Nous sommes la filiale très dynamique d’un groupe bttonational produisant ri commercialisant des produits 
de grande consommation. Notre expansion rapide ri continue nous amène à accélérer le développement d'appli- 
cations conversationnelles sur un réseau local ri remote daog toute la Fiance. Nous voulons renforcer notre 
Service Organisation ri Informatique ri Fenrichir dlm 

CHEF DE PROJET INFORMATIQUE 
IBM 4300 

Vous êtes de formation supérieure ri bien que jeune, vous avez acquis au moins 3 ans de pratique en tant que 
Chef de Projet Vous avez une réelle expérience de TP. ri des systèmes conversationnels. Vos qualités humaines 
et professionnelles vous permettront d’animer votre équipe ri d'assurer un excellent contact avec les utilisa leurs. 
Nous vous confierons la responsabilité a paît entière de projets importants : conception, encadrement des 
équipes techniques, mise en place et formation des utilisateurs. Une bonne connaissance delà langue anglai- 
se serait appréciée. Ce poste est basé en province au Sud de Paris. i 

^ Ecrire â Jean-Loup Parichon sous réf. 6300-M j 

/ S. 

est une publication mensuelle de la COMPAGNIE FRANÇAISE D’EDITIONS : 500 per- 
sonnes, 16 publications techniques, numéro 1 de la presse dans cette spécialité. Nous 
recherchons un cadre issu de btechréque ou du commercial - et intéressé par notre profession de journaliste - 
pour lui confier la fonction de 

RED ACTEUR EN CHEF 

Votre formation initiale ri votre expérience professionnelle d'au moins 5 ans vous ont permis d'acquérir de solides 
connaissances - techniques, économiques ri des marchés -du secteur des matières plastiques ri des élastomères 
(matières premières, machines, technologies, applications). Votre jeune expérience ne vous a peut-être pas encore 
permis de couvrir l'ensemble des problèmes, mais vous avez assurément le vécu des contacts extérieurs nombreux 
et variés, ri l'envergure pour pénétrer une profession. Vous serez responsable - en liaison avec f éditeur dont 
vous dépendrez - de l’application de la politique rédactionnelle; ri dirigerez une petite équipe de rédaction. 

Vos capacités relationnelles, votre sens de la vente ri des relations publiques vous permettront de renforcer le 
concept de la puMcation dans les milieux concernés, ri d'y acquérir crédibilité ri autorité de oompécence. Vous 
réaliserez ensuite la rédaction - dans le respect des frais budgétes - en écrivant vous-même, ri particulièrement 
Péditortal où nous prenons positron. Vous deviendrez un catalyseur en créant des événements auteur de la revue 
comme organe de communication de la profession. Vous aurez le statut de journaliste. 

^ Ecrire â Roland Gardeux sous ré£ 5301 M 

N, * 

y s 

Nous sommes une impartante société industrielle française qui élabore ri commercialise des produits utilisés 
tant dans le domaine industriel (sidérurgie - BTP.) qu'agricole (amendements-engrais). Nous recherchons pour 
sotie principale unité de production située en Mayenne (185 personnes, 1 million t/an, 67 MF CA) un 

INGENIECIR D’EXPLOITATION 

Vous êtes diplômé d'une grande école d’ingénreure et vous avez acquis au moins 3 ans d'expérience rit dmenterie, 
exploitation de carrière, de mines ou en production d’une unité travaillant en continu. Nous vous confierons sous 
l’autorité du Directeur d’usine la responsabilité de l'exploitation de nos carrières, des installations de concassage - 
broyage, de ta fabrication, du conditionnement ri des expéditions de certains de nos produits; Vous animerez 
pour cela environ 90 personnes. H va de soi que vous êtes un homme de terrain, au contact humain facile, ayant 
l’espdt cféqufoe. On caixfidat de valeur peut être assuré d’une rapide évolution de carrière. 

Ecrire à Jean-Loup Parichon sous réf. 6299 M 

^ / 

/ “N 

VS Région Rouen - Nous sommes - Herculès France - filiale d’un important groupe chrnique 
MU américain spécialisé dans la production de produits chimiques destinés à des Industries très 
[ diverses. Nos projets de développement nous conduisent à renforcer notre équipe de recherche- 
^ 1 développement, basée dans notre principale usine en France près de Rouen, ri pour ce faite 
■HERC U L E S nous recherchons un 

INGENIEUR DE RECHERCHE 

Vous êtes ingénieur diplômé d'une grande école de chimie, ri vous n'avez aucun problème pour communiquer 
et rédiger en langue anglaise Votre première expérience professionnelle de Tordre de 2 ans vous a permis 
de raisonner entames industriels ri vous êtes actuellement cadre dans un service -recherche - développement - 
laboratoire - ou de préférence fabrication-production. Une expérience delà chimie delà ceDudose serait appréciée; 
en tout état de cause vous êtes disponible et ouvert pour acquérir de nouvelles connaissances ri vous adapter & 
des techniques nouvelles. Vous êtes attiré par la recherche, mais vous souhaitez aussi à terme pouvoir devenir 
opérationnel en production. Vous êtes accoutumé à travailler en équipe ri vous avez de très bonnes qualités 
de contact et de communication. Vous serez eu sein de notre service redieidiedéaetoppanent en charge dïm 
piqjri de recherche dont vous mèoesez â bonne fin Tétude dans les délais impartis. 

Ecrire à Roland Gardeux sous re£ 5297 M 
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. S ces perspectives vous intéressent, écrivez 
aux consultants de SERIE O, en précisant 
b référence; ils étudieront avec vous les 
possibilités d'une future collaboration- 
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CONSEILS DE 

DIRECTION 


3a RUE DE LISBONNE - 75008 PARIS 
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OFFRES REMPLOI 

U 

51,00 

UiguTA 

59.98 

DEMANDES D’EMPLOI 

1200 

14.H 

IMMOBILIER 

35,00 

41,18 

AUTOMOBILES 

35,00 

41,16 

AGENDA 

35,00 

41,16 

PROF. COMM. CAPITAUX 

95,00 

111,72 


onnoncs cuukei 


MHHliBFT 

UnAsriL 

TA 

OFFRES (7B4PLOI 

30/» 

3528 

DEMANDES D'EMPLOI 

?fiO 

823 

wmobhjer 

23J» 

27,06 

AUTOMOBILES 

23,00 

27,05 

AGENDA 

23£0 

27,05 




offres d'emploi 




offres d’emploi 




offres d’emploi 








S.S.CI 


0 ingénieurs 
informaticiens 

pour développer et implanter des logiciels d'appli- 
cation de gestion. 

Une f ormat ion INGENIEUR GRANDE ECOLE 
ou UNIVERSITAIRE est indispensable car oes 
postes c omp or te nt on réel pouvoir de dérision 
dans la conduite des projets. 

Un intéressement financier ans résultats est prévu. 

Connaissances a pp réc i ées OS IBM, S IRIS B, TS, 
PDF 1170. e 

3 

Envoyer C-V-, prétentions et date de disponibilité £ 
à OBJECTIFS CONSEILS, 160 rue de Bagnolet g 
75020 Para = 


Écrire en précisant la référence - Discrétion absolue 


offres d’emploi 


IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS; 

3 

é vocation intenSonato spécialisé dans 
rétoctmnSqee et la mùanfajus de priosion 

jtcbBrdts 

POUR SA DIVISION 1 
-INTERNATIONALE 



| ** recrute des 

JEUNES INFORMATICIENS 

pour l'assistance à sa clientèle 

- avant vente (présentations, démonstrations 
et benchmarks) 

• installations, suivi des installations 

- formation des utilisateurs. 

2 séries de postes sont à pourvoir à PARIS 
et en PROVINCE. 

Al. DIVISION PRODUITS DE GBAMPE 
DIFFUSION. 

Formation : DUT, MIAGE 
Les candidats seront intéressés par le déve- 
loppement des progiciels. 

A2. DIVISION GRANDS ENSEMBLES 
ELECTRONIQUES 

Formation : Mi AGE, maîtrise d'informatique. 
Ecole d'ingénieurs. 

Les candidats seront intéressés par les logiciels 
de base, les télécommunications, les bases 
de données. 

La dimension internationale du groupe et sa 
politique de formation permanente garan- 
tissent de larges possibilités d'évolution pour 
ces postes. 

Envoyer lettre, C.V., photo, prétentions en 
précisant la référence du poste choisi é 
J.P. RICHARD -SA. BURROUGHS 
202 quai de Ciichy, 92118 CLICHY. 


GRAND GROUPE INDUSTRIEL 

recherche pour sa 

DIRECTION JURIDIQUE (20 personnes) 

JEUNE JURISTE 

(licence on D.E.S.S. Droit Privé) 

n sera particulièrement chargé du recouvrement 
contentieux des créances et dn réglement de 
litiges importants. 

Une première expérience dons un Service Juridi- 
que ou Contentieux d’une Grande Entreprise, 
ou dans un Organisme de recouvrements est 
souhaitable. 

Des connaissances en analyse financière seraient 
également appréciées. 

Lien de travail : BANLIEUE NORD OK PARIS. 
Envoyer lettre manusc. avec C.V . n° 34.147. 


cabinet 4 , rue Amiral Courbet 

leconte 75116 paris- 


Directeur 

achats 

approvisionnements 
haut niveau 

référence UG H1 MK 

Ingénieur 
en organisation 

référence Zltt6 CM 


Jeune 

gestionnaire 
pour équipe 
de direction 

référence LS 126 AM 


Ingénieur 
de développement 

référence TFÎJO AM 


Automobile 

ingénieur 

de ventes 
responsable 
de produit 

référence YKîS AM 

Assistante) 
du contrôleur 
de gestion. 

réference Ji 102 AM 


UN CONSTRUCTEUR RENOMME DE MATERIELS ELECTRONI- 
QUES recherche son Directeur des Achats- 
Poste de haut niveau pouvant convenir à un Cadre Supérieur, ingé 
nîeur diplômé d'une grande école, disposant d'une solide expérience 
des achats en électronique, informatique, et mécanique et ayant été 
responsable d'un volume d'achats au moins égal à 150 millions de 
francs. 

Il sera responsable des achats et de la sous-traitance, des approvi 
sionnements. de )a gestion des stocks. 

Parfaite connaissance de l'anglais indispensable. 

Poste à Paris. 


UNE FIRME INDUSTRIELLE RENOMMEE filiale d'un important 
groupe international recherche un Ingénieur ECP, AM, ENSL. 
2 à 3 ans d'expônenoe d'organisation ou de fabrication (si possible 
dans secteur mécanique) capable de mener des actionsd'organisation 
variées et d'intervenir comme chef de projet. 

Cette situation permet une évolution de carrière au sein d'un groupe 
pratiquant des méthodes modernes de gestion 
Connaissance de l'anglais nécessaire 
Lieu de travail - banlieue Nord Est de Paris. 


UNE SOCIETE FRANÇAISE TRES DYNAMIQUE (25 personnes 
CA 60 millions de francs) distribution de matériaux et produits 
industriels, filiale d'un puissant groupe européen offre à un 
Jeune Gestionnaire la possibilité de faire partie du 'triumvirat'’ qui 
la dirige, il participera à tous les aspects de la marche de la société 
et sera plus particulièrement chargé de la gestion finances, orgam 
saf ion administrative, stocks, études de diversification liaisons avec 
les autres unités du groupe 

Poste très intéressant pour candidat formation supérieure commer 
ciale, ayant 3 à 5 ans d'expérience dans llndustrie ou la distribution 
de produits industnels 

Ces fonctions prépareront le titulaire à assumer des fonctions de 

direction plus larges au sein du groupe 

Lieu de travail * banlieue immédiate Nord Ouest Paris. 


UN IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS mettant en œuvre des 
techniques diversifiées mécanique, électricité, électronique, 
informatique., recherche un Ingénieur de Développement. 

Ce poste conviendrait à un candidat ECP. Mines, AM, IDN. ayant une 
première expérience d'environ quatre ans. acquise en développement 
BE. mgèniène. capable d’assumer des responsabilités variées im 
pliquant études, réalisations, contacts fournisseurs 
Poste très intéressant pour candidat réalisateur et de bon contact. 
Poste grande ville Nord France. 


UNE IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE DU SECTEUR AU- 
TOMOBILE, filiale d’un puissant groupe international leader 
dans son domaine, recherche un Ingénieur pour lui confier la com- 
mercialisation d'une gamme de produits auprès des constructeurs 
automobiles 

Ce poste conviendrait à un candidat AM, ETACA ou équivalent ayant 
minimum 3 ans d'expérience dans le secteur automobile et de réelles 
aptitudes commerciales, capable de prendre en charge des respon- 
sabilités complètes étude de marches, élaboration d’un plan d’action 
commerciale, négociation 
Connaissance de l'anglais nécessaire. 

Poste : proche banlieue Est Paris. 


UNE IMPORTANTE SOCIETE D’EDITION rattachée à un groupe 
international offre un poste d'Assîstant(e) de Contrôleur de 
Gestion. 

Ce poste conviendrait à un(e) candidate) HEC ESSEC ESC ou équi- 
valent ayant environ 3 ans d'expérience en Contrôle de Gestion ac- 
quise dans une société importante et de préférence dans le domaine 
des produits grand public. 

Ce cadre assurera avec initiative le contrôle de gestion d'un secteur 
de la société et participera à révolution des procédures. 
Situationtrèsin tèressante pou r cand idat(e] ayant axcellen tes quai i tés 
de rigueur et de contact 
Connaissance de l'anglais indispensable. 

Ordre de grandeur de rémunération 110.000 F + 

Poste banlieue immédiate Sud Paris. 




Directeur^ 
administratif 
et financier 
220000 * 


Il sera chargé (ta b coonünaScn ifesfifiaiBS é l'étranger 
aux pterts ea a wt oal . gesHaa et technique ainsi qoc da la 
jjégtcfeft» des astrate d* tan» i l'étranger. 

A ce posts. cous soctiaitoBS engager un fipJûmé d’orre de ‘ 
nos Bandas Ecoles. EM a n t wU guw m comwarefal, il devra 
cependant être aussi espaMa d'aborder la cftS jurMque 
des nôgodatiOQS. Anglais tedisjxosaWe. Espagnol snhaltfi. 

Adresser dossier do candidature complet ans idL 721 à 


SVP RESSOURCES HUMAINES 

65 avenue de Wagram 75017 Péris 


■H - 
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4, rue Massenet 75016 Paris 

WMMMWÆWMW' 



TROPHY 

Constructeur de Matériel Electro-Médical et Den- 
taire, gliale dhm groupe International , recherche : 


RESPONSABLE DES ETUDES 

Outra de bonnes connaissances en électronique, 
le candidat Justifiant au minimum da 6 ans 
d’expérience professionnelle des études et déve- 
loppement* Jusqu'à mise en febricatian. 

la connaissance des Dltza-sona et des ayons X 
serait un atout. 

Homme d’action doté d’un sens pratique, U aura. 
Bonu l'autorité directe de la Direction Générale, 
l’entière responsabilité du Département Stades 
(9 personnes). 

Le pacte situé à Tincennes prévoit de brames 
perspectives pour candidat motivé et ambitieux. 

Adre sser votre RV- photo et prét entions à : 
TROPHY - 106. rua de la Jarry, 94300 VTNCENNBS. 


SOCIÉTÉ IHXER-ELEC 
Filiale du Groupe MATRA N 

spécialisée dans les automatismes industriels Ig 
complexes, recherche pour FfnstaUation I 

(tfautomatismes ferroviaires un I 

INGÉNIEUR I 

D'AFFAIRES I 

Rattaché au Directeur Commercial, Q sera 
l'Interlocuteur du dient etaura la responsabilité 
de la coordination des actions des différents 
services en vue du respect des obligations 
contractuelles. 

Ce poste coovîeudraft A nu Ingénieur Grande 
Ecole ayant une première expérience en 
électronique et désirant élaqjir le champ de ses 
responsabilités 

''«Écrire avecCV détalBé et rémunération acfucBe, 
i sous réf. 77358 M à Catherine ROZES 

[plein emploi 

/ 10, rue du Mail -75002 PARIS. V 


assistante 



I 


^• es IcboratotfM 

CIBA-GEK3Y 


NI 

1 

I 

I 

Ri 


135 rue de la Pompe - 75116 Paris 


Filiale d’un des tout premiers groupes 
Industriels Internationaux pour promouvoir 
ses activités "Systèmes Clés en Main” 


recherche 


informaticiens 


2 à 5 ans d'expérience * Systèmes Industriels et logiciels de base 

(Réf. DSI/61) 

JEUNES IN 

(Réf. DSf/62) 

offre: • une rémunération intéressante, • les avantages sociaux du Groupe, 
’ et une collaboration caractérisés par: • sa diversification technique, • ses 
méthodes de travail, • les techniques de pointe abordées, • des possibilités 
d'évolution de carrière aux plus hauts niveaux, • une formation constante. 

Les candidats intéressés peuvent téléphoner en vue d'un premier 
L entretien à Bénédicte DELAHAYÊ au 749.02.33 poste 35.19 le matin 


SOCIETE NATIONALE 
ELF AQUITAINE 

(PRODUCTION) 

recherche : 




Dégagés OJVI., titulaires du Bac G2, du 
BSEC ou du BTS. 

Ayant une courte expérience profession- 
nelle (2 A 3 ans) ou même débutants. 

Les candidats doivent accepter le principe 
d'une mobilité géographique impliquant des 
séjours de longue durée (3 ans en moyenne) 
à l’étranger après une première affectation à 
Paris. 

Connaissances de ('anglais souhaitée, -mais 
non exigées. 

Ecrire .avec CV détaillé et prétentions A 

Na 23.757 è S.N.EAJ*. D.C. Recrutement 
21 bis, avenue des Lilas - Bétïmantftlestressat 
-64000 PAU. 


Important groupe bancaire recherche 
pour son service d* Analysa Financière è Paris 1 

ANALYSTE FINANCIER 

ayant de préfèr. une expér. de 2 è 3 ans dans les 
secteurs alimentation distribution ou bâtiment 
TJ». , 

Adresser CVet prêt, sfrtf.7306 é P. Lie H AU SA 1 
P 220, 75063 Paris eédex 02 qui transmet 


Nous «r «mW»» filiale de' société amSaàçainè. - Notre \ 
croissance est forte et soutenue; nos marchés sont 
porteurs s électronique de prédsion et info rm atique. 

Hier, 1975, 400 personnes 
Aujourd'hui, 1978, 1 100 personnes 
Demain, 1980, 1 500 person ne l 

Notre org ani sa t io n financière doit suivra 
Nous recherchons pour la banlieue sudrooest da PARIS 

un© assistant© 

TRÉSORIER 


Vous êtes un Jeune cadre de 2 7 ans mlnlmiim, avec une for- 
mation supérieure (ESC -IEP ECOFI-MBA)^ 

Vous avez réussi dans une première expérience d’an moins 
3 ans à l’intérieur dHm groupe international ou d'âne banque. 
Vous connaisses les problèmes de trésorerie, Umto et devi- 
ses, de rela t ions et négociations bancaires, -de prévision et 
gestion du risque de change. 

Vous maîtrisez bien la langue aryflaT^. . . 

Vous {tes maintenant pins et souhaitas rapide- 
ment progresser. Les responsabilités ne vous pas 

et vous êtes prit à remplacer notre Trésorier Fiance dans 
moins de 2 ans; 

Envoyer vos Cairicuhim Vitu, photo et prétentions, k 
Med te Systran 104 rue Réramnr 75002 Paris, / 
sons référenc e 4796, gai transmettra. \ 


ur chef îte projrt 


*» Hfcf 


’- n *r**m tfyp 

.- 4, ^ ; 















CHEF 

DE 

«PflRTBt 

INTERNATi! 


ÜEPS ODUCTION 1HXSRD1TB 


offres d’emploi 



73, bd Hau e emami 75008 PARIS -TéL m ^ m 
11.PL A. Briand 69003 LYOtî- Ta. (78) 62 JJ 8 JB. 


Ingénieur assurance qualité 

Electronique - Proche banlieue Nord 

UneEEale du groupe THOMSON recherche, pour 
son service assurance qualité, un ingénieur ayant 
une expérience industrielle de 3 ai» on plus, acquise 
à' la fois dans des services d'études et dans an sec- 
teur de développement. Il possédera une bonne' 
expérience des schémas électroniques logiques et 
analogiques, asso cié e à une pratique des mises en 
œuvre technologiques conformes aux méthodes 
industrielles, fl sera sensible aux impératifs de pro- 
duction et aux exigences de fiabilité en exploitation. 
La co n naissance des principaux types de compo- 
sants âecuoxüques classiques est impérative, et ü 
aura abordé les circuits électroniques complexés tris 
que microprocesseurs, mémoires, etc... Le candi- 
dat, âgé d'an moins 30 ans et de formation ingé- 
nieur électronicien aura pour rôle essentiel de con- 
seiller les services d'études et de production en vue 
d’améliorer la qoafité des matériels. Ecrire à P. 
Rigoflier - Réf. B 10155 (Lyon). 

Discrétion totale assurée 


Directeur 

administratif 

et financier 

220000 + 

Le Directeur Général d’une industrie mécanique de 
850 personnes 420 MF de CA, 60 % à l’exportation 
recherche l’un de ses principaux collaborateurs, 
celui-ci figé de 35 ans au moins de fo rmatio n 
supérieure devra disposes; d’une expérience très 
confirmée dans tous les domaines de la gestion 
comptable, financière et industrielle, 'd’une pratique 
courante des audits prévisionnels, analytiques et 
informatiques, requiert à ce ni veau d’entreprise 
performante. Pratique de rhnglais so uhai té 
Base : Paris (un transfert en province en 82 pourrait 
s’imposa). 

Adressez votre CV détaillé sons référence 816987 an 
MONDE - REGIE PRESSE - 85, bis rue Réanmur 
7 500 2 -PARIS Discrétion totale. 


PRIME INFORMATIQ UE 
dans le cadre de son expansion 
recherche 

assistant controller 

A cetrtre.il sera responsable «Administration- * 
des ventes etgesbon des contrats • Compta- 
bilité Clients et Banque • Gestion des stocks 

• Reponbngà la maison mère 

Le profil recherché implique : • Formation 
supérieure comptable (niveau DECS) • 1 à 
2 ans d'expènence dans société multinationale 

• Connaissance de l'anglais 

Envoyer C.V et prétentions à 
PRIME INFORMATIQUE SlA 
33 rue Femand-Forest 92150 Suresnes 

PRIME 
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offres d'emploi 


offres d'emploi 


offres d'emploi 



4, rue Massenet 75016 Paris 


Écrire en précisant la référence - Discrétion absolue 



X - ECP - 
MINES - ESE 
Directeur 
de filiale 

référence UN 150 CH * 


Contrôleur 
de gestion 
de haut niveau 

référence VB 133 AU 


Ingénieur 
en chef 

adjoint au directeur 
des productions 

référence Bl TlB CU 


Cadre 

commercial 

référence UY 105 AU 


Jeune 
ingénieur 
grande école 

référence TU 149 AU 


Cadre • 
travaux neufs 
et entretien 

référence ZG 137 AU 



UN IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS recherche le Directeur d'une 
de ses Filiales. 

La réussite dans ce poste nécessite . une formation d'ingénieur grande 
école, une solide expérience professionnelle (10 é 15 ans} impliquant 
direction de personnels et gestion, de très bonnes connaissances de base 
en électronique et en informatique permettant d'acquérir la formation 
aux techniques qui seront misas an œuvre. ' 

Poste très intéressant dans un domaine en constant développement 
Poste grande vrille Nord France. 


Dans le cadre d’un projet destiné à réaliser UN TRES IMPORTANT 
COMPLEXE MINIER ET METALLURGIQUE (INVESTISSEMENT DE 
L’ORDRE DE 5 MILLIARDS DE FRANCS) une Société recherche son 
Contrôleur de Gestion. 

Poste important pouvant convenir A un HEC, ESSEG» ayant 5 A 10 ans 
d’expérience en milieu industriel. Il sera chargé : • de concevoir et de 
mettre en place le système de gestion du futur complexe (comptabilité - 
stocks - budgets - informatique...) • d’ effectuer le contrôle de gestion de 
la Société. 

Anglais courant indlspensabla 

(Déplacement ultérieur de quelques années è prévoir). 

Poste basé à Paris. 


UNE TRES IMPORTANTE SOCIETE FRANÇAISE D'EQUIPEMENTS 
MECANIQUES recherche un Ingénieur très confirmé, minimum 
45 ans. capable d'assister le Responsable de l’ensemble des fabrica- 
tions (2500 personnes) de l'entreprise sur les plans Méthodes - Orga- 
nisation - implantation - Gestion. 

Un tel poste implique une expérience technique de premier plan en 
fabrication mécanique et un sens marqué des relations de travail. Une 
expérience précédente de Direction usine ou de Direction de dépar- 
tement d'une grande entreprise est très souhaitable. 

Rémunération : 160.000 F +. 

Lieu de travail : vrille agréable Est de la France. 


TRES IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE FRANÇAISE (10 usi- 
nes en France) recherche pour Clermont-Ferrand ou Lyon (localisation 
décidée ultérieurement) Cadre Commercial. 

ESC ou formation supérieure équivalente, débutant ou ayant 1 à 2 ans 
d'expérience commerciale. 

Il sera chargé de gérer et de développer une clientèle industrielle 
Situation intéressante et avenir pour candidat ayant qualités de contact, 
de négociateur et de rigueur. 


IMPORTANT ORGANISME INDUSTRIEL PLAN NATIONAL met- 
tant an œuvre techniques de pointe PARIS, recherche un Jeune 
Ingénieur diplômé grande école X - Mines - ECP - ENSAM ou di- 
plôme équivalent ayant si possible 2 ou 3 ans expérience danstechno 
logies avancées . aviation - spatial - nucléaire. Candidatures de débu 
tants possibles selon niveau des connaissances.. 

Ce cadra sera chargé d'organiser et surveiller l'exécution d'importants 
contrats d'études et de fabrication. 

Outre la formation scientifique de base, ce poste implique des qualités 
marquées d'organisation et de méthode, de contact et d'animation ainsi 
qu’un dynamisme certain. 

Poste très formateur permettant bonnes perspectives de développement 


IMPORTANTE FIRME INDUSTRIELLE DU SECTEUR MECANIQUE, 
filiale d'un grand groupe international leader dans sa branche, 
recherche un cadre pour son service entretien travaux neufs II sera 
chargé • d'études et de réalisations concernant les travaux neufs, les 
implantations, le gros entretien • des problèmes d’environnement (pol - 
lirtion, energie_.) • de développer l'entretien préventif • de promouvoir 
la sécurité. 

Ce poste conviendrait à un candidat ingénieur ou équivalent ayant 
l'expérience prati que de l'entretien ou u ne sol ide formation tech pique de 
base permettant une adaptation rapide 
Poste banlieue immédiate Est Paris. 


4.rue Massenet 75016 Paris 
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THOMSON -CSF 


ACTIVITES PERI INFORMATIQUE 

recherche 

Ingénieurs 


^ MIH> A* mTT. 


ayant quelques années d'expérience dans ls- 
domaine informatique. 

L’équipe est jeune et motivée, et au sein de 
cell e-ci vou s commercialiserez dans le 
SECTEUR PRIVE nos systèmes terminaux 
intelligents. 

L'expansion du département implique pour des 
candidats de valeur une évolution de canicxe 
certaine. 

Ecrire sous référence 85 IC à Madame JAULIN 
15, rue de la Baume 75008 PARIS 
(CV, photo et prétentions). 


SOCIETE D’OPTIQUE ET D’ELECTRONIQUE 
Banlieue Nord de Parla 
recherche pour son service A. V. 

ÉLECTRONICIEN (s) 

Niveau BTS, 5 & 10 a as d’expérience. 
Langue anglaise et connaissances d'optique 
appréciées, évolution possible. 

Adresser C.V. détaillé manuscrit, photo 
et prétentions & AQA-QEOTRONICS 
12. avenue du 8-UaI-1945. 95200 SARCELLES 


Les Laboratoires Pharmaceutiques 

CIBA-GEIGY 

Filiale française du Groupe chimique international 
{70 000 personnes) 

recherchent 


pour l'intégrer à son équipe Marketing. 

MISSION: 

Responsable d'un produit déjà commercialisé. Il se verra egalement 
confier le développement d'un nouveau produit. 

PROFIL : 

De formation supérieure, médecin, pharmacien, — les candidats pos- 
sèdent une expérience Marketing approfondie (2 à 5 ans) dans l'un 
des domaines thérapeutiques majeurs (anti-inflammatoire ou cardiologie 
de préférence). 

Anglais parié et écrit obligatoire. 

Nous vous remercions d'adresser lettre de candidature, curriculum vîtae 
et photo à Madame MONTE IL - Direction du Personnel - 
Société CIBA-GEIGY, 2 A4, rue Lionel Terray 92506 Rueil-Malmalson. 
Les candidatures seront traitées con fidentiellement. 


ingénieur chef de projet 

OU INGENIEUR CONFIRME 
EN INFORMATIQUE DE GESTION 

Four réaliser d'importants projets informatiques dans la secteur 
bancaire, la CAM. filiale informatique d'un des plus puissants 
groupes 'financiers mondiaux, recherche des Ingénieurs Grandes 
Ecoles confirmés, et das Ingénieurs ou Universitaires ayant plu- 
sieurT wifcscrtxpérience «i INFORMATIQUE DE GESTION. 

Le* dossiers de candidatures (C.V., photo et <9 
r^nm prétentions) sont à adresser à ; Robert ENSCH - 
LdHI 1 1 Servira du Personnel - CAM - S. P. 16 - j 

B4114ARCUEIL CEDEX J 


mm soc ete PARIS « 

Frrancab * 13 ff DEFENSE 

recherche pour le Service Electricité- Régulation 
de sa Direction de l'Equipement 


I lf V I 


ANALYSTE 

PROGRAMMEUR 

eyant au mains deux 'années d'expérience de la 
programmation assembleur et fortran sur calcula- 
teurs SEEMS type SOLAR. 

Ce poste implique des déplacements de durée 
limitée en région parisienne et en Province. 

— Horaires 5x8 > — Restaurant d’entreprise 

— Avantages sociaux —13,3 mensualités 
Adresser CV avec photo et prétentions è la 
Société des Ciments Français 
Direction des Affaires Sociales 

Tour Généra la - 5 place de la Pyramide 
Cedex 22 92088 Paris la Défense 


PHILIPS 


recherche pour son service Informatique 


Grandes Ecoles (Sup Elec ou équivalent) débutant 
ou quelques années d'expérience pour dévelop- 
pement de logiciels sur mini et micro-ordinateur* 
pour application d’automatismes industriels. 

aflaljstesprif ai&flirs 

IUT OU Ml AGE 

pour applications Informatique de gestion 

nranmeHr-sirstèie 

Formation institut de programmation (program- 
meur d'études) ou équivalent Intéressé par les 
y sternes et le conseil aux utilisateurs. 

Adresser lettre manuscrite CV et prêt. A PHILIPS - 
Département I.S.A. ■ Service du Personnel 
os, rue Firm m g mot Paris isame 


directeur technique 2oooooF/an 

Une entreprise indépendante de promotion immobüère (siège 
à Paris) exploitant de bons créneaux provinciaux cherche son 
directeur technique. Celui-ci a pour rôle d’examiner d’un cal critique les 
projets et les rapports d'architecte. Sans se substituer au maître d’œuvre, 
il contrôle les relations avec les entrepreneurs. Ses observations ' 
techniques tiennent compte des impératifs commerciaux. 

Cest un ingénieur ECP ou TP d’au moins 35 ans, ayant exercé plusieurs 
fonctions en entreprise, en cabinet tt arch it ecte .ou en bureau d’études, 
chez un p r omot e ur— acceptant des déplacements fréquents. 

Notre œnsuttant,J£.L£ŸMARK vous remercie de lui écrire (rét 3631 LM)- 

■ 

responsable de la gestion 
administrative et commerciale. 

L’un des grands négociants régionaux de produits métaBufgkmes 
neufs, ayant son siège dans le Sud-Ouest, cherche un responsable de 
la gestion administrative et commerciale. Sous l'autorité du DAF, ce 
responsable prend en mains la comptabilité générale et analytique, Ses 
procédures administratives, ta trésorerie, les services généraux.]! exerce 
une tutelle attentive sur la gestion des succursales; il centralise les 
renseignements financiers et, par le biais de la surveillance du crédit 
participe à l'action commerciale. Successeur désigné du DAF, 0 est 
étroitement associé à la Direction Générale. 

Ingénieur ou ESC, à 35 ans H. est depuis quelques années le bras *oft 
d’un négociant en fers, aciers, matériaux de construction, ou directeur 
régional d’un grand comptoir métallurgique. 

Noire consultant J-E. LEYMARIE vous remerciede lui écrire (rét 3559 LM). 


chef de projet 91 Evry 


Nous sommes la SSCI d’un groupe Industriel français et vous 
proposons de maintenir et développer rune de nos grosses applications 
avant de vous confier d'autres réalisations. Vous disposez d’une petite 
équipe, d’un 370-148/VM-CMS je lié à des minis et évoluez dans un 
environnement : IPT, DL1 et VSAM. 

Vous avez une formation supérieure, une ctrfture comptable, la pratique 
de deux de ces trois langages: Assembleur, COBOL ou PLI et avez 
acquis en 3 i 


Notre consultant J. THILY, vous remercie de lui écrire (rét 3610 LM). 
“Carrières de Flnfbrmatique”. 


ALEXANDRE TIC S.A. 

10. RUE ROYALE - 75008 PARIS 
LYON - LILLE - BRUXELLES - GENEVE - LONDRES 


? 5* 5* | K3 C/J 
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OFFRES D’EMPLOI 

Li ige 

51,00 

U Ipa Tü. 
59,96 

DEMANDES D’EMPLOI 

12,00 

14,11 

IMMOBILIER 

35,00 

41,16 

AUTOMOBILES 

35,00 

41,16 

AGENDA 

35X0 

41,16 

PROF. COMM. CAPTTAUX 

95X» 

111,72 


annonces cuvssu 


MOUES EUMES 

UnftBdt 

T£ 

OFFRES D'EMPLOI 

30,00 

35X28 

DEMANDES D’EMPLOI 

7jOO 

823 

WMOBUJER 

23X10 

27,05 

AUTOMOBILES 

23X» - 

27,05 

AGENDA 

23XJ0 

27X35 


BSntODVCTION dotbrimt* 


offres d'emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


IMPORTANTE SOCIETE 
PRODUIT5 CHIMIQUES 
CBurbavals/Pont de Neullly 
recherche pour 
SERVICE JURIDIQUE 

JEUNE 

COLLABORATEUR 

titulaire DEUG droit 
privé ou école notariat. 

Adr. C.v. manuscrit av. photo 
h n° 24.609, Contesse Publicité, 
20. av. de l'Opéra, Paris [1«1. 

IMPORTANTE SOCIETE 
IMMOBILIERE 
te construction 
et de gestion 
située à PARIS-#» 
recherche 

UH ADJOINT 
AU CHEF DE SERVICE 
CONTENTIEUX 

30 ans minimum 
l> sera chargé 

de problèmes de recouvrement 
du suivi des procédures 
d'études et des relations 
avec les organismes 
administrants et sociaux, 

impliquant 

quelques déplacements i PARIS 
et prêche banlieue 

Licence en droit 

Expérience professionnelle 
et aptitudes 

aux relations humaines nécess. 

Rémunération annuelle 
90.000 F + avantages sociaux. 

Adresser C.V. et prétentions : 
n» 24.109, Contasse Publicité, 
20, av. Opéra, Paris-i«r q. Ir. 


BANQUE INTERNATIONALE, 

située Quartier OPÉRA à Pans 

Recherche dans le cadre du développement d'un nouveau plan Informatique 
Matériel I.B.M. de la nouvelle génération , 
systèmes DOS - VSE; ICCF, Techniques DB/DC . 


Analyste programmeur 


Le Poste : Au sein d’une petite équipe par- 
ticiper . • à l'installation du nouveau ma- 
tériel I.B.M. ei des logiciels correspondants 

• à la conception, réalisation et mainte- 
nance de projets "Système" • à la forma- 
tion des départements exploitation et 
études. 

Le candidat : • Trois ans d'expérience 
CICS/VS • Bonne pratique de ['assembleur 

• Anglais indispensable • La connaissance 
dVn système bases de données et/ou du 
DOS/VS sont des atouts supplémentaires 

• Son potentiel dort lui permettre à terme 
de diriger t'équipe système. 


Analyste 

d'appGcation 

(Réf AA/N 587) 

Le Poste : Au sein du Département"Etudes" ' 
• concevoir et développer des systèmes 
bancaires prévus par le plan • animer des 
équipes de réalisation. 

Le Candidat : - Formation supérieure 
obligatoire • Trais ans d'expérience d’ana- 
lyse de projets DB/DC (CICS) «Anglais 
indispensable. 


Programmeur (se) 
d’application 

(Réf FA/N 538) 

Le Poste : Au sem du Département "Études" 
• réaliser et mettre en place les systèmes 
prévus par le plan, dans le cadre d'équipes 
"Projets" 

Le Candidat : • Formation supêneure 
(D.U.T ou équivalent) • 1 ou 2 ans de 
pratique du PL/l • Une première expé- 
rience CICS sera appréciée. 


Organisme pobftc. recrut» 

PROGRAMMEURS 

PL 1-5/DOS 

PUPITREUR 

PRINCIPAL 

S/DOS-POWËA 
connaissant V5AM 
Places stable Téi. : 554-3533 

Société situé* à 
LEVALLOIS-PE R RET 
recherche pour sa 
DIRECTION GENERALE 

UH SECRÉTAIRE 
STfNODACmO 


Adresser lettre manuscrite + C.V! en précisant 

la réf. du poste à ICAR 1 rue Rabelais 75008 Paris 

qui transmettra. ^***e^A 




rit [-anglais. 

Envoyer CV. et prétentions : 
n» 24.146 Confesse Publicité 
20, av. Opéra, Paris-I* 1- qui tr. 

GROUPE BANCAIRE 
recherche poer son service 
JURIDIQUE IMMOBILIER 

RÉDACTEUR 

CONFIRME 

Pour essorer : 

peor assurer : . _ 

— Les mises en place Junâwe 
(rédaction d'actes, Mode tfc 
documents des Sociétés Im- 
biiiéres .et centrale des ga- 
ranties} ; 

— Les reMUans av. les notaire- 
et les promoteurs 

dans le cadre de en travaux. 

L'intéressé devra être Dçençi* 
en Droit Privé ou cspacJMrt 
en Droit et avoir des référencer 
dans une activité similaire eu 
chez un notaire. 

Ecr. av. références 9 n» 24.140 
CONTESSE PUBLICITE, 20 av. 
Opéra, 79040 Paris Cedex Ol. 


vous 1 

— êtes diplômés (ées) d'une Gronde 
Ecole ( HEC - ESSEC - SVP de Co 
Paris - EAP - ESC Lyon - Reims - 
Rouen) 

— pariez couramment anglais (entre 
autres langues) 

— souhaites acquérir une expérience 
professionnelle sur le terrain, débou- 
chant sur des responsabilités 
commerciales importantes, 

NOUS 

— sommes un grand groupe industriel 
fiançais et international (un des 
leaders mondiaux dans uotre secteur 
d'activité) 

— vendons des produits intermédiaires 

— voulons étoffer nos équipes com- 
merciales et préparer leur direction 
de demain, 

NOOS RECHERCHONS ‘ 

5 à 10 d'entre vous 

JEÛNES DIPLOMES (EES) 
DEBUTANTS(ES) 

AFFECTATION «TERRAIN» 
FRANCE ou ETRANGER. 

Adresser C.V. manuscrit détail lé, photo 

et prétentions à No 23.297 CONTESSE 

Publicité 20, Av. Opéra 75040 PARIS 

Cedex 01, qui transmettra. 


fLt 


THOMSON-CSF 

DIV1SIM TÉLÉCOMMUNICATIONS 

INGÉNIEURS D’ÉTUDES 

confirmés (4 à 5 ans d'expérience) 

Grandes . Ecoles à vocation Electronique 

Ayant i encadrer tue équipe de plusieurs Ingénieurs, Us utiliseront des techniques ds pointe 
no tammen t dans le traitement du signal, ainm que des technologies & très haute Intégration. 
Es participeront B l'étude et B la conception de systèmes complexes et d'équipements modernes 
de communications. 

De larges possibilités d'évolution sont offertes à des candidats de valeur. 

Adresser, C.V-, photo et prétentions B J.-M. ANTOINE. Bf. 158 - 92231 OSN2TEVZLUEB8 Cedex. 


SNR Division Hydraulique 

Filiale groupe R.N.U.R. 
recherche pour bureau d'études 
lieu de travail : PLAISIR 78 

un JEUNE INGÉNIEUR 

Formation A.M. ou. équivalent - Four concep- 
tion et développement nouveaux composants 
hydrauliques. 

Responsabilités et autonomie dans le cadre da 
ce développement. Anglais souhaité. 

Ecrire avec C.v. et photo à ne 24.288, CONTESSE 
Pnbl. 20, avenue de l’Opéra, PARIS- 1 er . qui tramun. 


1 RESPONSABLE I 
I INFORMATIQUE I 

Laboratoire pharaaceullgne eapUtae expansion, 
CJL 55 millions, filiale d' an poi ssant groupe 
international, recherche son QESFONSiBLE SE 
I7KFOHMA23QUE. 

Rattachée à la direction générale. 3b fonction 
consista à:" assurer le ban fonctionnement et la 
maintenance des programmes existants • suggérer 
tontes améliorations • analyser les besoins des utili- 
■ateazs * concevoir et proposer de nouvelles appli- 
cations en étroite collaboration avec les différents 
directeurs • assurer la formation du perso n nel 
impliqué. 

Disposant actuellement d'an IBM 34, 3 assure le 
développement da système dans le cadre de 

l'évolution des activités. 

Ce poste conviendra 4 un motivé, 

enthousiaste et dynamique, Agé de 30 ans mini, 
atum, de formation supérieurs, ayant acquis an 
minim um 3 ans d'expérience de rmforma tique eu 
entreprise, compétent sur le plan technique et 
ouvert anx problèmes de gestion. 

Ce poste doit évoluer vers kt fonction de Dire©. 

iwéélUtiroflqaB, 


Les personnes intéressées 
envoient lettre manuscrite, 

C.V., photo (retournée) et 

rémunération souhaitée 
sous réf.- 70 JO M ACL5P 
3 av. Farder, 75008 Farm. 


Importante Société 

livrant des usines et installations dam te monda entier 
et appartenant à l'un des plus grands groupes industriels français 
recherche pour son siège à PARIS, 

dans le cadre de la mise en place de 
son informatique de gestion utilisant les matériels 
IBM 4331 puis 4341 sousDOS/VSE 


DES ETUDES MPORMAflQUES 

CHEF DE PROJET DIPLOME INGENIEUR GRANDE ECOLE 
•Expérience d'environ 5 ans en entreprise 1 

•Son action exige la pratique de COBOL et FORTRAN ainsi que l'expérience de mise 
en place duplications utilisant CICS et DL/1 sous DOS/VS 
•Il dirigera un service d’une quinzaine de personnes et participera à la réalisation du 
plan informatkjue. 

de L’EXHJormrim ëtdu système 

DIPLOME INGENIEUR GRANDE ECOLE 
•Expérience en entreprise : 5 ans environ 

•Il aura pendant 2 ans au moins, assuré dans une entreprise la fonction système sur un 
ordinateur IBM travaillant sous DOS/VS avec CICS et DL/1 et aura déjà eu la respon- 
*■ sab lifté de l'exploitation 

•Le candidat assurera avec l'équipe IBM le démarrage technique d'un 4331 puis d’un 
4341 et ensuite prendra la responsabilité de ('exploitation (environ dbc personnes). 

ANALYSTE 

DIPLOME INGENIEUR GRANDE ECOI£ ou MAITRISE D'INFORMATIQUE 

•Expérience d'environ 2 ans en entreprise * x», » 

•Ayant déjà participé à (a réalisation duplications Utilisant CICS et DL/1 sous DOS/VS 
•Ayant une bonne pratique du langage COBOL et de la programmation structurée. 

ANAUfSTES- 

NIVEAU IUT D'INFORMATIQUE 
•3 ans d'expérience en entreprise _ 

•Ayant pratiqué la programmation structurée en COBOL et ayant développé 
des applications utilisant CICS sous DOS/VS. 

PROGRAMMEURS 

NIVEAU IUT D'INFORMATIQUE 

• lan d’expérience en entreprise . _ . 

•Pratique du COBOL indispensable (programmation structurée) 

•Expérience de DOSÿVS. 

Ecrire avec C.V., pboto et prétentions à no 24038 CONTESSE PUBLICITE ^ 

' 20, avenue de l'Opéra 75040 PARIS Cedex 01, qui transmettra. C 


Pou t Société da Mécanique 
Région Parisienne 

DIRECTEUR DES ACHATS 

• Formation Ingénieur, 

• Expérience : 15 us dans les achats; 

• anglais on allemand souhaitable, 

• 100.000 k 150.000 F +. 

Envoyer C.V. détaillé et photo k 8WEERTS, sans 
réf. 1900, B-P. 289, 75424 PARIS Cedex I», qui tr. 


IUP Telemecanfque 

rechercha pour renforcer 

» DIRECTION TECHNIQUE 

(Région Parisienne) 

1 INGÉNIEUR 
AUTOMATKM- 
MÉCANIQEN 

ayant 10 fc 15 ans d'expérience en réalisation de 
machinée automatiques. 

Formation Type ÆM. oa E.CJLM. 

1 INGÉNIEUR 
AUTOMATM- 
ÉLECTR0NIC1EN 

attiré par l'Informatique Industrielle, éventuelle- 
ment débutant. 

Formation Type TOULOUSE- GRENOBLE. 

1 INGÉNIEUR 
MÉCANICIEN 

(ou UNIVERSITAIRE) 

Ayant fait une spécialité Informatique, attiré par 
la C-A.O. et la ÔX. éventuellement débutant. 

1 INGÉNIEUR 
MÉCANICIEN 

(ou ÉQUIVALENT) 

ayant de l’expérience, praticien, attiré par les 
nouvelles techniques de production. 

1 TECHNICIEN 
SUPÉRIEUR 

en Mesures Physiques. 

ayant quelques d'expérience. 

Adresser candidature avec C.V. et prétentions A 
Direction du Personnel D5.DJ. 

43, boulevard Franklin-Roosevelt 
92500 RUBXL-MALMAISON . 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ FRANÇAISE 
DE CONSTRUCTIONS ÉLECTRIQUES 

5.200 Personnes 
recherche 

IM ANALYSTE-PROGRAMMEUR 

pour le développement d’applications de gestion 
en COBOL ANS sur matériel IBM 370 sons DOS. 
une première expérience ainsi que la connaissance 
de CICS et DL/i seront apprécié». 

Lieu. de tara rail : PARIS. 

Ecrire arec C.V. et prétention* a n o ju.ua 
C ontesse P, 20, av. Opéra, parte-!*, qui transm. 
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offres d’emploi 
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offres d'emploi 


Jeune contrôler 

HEC - ESSEC - Sup. de Co. options finances, comptabilité ou DECS 

a ■ ■ n Compagnie Européenne de Gestion et d'Info rmatique-Tymshare 
I il • I l 1 1 filiale commune du Crédit Lyonnais et de Tymshare (U.S.A.) 

M en expansion rapidè sur te marché français des services infor- 
Jaques de pointe, poursuit son développement à l'étranger _ 

iviurh^lm 7 e 9^°©, Hollande, Suisse., et offre une opportunité de carrière 
LT HUIUr \C à un Jeune Controller 

rto a or»^^| UIS w yne ex P^ r * ence de 2 à 3 ans dans une direction financière, un service 
.LSTS 08 9est,0n ou encore comme audit dans un cabinet spécialisé — Bilingue 
anglais indispensable — âge 28 ans minimum. 

Directement rattaché au Directeur Général, il devra pour l'ensemble du Groupe : 

— superviser les services comptables , 

concevoir, mettre en place et gérer un système de contrôle de gestion , 

assurer des missions ponctuelles tant en France qu’à l'étranger à la demande du 
Directeur Général 

î^r^i!f S,t ^» t ^ ans J e P ost ® nécessitera de bien appréhender les objectifs et les préoc- 
cupations d une équipe jeune, dynamique et de très, haut niveau pour être en mesure 
ae meure en place les outils de gestion adaptés. Lieu de travail . SAINT-CLOUD. 

ïî 1 de r ian dé à Sélé-CEGOS de nous aider i étudier tes candidatures. Adr. lettre man., 
^v aetauie photo et rémunération souhaitée sous réf. 73402/M à Mme CLERE. Sélé-CEGOS, 
33, quai Gatlieni, 92152 SURESNES 


Jeunes diplômés g 485 écoles 

ou Universitaires de haut niveau 

Compagnie Européenne de Gestidn et. d'Infoiroatrque-Tymshare, 
I H 1 1 1 II du Crédit Lyonnais et de Tymshare (U.S.À.j ; 

| "I I IJ leader dans son domaine. Forte expansion européenne. 

Vous voulez saisir l'opportunité . 

<Knur4nh n — de réaliser et -de mettre en place des APPLICATIONS DE GESTION pour 
LTvVullirlC de grandes entreprises nationales et Internationales (nos clients) : 

— d’être entièrement responsable du développement : analyse, programmation, tests, documen- 
tation, formation , 

— de vous intégrer à une équipe jeune et sympathique, basée à Paris, mais évoluant dans un 
contexte international ; 

— d'évoluer ultérieurement vers d'autres postes techniques ou commerciaux, en France ou a 
l’étranger. 

Vous souhaitez acquérir une expérience enrichissante en utilisant : 

— notre réseau mondial de télétraitement comportant plus de 50 gros systèmes interconnectés ; 

— notre gamme complète de langages, des plus classiques aux plus sophistiqués ; 

— notre approche des techniques les plus évoluées en Finances, Marketing» 

Vous voulez exploiter au mieux . 

— votre aptitude réelle pour l'analyse-programmation, si possible dans le domaine de la gestion ; 

— votre faculté de vous exprimer couramment en anglais ; 

— votre disponibilité pour assurer des missions temporaires auprès de nos agences européennes. 
Alors, nous vous proposons de rejoindre notre G ROUPE LOGICIEL en qualité d’ 

INGENIEUR SOFTWARE D'APPLICATIONS 

La formation spécifique à nos systèmes et produits sera assurée dans nos bureaux de Saint-Cloud. 

Nous vous remercions d’adresser votre C.V. (+ photo) sous référance 9030 è : 

Serge BOULLE - CEGI-TYMSHARE, 106, Bureaux de la Colline-de-St-Cloud, 92213 ST-CLOUD. 


jeunes cadres 
commerciaux 

débutants 


Ira portante société secteur tertiaire recherche 
Jeunes Cadres Commerciaux débutants pour 
l^nimation commerciale de réseaux de vente. 

Les candidats souhaités sont diplômés de rensei- 
gnement commercial supérieur CESCP oc Sup. de 
Co Province). 

Intéressés par la vente. Os pourront, sur le terrain, 
faire rapidement la preuve de capacité d’autono- 
mie et d'encadrement. 

Ils devront, ■ dans nn pre m ier temps, accepter 
d'assez fréquents déplacements eh province. 

De réelles possibilités d’évolntion professionnelle - 
seront proposées d’ici à quelques années en fonc- 
tion des résultats commerciaux obtenus. 

Nous vous r em e rci ons d’adresser lettre manns- | 
carte et C.V. en indiquant «os prétentions, sous - 
référence 4757, à Media System 104 rue Réamnnr § 
75002 Paris qui transmettra.- * 


INGENIEUR 
DEVELOPPEMENT 

REGION PARISIENNE 

Chargé de (a conception et du dévelop- 
pement de nouveaux articles dans le domaine 
du "caoutchouc roulant", il travaille en 
étroite collaboration avec les utilisateurs, les 
fournisseur et les services techniques 
internes. 

De formation supérieure mécanique E.C.P., 
A JW., E.N.S.I., il devra avoir une bonne 
connaissance de l’anglais et une expérience 
professionnelle suffisante pour abarderdes 
problèmes touchant la mécanique générale 
et l’automobile. 

L’importance de notre groupe Industriel 
offre de réelles perspectives de carrière. 

Ecrire avec C.V. et prétentions à No 24711 
CONTESSE PUBLICITE, 20, avenue de 
l’Opéra, 75040 PARIS cedex 01 qui transm 


Le groupe HERGRAPHIC (SODEMACO-HERMAR-LETRASET), siège social 94 MON- 
TREUIL. spécialisé dans la commercialisation d’articles de dessin, de bureau et de 
matériel d’organisation, auprès d’une clientèle de papetiers revendeurs, d’Entreprises 
et d’Administrations, crée 3 postes à fort potentiel évolutif 

Directeur de marketing 

150.000 F 

dépendant directement du Président-Directeur Général, dans le cadre de la politique 
d’expansion prévue, il aura à concevoir les procédures marketing, à mettre en place 
la structure de son département et à recruter ses collaborateurs chefs de produits. 

Ce poste sera confié à un professionnel du marketing, 30 ans minimum, bilingue 
français-anglais et connaissant déjà si possible les réseaux de distribution concernés. 

Réf. 6108/M 

2 animateurs de vente France 

90.000 F + 

dépendant du Directeur des ventes du groupe, ils seront chargés d’animer 2 équipes 
de représentants exclusifs — soit auprès des détaillants et revendeurs — soit auprès 
des Entreprises et Administrations, . 

Ces postes seront confiés à des animateurs confirmés justifiant d’une expérience 
réussie si possible auprès de la même clientèle. Réf. 6109/M 



Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé, photo sous référence choisie 
à Fr ROUSSEAU, Sélé-CEGOS, 

33. quai Galiieni, 92152 SURESNES. 


MEMBRE DE SYNTECs 




Création de Poste 


70 000 F + 


A 


Excellent praticien de la comptabilité 

SOCIETE DES CIMENTS FRANÇAIS, C.A. 1 700 millions de francs H.T — effectif 4100 personnes, 
21 us nés recherche pour son Département « Filiales • un excellent praticien de la comptabilité 
25 ans minimum — ayant une solide formation de base B.P , B.T.S. ou certificat comptable 
du D E C S et une expérience de 4 à 5 ans de Chef de groupe comptable acquise de préfé- 
rence dans une société industrielle- à forte organisation comptable. Bonnes connaissances de 
• anglais appréciées 
Ses missions 

Directement ratachë au Chef du Département « Filiales », il aura pour mission : 

— audit des filiales et assistance aux sous-consolidations . 

conception et mise en place de tableaux de bord pour les filiales , 

-enue de comptabilité de certaines filiales. 

Ce poste peut être rapidement évolutif pour un candidat de bon potentiel en raison du dëve- 
oppemeni important des filiales du groupe en France et à l'étranger. Dans un premier temps 
de nombreux déplacements courts et fréquents sont à prévoir en région parisienne. 

-->eu de rravail La Défense Voiture personnelle souhaitée. 

I g p | A | 

Adresser lettre manuscrite. C.V détaillé, photo et rémunération souhaitée 
Jwâljl sous référence 73498/M à Mme CLERE, 

33 quai Galiieni 92152 SURESNES 


COMPTABLE 

POSTE NORD DE PARIS F 100.000 + 


X* BocSété-ïnère d*o& qro np v Tttidttrurticmal 
hhtlqnaat de* pr o d u i t» de paifuniwrie et de 
beauté, CX : 1,2 mUHardt rechercha le CHEF 
COMPTABLE de «on ttibltaestnl principal . 

Le fonction wmMb S: m organiser et mettre sa 
place l'ensemble des procédures comptables du 
service nouvellement créé ■ diriger et animer un 
service de 12 pers o n ne s • assurer la nomptfi'hiliié 
générale et le contrôle budgétaire • utilfewr un 
matériel informatique propre au service • gérer 
la fonction holding : titres et participa tioin. 

Ce poste conviendrait à tm candidat 9gd de 29 
ans minimum, de formation école supérieure de 
commerce avec option, finance-comptabilité ou 
l'équivalent. 

De barges possibflIteB d 1 évolution sont envisa- 
geables d 1 Intérieur de le fonction com pt able . 

Les personnes imérea s é es pMamew — i ^ 
envoient lettre manuscrite, 

C.V.. photo (retournés) et 
rémunération souhaitée 
sous réf. ?? 3Q3-M à CXSP 
3, av. Perriar, 73008 Paris. I— obtus» rraw mmt 


BANQUE PRIVEE 

8 * arrondissement, recherche 

PROGRAMMEURS COBOL 
ET/OU ASSEMBLEUR 

Confirmés (2 ans expérience souhaités) 

Formation J.U.T. ou équivalente. 

Dégagés obligations militaires. 

Libres rapidement. 

Adresser candidature détaillée, n* 24.511, 
Contasse Publicité. 20, av. de l’Opéra. 
75040 Paris Cedex 01. qui transmettra. 





CHEFS DE 
PRODUITS 


PARIS 


F 1 30 . 000 ± 


LABORATOIRE PHARMACEUTIQUE, filiale d'on 
groupe international, recherche des chefs de pro- 
duits confirmés* 

Relevant du d ir ecte or marketing, en sein d'une 
équipe jeune et dynamique, ris coordonnent les 
services et moyens en c ouv re nécessaires au 
développement et à la vie des produits ; Us analy- 
sent et coatnélenl, en permanence, les résultats et 
la rentabilité des produits dans le cadre des bnd- 
gets dent fis qat la maîtrise, par rapport aux objec- 
tifs fixés. 


Outre leurs qualités d'animateur de produits et à 
l’égard des antres services, ils ont un pouvoir de 
pr op osition, de n"y | "" | dMWBii et une forte 
conviction. 

Agés de 28 ans minimum. Os possèdent 2 âS ans 
d'expérience cm niveau chef de produits. Ce peat 
être, soit des pharmaciens on des diplâmés 
scientifiques animés d'un réel dynamisme com- 
merckd. — des diplômés d’une ecols de com- 


Jbmenés à travailler, sur un plan fonctionne!, eu 
givesn <wi» -* 3>|i " n *l r une bonne pratique de 
l'anglais est né issu dre. 

La rémunération de l'ordre de F 130.000/an sera 
gjfgQç£ëe en fwirtiwi des rftiwpa tenen» des 
candidat* . 


Les pa r sonn es Intéressées, 
e n vo t ent lettre manuscrite. 
C.V., photo (retournés) et 
rémunération souhaitée 
sons réf. 31.35 M è CLSP 
3, av. Permet TSOOfl Paris. 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
D’ÉLECTRONIQUE 

recherche 

ELE.C. - EJSJ5JE.C. - KS.C. 
DÉBUTANTS 

pour son département do 

CONTROLE OE GESTION 

Postes h pourvoir A Paris et province. 

Les candidats intéressés par l’utUlsation des 
techniques informatiques en gestion seront parti- 
culiérement appréciés. 

Envoyer lettre manuscrite et eurr. vttae, N* 23.280. 
CONTESSE PubL, 20. av. Opéra. Parla (le-), qui tr. 


Dana te cadre du Pacte National pour l'Emploi 

La Direction du Personnel 

très importante Société. S. 000 personnes, plusieurs 
établissements, propose à de jeunes 

DÉBUTANTS 

étapes pratiques en entreprise. Ces stages auront 
lieu dans le service formation du siège social - 
proche banlieue ouest - et peuvent déboucher sur 
des postes 

d'ASSISTÂNTS de FORMATION 

Les candidats ou candidates auront un niveau 
d’études supérieures. Formation tope DJB.S.S. de 
Psychologie Industrielle appréciée. 

Adresser C.V., photo et lettre manuscrite â N* S 200 
PUBLICITBS REUNIES 

tiZ. boulevard Voltaire. 75011 PAJUS. qui transm. 



Noos offrons la possibilité de développer une car- 
rière an sein d'âne équipe dynamique «Rrtmt des 
services de houle qualité. 

ü font : • avoir nn diplôme chose grande école et 
tue qualification ullérienze en droit • pratiquer 
l'anglais • avoir acquis nue expérience en fiscalité 
française et internationale de 5 ans an 

sein d’une grande société française oa internatio- 
nale, an dans nn cabrnei juridique on d’avocals de 
hante renommée. 

Les aptitudes pour et moti ves nos au t re* 

spécialistes m matière fiscale, la qualité de 
jugement, Le sens de* relations avec les elient* et 
la volonté de pa rti ciper an développement de 
l’activité sont des c ri tères Im pé ra tl te pour réussir. 

Les candidatures des pm™» en congés seront 
pr ises an considération. 

Les personnes intéressées ^naat^ 
envolent lettre ma n uscrite, I 

C.V., photo (retournés) et fÆp - Ml 
rémunération souhaitée HLIHJH jflPP' 
sons Tél. 10.150 M à CLSP [Rj 

3 av. poicier, 75008 Paris. —f 


CABINET D'AUDIT 

recherche 

CHEF DE MISSION 

Possédant : 

— Expérience S h 5 sus eu matière de révi- 
sion comptable: 

. — B onne connaissance de l'espagnol (et 
d’une autre langue souhaitée). 

Nous proposons : 

— La pratiqua de l’Audit à l'anglo-saxonne : 
— Une formation Interne continue et appro- 
fondie ; 

— Des missions variées et déplacements 

fréquenta. 

Adresser C V„ photo et prétentions h : 
m BBAVAKO, 128. bd Hauwmaa. 75008 Parla 
n> 


IMPORTANTE SOCIETE 
Région Parisienne 

recherche pour assister 
son Directeur Financier 

JEUNE ATTACHÉ 
DE DIRECTION FINANCIÈRE 

Dtpl&mé Ecole Supérieure de commerce (section 
financière ) ou expertise comptable ou équivalent. 
Ayant quelquee années de pratique financière 
(dossiers de financement, planning budgétaire, 
planning de trésorerie ) - 30 ans environ. 

Adr. C.V et prétentions & ne 24418 Conteuse Publ. 
20. av. de l'Opéra. 75040 PARIS CEDEX 01. qui tr. 


ORGANISME PUBLIC recherche 

INGÉNIEUR INFORMATICIEN 

DIRECTEUR D’ETUDES 

Le candidat sera chargé d'assurer la conception 
et le contrôla de la politique Informatique de In 
Direction. 

H définira et contrôlera les systèmes d Information 
des organismes extérieure. 

le candidat devra Justifier d’une expérience d’une 
dizaine d'années en Informatique de gestion. 

U aura conçu, réalisé et mis en place de grog ne s 
applications informatiques. 

La connaissance du matériel de plusieurs 
constructeurs aéra appréciée. 

SALAIRE ÉLEVÉ 

Lieu de travail & Paris. Déplacements possibles. 
Adresser lettre manuscrite précisant salaire actuel 
et prétentions + C.V. + photo & : L.C-0., 

05. rue Colbert. 92700 COLOMBES, qui transmettra. 
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OFFRES D’EMPLOI 
DEMANDES D'EMPLOI 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES 
AGENDA 

PROF. COMM. CAPITAUX 


Ià tçm u tpc rt 

51.00 59,98 

12.00 14,n 

35jOO 41,16 

35.00 41,16 

3&P0 41,16 

95.00 W.72 


Renonces an nets 


smiirfa 

U «Ai ci 

7£ 

OFFRES traiPLOI 

30jÙ0 

35^8 

DEMANDES (7EMFLOI 

7jOO 

8J23 

tMMOaUER 

2W0 

S7D5 

automobiles 

23,00 

27^5 

AGENDA 

23,00 

27jCfâ 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


Dans le cadre de son plan d'expansion 

I 

groupe CGE 

leader de la pérï-informatique française recherche 
pour ses départements 
«INDUSTRIES» - «BANQUES» - «ADMINISTRATIONS» 

CHEFS DE SECTEUR COMMEEICIAL. 
INGENIEURS œMMERCIAUX 

Cadres de haut niveau 
ayant une expérience réussie de la vente 
dans le domaine de r informatique 

Aptitudes à négocier et à conclure des contrats importants 
dans le cadre d'une large délégation de pouvoirs. 

Sens de la prospection - Dynamisme indispensable 
Formation supérieure souhaitée. 

Rémunération stimulante liée aux résultats. 

Bureaux situés à l'Etoile. 

Prière envoyer candidature 
manuscrite avec photo et prétentions 
à Madame Vallée-Laurent 
TRANSAC SA. 

25, avenue de la Grande Armée 
751 16 PARIS. 



r \ 

chef de service 

gestion comptable 

Un LABORATOIRE PHARMACEUTIQUE leàder sur son marché 
connaît depuis quelques années une forte expansion tant en France qu’à 
l'étranger. Four l'aider à faire face à ce développement constant, la 
Direction Financière souhaite recruter un jeune professionnel à qui elle 
confiera la responsabilité complète des services comptables opération- 
nels (comptabilité générale, analytique, clients, fournisseurs....) de la 
Société (C.A. 200 Millions). Agé d'au moins 21 ans, titulaire du DECS, 
il alliera une solide expérience technique à des qualités d'animateur et 
sera en mesure de prendre en charge une équipe de 25 personnes. Far la 
suite, son potentiel lui permettra d’évoluer au sein du groupe et de pren- 
dre des responsabilités plus larges. Le poste est basé en banlieue Sud. La 
connaissance de l'anglais ainsi que celle de l'outil informatique seront 
des atouts complémentaires. 

Si ces perspectives vous intéressent, écrivez sous réf. 56-M aux Conseils 
du Département Recrutement d’EUREQUlP à qui nous avons confié le 
soin d’examiner tes c andidat ures. 

EUREQUIP 

d&jwtehmt recrutement 
B.P. 30 - 92420 Vaueresson. 




PARIS 


LONDRES 


HOUSTON 


LAUSANNE 


A 


LA CONFEDERATION NATIONALE DU 

Crédit Mutuel 

recherche 

Inspecteurs de Banque 


Diplômés de rEnseignement Supérieur avec une expérience professionnelle 
de 3 ans minimum, pour effectuer des missions de contrôle et d’audit. 

Une préférence sera donnée aux candidats ayant une expérience bancaire,' 
de cabinets d’audit ou d’expertise comptable. * 

De fréquents déplacements seront à prévoir. 

Adresser lettre manuscrite, CV et prétentions (sous référence 
Confédération Nationale dn Crédit Mutuel 
Ion des Relations Humaines 29 Avenue Mac Mahan 75017 



91 RHU) à J 
75017 Parier 


l'information dans l'entreprise 

POURUNff) IXPLOMEfE) DE SCIENCES PO. 

T Vffing ne fan çaw altomwi l mi ghi^ ri g] p waltfc f hm ia t icm rnin p lé mm - 

taire du type journalisme ou première expérience professionnelle. 
Savoir écouter, traduire, rédiger avec talent et rigueur, communiquer 
à l’échelon international, ce sont là vos atouts pour vous intégrer à 
l’équipe de Direction Générale d’un très important Groupe mmtîna- 
tional fiançais basé à Paris. 

Votre mission sera d'imaginer, de créer, de réaSser une revue d’infor- 
mations interne destinée à tons les cadres de parle monde. 

Cette offre implique une personnalité de premier pian car le poste of&e 
de larges perspectives de développement. 

Adressez lettre wmna«»riti». t CV, photo en indignut prétentions sous 
référence 7990 M à : 

Selecom 

225, faubourg Saint-Honoré 
75008 Paris. 



Une des toutes premières sociétés françaises d'informatique 
spécialisée dans la conception .et la réalisation de systèmes 
complexes dans les domaines de la télématique, l'automatisation 
industrielle et de la gestion transactionnelle recherche pour des 
postes évolutifs en région parisienne et en province 

ingénieurs informaticiens 

Formation Grande Ecole. 

Débutants ou 2 à 3 ans d’expérience. 

chefs de projets 

ayant une bonne maîtrise des systèmes informatiques temps réel- 
Envoyer C.V. à SESA, Direction du Personnel, 30 quai National, 
.92806 PUTEAUX. 


a 


DIRECTEUR 
ORGANISATION 
ET FINANCE 

GERGY-PONTOE5E 


n 


Ssdjti urtltiaatoil» de distribution de produits 
de grande consommation. CJL près de F 370 n&l- 
liona, recherche un 9IBECEEQB OBCB n *lT rfll T 
Et FXNXZfCE. 


Iæ. « wtaftifw superviser les Jiernoes 

comptables, informatique et contrûVs de gestion 
• préparer les budgets et fiiahlir les rapports men- 
suels de gestion • établir Isa plans de trésorerie 
m assurer le "repartmg" destiné h la maison mère 
américaine • p ar t i c ip er aux réunions au niveau 
européen. 


C’est donc un HmsbIm Ms orienté vos le 
centxBle de gestion, Pazgaiatatkm, Itafflaw 
tta& et le de systèmes, s nfiH i v ■ 

ment ïédé «me techniques comptables françaises 

et ogaWf de superviser les 

réalisations dm service jnfazuostigae. 

Ce peste conviendra à un candidat figé de 35 ans 
minimum, formation : umverstcnre, grandes écoles 
ou.MJLA.1 complétée par une formation compta- 
ble du niveau expertisa, pratiquas! cours irnri mit 
l’ gagiste et ayant acquis au moins 5 ans d'expé- 
rience dans un poste a responsabilités utilisant de3 
moyens informatiques. 

O est psé vu en bawt niveau de léenrinUn 
en fonction des qnaUfications ds candidat. 

Les personnes intéressées 
envoient lettre manuscrite, 

C.V., photo (retournés) et 
rémunération souhaitée 
sous réf . 2L380-M à CLSP 
3, av. Farder, 75003 paris. 



( MATRAy 1 

recherche pour sa division Equipement Electronique 

INGENIEUR 

ELECTRONICIEN 

(ESE - ENSÏ • 1SEP - ISEN) 

— Il participe à la conception et au développe- 
ment en laboratoire. d'équipements électroniques en 
liaison avec un service CÀ.O. 

Ce poste concerne un ingénieur ayant 2 ans d'expé- 
rience acquise en laboratoire et des connaissances 
informatiques. 

Anglais courant. 

Adresser CV, rémunération souhaitée et' photo 
en indiquant la référence NK 499 
au Service du Recrutement des Ingénieurs et Cadres' 




B. P. N° 1 - 781 «0 VELIZY 


f Groupe 
1 MATRA 


ACTIVITES CIVILES 

prend de Texpansion et crée des postes dans le cadra 
de sa diversification 

INGENIEURS 

D'AFFAIRES 

ELECTRONICIENS 

— Ils donnent les orientations technologiques aux 
départements Etudes des Sociétés du groupe dans le 
cadre du développement de nouveaux produits 
(terminaux téléphoniques. . .) et pour des fabrica- 
tions de moyennes et grandes séries. 

— Ils animent des groupes de travail d’analyse de 
la valeur. 

— Ils assurent par ailleurs la coordination des pro- 
grammes de fabrication auprès des usines du groupe 
et des sou^traiTanîSL 

— 1 1s sont responsables des coûts des produits et des 
délais. 

Ces postes concernent des Ingénieurs de formation 
ENSI - ISEP - ISEN - ENI - 

Certains postes nécessitent une expérience de 5 ans 
environ acquise en fabrication électronique profes- 
sionnelle ou grand public. 

Adresser CV. rémunération souhaitée et photo 
en indiquant ta référence NK 495 
au Service du Recrutement des Ingénieurs et Cadres 


L^MATRA 


B.P. NO l — 78140 VELIZV 


J 


TRES IMPORTANTE ENTREPRISE 
DE MIROITERIE INDUSTRIELLE 
fabrication et négoce, 

recrute pour son Etablissement Parisien, 
un 

agent commercial 

• Seconder en direct le Directeur Commercial 
pour l'administration et ia gestion des com- 
mandes : réception des demandes des clients, 
études des devis, remises des prix, lancement 
des approvisionnernents, respect des délais, 
coordination avec la fabrication, information 
technique de la Clientèle, etc. 

• Service National accompli. Formation com- 
merciale IUT, gestion de la .distribution et -o 
2 an s d 'expérience professionnelle minimum a. 
en raison de lautonomie laissée aux collabo- 
rateurs. Anglais et notions d'allemand sou- 
haitables pour ouverture sur l'exportation. 
Adresser c.v. complet à M. GENEVAY 
LPA* 11, square Jasmin, 75016 Paris. 



UK» ODUCTION INTERDITE 


offres d'emploi 


Directeur 

Commercial 

200 000 F i- 


INDUSTRIE DU PRET A PORTER EEMMN FAHIS 

Nous sommes Tune des plus importantes « R e prise s françafces de prét-h-porter de mar- 
que, avec un C.A. de 150 M et un effectif de 600 personnes, 3 onflés de production. 
Nous distribuons deux figoes de produits auprès de dflafflwnts sé le cti on nés en France et 
à F expor ta tion. 

Nous avons besoin <Tnn col l a b or ateu r de Kant niveau pour prend» en charge la défini- 
tion de la politique commerciale et sa réalisation, avec en particulier le développement 
de r exploitation de la marque et h mise en place d’un important réseau export. 

Ce cadre a la respons ab ffité de rarientafion et de h gestion du bndget communication. 
Avec raide f un chef de veste II dirige deux forces de vente ainsi que fadndnlsbation 
commerciale. 

Nous aimerions frouvgr un profiaaJ onnal du rfrflhfrP o rtei ' de manque, c apab l e de nous 
aider efficacement dans cette phase de développement Une expérience réussie de 
Direction Commerciale ou de Direction de Produits acquise dans cette branche est 
nécessaire ainsi que la pratique courante de Tançais et si possède de PaBemandL 

Envoyer C.V-, photo récente et rémunération actuelle sous b référence 1095 M (à 
mentionner sur renvdoppej. 

Le secret absolu des canmdafnies est garanti par: 

BERNARD KR1EF CONSULTANTS 

1, rue Danton 75263 Paris Cedex 06 
— ■ MEMBREDESŸNTEQ * 


DATA lOO 


Ingénieur systèmes 


DATA. 7 00, Une drvbtoh de Nortfram 
Telecom System 
recherche dans Je cadra de son 
expansion et l'ëiargissanafiLde sa 
gamme de produits (compatibles 
3270, systèmes mufti fonctions} 

UN INGENIEUR SYSTEMES 
Ses 3/4 ans d'expérience chez un 
constructeur de mioi-ordfrateurs font 
de lui un expert en matière de 
télé tra itement et de transmission, lui -fit 
per m et ta i t de maîtriser un ! / 
.langage évolué: assembleur \ /•> 


impér ati ve m e nt , peut être aussi le 
COBOL et RPG. il connaît bien 
sûr Sanglais et le niveau du poste 
implique le double goût du contact et 
de rinnbtiveLUne bonne Irrtôg ratio n. 
au sein de l'équipe en place et 
l'expansion de DATA 100 
conditiofi nerorrt son évolution. 

Ftoste basé au Plessis Robinson. 

Les consultants d 'Alpha CDI 
attendent ratreCV, photo 
et prétentions ■ 
sous r é férence 252, 


ALPHA CDI 

59. me St DkSer- 751 18 PARIS. 


chaufferie, chauffage Industriel 

Avec 250 personnes, un CLA. de 45 Mtffions, 8 agences régionales, noos sommes 
5 Qüdennat implantes sur fe plan Notre succès estdfl, tant à «a qcuüiié 

qv’à la diversiié des prtstatknjj et services qnc nota avons su développer. Nous 
recrutons l’ADJQfNT AD _ . ■ 

directeur technique 

Ingénieur Diplômé (AM, ECP, ECL) " 

30 ans minimum. c’est un ingénieur confirmé qui maîtrise la gesdon des chantiers 
-et l’ encadrement des équipes grâce à une ex p é rie nce d’an monts dnq ans dans 
notre secteur d’activités U possède de solides «mniptfmtv-. concernant les 
lu riinHàwM. la ti^pHirfg- I« riiMdnHiBtlig- 

II assistera notre Diredeor Technique dans son rôle de eonnSnatïon et en 
particulier, h nation de notre agence de Puis. 

□ devra contrôler et pbmfler les chantiers de cette région, animer nne équipe 
importante Ç80 ouvriers enviran).Un sens rigoureux de Posgamsaiit» est 
indispensable pour suivre efficacemott un nombre im por tant de petits chantiers. 
Une Zone personnalité, des qualités de contact sont là atouts nécessaires à sa 
réussite. Noos vous remerdoos d’adresser vos dossiers de candidature sous réL 




A 5780 â Madame Sigolet an 1 me de Berd 75008 Fuis. 

Bernard JuBiiet 
Psycom 


membre de Syntec 



Le département Ftianœ de DU PONT DE NEMOURS (France} SA 
recrute, pouf prendre en charge f ensemble des dossiers de 
crédit- cfient un 

CBEDIT MAHAGER 

Décisb jn aÿ ^ en ootoboration avec h Direction Financière, pour 
les attributions de crédit aux clients de toutes les divisions commerciales 
de rentreprisa, ce cadre est izi tfpkJmétfEtudes Supérieures, ayant 
me sofide expérience frontière^ acquise de préférence dans des 
fonctions snslaïres. 



et tf animation doivent lui permettre tforganiser et tfoptimisertes 
activités de son service, et par ia suite dévolu» vers de plus amples 
responsattfités au sein de notre Groupe. 

Merci d'adresser votre candidature et votre rémunérationactueJle, 
sous réf. 337 M à DU PONT DE NEMOURS (France) SA 
Service du Personnel- . 

9, rue de Vienne- 75008 PARIS. 


BAHLSE N- FRANCE 

(CA. 1978: 225 M. F.) 

Filiale de distribution de Tune des premières biscuiteries 
du Marché Commun 
cherche un 

CADRE COMPTABLE 

Nous lui proposons : — dams un premier temps, de seconder notre Chef 
Comptable— responsable delneouiptabîEts générale, 
de la comptabilité analytique, du «rmtrftip budgé- 
taire et de la trésorerie, 

» nltsrieuzement, d'assumer b responsabilité du 
service. 


Il nous apporta : 


Lieu de travail 


— tm DECS (ou niveau équivalent), 

— an motos s années d’expérience pmffessfoaxieiïe 

acquis e dans une ou plusieurs dont la 

«anptabilitâ est traitée a l’aide da l’informatique. 

— RUEiL M ALM AtSON. 


Adresser candidature et C.V. détaillé à .* 
Monsieur la Secrétaire Générai - BAHLSEN-FRANCE SA. 
.7, rue du Uea't-Gol Driant • 92508 RUEIL MAL MAISON. 
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V 1 ÎS . 


DATA ’Qq 

Ingénieur systèn 


REPRODUCTION XNTE&DIXX 


LE MONDE — 12 septembre 1979 


»i*v«?' J w-aPlM 1 W> -S» 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


JEUNES INGENIEURS COMMERCIAUX EXPORT 

100.000 F 

3 ans d'expérience de venté export minimum 


j ¥ T** ■” VUUllia et WUUVibL 1W 1WMUUI 

ae .QBtm mnon existants, en créer de nouveaux, enfin, apporter une 
assistance marketing aux agents étrangers. . 

ica ndjdat B retenus amont une formation supé rie ure, commerciale 
on technique, et padercmt couramment l'a nglais et l’ allemand, 

• Poste sïtné à Saixit-Qoudf 92) 

• ■ Déplacements environ 50% du temps 

• Possibilités d’évolution. 

Adresser bttwmagnaaitB, CV, photo, sous référence 90934 àC LAMY-BERIOT 



Systèmes de nf mvrrrnninat .irm 

L'opportunité^. 

Concevoir de vestes systèmes de communication de pointe, tel est l’enjeü 
que tous vous proposons. Perspectiva passionnante mais qui exige une 
excellente formation Supérieure Scientifique et une connaissance 
approfondie soft des réseeux, soit des transmissions téléphoniques ou 
de données (3 à 5 ansde pratique au moins!. 

( Dan s h brancha éjectronjqUB. nous sommes une a n traptrisa 

d envergure mondiale. Les moyens que nous sommes disposés à mettre 
en œuvre sont considérables. Responsable de ta réalisation des systèmes, 
vous en bénéficierez en premier lieu. 

Votre champ diction s'étendra sur l'ensemble des divisons de notre 
groupe et il vous appartiendra d'animer et de coordonner des équipes 
venant de secteurs technologiques variés. Biens évidemment, vous serez 
appelé jà dialoguer à très haut niveau. 

SI , comme vou s (Im aginez, cette activité vous ouvre des perspectives 
de carrières très intéressantes dans notre groupe, c'est 
également l’occasion pour vous d'acquérir une expérience de pointe dans 
ce domaine. 

Adressez aux consultants de EKA votre candidature (CV, lettre 
manuscrite, photo et rémunération souhaitée) sous référence 173. 


CKA 


158, avenue de Suffren 75015 Paris. 


hec,essec,ou expert comptable 


K6£P23M 


KRONENBOURG çy Md de CA, 2600 personnes) iecheidbe Fan des adjoints de son Directeur Financiec 
II aura h responsab il ité complète de rétablissement de crédit créé par Kronenbourg pour aider ses cüenis dans leurs projets de 
développement B imperyh«ia les activités de crédit roanagemeot et tfamfit Dans le cadre de Rmplapiation de Kronenbourg 
à Fétrangar, il participera «g éfairiea finanrifrnaa m t an mmitage dus np&ratinne (acquisitions, prises p^rimpitfkTTI^). 

Ce poste s’adresse à tm diplômé cfétndes supérieures (grande école de gestion + dex^sou expert comptable), ayant an moins 
5 ans cf expérience financière et comptable, couvrant notamment les damâmes solvants: analyse financière, an dit, crédit 
Cette fonction ouvre à on candidat de fort potentiel d’intéressantes perspectives d’évolution an sein de Kitmenboms et dn 
Groupe BSN-Gervais Danone; 


chef de projet informatique 


#1191 U9 |#IVj9l UIIUIIIIUII4U9 RétPSHM 

L’EUROPÉENNE DE BRASSERIES 0 rnSEard de CA^narques : Kanterbraii, Gold de Kantertaaiï, Canada Diy_) dans le 
cadre de son plan. infonnati que, recherche tm Chef de Projet 

D aura pour première missioa la refonte oomplète du système de facturation. U conduira oa projet en Raison étroite avec le* 
ntflîsafepre, ftgr la réalisation jnf h mwifî q»B îl a nim era nnn équipe de pmg rarnrnftiîrw wialyxtes et riîs pramra r ftTn TTwrtérjel jgîfeygqf 

(370/158, télétraitement CICS. informatique décentralisée & base de 8100). 

Ce poste intéresse un diplôme de rensedgnementsupérieur ayant assuré pendant environ 3 ans des responsabilités d’analyse et de 
programmation sur des applications de gestion. Poste situé à Sèvres. 


ingénieur débutant 


(MINES AGKO, ENSAM, ENSIAA^) 


Rôt J 16 M 


.LA SOCIÉTÉ DES EAUX MI NÉRALES IVÉVIAN recherche un ingénieur débutant (MINES, AGRO, EN5AM, 
ENSIAA^.) pour son usine d'embouteillage située près (TEvian (74). 

Auprès de Tingéaieur responsable du Service Embouteillage (400 personnes, 500 M de litres par an), D sera chargé de: 

• rechercher et étudier les moyens permettant d'accroître les rendements et la productivité des matériels existants et d'améliorer 
les conditions de travail, 

• proposer des solutions et leur justification financière, 

• suivie la réalisation des améliorations décidées. 

D devra s’appuyer sur de bonnes connaissances en automatismes et informatique. Cette fonction, an sein du premier Groupe 
Alimentaire Français, préparera son évolution vers des responsabilités opérationnelles. 


assistants chef de produits 


RÔL JG. 29 M 




as 



• Gravais Danone France, S 

• Société des Eaux Minérales (FEvian. S 

Ces postes s’adressent à des débutants diplômés HEC, ESSEC, ES CP, IEP Paris, ISA, IN5EAD, ayant de préférence S 
suivi une option marketing et effectué des stagescomxnerciaux. I 

Adressez votre camfidsfore avec C-T. détaiBé, sons correspondante, ai précisant r ém un érati ons aetnefle et sonkJtée I 

i:B5N-Gerntis Danone^ Service Becntfement Cadres- 7, me de Téhéran >75008 Paris. f 


bsn.gervais danone 


directeur techniç 



Jutfwrt 


«wn rr MANASî 



l'-fïe 


^ T)u tempérament, 
des diplômes universitaires, EAC, 


i) Ch yxfrjk x . . ; 



1 ^ * * 1»" " e*^^*^*^ ^ ^ ■ " 3 ""‘ : ■ % ' '■ '/■ 
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des valeurs sûres pour réussir chez Auchan. 

Auchan est une des entreprises les plus perfor- 
mantes dans le secteur de la distribution grâce à sa struc- 
ture très décentralisée. 

Auchan compte aujourd’hui 24 hypermarchés en 
France, soit 2 fois plus qu’il y a 5 ans. Ily en aura plus de 
30 en 1981. Cette expansion permet à chacun de satisfaire 
sa volonté de réussir. 


1961 67 68 70 71 72 73 74 75 71 


Chacun des directeurs 
.d’hypermarchés recrute 
actuelfement des responsables 
de rayons pour lui-même 
et pour l’expansion. 

Cette fonction de responsabilité 
est un passage obligatoire dans 
notre métier vers des postes de 
Chef de Secteur, de Contrôleur de 
Gestion, et tous nos Directeurs de 
Magasins Tont exercée. 

Nos objectifs de développe- 
ment nécessitent de faire appel à 
des hommes qui possèdent, outre 
une formation universitaire (com- 
merce ou technique de gestion), 
un tempérament jeune, fonceur èt 
accrocheur. 


Pour répondre à cette annonce, 
envoyés C.V. manuscrit et photo à l'un 
de nos Directeurs qui centralise les 
candidatures pour les magasins men- 
tionnes ici et précise: sur votre réponse 
. la référence indiquée. 


. La fonction est passionnante' 
car nos responsables de rayons 
. sont à la fois : 

- Commercants : - ils définissent 
leur politique commerciale (choix 
de la gamme de produits, fixation 
des prix de vente), - fixent leurs 
objectifs de CA. et de rentabilité, 

- décident et mettent en œuvre les 
moyens pour les atteindre. 

- Meneurs d r hommes : ils embau- 
chent, forment et animent leurs 
équipes. 

- Gestionnaires ; fis mesurent et 
améliorent leurs résultats en utili- 
sant les outils informatiques et de 
contrôle de gestion. 


AUQ3MI :foi8enaÿ^flas-Bo© 

Monsieur J.-ft $aas«L 


Il est offert: 


- un travail passionnant dans des 
équipes jeunes et dynamiques, 

- une formation complète au 
méfier de la distribution, 

- de réelles possibilités de promo- 
tion, 

- une rémunération en rapport 
avec les responsabilités de la fonc- 
tion, complétée par un 13 e mois, 
une prime d'intéressement aux 
résultats du magasin, une particr- 
pation aux bénéfices de la société, 
un partage des plus-values par 
l'actionnariat et de nombreux avan- 
tages sociaux. 







une des premières sociétés 
de conseti et services 
en informatique 


Création de postes 


recherche 


10 Jeunes Ingénieurs 
grandes écoles»,.» 

Missions : 

- Prise en charge au niveau national, de la conception et du déve- 
loppement de logiciels de télégestion, utilisant un système original 
d'exploitation et fonctionnant sûr des grands systèmes. 

- Conception et mise au point de logiciels sur mini ou micro-ordi- 
nateurs connectés aux systèmes précédents. 

- Participation à la conception et au développement de solutions 
informatiques transactionnnelles spécifiques, utilisant des termi- 
naux programmables et des mini-ordinateurs connectés à des 
systèmes centraux. 

Pour Certains de ces postes (4 à 5) il est nécessaire d'avoir une 
première expérience de 2 à 3 ans en informatique. 

D'autres postes (4 à 5) seront confiés à des débutants ayant de 
préférence une spécialisation informatique et dégagés des obliga- 
tions militaires. 

Un complément de formation en gestion serait apprécIA 
D'importantes possibilités d'évolution de carrière seront offertes 
aux candidats en raison de leur aptitude à la créativité, leur sens de 
rèqulpe et leur capacité à assumer des responsabilités. 

Complément de formation assuré. Ueu de travail : Puteaux ou Blois. 
Nous avons demandé à Sélé-CEGOS de nous aider à étudier les 
candidatures. Adr. leL man., C.V. détaillé, photo et rémunération 
souhaitée sous réf. 7350Q/M à Mme CLERE, Sélé-CEGOS, 33, quai 
Gallieni, 92152 SURESNES. 


IMPORTANTE SOCIETE SPECIALISEE EN ELECTRONIQUE 
DE POINTE 

recrute pour son Centra d*Etudes 
situé ô 30 mn du Contre de Paris par HER 


ingénieur informaticien 
de gestion d’affaires et 
d’ approvisionnements 


Première expérience souhaitée 
Larges possibilités d'évolution' pour candidat dynamique 
Transport assuré par cars gratuits • Restaurant d'entreprise - 

Adresser C.V. détaillé et prétentions sous No 24220 Contes» Publicité 
20, av. Opéra 75040 PARIS CEDEX 01, qui transmettra. 




SOCIÉTÉ COMMERCIALE 

(200 personnes) 

Créteil 

ree&erelM 

DIRECTEUR ADMINISTRATIF 

chargé des problèmes de personnel, comptabilité. 
Informatique, statistiques budget 
Aie minimum » ens et 5 ans expérience. 
Ancien élève de ES.CJP. on similaire. 

Rémunération élevée pour candidat décidé à 
s'engager vraiment. 

Adr. lettre manuscrite. C-V. et Photo à n B 22J308. 
Conteste PsbL. 20. av. Opéra. 75040 Paris Cedex 01. 


Société d’Btudes et de Conseil 
pour l'exploitation des gisements de pétrole 
Bureaux & VALBONNB et LONDRES 
recherche 

pour renforcer son département commercial 

INGÉNIEURS GRANDES ÉCOLES 

— Formation en pétrole, TTI,n -«, hydraulique*, 
géologie ; 

A pw ; 30 ans environ ; 

— Expérience 4 à 5 ans de vente de servtcee 
Informatiques ou lngénlérle ; 

— Parlant anglais couramment, aimant les 
voyagea et disposé a s'expatrier éventuellement. 

Envoyer C.V. précisant rémunération actuelle 
accompagné d'une courte lettre manuscrite et 
Photo a FRANLAB CONSULTANT 
B.P. lé - 06560 VALBONN& 


LABORATOIRE ELECTRICITE 
proche Banlieue S DD PARIS 

recherche 

pour travaux sur matériaux êlectro techniques 
et Instrumentation dans SERVICES D'ETUDES 
BT RECHERCHES TECHNIQUES 

JEUNE INGÉNIEUR 
EXE.-EJf.Sl 

OPTION ELECTRICITE - LIBERE O JM. 

Préférence donnée A candidat docteur Ingénieur 
on quelques années d’expérience. 

Ecrire avec C.V. et prétendons è n a 3 069. 
totdt rr’rwD 39* m Bleue. 

rUDLifUr 75009 paris, qui transmettra. 


Important groupe électronique 


INGENIEUR 

Diplômé Grande Ecole (ENST - ESE - ENSI) 
Libéré service national, débutant pour étude 
et réalisation de matériels à circuits transisto- 
risés dans le domaine des hautes tensions. 

Adr. G.V- photo (retournée! no 24.549 

Couteau Publicité, 20, av. da l'Opéra, Parla-1" 


i 
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OFFRES D'BKPLOf 

1s Igné 
SfjOO 

bip» TL 
59,98 

DEMANDES D'EMPLOI 

12,00 

14,11 

IMMOBILIER 

3500 

41,16 

AUTOMOBILES 

36,00 

41,16 

AGENDA 

36jD0 

41,16 

PROF. COMM. CAPITAUX 

95,00 

111.72 


annonça cuuæs 


MUMES BKMUÈ2 

bsmfruL 

TJL 

OFFRES D'EMPLOI 

30,00 


DEMANDES D'EMPLOI 

7JOO 

8.23 

MMOBIUER . . 

23.00 

27,05 

AUTOMOBILES 

23,00 

27,05 

AGENDA 

23,00 

27,05 


offres d'emploi 


offres d'emploi 


Kong wimmeB une Société Industrielle co m me (900 personnes) 
et nous recheidiogg, dans le cadre <Tnnft restrnctPtatiflQ et 
<Tim développement, notre 

Directeur du Perscmnel 

Nous créons ce poste afin de définir et mettre en autre une 
politique sociale à long terme tenant compte des réorganisations 
nécessaires à notre expansion. 

Le titulaire. Membre du Comité de Direction, sera responsable de 
l'ensemble de ta fonction : gestion , politique salariale, harmoni- 
. ration des statuts, information, formation, né g ociations etc-. 

Le candidat Idéal, de formation supérieure et pouvant justifier 
d'une première expérience tinàlmre réussie de 5. ans minimum, 
possède une personnalité associant harmonieusement des quotités 
d'ouverture au dialogue, d^magmation et de fermeté. 

- Siège à Paris Ouest; usine en Province. 

- Possibilités d'évolution intérieure au sein d\m groupe. 

- 150.000 -i- 




ta indignant vos prétentions, un CV 
sons référence 90931 à C. IAMY -BERIOT 



■ AM AM 

V l\ I V I N 


35 rue du Rocher 75008 Paris 


IMPORTANT GROUPE FINANCIER NATIONAL 
recherche 

pour sa Filiale de CKEDIT-BAH. 

CHEF DU SERVICE COMMERCIAL 

Dépendant du Directeur, il encadrera et 11 animera 
les antennes régionales Implantées en province et 
dans la région parisienne. E participera étroite- 
ment à la définition de la politique commerciale 
de la Société et 11 assurera sa mise en place. H 
supervisera et animera la promotion des produits 
diffusés par la Société. 

• Formation supérieure. 

• Pratiqua confirmée de l'encadrement d’une 
équipe commerciale dans le domaine du crédit 
ou aa crédit-bail. 

Bnv . C .v„ photo, salaire et prêtent. & n° 23.928. 
COMTESSE Publicité, 20. av. Opéra. Paris-1**. q. tr. 


offres d’emploi 

m 


REPRODUCTION INTERDITE 


offres d'emploi 


Un groupe français de Sociétés de Services et de Conseils en Infor- 
matique rechercha, ft*rm le cadre des missions que lui confient de 
grandes entreprises dn secteur public et privé 

DES fflOÊNKURS GRANDES ECOLES 

CHEFS DE PROJETS CONFIRMES 

100-150 000 F Paris 

Us seront chargés d'étudier, réaliser et mettre en place les systèmes 
d'information de gestion dans le cadra des projeta qui leur savant 
confiés, ns définiront les plannings d’exécution. Us assureront les 
liaisons avec les utilisateurs. Us superviseront, l'analyse et la pro- 
grammation. et Us surveilleront les essais et la mise en route des 
programmes. Us géreront leur budget, ns animeront et coordonneront 
les activités d’équipes d’analystes programmeurs. Les candidats retenus, 
Agés d’au moins 28 ans, de formation supérieure — grande école 
d Ingénieurs, si possible option Informatique — , auront 5 à 8 ans 
d'une expérience professionnelle similaire acquise soit chez un utilisa- 
teur, soit dans une société de services ei conseils Informatiques, soit 
encore chez un constructeur. Us auront l’expérience de projets Impor- 
tants avec télétraitement et systèmes de bases de données. (Réf. 289). 

CHEFS DE PROJETS POTENTIELS 

60-95 000 F Paris 

Sons l’autorité d’un chef de projets, A partir d’un cahier des charges 
et d’une analyse fonctionnelle d’un projet déterminé, Us en réaliseront 
l’analyse organique et la programmation, et mèneront ce projet Jus- 
qu’à sa mise en place opérationnelle. Les candidats retenus, débutants 
ou ayant 1 à 2 uns d’expérience professionnelle, posséderont une 
formation Ingénieur Grande Ecole avec si possible une option infor- 
matique. Ils recevront une formation complémentaire su sein du 
groupe. (Béf. 290). 

Ecrire en précisant bien la référence A: 

G.R.H. Conseils 

3. avenue de Ségur. 75007 PARIS qui a été chargé* de Ces recrutements. 


L'ÉCOLE NATIONALE SUPÉRIEURE 
DES TÉLÉCOMMUNICATIONS 

RECHERCHE 

POUR 

SON DÉPARTEMENT SYSTÈMES ET COMMUNICATIONS : 


ingénieurs 

d'applications 

100/130 OOO Frs 

Ce sont deux Ingénieurs diplômés d*une Grande 
gode en Electronique* 

fl s’agît en fart d'apporter un support technique à 
l’ingénieur Commercial, de faire les études de réa- 
lisation et de former i 'utilisateur «ur. la partie soft 
du matériel. 

Ce matériel concerne les systèmes de tests pour 
c o mposants et sotmensembles électroniques. Dons 
le cas présent, ceviont plus spécifiquement des 
Testeurs pour systè m e s radio-télévision et tétéoom.. 

Par ailleurs, notre société est américaine et notre 
filiale française intervient sur le plan application au 
niveau de toute l’Europe. 

'il faut donc être disponible pour des déplacements, 
parler couramment Anglais, éventuellement l’espa- 
gnol et avoir une expérience de plusieurs 1 années 
dans un poste de meme nature ou A la production 
dans les domaines de la Radio»' Télévision, Télécom, 

Merci d^spvoyér votre C.V. sous réf. 4219 A 
Michel GARNIER i 

INTERNATIONAL H 
BUSINESS DRIVE ZPB 
28, av. de Messine 

75008 PARIS ■ 

i qui nous awns confié cette «edwcte. 


h- 


UN INGÉNIEUR 


POUR ASSURER 

dee tâches d’enseignement magistral et par groupes en mathéma- 
tiques appliquées et théorie des système (probabilités, statistiques, 
optimalisa tlon, filtrage, commande, grands systèmes). 

IL COLLABORERA, 

par ailleurs, è des actions de recherche dans le domaine de misse, 
modélisation, commande des grands systèmes complexes dn typa 
réseaux de télécommunications et autres. 

NIVEAU REQUIS : 

Doctorat Ingénieur, Etat, Ph. D. - Une expérience dans l’enseignement 
ou dans l’industrie serait appréciée. 

ENVOYER CV. DÉTAILLÉ AVANT LE 30 SEPTEMBRE 1979 AU : 

SECRETARIAT GENERAL BJN.S.T. 

4S, rue Barra uJ U. 75634 PARIS - CEDEX IX 


jmm 

il 

’géà w 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ DE PÉTROLE 

recrute pour SES RAFFINERIES 




6RARDES ECOLES 

(MINES - -CENTRALE - A.M.) 

Débutants on 2 ans d’expérience 
POSTES A POURVOIR : 

PRODUCTION - DÉVELOPPEMENT, 

Env. C.V. dét„ prêt, et photo sous lé n° 23.606 ft 
CONTESSE PubL. 20, av. Opéra, Parts-I®, qui tr. 


telesystemes 




IMPORTANTE SOCIETE DE TELEINFORMATIQUE 
recherche 


CHEF DE GROUPE APPLICATIONS 

son profil : Ingénieur Grande Ecole ou équivalent, au moins 5 ans 
d’expérience en développement (fappl testions, 
sa. mission : encadrer plusieurs équipes de réalisations, être ITnterlo- 
cateur technico-commercial des utilisateurs. 

INGENIEURS APPLICATIONS 

débutants, de formation supérieure pour intégration dans les équipes 
de réalisation d'applications. 

INGENIEURS LOGICIEL DE RASE 

débutants «i ayant 1 à 2 ans d’expérience de formation supérieure, 
pour participer aux études et développements des logiciels de base 
et systèmes de base de données mis en œuvre sur nos matériels. 

Adresser Cl V. lettre manuscrite et prétentions à « 

Mr VIALLARD TELESYSTEMES 115, rue du Bac 75007 PARS 


Notre Société est Fune des premières 
entreprises de venté par correspondance 
ea France: 

Four participer an développement de 
notre nouveau système informatique de 
gestion commerciale. 

Noms reeliearelsoas : 

UST EKGËNIEIJR 
GRANDE ÉCOLE 

débutant on 1 an d'expérience. 

P o ur prendre en charge la réallsatlonde 
la base de donnée des informations qui 


Le candidat que noos souhaitons < 

rencontrer devrait être libéré des gj 

obligations militaires et avoir use u 
bonne connaissance dn COBOL I BM; 3 
une connaissance dn langage PRCHEEE 3 
serait un atout très apprécié: - 

Le lieu de travail est situé dans là proche 
banlieue Sud. 

Adresser carricahnn vitae, photo et 
prétentions à HAVAS CONTACT; 

Î56, boulevard Hanssmann - 

75008 PARIS; sous référence 32955 M, 

qui transmettra. f 


D’ETUDES 


SOCIETE MULTINATIONALE 

Spécialisée dans la production et la oommerciaRsation 
de biens de consommation 
recherche? 

Dans le cadre de son développement à la grande exportation 
UN CHARGE D'ETUDES CONFIRME. 


pour: 

- définir les prindpaux marchés potentiels des'années à venir, 

- mener ou sous-traiter tes études nécessaires à la connaissance 

de ces marchés, 

- proposer des stratégies d'implantation, 

■ traduire en volymes de ventes possibles les stratégies retenues: 
Le candidat devra répondre au profil suivant : 

- Formation supérieure de préférence ingénieur et économiste, 

ENSAE ou école de commerce de haut niveau, 

- aù moins trois ans d'expérience dans un servîcedlEtudes 
Economiques ou de Marketing International ofril aura 
eu â mener des études statistiques, 

. * un goût particulier pour les problèmes de prospective, 

- une bonne connaissance de l'anglais. 

Envoyez C;v et lettre manuscrite sous référence 1325 à : 
rsc carrières -14, rue de Castiglione - 75001 - PARIS. 


Un important groupa d'institutions de retra i tas complémentaires recherch a 
pour son Département Informatique et Organisation situé à Péris 


1) LE RESPONSABLE DU SERVICE ETUDES 


Il s’agira d'un ingénieur grande école possédant une expérience de 2 à 4 
ans dans la conception et la mise en application de projets en informatique 
de gestion transactionnelle. 

Référence A 

2] UN INGENIEUR EN ORGANISATION 

Il aura pendant 5 ans au moins assuré dans une entreprise toutes las fonc- 
tions axées sur la défirnlionfcles -besoins des utilisateurs, la Bédaction de 
cahiers des charges et l'assistance au démarrage de systèmes transactionnels. 

Référence JR 

Marti de faire parvenir votre CV détaillé, photo récente et rémunération 
à la SU GOS qui se chaige de ce recrutement. 

/fiSK SUGOS Direction des Systèmes d'information 

) è l'attention de Madame BELKHE1 R 

91. ru b Jean Jaurès 92807 PUTEAUX 


Un Laboratoire Pharmaceutique 
. d'importance mondiale 





-tr-!VT ét tOmOk tmOÊ 
t t m » #feée#Hi 

f *V : AAS rjC jSf roaife. 




LE RESPONSABLE 
DU MARKETING 

pour une ligne de produits de grande notoriété (180 millions de chiffre 
d'affaires). 

Ce collaborateur dirîga un groupe de Chefs de Produits et le Responsable 
de la visite médicale. Il définit les poirtiauerMariceting et est responsable 
de leur application. 

Le candidat recherché possède un niveau de formation supérieure (HEC. 
&SSEC, ES CP, I NSE AD. . .) et une expérience réussie de S an* minimum 
è la Direction Marketing d’un Laboratoire pharmaceutique (avec expé- 
rience du réseau de visite médicale). 

Il est parfaitement bilingue en anglais. 

Nous lui offrons de réelles possibilités de développement personnel 
ainsi que des perspectives de c ar rière passionnant» dans - l'une des 
Sociétés de notre Groupe. 

Adresser CV, rémunération souhaitée et photo sous N° 6164 à 
PARFRANCE P JL. 

- 4, rue Robert Estieraie 75008Paris qui trarismet tr a 


a 

comptable 




INGENIEURS 
option informatique 


•les réseaux 

- tes bases dg donnas 
-le temps réel 

-la micro-inf o rmatique 

- lé télétraitement 

Nous démarrom plutïeuni rm portants projets mettant en ouvré ces tech requai 
■Pttiterchonsè recruter plurieura Ingénieurs débutants et expérimentés pour 
nw équTp e^da jèaiisrtjon. Nos postes sont è pourvoir è PARIS, mais 
OJfei en Province {ROUEN - NANTES - ORLEANS - ROUBAIX - NANCY . 
LYON * GRENOBLE * MARSEILLE - TOULOUSE - BORDEAUX) Le pu®, 
anceet ta place rentre par no tn Groupe, CAP/GEMINI/SQGETÎ, dam (a 

fomiat,qu8 * artt>ril 9 nt * très large* 
possibilités <f évolution cto cunlêrOt Nous proposons sux if wfei fetw LiiAmAi 
d'écrire à Yves-Michel DUVAL - CAP/SOGCTW 

-75738 PARIS CEDEX 15 - tél. 539.2225 ” "* L *™ e 


GfmQ 


teïh' " 


*■&***■.. -néner' 


CAPSOGEFI GESTION 


3ÎM| 


r ü!ïï! Ïï5, i, i ■ 




















offres d’emploi 


offres d’emploi 


offres d’emploi 



QAPSQGEn SYSTEMES 


Bschercho pour son ddwtoppeoient 

ANALYSTES PROGRAMMEURS CONFIRMES nawei 

eyarrt agyu te aie expérience en informatique de gestion de 2 à 4 aris 
sur 06 gros systftnes, IBM ou HB 66 pow développer dos applications 
«ir ces matériels dans les langages COBOL, PLI, ASSEMBLEUR. 


INGENIEURS INFORMATICIENS 


go gfestlon do bases de données. 
Connaissances requises: 
tangage : ASSEMBLEUR sur SM oo HB OS 
systèmes: IMS, C1CS, 1DS, TDS 

INGENIEURS INFORMATICIENS 


RM. 8082 


RM. 9083 


r T ' 


temps réel sur mini et micro ortfinataure. 

Compétances réseaux appréciées. 

INGENIEURS CONSULTANTS rm.9084 

dÿlfimés Grandes Ecoles, ayant de nombreuses aimées de pratique 
et le sens des tetattons humaines pour des conhai n au plus 
niveau. 

1 CHEF DE PROJET rm.soss 

maîtrisant parfaitement les probt&mes de conception de bases de 
données. 

Ecrivez ou téléphonez en précisant la ré f érence à 
Christine JACQUEMINE! CAP SÔGET1 SYST EMES 
82, Bd du Montparnasse 75014 PARIS - Tél. 32013181. 


LE MONDE — 12 septembre 1979 


offres d’emploi 


Tour participer h «on. er pa n sl nn 




Oonatructour do mlnl-crtlnaternis et tenmsaux 


INGÉNIEURS COMMERCIAUX 

• Expérience de 2 ans minimum dans la. vante 
de systèmes de gestion, d'acquisition de données 
et de tumlnuff lourde. 

• Rompus aux négociations A haut niveau. 

• Bonnes crm naissances techniques système d'ex- 
ploitation. langages évolués, réseaux. 

• Anglais courant. 

Adresser eurrleulum vlfiae sous rét 103 & XLBIT, 

74-80, rue Boqu a-dg-P llUN, 92800 PUTEAUX, ou SéL 

à OulHUang QUETAT pour R.-V. au 776-41-71. 



. Compagnie d'inf o rm a tique Militaire 
Spatiale et Aéronautique 

Filiale THOMSON-CSF 

INGENIEURS 

chargés d’affaires 


Grandes Eéoles 


FIRME raTERNanONSLE 

ta à Paris, employant e nviro n 200 persan» 
irhnrféie un 

CADRE 

COMPTABLE 


C.V.. photo (retournés) et 


sons réC lOMSMCà CLSP, 
A ar. Feroar, 75006 Paris. 


Responsable d'une affaire sur le plan 
TECHNIQUE, INDUSTRIEL et 
ADMINISTRATIF, 
il aura pour mission : 

— d'effectuer le lancement et le suivF 
technique de la réalisation des matériels, 

— de contrôler la sou^treftance, 

— de réaliser la documentation, 

— d'assurer la gestion de l'affaira, 

— de préparer les réunions d'avancement et 
d'y participer. 

Une expérience de phisfetos années dans la 
CONDUITE de PROJETS INFORMATIQUES 
est NECESSAIRE. Anglais souhaité. 

Ad re ss er lettre manuscrite et C.V. en indiquant 
la référence APL/ICA à : CIMSA - Service 
Emploi-Formation - 10/12 avenue de l'Europe - 
J3P 44 - 78140 VELIZY. 



U RESPONSABLE 
DU MARKETING 


% .v- 








Sgg^.- . 


O^acMEUBS ^ 

Lu 


*-• - 

t«. e*»' 

.« V 



f des produits c h imiques noos condnâ M \ 

' 9 à rechercher, sur PARE, 1 

cadre scientifique 
débutant 

H devra posséder: 

• de s oti de s camefeaue t s de physique et 
chimie, niveau ingémanrouDJUJUL; 

• ht pratique c oanime de FALLEMBXD; 


-de m a n d an t esprit d’analyse et riguear 



adjoint an 
chef comptable 


PRESSE 


PARIS 


Au moment où D se renforce, ce groupe de presse 
recherche pour un de ses services de comptabili- 
té, un adjoint au chef comptable. 

Agé de 30 ans su moins, après de solides études 
comptables, vous avez acquis au moins 5 ans d'ex- 
périence de la comptabilité générale dans une 
société industrielle ou commerciale, vos connais- 
sances pratiques sont donc très variées. 

Votre mission sera d'assister le Chef comptable 
en veillant à la bonne marche des opérations d'un 
service de 7 employés. Vous serez aussi personnel- 
lement cha rg é de la préparation des situations 
d ■exploitation mensuelles, ainsi que des travaux de 
justification des comptes de bilan. 

Adressez votre dossier com- 
pfet avec lettre manuscrite, w 

C.V., photo, rémunération sou- _ ■ 

hartée à GemO, 32, nie Pierrot mil I 

92200 Neuilly. aul étudiera nr.l|ILJ 1 
confidentiellement votre cm- r 

didatiirs sous réf. CM 74-M. ■ 




rattaché * la DtraeUon Général* et ruponaM* du Service Contrôle 


Il *5Ï 4 J°° r ■“ Procédure* permettant l'Auuranee 

de u Qualité et contrôler leur application en ni*w avec nos clients 
n foamlmin. 

• Ingénieur diplômé formation supérieure 30/35 «ns 

• Expérience fabrication et contrôle Chaudronnerie Echangeurs, 


Soudage 

•Expérience indispensable application méthodes relatives à' ta 
Qualité pour équipements Centrales Nucléaires 

• Connaissance de l’anglais souba itabie 

* Poste impliquant autorité et initiatives. 

Envoyer C.V. et lettre manuscrite DELAS-WE1R 12-14, -hia d'Alsace 
S2532 LEVAUjOIS-PERRET CEDEX. 

• Discrétion assurée. 


wmrnmsm 


DE CONSTRUCTIONS AERONAUTIQUE 
renforce son potentiel «n Ingénieurs fnfar- 

infarmatiques (équipés d’IBM 370/158, 
MVS, LMJSJ 

REGION FARISIEM HB 

chefs de projets 
informatique 

damant 

ou première expérience profestiormelle 

Avec pour «««»« « de participer à la mise 
en place de nouvelles applications (scien- 
tifique et yyH«n) et dromrer la direction 
d’une équipe d'analyse programmation ainsi 
que le suivi technique des réalisations. 
tj« wwiiMait , «< ww m m ent «ühIA tt wo d*nna 
grande école dlngémeacs (ECT^SU?AERO, 
MINES, etc-). 

Maîtrise de l’anÿaïs parié. 

Adressa 1 lettre, CV, photo et préten ti ons 
sous la référence 24168 Contasse Publicité 
20, w. Opéra 7 5040 P ARIS CEDEX 01, 
qui transmettra. 



INGÉNIEUR CENTRALE, ENSI, INSA 

responsable - 
assistance technique 
à la production 

Il est chargé d’étendre r oti»*aUon dwi foahnJquBS 
matbématlques appliquées 4 
travaille en liaison avec les services technique» 
aux ILS. A. 

C'est en Jeune une 

d'ex pé ri en ce en milieu IndintrieL! U I possède jine 
grande «parii* d'autonomie mais aussi de réelles 
dispositions au travail en équipe. 

Lieu d* travail Usines d* ge«uchara^(æ ValdOtee). g 
Le domaine de responsabilité pourra rapidement ^ 

être étendu à l’Europe. 


Emoysr CV + photo et prétention» 
3M Francs, Service Bscfutement 
9S250 Seauehamp. „ 


ORGANISME DE CONSEIL 


JURIDIQUE 

ayant formation et expérience acquise dans étnde 
notariale, profession Judiciaire, cabinet d'adminis- 
trateur de biens ou profession similaire. 
p ^n.iiijiiTifM en matière de droit du travail 
appréciées. 

Envoyer curriculum vltae et prétentions bous la 
référence n“ 271 LIS., 31, nu de la Rochefoucauld. 
75009 PARIS, qui transmettra. 


BANQUE POPULAIRE DE VKSAH1ES 

recherche 

POUR SON AGENCE DE MANTES-LA-JOUE 

GRADÉS D’AGENCE 

Agente d'exploits!, ayant niveau KJ», banque ; 

banque minimum 3 ans ; 

Suivi et prospection des particuliers et des 

PM.R. 

JEUNES DIPLOMES ÉCOLE DE COMMERCE 

D.U.T. GESTION QU? NOUS FORMERONS 

Adr. C.V. manuse. et photo DEPT da PEBSONN. 
BJA.OJ. 2, esplanade du Grand-Siècle 
78000 VERSAILLES. 


Groupe da soelétés de matériaux de co n s tr uc ti on 
(C-A- supérieur à 200 &LP.) 
recherch e pour PARIS 

DIRECTEUR ABMfttttTRATlF 

— Formation supérieur» (type doctorat droit. 
Se. Po., Grande école commerciale). 

— Aura sous sa responsabilité les domaines admi- 
nistratif!, comptable, fiscal. Juridique, social 
ainsi que le contrôle de gestion. 

— Large expérience du droit des affaires et des 
Sociétés, connaissances en Informatique. 

Rémunération selon compétence 
et expérience du candidat. 

Adresser lettre manuscrite détaillée avec C.V. 

photo récente et prêt, A numéro T 15.237 u* 

REGIE-PRESSE. 85 bis. r. Réaumur, 75002 PARIS. 


I n ipor fa Bl» Société Aq wipanmi » 

m obile appartenant k groupe intonatk 


Jeune Ingénieur 

DIPLOME 

(Centrale, Arts et Métiers ou équivalent) 

pour études et développement de procédés nou- 
veaux de fa b r i c ati on sous Tautonté directe du 
directeur des fabrications Europe. 


dugrie automobile ou matières plastique». 
Anglais parlé et écrit exigé. 

Déplacements fréquents dans 1a CJEI. 
Technicien dynamique, imagination c ré a trice, 
goût de ratifier. 

Evolution de carrière a s sur ée dans le groupe. 
Réàdence Oise - possibilité de logement. 

Ecrire avec C.V. détaillé, photo et pré t en tio ns 
à N. 5214 PUBLICITES REUNIES 
L 112, Bd Voltake 75011 Par» 


cadre comptable 

EVRY -(91) 


SOCIETE IMMOBILIERE d'importance nationale 
recherche pour Evry Cadre comptable, D.EJCJS. ou 
équ ivatent. Il devra coordonner le travail d'une pe- 
tite équipe de comptables, vérifier les bilans, 
contrôler les décl a rations fiscales, recevoir In 
Commindres aux Compas. 

Adresser lettre manuscrite, C.V. et p réte n tions 
sous ta r é férance 3146 à : 


fflmm 

tBSSBm as 

niasMiînsMï^îi 


Selon les formations et les motivations des 
wmriidats, ce stage débouchera sur les orienta- 
tions professionnelles suivantes : 

• Contrôle de gestion. 

• Gestion delà production. 

• Organisation et amélioration des -relations de 

• travail. 

5 mois 1/2 de préparation professionnelle! alter- 
nant travaux d’études, d’applications et séminai- 
res d’approfondissement et d’entraînement, 

conçue en liaison avec les entreprises, en fonct ion 
de besoins nouveaux, cette formation est réservée 
aux étudiants de moins de 26 ans, diplômés de 
l’Enseignement Supérieur, Grandes Écoles 
d'ingénieurs, de gestion, maîtrise. 

Les . candidats sélectionnés recevrait une indem- 
nité mensuelle égale à 75 5E> du SMIC 
Les demandes de candidatures doivent être 
adressées dans les plus brefs délais à : 

■ Maria m*» TTnlnf ‘ 

INSTITUT DE GESTION SOCIALE 
II, nie Viète^ 75017 PARIS. 

TéL : 766.23.80 


Société Nationale 
B.F AQUITAINE 

(PRODUCTION) 

zechereha 

pour son Servlca Informatique 
è PARIS (LA DEFENSE) 

2 PROGRAMMEURS 

APPLICATIONS DE GESTION 

Débutante on confirmés, DUT Informatique on 
équivalent, connaiasaneaa tMhaiipn» temps réel 
appréciées. 

Dégagés obligations militaires 
Aptitudes à l'expatriation 

Ecrira avec C.V. détaillé et photo sous rtf. 24J064 
A D.C. Recrutement 21 bis. avenue 

des Lilas. BA riment Mestressat, 64000 PAC. 


GROUPE BANCAIRE PRIVÉ 

recherche 


CADRE 


POUR ASSURER LA RESPONSABILITÉ 
DU SERVICE DES CRÉDITS IMMOBILIERS 
ACQUÉREURS 

Son activité s'exercera au sein de la Direction Im- 
mobilière du groupa dans las domaines suivante : 

— organisation da Service et en particulier du 
circuit de traitement en liaison avec l’Infor- 
matique : 

— animation et gestion de ce Service ; 

— développement du Secteur par la recherche de 
nouvelles sources d’apport de clientèle et fo 
suivi des relations avec les pnecxlptema. 

Le candidat; figé da 30 ans minimum, devra Un 

état d’une expérience de quelques années dans un 

Servi» spécialisé. 

E n v oyer lettre man. avec C.V. et réféc. à S* 24.133, 
OONTE8SE PUbUtité, 

2a avenus da l*Op6xa, 75040 PARIS Cedex 01, qui tr. 


masculin 


CADRE INFORMATIQUE 

p. prendra en main gestion du système 
informatique, matériel LBAL-34 

Adres. C.V. et prêt, k : ROTES, BJP. 56 Faris-10*. 


I 
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OFFRES REMPLOI 

SljÛO 

5498 

DEMANDES DfEMFLOI 

12,00 

14,11 

IMMOBILIER 

35,00 

41,16 

AUTOMOBILES 

35.00 

41,16 

AGENDA 

SGjOO 

41J6 

PROF. GOMM. CAPITAUX 

9500 

ÎH72 


offres d'emploi 


MATERIEL INFORMATIQUE 
150.000 F+ 

Dans le cadre du développement 


vfWnV'yr "t 


Equipements 
(supports, matériels périp 
mim-ordinateurs) 
un pidssantgroupe industnelrecherche 

ingénieur 

commercial 

de formation supérieure technique ou 
commerciale, . possédant plusieurs 
amies d’expérience réussie de la vente 
et disposant de connaissances en mfor- 
matique. m 

Chargé de h vente des équipements 
existants et des produits nouveaux, le 
candidat retenu devra suivre et déve- 
lopper une clientèle qui hd sera confiée 
ou qu’à aura préalable ment pr ospectée. 
Envoyer C. V. détaûlé, photo et préten- 
tions sous la référence 620 Mau : ^ 




MATRAy 

se développe et crée des postes 

DEPARTEMENT QUALITE 

INGENIEUR 

QUALITE-COMPOSANTS 
Electronicien ou Physicien 

— Il intervient en support fonctionnel des groupes 
projets; il participe â la définition de la politique 
qualité (tes composants et- suit son application. 

— Il est par ailleurs responsable des expertises et 
et encadre une équipa da 6 ag en t s techniques. 

— Le profil recherché concerne un ingénieur grande 
école ayant une expérience professionnelle de 4 ans 
environ acquise de préférence dans un service 
Contrôle Qualité ou études. 

— Déplacements occasionnels de c ou r te durée en 

France et â l'étranger, nécessitant une bonne connais- 
sance de l'anglais. Réf. A. 

INGENIEUR 
DE LABORATOIRE 

ELECTRONICIEN • ENSI ■ ISEP ■ ISSN. . . 

— Il est responsable du laboratoire, chargé des études 
de composants (composants actifs, passifs et petits 

électromécaniques). 

— A ce titre, U organise le travail d'une équipe 
d’agents techniques (lOpersbnnes environ). Il conçoit 
ie matériel de contrôle et d'essais et définit les pro- 
cédures et les spécifications d'essais. 

Ce poste conviendrait é un ingénieur disposant d'une 
1ère expérience Industrielle si possible dans le même 
domaine. Réf. B. 

SERVICE TELEMESURES 

INGENIEUR D’AFFAIRES 

— Il est responsable de la conception, du suivi et des 
essais de matériel de télémesures embarqué sur 
engins. 

De formation grandes écoles électroniques [E.S.E.- 
E.N.S.I. - l-S.E-P. - IJS.EJM.), le candidat peut avoir 
une 1ère expérience professionnelle et doit être 
Intéressé par des techniques évolutives et très diver- 
sifiées. Réf, C. 

Adresser CV, rémunération souhaitée et photo 
en indiquant la référence du poste choisi 
sous N° NK 491 au Service du Recrutement 
des I ngénleurs et Cadres 


IMATRA « 


.N°1 -78140 VELIZY 


Nous sommes une Entreprise de Service et de 
Conseil an informatique du groupe de la Caisse 
des Dépôts et Consignations en forte croissance 
depuis plusieurs années (tans les secteurs 
publics et privés. 

Nous rechercbans pour PARIS, des 


PROGRAMMEURS 

Nous demandais • 

Une formation supérieure en informatique 
(IUT - Ml AGE - Ecoles d'ingénieurs), 
une expérience d'un minimum de 2 années dans 
la réalisation de projets de gestion. 

(Quelques candidatures dB débutants pourront 
être cependant envisagées). 

Nous offrons : 

Un travail au san d'une équipe Jeune, de réelles 
responsabilités* des opportunités de carrière 
(tans unpmupe très otarsifié de (Gmensian 

internationale. 

Adresser tv* photo et prétentions s/réf. 3331 à 
M.F. Aietti - G.CAM -Tour Marne Montparnasse 
Boite Postale 185-75755 Paris Cedex 15. 

Gk G.cnm „ 


Annonces cuusees 


offres d’emploi 


ASSURANCES 
GENERALES DE FRANCE 

offrait à des 

JEUNES, libérés des obligations militaires; 
diplômés de renseçnement supérieur : 

ECOLES SUPERIEURES DE 
COMMERCE, 
MAITRISE DROIT, 
SCIENCES ECO. 

des postes d 1 


offres d’emploi 


iTvwft 


INCENDIE, AUTOMOBILE, 
ACCIDENTS, RISQUES DIVERS, 

responsables des Agents Généraux dans 
un secteur géographique en Province. 

Ces postes requièrent : 

• technicité en assurance (après formai» n\ 

• goût pour les contacts et la vie active, 

• aptitude à la négociation. 

Formation rémunérée à Paris et en province 
Les candidats sont recrutés avec .le statut 
CADRE, -«famé* et non rémunérés à 
la commission. 

Adresser c.v. détaillé manuscrit et photo 
au Département Recrutement des 
ASSURANCES GENERALES de FRANCE 
33, rue La Fayette 75009 fcîris. 



ingénieurs 

logiciel 


Très impartan t e Société de Téttcmumnlca- 
tfaras ndtwd» INGENEURS LOGICIEL pour radium 
m fqript (Matériel + hgidalj mniOoat ht m tfi- 
tim cooptât da coannnicstiou et da GanarataUui 
lélépbmnim* i basa da ancrapraasn» 

Comalmiict da bagage ifas m gh l aet oiierapnEai- 
lotos et tsdnfqas a tan pi réel appréciée. 

Profil requis ; h g li lnr Grandes Ecoles w ENSI 
Optira |nfünuh|«a ai AMmuthpia. Dibanats an 
mien expériaaca da Z aaa ntéraxùnrta. Ponpidnos 
d’fnhtiao. 

Esnger C.V. a pbota os» idféraoca 829S-M i LCJL 
qü truan titra. 


Tp a tntcrna’iGnal C’essified Adv£.i'Sir.i 

A.V.A. 3. RUE D'HAUTE Vil LE - 75G10-PA3;: 


Société Industries recHerrhn • 
pour son siège todol & PARIS 

UN CADRE COMPTABLE 

(D4C4. - D.U.T.) 

Ayant de préférence quelques années d'expérience. 

Anglais souhaité. Situation stable et intéressante 
pour candidat da valeur. 

Adr. C.V. manuscrit avec photo et rémunération 
souhaitée sons le 24.275 i CONTES8E Publicité, 
20. avenue de l’Opéra, PARIS (le), qui transn. 



Essayant de réduire la part du hasard dans les recherches de 
candidats, les responsables du- recrutement n’avaient paradoxale- 
ment pas de réponses à ces questions. 

Ils font encore confiance à l’habitude, aux résultats d’actions 
anciennes ou à des affirmations contestables. 

Ils ont été conduits à utiliser de plus en plus les Annonces 
classées du Monde, parce qu’ils y obtenaient de meilleurs rende- 
ments qu’ailleurs, parce que le niveau des candidats était mieux 
adapté aux contraintes des entreprises. 

Fort de cette confiance, Le Monde a réalisé une enquête - 
la première en France - sur les lecteurs d’annonces d’emploi, leurs 
habitudes et la manière dont ils considèrent les offres qui leur 
sont faites dans les différents journaux. 

Cette étude confirme la position privilégiée du Monde : il est 
plus consulté, ses annonces sont souvent mieux considérées que 
dans d'autres journaux, c’est là qu’existe la meilleure adéquation 
entre les lecteurs et la rubrique d'annonces d’emploi. 

Les responsables du recrutement pourront découvrir dans ce 
document de nombreuses informations leur permettant de définir 
plus précisément les “profils” de ceux qu’ils désirent recruter. 


Vous êtes responsable de recrutement et vous désirez 
avoir co mmuni cation des résultats de cette enquête 
. sur la lecture des Annonces Classées. Pour cela, 
complétez le coupon ci-dessous et adressez-leà : À 

« LE MONDE » - Régie-Presse, 

85 bis, rue Réaumur, 

75002 PARIS. 


Entreprise 
Adressa — 


A'*"*» 1 



£23 533EE5Ï 

offres d’emploi 



yormatictora 


RICHARD LE DROFF, 
Maître-Amer® 
ENTREPRISE DE 

TAILLE HUMAINE,PERFORMANTE 
Ayant de grandes ambitions, un rayon- 
nement international et de multiples 
implantations, opérant dans le .second 
œuvre du. bâtiment, liée à la décoration, 
engage 

DIRECTEUR TECHNIQUE 

pour diriger RECHERCHE ET 
DEVELOPPEMENT TECHNIQUE 
Collaborateur de haut niveau, alliant à 
une expérience de la production, des 
méthodes, de la préfabrication, {connais- 
sance appréciée en. mécanique des fluides), 
une grande capacité créatrice et une apti- 
tude à innover, simplifier, conduire des 
recherches -multiples, afin d'enrichir la 
gamme des produits et permettre une 
large diversification. ■" 

Le directeur technique n'aura pas la 
responsabilité de la production et dispo- 
sera d'un bureau d’études prototypes (?). 
Il sera rattaché au directeur général et 
travaillera en Baisori étroite avec les res- 
ponsables de la production et du marke- 
ting. 

Une borne connaissance de l'anglais est 
indispensable, de rallemand, appréciée. 
Le siège de la société est à EVRY (91). 
Rémunération stimulante. 

Merci d'adresser lettre manus cri te, C.V. 
détaillé, photo, rémunération actuelle 
à Cheminées Richard Le Droff 
BP 63, 91021 Evry Cédex 


H {Mr-i-fM 


: cMmm 


MES GRANDIS Kt 


» * * * I 
#* 
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de prévention des accidents dv travail, 
An bâtiment et des travaux publies 

recrute pour SERVICE TECHNIQUE 


en«t 

*•? 


1) INGÉNIEUR Diplômé 

(EJÎJÆ. - B.TJ>. on ïb nna tl o a équivalente) 
spécialiste gros œuvra bâtiment 

2) INGÉNIEUR Diplômé 

(SUP. " W-, GRENOBLE on formation éçnlvaL) 

3) INGÉNIEUR Diplômé 

(ARTS et METIERS ou formation équivalente) 
spécialiste mécanique de chantier bâtiment 
et travaux publics, constructions métalliques 


MISSION : 

• Etudes techniques et moyens de prévention 
appliqués aux procédés de construction et misa 
en oeuvre sur les chantiers, dans les entre- 
prises, etc. 

EXPERIENCE : 

— Minimum s ans de pratique bâtiment on TJ. 
exigés. 

QEU DB TRAVAIL : 

— Boulogne pont de Sèvres, 

— postes à pourvoir début 1880. 

Adresser lettre manuscrite, curriculum vit» et 

prétentions & 0-P.P.B.T.P-, 2 bis, rua Michelet, 
92130 ISSY-LES-MOULINEAUX. 


L’MMATIQIK 






ELBZ^TOJQUE&NFORMAnÇLE 


recherche pour as Dtvtsfon 
Instruments et Systèmes- 

1 ingénieur de vente 

ayant une réelle compétence dans la domaine 
des microprocesseurs et des circuits logiques 
pour 1s promot i on et là venta de PROGRAM- 
MATEURS DE MEMOIRES et de CARTES à 1 
MICROPROCESSEURS - 6800 - 8080 - 8085 - 
280 - de fabrication PRO-LOG. 

1 ingénieur 
support technique 

qui, au sein de b Division, aura & prouver sa 
compétence déni ta domaine des mkraproese- 
seurs aussi bien pour des applications concernant 
toi. maté rie l» d-dessus que d'autres tels que 
SIMULATEURS de ‘ROM, ANALYSEURS 
LOGIQUES et COUPLEURS (^INTERFACES. 

Las deux postes requièrent une brame connais- 
sance de l’ ANGLAIS. 

Nous offrons : 

e Des revenus mo tiva nte pour candidats de 
valeur. - - - 

• Un travail sur des produits de haute ttchnrdté 

• La possaîtîré de développer sort wns des res- 
pomabîlhés. 

Envoyer C.V. à YR EL -BP 40 -78530 B UC. 
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Mens 

ddei 


offres d’emploi 


Société de conseil de haut niveau en 


offres d'emploi 


offres d'emploi 



DOCTEUR 


t Kh* 


appartenant a un des premiers groupe 
industriels français, intervenant sardes 
projets qui impliquent des techniques 
de pointes, recherche dffl s 

a ingénieurs 
informaticiens 

*1® interriendEont wwnm» consultants 

chez ses dûsts, 

Las hommes recherchés sont diplômés 
(Tona grande école, ils possédant de 
préférence une formation cnmpi % e i n. 
taire informatique acquise aux USA, 
et quelques aimées d’expérience acquises 
eu tant que Chef da projet ou ingénieur 
système sur des réalisations m*****,t_ 
en jeu des techniques avancées. 

Adresser votre CV détaillé,- précisant 
Je salaire actuel, accompagné d’une 
photo en rappdant la référence AT 99 à 


CARRIERES SERVICES 19 rue de la Ps’i 
Conseil en recrutement 75002 Pans 


SOCIÉTÉ D’EXPERTISE COMPTABLE 

PARIS 

recherche 

DIPLÔMÉS GRANDES ÉCOLES 

H.E.C., ESSEC, ESC, 1ER (ECO-FI) 

• Ayant une expérience confirmée do 3 à 3 
années en matière d’ AUDIT (Senior) on 
éventuellement en entreprise auprès de Direc- 
tion comptable ou financière na n a eonbalté ; 
bonne connaissance an ginia ou allemand ; 

S la» Interventions se situent an niveau d’en- 
treprises de l" r plan, tut sur le plan national 
qu’international, demandant n- pn excellente 
connaissance des affaires de grande Importance 
et offrent les conditions d'une formation da 
Haut niveau. 

• Les candidate devront faire pre u ve de Qualité 
professionnelle affirmée et de dynamisme «m» 
an sens du travail an équipe. 

Activité : Rance avec déplacements éventuels 
A l’étranger. 


Pour l’une denses filiales, représentant exclusif du 1er 
Fabricant mondial de matériel de saisie et d'informa- 
tique répartie, 

important Groupe recherche 

directeur général 

Ge poste intéresse homme 36 ans -minimum ayant 
acquis son expérience professionnelle chez construc- 
teur ou distributeur de matériel informatique (ordi- 
nateurs, périphériques et matériels de saisie) et ayant 
la pratique de fonctions de direction dans le domaine 
commercial par exemple. 

Poste à pourvoir rapidement PARIS. 

Envoyer C.V. détaillé sous référence L2 à 
M — l ; - Conseil en Recrutement 
VI VI 15 10, rue Anber Paris 9è 


Ordis 


Adresser C.V„ photo et rémunération souhaitée & : 
BUREAU D’ETUDES FINANCIERES 
ET DE CONTROLE COMPTABLE 
A l’attention da J. RAFFBQEAU 
12, roc Margueritte, 73017 PARIS. 


Chef de service 
du personnel 

et des relations industrielles 
160 . 000 + 

Industrie mécanique forte notoriété, 900 pets, en 
5 unités rate territoire national, 400 MF de CA, 
recherche cm professionnel très confirmé de 35 ans 
an moins. 

Auprès de la D.G. ü inspirera la politique et la 
gestion hazn&inâ et sociale. 

D aura la responsabilité de feins applications et de 
tontes les Tentions internas et externes efférentes. 
Basé en région parisienne a est possible que cette 
direction générale se transfère en légion Rhône-Alpes 
dans 2 ans environ. 

Adressez TOtre CV détaillé + pboto sous référence 
81 6988 à : REGIE PRESSE -Le MONDE - 85, bis 
rue réaumur - 75002 PARIS. 

Discrétion et réponse assurées. 


1 


.w.w 

■M 


offres d'emploi 


SOCIÉTÉ D'ÉQUIPEMENT TÉLÉPHONIQUE 
Leader national dus sa branche 

rechexcbe 

peur accroître son antenne logiciel de Fada 


ÎMÔSÏÏSB» 


Grandes Écoles 

(TELECOM — ESE on équivalent) 
pour participer au développement d’importants 
projets da commutation électronique ou d'appli- 
cation Informatique temps réel sur micro- 
processeur. 

Les candidats devront avoir l’esprit d’initiative, 
le goût du travail en équipe et une expérience 
professionnelle de quelques années dans le 
domaine cité. 

Adreaser C.V. et prétentions à n® 23 8X4 Contes» 
Publicité, 30. avenue de l’Opéra Paris 1 ". 




S.S.CJ. 

L plrfw^ grp an A-i 


Dans le cadre de la réalisation da nouveau 
plan informatique d’uns importante société 
industrielle S&&L rechercha 

4 Ingénieurs Analystes 


Pour développement da base de 
téléinformatique. 

Adresser CV, photo et 
prétentions 

SI- & AP 'Tour Gammé 
197, me de Bercy 75012 Paris. 




SOCIETE DE CONSEIL 
EN INFORMATIQUE 

recherche 




W 

S£*-.iT-t4elÂb«s> 


sortant éoole 

- céliba tairas, -dégagés des obligations militaires 

- libres rapidement 

DESIREUX D’ENTREPRENDRE 
UNE CARRIERE dans 

L’INFORMATIQUE 

dans le cadre d’un contrat de travail avec stage da 
formation rémunéré au départ. 

Adresser lettre de candidature avec C.V. détafeé 
+ photo en précisant la date de disponibilité à 
No 22.3G1, CONTESSE Publicité 20, av. Opéra 
75040 PARIS CEDEX 01. qui transmettra. 


I 


IMPTE SOCIÉTÉ INDUSTRIELLE 
Gros matériel d'équipement 
proche Banlieue Nord (1.200 personnes) 

recherche : 

ADJOINT 

an CHEF da PERSONNEL 

Homme 35 ans minimum ' 

Diplôme Enseignement Supérieur ou équivalent. 
Expérience de ta fonction en milieu industriel. 
Personnalité affirmée : autorité, dynamisme. 

Dans cm premier temps, □ devra assurer toute 
la gestion administrative pour assumer à moyen 
terme la totalité de la fonction. 

Env. lettre mantuer. avec C.V. dêt. & n« 23.413, 
CONTESSE Publicité, 20 . av. Opéra. Parta II”). 


n 


SOCIÉTÉ INTERNATIONALE 

à Vocation Mécanique et Electronique 
recherche pour son siège à PARIS 


iBaiKBitm'iiM 


ATTACHÉS A LA DIRECTION 
DES FILIALES A L'ÉTRANGER 
28 ans minim. A. et M-, Centrale ou Equivalent 

MISSIONS : 

• Assister le Directeur de Filiale sur tous les 
problèmes Industriels : 

DÉPLACEMENTS : 

• D’une durée de 2 & 3 mois, pouvant aller Jiuqut 
plusieurs années é l'Etranger 

• Grand» facultés d'adaptation, grande mobilité ; 

LANGUES : 

— Espagnol Indispensable ; 

— vivement souhaité. 

Adr. C.V. et prêt, à ne Z3 J87 Contes» Publicité, 
30, av. Opéra, 75040 PARIS CEDEZ OL qui tranam. 


3o£ 




i 


PJLE. an expansion, réalisant 
60 millions LA. entièrement à l'exportation 
Implantat io n ORLY 
recherche 

pour assurer la Direction de un service technico- 
commercial. couvrant rachat, le stockage, la vante 
et ls transport de pièces détaché» 

UN INGÉNIEUX 

— Ayant esprit d'entreprise et de comman dement. 

— Age minimum 30 ans. 

— Formation A. et M./SUP. ELSC. 

— Pratique de l'anglais courant Indispensable. 

— Connaissances moteur Diesel appréciées. 

Le candidat sera appelé & effectuer annuellement 
quelques voyages à l'étranger. Impliquant contact 
tous niveaux avec clientèle étatique. 

Rémunération fonction expérience candidat 
Prière envoyer C.V. avec photo et prétentions A : 
Cle Financière privée de participations 
87, avenue de J 'Aérodrome, 9431 0 ORLY 
en portant mention : confidentiel. 



CIE GÉNÉRALE D’AUTOMATISME 

US PLESSIS-PATE - Boite Postale 57. 

91220 - BRET1 ONT -SUB-ORGE, recherche : 

INGÉNIEURS POSITION N 

• Formation .électromécanique et électronique 
pour posta Ingénieur produit (systém» auto- 
matisés de stockage). 

o Formation Informatique matériel et logiciel 
pour poste Ingénieur études. 

• Expérience technico-commerciale pour prospec- 
tion en métropole dans le domaine d» contra]» 
d'accès. 

• Ingénieur-analyste formation grande école pour 
pœta Chef ds Projet Système. 

ANALYSTES PROGRAMMEURS 

NIVEAU V 

Erp. nécessaire sur MITRA 15, 105, 125, FDP 11 


TECHNICIENS niveau V 

• Electroniciens, connaissance d» micro-proces- 
seurs pour systèmes d'automatismes en petit» 
séries. 

o ftieetroméeanldens pour service études. 

Adresser C.V. manuscrit et prétentions. 
Direction du Personnel. 


CENTRE TECHNIQUE GÉNIE CLIMATIQUE 

BANT.mPR SUD 

recherche 

TECHNICIEN ÉLECTRONICIEN 

CB. TB. - D.U.T.) 

pour le suivi de mesures physiques et de systém» 
de mesurée programmables à microprocesseur dans 
un laboratoire de recherche d'énergies nouvelles. 

Anglais lu. expérience souhaitée — 

Co 8 .TJLCL, domaine de Balnt-Paa l. 

78470 - SAINT-REM Y-LES-CHBVREUSE. 


ETU DE S EX DEVELOPPEMENT 

INGÉNIEUR - CHEF de PROJETS 

POUR SYSTEMES 
A BASE DE MICROPROCESSEURS 

Expérience minimale 3 ans en milieu lndustrleL 

Lieu de travail : BAINT-OUEN-L'ADMOIIE. 

Restaurant d'entreprise. 

Envoyer C.V. A ELECTRONIQUE CJEJX, 
33 J». 437 . 05005 CERGY-PONTOISE CEDES 


Noua recherchons 

ANALYSTES-PROGRAMMEURS 

pour réaliser 1 » applications 
suivant» : 

élaboration de budget, 
gestion de réseaux téléphoniques, 
gestion para-bancaire. 

Ecrire S SOSL 8 , rue Juliette- Dodu 
75010 Paria. 


Conseil en informatique 


NOTRE OBJECTIF DEPUIS 1868 : CROISSANCE 


Société fabriquant 

COMPOSANTS ÉLECTRONIQUES PASSIFS 
en expansion 

INGÉNIEUR 

TECHNICO-COMMERCIAL 

CONFIRMÉ 

Formation INGENIEUR ELECTRONICIEN 

OU TECN1CIBN SUPERIEUR : DUT - BTS 
pour assurer la promotion et la vante d» produits 
du groupe : connecteurs coaxiaux et composante 
mlero-ondw - éléments de programmation. 

Une expérience da quelques années en laboratoire 
d'études (radars, antennes, télécommunications) 
sera appréciée. 

• L’Anglais parlé sera un atout supplémentaire. 

• Lieu de travail région parisienne. 

Envoyer curriculum vltae 

SEALECTBO 

S. avenue du M&récb al -Devaux 
91550 PARA Y- VIEILLE- POSTE 
ou téléphoner, pour rendesvous. & 636-90-49. 


ÉTABLISSEMENT PUBLIC 
DU SECTEUR BANCAIRE 

recherche 

pour son Service Informatique 

UN PROGRAMMEUR 

COBOL Confirmé 

2 d’expérience minimum 

DEUX OPÉRATEURS 

EXPÉRIMENTÉS 

Connaissant les ordinateurs de 3- génération 
titulaires du baccalauréat d'informatique ou d'un 
diplôme équivalent et ayant d» Dotions de 
télétraitement. 

Nationalité française. Libéré OJ 1 
Avantagea sociaux. 

Ecrire avec C.v„ prétentions et pboto & ne 24-28 JL 
CONTESSE Publicité. 20, avenue de l'Opéra, Parla, 
Cedex OL qui transmettra. 



P.M.E. PARIS 

rechercha aon 


ïfiMSiâflïïî 


ADMINISTRATIF ET FINANCIER 

U sera responsable : 

• de l'ensemble de la fonction financière et en 
particulier de la définition et da la ml» en 
place des procédures d'un contrôle de gestion 
av» Intégration de l'outil Informatique : 

o de la fonction gestion du personnel et admi- 
nistration générale. 

U est Impératif d'avoir ans formation supérieure 

et une expérience similaire d'au moins 10 ans. 

SALAIRE MINIMUM : 130JM4 FRANCS. 

Env. lettre manuscrite. C.V- pboto et prétentions 
s/rtf. 1952 A S WEEBT S, 

B J. 288, 75424 PARIS CEDEX 09. qui transmettra. 


/ IMPORTANTE SOCIÉTÉ • V 
COMMERCIALE 
•fe te à Levallols 
équipée d'un 370/138 
sous DOS/VS/POWER 

recrute 

1 RESPONSABLE 


pour extension réseau TP 
ot démarrage ultérieur d’une base 
de données DL 1 

Ce poste de responsabilités intéresse 
des candidats actuellement program- 
meurs système et possédant une bonne 
pratique du CiCS 
Etudes supérieures souhaitables 

Ecrire avec C.V n photo et prétentions 
sous rtf. 74451 M é BLEU Publicité 
17. rue Label - 94300 Vtn centres . 


TECHNICIENS 

Formation BTS traitement thermique métallurgie 
on chaudronnerie -• Tuyauterie pour oontriUs 
d» constructions soudées. 

5 ans de pratique et d’expérience. - Fennla de 
conduira indispensable. - Situation région pari- 
sienne avec déplacements fréquente France et 
étranger. 

C.V, photo et prétention à n* 24.800 CONTESSE 
Publicité. 20, avenue da l'Opéra. FARJS-lw. 


MOBIL PLASTICS EUROPE INC 

TOUR SEPTENTRION - LA DÉFENSE 
1” Fabricant mondial de film polipropytène 
recherche 

pour engagement Immédiat 

UN CHEF DE VENTE 

— introduit sur le marché —wk-tt-p» ; 

— connaissance d» films da poUpropyléne; 

— bonne connaissance de l'anglais. 

Ttés brile possibilité de carrière peur élément 
capable. 

UN INSPECTEUR 
TECHNICO-COMMERCIAL 

pour assistance technique à la cSentéle 

— excellente connaissance d» films de poli- 
propyline: 

— bonnes connaissances techniques d Impres- 
sion ; 

— bonnes connaissances d» machin» de condi- 
tionnement. 

Situation évolutive ri élément de valeur. 

Envoyer CV. et pboto A n* 23.641. CONTESSE 
Publicité. 20. avenue de l'Opéra. PARIS (!«■■). 


Importante Société prestataire 
de Services du secteur immobilier 

recherche 
libre rapidement 

UN RESPONSABLE 
COMPTABLE ET FINANCIER 

A qui sera confié A la fols la gestio n admi nistrative, 
comptable et financière d» 80CTETE3 servant 
de support A d» opérations de constructions et le 
suivi d» dossiers acquéreurs. 

Une formation du typa Ecole de Gestion ou équi- 
valent (option comptabilité) et une expérience 
de quelques années d’un poète similaire sont 
indispensables. 

Ecrire avec C.V. détaillé et pré te ntions n* 2L225 
CONTESSE Publicité, 20 . av. de l'Opéra. pARIS-1» 


SOCIETES INDUSTRIELLES FRANÇAISES 
(HOLDING + FILIALES) EN EXPANSION 
(CJL CONSOLIDE *156 MILLIONS DR FRANCS) 

recherchent 

leur CHEF de SERVICE COMPTABLE 

H devra animer un servi» regroupant 1 » diffé- 
rents aspects de la Comptabilité : 

— Comptabilité Générale Jusqu'aux Bilans ; 

— Suivi de la trésorerie et relations Journalières 
av» 1 » banques ; 

— Production d» états périodiques et des ^décla- 
rations fiscales (traitements sur ordinateurs). 

H agira en relation étroite av» toa différents 
servie» de la Société et sera garant de l’exao- 
titude et de la ponctualité d» différents travaux 
qui lui seront confiés. 

Le porte impliquant une grande autonomie, je 
candidat doit avoir une solide personnalité et de 
grand» qualités humain» : moralité, dialogue, 
fidélité. Une expérience de quelques années dans 
la fonction est nécessaire. 

Merci d'env. curriculum vit», Photo, rémunérât, 
souhaités sous n» 816.519 M. R EGTK - PR ES S E . 
85 bis, nu Réaumur, 75002 Paris, qui transxn. 

Discrétion absolue assurés. 


Chambre de Commerce et d’indus trie de Paris 
ECOLE SUPERIEURE D’INGENIEURS 

recherche 

JEUNES INGÉNIEURS ÉLECTRONICIENS 

pour enseignement et recherche industrielle en : 

1) Electronique générale et 

2 ) Electronique générale et automatismes numé- 
riques. 

C.V. et prétentions A : J.-P- DOUOBT - ASJAA, 
SL rue FUgutén - 73015 parib. 
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Laite* 

Lalfte LL 

OFFRES DTEMPLOJ 

61^0 

59j98 

DEMANDES REMPLOI 

12ÆO 

14,11 

IMMOBILIER 

.35,00 

41,16 

AUTOMOBILES 

35,00 

41^6 

AGENDA 

36fl0 

41,16 

PROF. GOMM. CAPITAUX 

95,00 

UI.72 




Annonce) cuvtso 


IcntaoL . IC. 


OFFRES DÏMPLOI 

30JOO 

35» 

dskanoesdempu» 

7 fiO 

6*23 

B4MOBUER 

23*00 

27jOS 

AUTOMOBLES 

23,00 

77M 

AGENDA 

23J» 

27 JX 




BD8QBOCHÛX aflBMB 


offres d’emploi 


offres d’emploi 


IMPORTANTE ENTREPRISE 
DE FORAGE PETROLIER 
ACTIVITE INTR^ATIOMALE 
nchmtopnr siège Social 


C0WUB1E 
EXPËUMBITÉ 

Niveau B.T.S. cornâtes 
snoba Ries : PLAN - OCAM 
(GABON) - Anglais. 

. Possibilités de mission b 

l'étranger. 

Adr, photo, lettre de candidature 
et CV manuscrit, an précisant 
la situation de famille, la ré- 
munération annuelle actuelle, 
prétentions et date de disponi- 
bilité au Service du 

FORASOL SA, 

B. P. 19 - 9010 SEVRES 


Sté de Conseils i 

recherche 

D un meânEUit 

A et M. ou similaire 
ayant au moins 5 ans d* expér. 
en production ou méthodes. 

2) DH TEÜDUCIEH 
DES MÉTHODES 

ayant une très bonne pratique 
du chronométrage. 

• Nombreux déplacements en 
France i prévoir. 

Adress. C.V., photo cl prêt b : 

INGENIEURS ASSOCIES 
21, av. F.-Roosevejt. PARIS» 


CONSEIL JURIDIQUE 
recherche 

COLLABORATRICE 

— licenciée en droit. 

— 5 années axpér. minimum, 

— spécialisation droit des Stés. 
Ecr. n° T 15241 M Régie-Presse 
8S bis, rue Réaumur, Parts- 2» 


IMPORTANTE SOCIETE D’ETUDES 
ET DE SERVICES BK ELECTRONIQUE 
Siège social à BOULOGNE (SS) 

est, pleine expansion, recherche 

INGÉNIEURS COMMERCIAUX 

Utw première expérience réussie dana le domaine 
de la vente et réalisation de travaux d'études 
électronique est Indispensable. 

INGÉNIEURS 

de formation Grande Ecole. Les candidats Justi- 
fieront de 3 b 5 mm d'expérience sur des études 
électroniques Industrielles, Circuits logiques 
analogiques et automatismes industriels. 

Bonne» notions d'anglais souhaitées. 

Adresser lettre manuscrite, C.V_ photo, prétentions 
doua Téf. D. 3 à CXS-, 44, av. du Président- Wilson, 
75016 PARIS, chargé de ces recrutements. 




J 


ANALYSTES 

PROGRAMMEURS 

connaissant 
matériel IBM (OS) 
Langage PLI - IMS 
ou ayant connaissance 
système 8100 
produit VETAM. 

Sélect Servies - 246-41-57 
40, rue de Chabrol (W) 
GRANDE STE PARIS (15*1 


UN CADRE COMPTABLE 

POUR PARIS 
Chargée des Relations 
COMPTABIL1 TE/INFO RMAT1Q. 
Elle aura 28 ans minimum. 
Expérience d'au moins 
5 aimées. 

Adress. CV. + photo néf. 5063 
PUBUSCOPE JUNIOR 
11. rue Royale, Paris <8») 


PJW.E. Prestation de servi» 
recherche 

TECHNICO-COMMERCIAL 

ayant bonne Introduction 
auprès des entreprises 
TJ*. ET BATIMENT 

Voiture Indispensable 
Rémunération attractive 
Frais de déplacement 

Ecrire : n* 32JB2 
sur enveloppe b : 

39, rue de l'Arcade, 
Parts-ffl, ' 


trp 


Sodété d'expertise comptable 
rechercha 

CHEF DE MISSION 

cflpMmA ou mémo ria liste 

pour être appelé uttérieurement 
b fonction de direction 

Adresser CV., réf. JfiJHB, 
sur enveloppe, a : 
mn 39, rue de l'Arcade, 
JKr Parls-fl*. gui transm. 


pÆais de la decouverte 

recrute 2 CHARGES (ES) 
d'exposés en blolüÿe, mi-temps. 
Téléph. pour renseignements et 
rendez-vous au 359-16-45. p. 324, 

M. AUFFRET. 

COLLABORATEUR du Joamal 
ch. |ne fine pour s'occuper de 
2 enfants (10-12 ans), 16 h. 30 
b 18 h. 30. TU. mardi, de 17 II 
b19 h. i 202-33-53, 


Banlieue N.-E. PARIS 
TECHNICO-COMMERCIAL 
sédentaire, 30 ans environ, 
70,000 F. (Relation cltartfee. 
devis, t«.) - Responsabilité 

administrative (stock, expédition, 
facturation). Formation commer- 
ciale et 1 expérience wdgè- 
CV. + lettre manuscrite à 
I.P.F. n« H-583, «. rue 
l'Isly. Parts (8fi. 


Agen» Relations publiques 


ATTACHE rF) DE PRESSE 
CHARGE (E) DE BUDGETS 

ayt sans contacts et responsab. 
Expérience agence Indispensable. 
Anglais écrit, parlé, parfalfem. 
Envoyer C.V.. photo et prêt, b 
Michéle MORIN - Promo 2000 
33, av. Mac-Mahon. 75017 Paris. 


SOCIETE 

EXPERTISE COMPTABLE 


UN COUABORATEUR 
COMPTABU 

DEBUTANT 
DECS ou SUP DE CO 
OU SCIENCES ECO 

COLLABORATRICE 

COMPTA BLE.. 

phisfeura aimées expérience 
tenue comptabilité 

SITUATIONS D'AVENIR 
TRAVAUX VARIES 


Ecrire, avec CV. et 
SI NEC, ». rue Chartes-Pathé 
94300 VINCENNES 
SOCIETE RDUCIAIRE 
D'EXPERTISE COMPTABLE 
recherche 

RÉVISEURS 

D.E.C5. FORMATION SUPER. 
Ecr. é INDEX, 92, r. La Boétie, 
75008 PARIS 


Importante Société du 
MONDE MUSICAL 


COlUBORMHHt (RICO 

28 ans environ, titulaire Bac, 
éludes littéraires 
ou Juridico-commerciales, 
pou développer des 
activités de communication. 
Aptitudes b la rédaction, 
au contact et à ranimation de 
débats publics Indispensables. 
Expérience minimale de la v‘ 
d'entreprise requise. 
Réponses rapides souhaité». 
Adresser C.V. sous m 1.200. 
GEM Publicité 

142, nie Montmartre, 75002 Paris 
qui transmettra. 


TÉLÉC OMMUMCATH) HS 
RADIO-ÉLECTRIQUES 
ET TÉLÉPHONIQUES 

recherchent 

INGÉNIEUR-ÉLECTRONICIEN 

(ESE - TELECOM, etc.) 

Ay ant, de bonnes comalasances en Informa tique 
temps réel et Intéressé, après formation complé- 
mentaire éventuelle, par la coordination de projets 
en électronique et télécommunications. 

INGÉNIEURS ÉLECTRONICIENS 

Four laboratoires d’études (zadarlste, signal, logi- 
ciel, microprocesseurs). 

Adresser C.V, prétentions et photo & : TJL T„ 
5, aven ue Réanmur, 82350 LE PLESSIS-BOBINQON. 


URGENT 

CEGOS ALPHA LANGUES 

recrute 

Animateurs en langues Étrangères 

pour cours en «.ngiaiB, allemand. Italien et portu- 
gais du Brésil. 

Ces animateurs doivent être de langue maternelle 
et avoir bonne «mrmaitep w/ — de nenselgnfiBiBn t, 

Adr esser curriculum vlta e et phot o récente 6 : 
Jacqueline Philli ps. 

CEGOS ALPHA LANGUES 
33. quai GeOlaxU, 82153 SUBBSNBB (Franco). 


SOCIETE D'EXPERTISE 
COMPTABLE 
ds moyenne Importance 
(PARIS CENTRE) 


UN ASSISTANT 
PRINCIPAL 

CHEF DE MISSION 
Travaux variés. Adresser 
lettre mam, C.V., photo et préL 
4 GESCO 

27, ni 

75001 PARIS 


SOCIETE MULTINATIONALE 
DE DISTRIBUTON 
D'OUTILLAGES 
bâtiment ef Industrie 


6ESTI0NNAIRE 
DE STOCK 

— Niveau bac, 

— 1 eu 2 aimées exp 

gest. de stock Inf orma Ms é o , 

— libéré OJVU 

— p er mis V.L. 

II sera c ha rgé 
de rapprovIskxHÜwnenf 
d'une dizaine d'agences. 

Contrat B date Indéterminée 

avec stage de 10 mois env. 

Direction régionale de TOURS. 


Affectation 
nés. parisienne banlieue sud 
Nombreux 


Ety. avec CV- Photo et prêt, 
n* 74 664 M, BLEU, 17, ro 
Létal. 94300 VINCENNES. 


SOUHAITE 

C0UAB0HA1E08 (TRIO) 

AGENT COMMERC IMMOB. 
Mme fi. FLEURY 
5, quai de Bourbon, 
PARIS-*» [Ile Saint-Louis). 


ORGANISME PARB-XH* 


dans le domaine du contrô l e 
des produits chimiques 
(Substances et préparations) 

INGÉNIEURS 
CHIMISTE DIPLÔMÉS 

• Expérience Industrielle 5 3 

10 a. (peintures, coi les. etc.), 

• Bonne connebs. des problè- 
mes posés par l'utilisation et 
la fabrication dei 


action. 

anglais 


anglais écrit 


chimiques, 

• Facilité de rt 

• Connaissance 

Indispensable, 

• Cannâtes. des proWémea In- 
formatiques souhaitée. 

Adr. CV, prétentions a! photo 
sous référ. 1946. 4 SWEÊRTS. 
B.P. 269, 75424 Paris Cedex 09. 


Important groupe privé 
ASSURANCES recherc he 

CANDIDATS 


et 

réseau de venta 

— Stage rémunéré, 

— Promotion cadra, 

— Obligations ml Maires 


75011 Paris 


— Niveau Bac. 

Ecrire avec CV. et photo b 
n* 52U, PuWcités Réunies, 
112, bd Valtàffë. 75 ' 


LLOYD INDUSTRIEL 
cherche rapidement 

INGÉNIEUR 
DE VENUS 

l é parlement machines-outils 

ADJOINT AU CHEF 
DE VENTES 

allemand ou anglais sotfialté. 
Ecr. avec CV. et prêt, 6, rue 
Roger-Veriomme - 75003 Paris 


ORGANISME 
PROFESSIONNEL 
Quartier Champs-Elysées 


lad 

COLLABORATEUR 

ASSISTANT 

PROFIL : 

— Licence en droit obligatoire 
avec connaissances sérieuses 
de droit du travail. 

— Quelques années d'expérience 
professionnelle dans service 
du personnel ou Juridique 


ACTIVITES : 

— Rédaction d'informations b 
l'usage des adhérentes, 
réponses b lettres et conseils 
par téféphane. 

— Etudes Juridiques. 

Il travaillera en équipe sous la 
responsabilité 
d'in animateur. 

Adr. lettre manuscrite av. CV. 

et prétentions au Service des 
Questions Sociales 

3, r. de Berrl - HOU PARIS. 


d'Expertfc 
Paris-Nation 
recherche 

CHEF DE GROUPE 
DECS, expérience cabinet 
90.000 F + 

ECT. n» 817036 M, 

85 HSw rue Réaumur, 75002 Paris 


offres d’emploi 


offres d’eqiploi 


. . Entreprise bonnette 
NORD-OUEST, recherche s 

PRD6RAMMEUR 

matériel C ll-HB pour 
61/40, ultérieurement 62/40. 

Adr. C-V„ photo et prétentions 
n» 234)37 CONTESSE Publicité, 
29, avenue de l'Opéra Parls-l» r . 


GROUPE BANCAIRE 
SPECIALISE (PARIS*-) 


DIRECTION DES ETUDES 

JEUNE COMPTABLE 

Titulaire du D.EX.S. . 
Débutant ou ayant une brève 
expérience professionnelle. 

Un cMpttme d'enseignement 
supérieur serait un atout 
(SCIENCES ECO, E.S.C, etej 

Ecrire avec C.v., photo et 
prétentions sous réf é rences 
OV. 365, b ARCHAT. 

34, bd Haussmann, 75009 Paris, 
qui transmettra. 


FILIALE GROUPE 
INTERNATIONAL 
spécialisé 
DANS MATERIEL 
EQUIPANT CIRCUITS 
FLUIDES INDUSTRIELS 


pour SIEGE PARISIEN 

TECHNICO-COMMERCIAL 

INGENIEUR ou B.TJ5. 
pour REDACTION DEVIS 
et CONTACTS CLIENTELE 
Connaissance de 
('ALLEMAND souhaitée, 
à défaut ANGLAIS. 
FORMATION ASSUREE 
PAR ENTREPRISE. 
Ecrire, avec CV. et prêtent!», 
sous n° 1415, b PRO MULTIS, 
47, nie des Taumetles. 

PAR ISO», ouï transmettra. 


IMPORT. ETABLISSEMENT 
DE CREDIT recherche 
pour son service formation : 

UN ANIMATEUR 

A MI-TEMPS 
Celui-ci sera appelé è 
concevoir et à animer 
des séminaires sur las 
techniques bancaires et 
financières. 

Profil souhaité : 

Cadre ayant exercé des 
fonctions Importantes 
dans l' e xpio Ba Hon. 

Ecrire, av. CV., B n* 24428, 
CONTESSE PutX./ , _ 
2fli av. de h Opéra, PARIS (1«î. 


STE OMERA 

RECH. POUR AROENTEU1L 

AGENTS TECHNKUJES 
- ÉLECTRON] OBIS 

B.T.S. on D.U.T. 
électronique exigé. 

Dégagés obi (gâtions mlfitalras 

Envoyer CV- prétentions b 
Sté OMERA, 49, rue Ferdinand. 
Berttioud - 95100 ARGENTEUIL 


Sté d* EXPERT! SE COMPTABLE 
FIDUQAtRE de FRANCE 


COUABORATEURS 

C0HFIRMË5 (ES) 

2 ANS MINIMUM 
D'EXPERIENCE EN CABINET 

Adresser CV- photo et préL, 
FIDEX PARIS, UNS, rue de 
VII liera, 9210e LevalMs-Perret. 


Rech. J X- comptabilité, 
hôtellerie, administratif, 
déplacement province, siège b 
Paris, libre de suite, expérience 
souhaitée. - Tél. 973-51-26. 


Quotidien départemental rech. 
UN SECRET, de DIRECTION 
diplômé «Ame école de Journa- 
liste, expérience souhaitée ou 
stage, libre de sta. Joindre CV. 
Ecr. n» 816.989 M, Régie-Presse, 
85 bb. rue Réaumur, 75002 Paris 


MJ.C recherche 
ANIMATEUR (TR ICE) arts 
plast, 30 Mi. exp. 526-45-00. 


Société ETUDE DE MARCHE 
recru te 

2 Directeurs de dévétappumeui 
Introduits auprès des 06cl- 
i d'étude 


de marché, pour 
étendre la clientèle dans les sec- 
teurs annonceurs et agences. 
Une forte personnalité commer- 
ciale est " 


Ecr. n» 8523, c le Monde* Pub., 
5, r. desltënwis, 75417 Peris-9». 


SOCIÉTÉ MÉTROLOGtE 

recherche 

cour son département 

MICRO-INFORMATIQUE INTEL 

UN TECHNICIEN 

CONFIRME 

SERVICE APRES-VENTE 
Lien de travail : Tour d’ Asnières 

T3. : 791-44-44, p. 57/21 


pi n ni un m années de venta de produite des tinés a irs 
POIDS LOURDS et TRANSPORTEURS 
vous on t permis de bien connaître ce milieu 

Nom sommes leader mondial 
iiann notre branche 

et recherchons nn 

ATTACHÉ COMMERCIAL 

pour promouvoir la distribution de nos 
équi pem ents sur la marché Français. 
Salair e Intéressante et voiture fournie. 

Adresser O.V. détaillé et prétentions à 
O PG CONSEIL - N® 3.602 
46. rue de Lille. 75007 PARIS, qui transmettra. 


CABINET D'AUDIT FRANÇAIS 
D IMPORTANCE NATIONALE 
& PARIS -8° rechercha 

pour faire fa ce à Bon exp&njtkm rapide 

RÉVISEURS-COMPTABLES 

DEBUTANTS et CONFIRMES 
Formation grandes écoles commerciales 


n est offert : 

— une expérience professionnelle exceptionnelle ; 

— nue rémunération continue de qualité ; 

— un stage d’expertise comptable ; 

— des possibilités de promotion rapide ; 

— une ambiance de travail agréable. 

Adresser C.V. et photo sous référence 5.533 & 
F. LICHAU SA, BJ. 320, 76083 PARIS Cedex 02, 
qui transmettra. 


IMPORTANTE Sté de DISTRI- 
BUTION DE CHALEUR rech. : 

JEUNE IR6ENŒUR 

ayant éventuellement quelque 
expér. en génie thermique, pro- 
cess, ensembles Industr. au titre 
études, trev. mute ou sntretien- 
expjaftation. Lieu de trev. al do- 
micile : région Parts - Ecr. à : 
OJS. P. Serv. C 29, rue Marbeuf, 
75008 PARIS, qui 


Editeur Scientifique, M arrdt 
recherche 

SECRÉTAIRE 
DE RÉDACTION 

pour revue. Expér. secrétariat 
indlsp., form. scient, sou ha IL 
Poste à pourv. imméd. Adr. CV. 
No B17JD60 M, Régie- Presse, 
SS MS, r. Réaumur, 75002 Paris 


ADMINISTRATION 
DE BIENS RECHERCHE 

COLLABORATEUR 

haut niveau, responsable porte- 
feuille locatif et copropriété. 
Lettre manuscrite b Boite PosL 
M. du MAZET 186 - 75062 Paris 
Cedex 02 (Service m» 69) 


PALE. Ü^SLelere 

hUuuiipiW 

créa la fonction de 

CHEF DE PERSONNE 


Le poste conviendrait b on 
cadre déjà titulaire ou exerçant 
dans le fonction personnel en 
2 ou X 


II 

An moins 35 an^ une forma- 
tion 


recrutement, salaire, relations 
sociales, formation ; du bon 
sens et un bon Jugement, 
une bonne pratique de l'anglais. 

Il ConsefTtara Ms filiales 


Le poste évoluera rapidement 


relations humaines. 

Envoyer CV. détalHè, rému- 
nération souhaitée et photo b 
Michelle DAUVERT, 

1, nie Jean -Lem oine, 

94015 CRETEIL. 


représentation offres 


AMRI i krim 64S 1 PLASTIQUE 
SOCIETE FRANÇAISE DH PRKMXE3 PLAN 
recherche 

REPRÉSENTANT EXaUSIF 

Notre candidat devra : 

— sera Agé de 25 ana au moins, 

— Avoir pratiqué la vente, 

— Etre dynamique et accrocheur. 

— Avoir un excellent oontact humain, 

— Posséder l'esprit d’équipe, 

— Secteur : PARIS et région pMfdwma. 

Noua lui offrons : 

— La visite d'une clientèle variée (revendeurs 
spécialisés, grossistes, détaillante, gdes surfaces), 

— Des possibilités d'avenir et de promotion dana 
une société en pleine expansion. 

— Un salaire fixe et un Intéressement en cons- 
tante évolution, 

— Voiture fournie, 

— Frais entièrement remboursés. 

Adresser C.V. manuscrit b EURO-ADVKKTISINQ 
INDUSTRIE. Réf. J-D. - BJ>. 203 CLP. 

68213 LYON Cedex 1 qui transmettra. 


(es annonces classées du 

Jffîÿïïèt 

sont reçues par téléphone 

du lundi au vendredi 

de 9 heures à 12 h. 30 - de 13 h. 30 à 18 heures 


au 296-15-01 

Une annonce communiquée avant 15 heures peut paraître des le 


/ccrctairc/ 


CAMf 



La société 

VOLKSWAGEN 

E8ANCE 






DMfCVSlW 


* im**.. 


(bfliiigTO franyais-sallmnaiid) 

La candidate devra être Suée dta mdns 
30 ans. 

Elle aura imeréege expérien ce dams une 
fonction sômZairBsvec ce qtfcffle compacte 
derigo^^deconadetx^ptofesBâoiniBae. 
Le poste canvisot à une jaozte temse de 
bonne autori té na tiirelte,<f esprit vi^ 

^^raroonp^^ance dans ' 

Le poste est situé à VQlexs-Cottezâts. 

Envoyez C.V. aveephoto et pr ét en tions 
an Département du personnel -B JP. 63- 
02600 vfflexs-CottezetSi 
sonsiétSDP/E. ifHlt /W 





C«f K 


r • ' * # 


EDmON GALLIMARD 


JEUNE STÉNODAOnO 

très qualifiée Cassement pour 
secrétariat littéraire. Env. CV. 
et prêt b B .SX. Editions Gst- 
Hmarti. S, rue Sébsstli 
75007 PARIS. 


IMPORTANTE SOCTETE 
(secteur pétrolier) 
proche banlieue Paris 
(Nord) recherche pour sas 
Dépar te men ts Ttdxilqties 
et Commerciaux 

SECRÉTAIRES 

BIUR60ES 

ANGLAIS - FRANÇAIS 
(langue maternelle mgialse). 
2 4 3 ans d'expérience. 

S évolutifs. 


Envo yer CV. et prêt b 
no 24AS4, Con fess e Publicité, 
2, av. de l'Opéra, Paris-la 


URGENT 

REGIE PUBLICITAIRE 
QUARTIER CHAMPS-ELYSEES 

rech erche 

SIÔMMCmO 

EXPERIMENTEE 
aimant las contacts tétéptl., 
apte b assurer petit secrétariat. 
Avantages soc i aux: 


Sa présenter REGIE-PRESSE, 
Service du pers onn el 
(4* étage], 85, bis m Réaumur, 
Paris-?, métro : Sentier, ou iéL 
pour R.-VS. : 233-44-21, p. 381. 


URGENT CONCESSIONNAIRE 

OTROffl- DINAR 


EXCELLENTE SECRETAIRE 
efficace. Travail pardonnant 
si peraonoallte. Place stable. 
Logt facile. C-V^ prêt JAGO, 
8.P. 256, 22100 DINAN. 


Sodété Internationale 
rechercha 

SECRÉTAIRE 


FRANÇAIS - ANGLAIS 
aimant Iss Initiatives 
et les responsabilités 
pour assister le Chef 
de produits. 

Une formation d'un niveau BTS 
et quelquas années tTaxpérte nca 
sont Indispensables, 
pour remplir les missions 
qui lui seront con fi ées. 

Lteu de travaR ; 

CERGY- PONTOISE 

Auras. C.V„ photo, prêtent, 
no 24-204, Confesse PubOdté, 
20, av. Opéra, 75040 Paris 
Cedex 01 qui t ran smettr a . 


r <m M A* f« m ^Jfc**i* 

» — géMtete ** «a « 


» * 


Société d'étude an ERGONOMIE 
reche r c h e 

SECRÉTAIRE 

DOCUMHnUSTE 

niveau BTS (bac C ou D) 
ANGLAIS SOUHAITE. 

Lieu de travail 77 TORCY, 
Env. CV. avec photo et prêt. 

te réf. L413 b INTER PA, 
A-P. 58, 75066 Parte Cedex CE, 

qui transmettra. 

soc J ete Industrielle - 

EN EXPANSION 


:*9M 


•y»; 


SECRÉTAIRE- 

n fWDAtmo 

CONFIRMEE 

Promotion possible, nheau 
- secrétariat de Direction 
si capable. 

Adr. CV. détaillé, photo et 
prêt sous rv> 73.723 M BLEU, 
17, rue Létal, 94300 Vin cannes 
qui tr a n a n aî t ra. 


■-» -"*4 




proposit. com. 
capitaux 


CONFECTIONS STOCKS 

Shlrts flanali. T. Ndrte, 
sweatidilrts, etc. 
EsptnMras, Porto, Portugal 
Teiex : 24T77ZZ255B 


poss. Toulouse, vastes 
eès gros 
dépôt m 


marchand, 

sssur. gesL et contrôle stock. 
Ecr. n® 8524 « le Monde > Pub. 
5, r. des I talions, 75427 Parte 
Cedex 09 f 1 


IMPORTANT CABINET 
Admbitetrateura de Biens 
Filiale Groupe Bancaire 


rech. gérances 
ats de c 


d'immeubles ri 


syndical 

b l'unité. Paris et 

Ecrire H.E.C. 

20, rue de r Eglise. 

92202 NeulUÿ 5/ réf. 60 q. trans. 


MARTINIQUE : bid touristique 
affaire florissante. Rech. caott. 
887-47-42 00 apr. 19 IL 20*83-72 


Société cherche 180000 F, 
rapport OjOOO mens, garanti. 
G. MERCURE. - 


COTE D'AZUR affaire Impor- 
tante 2 roues. P^D. G. céderait 
actions b collab. capable sucoéd. 


. . exfg. Modalités b 

dtecuL Ecr. HAVAS Toulon 54554 


INGENIEUR CENTRAL 
riment* ch. PALE. rtg. paris, 
pr partidpatfon “ 
reprise si Dt 
Ecr. n* T 15152 M 
85 Ms, nie Réaumur, Paris (2fi 


travaux 
à façon 


Demande 


ENTREPRISE PEINTURE 
pr bureaux, appartements, etc. 
Devis gratuit sss-im* 


information 

divers 


POUR .>■■■ 

TROUVER fev. 
EMPLOI S " 


’ ' X rru- t*v 


; A - ■ Kl 


LE CENTRE D'INFORMATION 
SUR L'EMPLOI vous propose ' 



exemples, 

• La graphologie et 

te 12 méthodes pour trôner 

l'emploi désire: avec plans, 
te Réussir entretiens. Interviews. & •» 

• Las Unes réponses aux tests. -2 f». 

A Pmnkita hM nlm • • 


-j Emplote les plus demandés. -£** - 1 ■ 
Pour informations, écr. Cl DEM, ( . . 

6, sq. Monslgny, 73' Le Chesaay. - •’ 


occasions 


4 


Achat comptant bijoux or ÎN. 

. brin arts, etc. Argenterie. ;■« r7 V%. 
4, Chaussée dTAntin, Opéra, /.-J 11 »■ 
37, av. VTctor-Hugok Etoile. . " 

Pemmo. vantas, occasions. <p... 




* 1 ■ —■ Xf te v 

'' |, n- » 


vm « 


outofflobib 


diucr/ 


3 d. - 


vente 


C UlzçÿD 


Port vend aunpjgg-car 197», 
RENAULT ESTAFETTE 1000 
surélevée, 26JH0 km, état géné- 
rai Impeccable, équipement star 
+ frigo, chauffage catalysé et 
■solation. Dbponfijle fin octobre. 
Prix : 36400 F. Téléphone, <x 
18 b 20 heures, au : 72MMO. 


Part, vd 304 S Peugeot GoW, 
verras triplex, sièges sfcnlR cuir 
marron, toit ouvrant, 95400 km. 
Prix Argus. Tél. H.B. 77341-32 
posta 41-96, domicile : 775-0Mt> 


LANCIA 

AUTOBIANCHI 

DISPONIBLES 
JUIL. MODELES 30 
11. rue Mlrb&i-PARIS a ; 
336 . 33.35 + 





mum PEUGEOT - 
VEND QUEQUES 305 vÿ; 

neuves, d'aossHIn. . V, 
PRIX TRES INTERESSANT -v ' : 
TéL, M. ROLAND : 766^2-44. ■’ , % m 

MUT. OCCASIONS 

316 - 320 - S2> - 525 - 523 - 721 i? . 

1 979^ peu^roulé, ga ranti e 


«s *1 


5 l*--*! | 

ât1*ç, 




XV. TéL : 533-69-9i 
63, rue Desnouettes, Parte- XV». 


« b 


A-; 







OFFRES D’EMPLOI 
DEMANDES D’EMPLOI 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES 
AGENDA 

PROF. COMM. CAPITAUX 


Ulgse 

U ipeTJL 

51,00 

69,98 

12£0 

14.11 

35,00 

41,16 

35.00 

4I.T6 

35, 0Q 

41.16 

95,00 

in,72 


Annonça cutn> 


' OFFRES D’BÛgljQl 


automobiles 

AGENDA 


"Z 3S.SS'. 

.- 7p» ' 433 

- •**->«v.'28j99 5 27j05 

23,00 27,05 

23JOO 27.05 


•-* . T «VMIHICQOâ ^OEBfiOX 


demandes d’emploi 


demandes d’emploi 


Superviseur Instrumentât élert. 
J«we expér. trovx export, eh. 
J*2f * re&pona. pr étranger ou 
mlxta Franc* et étrang. Frètàr, 
Bulgarie/ Yougoslavie. Age 34 a. 
ECr. n* 1Î56. « ie Monde » Pub.. 
5. t. Italiens, 75427 Paris Cad. m 



i Spécialiste import-export fabrlc. 

. sous-traitance a l'étranger (Asie, 
Europe), Cadra sup. 38 a.. exp, 
tr. haut niveau, récit, missions 
| Permanentes ou temporaires pr j 
fabric. ma lue et pr.-é-port, k 
g J «rang., étudia toutes propestL 
! Ecr. ne 1332, • le Mante » Pub, 

I A r. Italiens. 75427 Paris Ced. Of 


CADRE SUPERIEUR, «... 

• 10 6ns expérience étude, méthodes, fabrication, 
achats, gestion du personnel. 

• 7 ans expérience études de marché et de pro- 
duits. animation équipe de vente, rompu 
contacta haute niveaux. 

Cherche 

Poste DIRECTION COMMERCIALE 

Ecrire N» 1.310 « LE MONDE s Publicité, 

5. rua des Italiens, 73427 PARIS CEDER 00. 


-MJ J ■,."|F 


WiT-: ■ 1 


DIRECTEUR COMPTABLE 

38 ans. DJS.C-8. - C3JJ. 

Large expérience comptabilité. gestion, Ilaances, 
Informa tique 

Etudie toutes propositions 
Poste envergure 

Ecrire N« T 015,254 M, REGIE PRESSE 
85 bis, rue Réaumur, 75002 PARIS. 


•LF. 25 maltr. angi. connais, 
•ntiti. espagnol, hébreu, 3 ans 
expér. enseignement, ch, emploi 
Tourisme, ensetjpi.' traductions, 
Pressa, relations publ. - Ecrira 


n* T Di 5332 M, Réia-PniR, 
K Us, rue Réaumur, 75002 Paris 










SPECIALISTE MARKETING, recherche altuatlon 

CHEF DE PRODUITS 
(responsable marketing) 

— Expérience complète et opérationnelle. Consom- 
mation durable et non durable, 

— Expérience en (.reprise français* et entreprise 
multinationale. 

— Formation H.E.CJJ. 

— A ngla i s courant, allemand, espagnol. 

Ecrire sous le n* 1.308 A aie Monda» Publicité, 
5, rua des Italiens, 75427 Parla Cedex 00. 


GRAPHOLOGUE 

DIPLOMEE DE LA S-G. ET DU G.G.CJT. 

— Très bonne expérience de la sélection profes- 
sionnelle. 

— Entraînée A rédiger, 

— Travail en équipe souhaité. 

recherche 

poste dans un cabinet de conseil 
ou dans une entre prise 
TéL : 722-86-87 

Ecrire sous le n* 1-301 à «le Monde» Publicité. 
5. nu des Italiens - 7S427 PARIS CEDEZ 00- 






DOCUMENTALISTE I.N.T.D. 

Ile. Histoire et Géo.. anglais 
parlé, espagnol, expér lança 
cherche emploi 

DOMAINE SCIENCES HUM. 

Ecr. n » T 15282 M Régie-Preste 
85 bis, rue R éa umur, 75m Parts 

^ COMPTABLE 

40 ans. très expérimentée, 
disponible lanvier treo ch. 
service comptable 1 diriger 
PARIS ou PROVINCE 
so.no f par an. 
cr. n« T 01 5 221 M Réole-Presse 
Wv rus Béau iwur. 75002 Parti 

ÏEF DE PROTETS 

expérianet Informai [que 
• è responsabilité, pref. 
SUD-EST dé la France, 
chiffra 44 - il*. 286, é 
ierta* Bo*. CH-8031. 
Zurich - Suisse 

CAME ADMINISTRATIF 

ans, ferai. Sup. de Co anglais 
rant, 3 ans exp. T.P. èlr*ng. 

1 IRAN. ARABIE ch. peste en . 
AFRIQUE M ASIE, au. famille. | 
gestion administrative eu eomp- i 
fable. DtaponlM* (mmédlatem. t 
xl. -Marc KEROALL. 187. beu Ira. ! 
Saint- Denis. 97400 Courbevoie. , 

Téi. 788-31 M 

’ J. Fem.. 24 âh*7 dtr ne# ! 

non privé ; 

récit, premie r mpM, ds entre- ! 
prise, bque. a s sur., sera, parion. 
Ecr. ra T 15J09 M Régie-Presse 
B5 bis, rae Réaumur. Parts -2» 

CAME 33 ua 

— Niveau expertise comptable, • 

— 3 ans rntrrpr, 5 ans caMnet, J 
ch. poste de res p onsabilité et 

d'avenir. Vatté# de S Mue. 
Libre !*' octobre. 

Ecr. n* T 15295 M Régle-Prees* 1 
85 B is, rut Réeamur. Paris-î» : 

INfifrÎEIlR HT mvug | 

38 an*, manager dlpMmé al 1 
•xpérlmanM. 

BON NÉOOa&TEM 

— exaérlsnc» des gras contrats 
FRANCE «t ETRANGER, 

— disponible de suite, 

— reen. affaira ou contrai In- 
dustriel ■ mettra ou remettre 
sur pied. Contrat 8 duré* 
déterminée accepté. 

Ecr. n* T 15333 M Régie-Presse 
85 bis. rue R éaumur. PirH-3» 
bëct.' d'Etat* - Sc. phvv 36 1. 

7 A exp.. rechercha (nombreu- 
ses publications) ( a. **p. an- 
srignement nlv snp-> 3 a. exp. 
informatique (tortran!, trilhw., 
espagnol, français. mgliTv 
connais s. Brésil., rii- posta r**, 
pansabii. Accepte reconversion. 

Libre immédiatement. 

Ecr. n* 90 735 M Réq.-Prasse, 1 
85 bis, r. Réaumur, 75001 Paris. 1 

Jne Femme bui«ïer~de imites j 
chwtt* posta B reWttsMIltéi 1 
Contentieux. Ecrire n* Î4.629, | 
COMTESSE PUBLICITE. 

H, avenue de l'Opéra. P9W m r 
La Direction de sfRECHERT 
MACMILLAN Librairie 
internationale pro posa j 
personnel expérimenté licencié ( 
pour raisons économiques 
LIBRAIRE QUALIFIE | 
BIBLIOGRAPHE bilingue 
RESPONSABLE périodiques | 
franeall. Téléphone : 325-75-99 - 
MH> BARBAY. ■ 


CADRE SUPÉRIEUR EXPORTATION 

50 ans, français 
Formation Juridique et bancaire 
Forte expérience : 

— négociation contrats h l'étranger ; 

— mine au point financements «c garanties ; 

— études fiscales et Juridique*, spécialement en 
Afrique, .Europe de l'Est et Moyen-Orient. 

recherche 

missions courtes, moyenne ou longue durée tous 
paya, éventuellement poste stable. 

Anglais courant. Notions Bosse. 

Disponible, a oc un* charge de famille. 

Ecrira n* T. 19.336 M. BEGIE-PRKSSE, 

85 bis, rue Béatunur - T3002 PARIS. 


CHEFS D’ENTREPRISE 

L'Agence Nationale Pour rEmpTof 

vous propose une sélection de collaborateurs ; 

• INGENIEURS toutes spécialisations 

• CADRES administratifs, commerciaux 

• JOURNALISTES (pressa écrite et parlée) 

CADRE F2MXKXN Import-Export. — 33 ana 
KJ&.CJ*. Anglais, espagnol courants. Forma- 
tion complémentaire comptabilité (gestion 
de P-MZ- stage pratique entreprise 1. 8 ans 
d'expérience Export 1 négociation de mar- 
chés, relations avec agents, marketing 
International, animations des ventes, pros- 
pection et législation Internationale). 

RECHERCHE : situation dans Sociétés 
commerciales avec ouate à l'étranger ou 
Société désirant développer ses activités en 
Espagne. Déplacements fréquenta acceptés 
iTOO F mole X 13 A débattre). (Section 
BCOJCB.i 

SPECIALISTE INTERNATIONAL des ventes, 
exportations et marketing des produits et 
équipements industriels partant couram- 
ment : français, anglais, allemand. Italien, 
serbo-croate. 


RECHERCHE : posta ds direction dans 
entreprise souhaitant pénétrer marchés 
étrangers (Europe Ounrt'Est, Amérique du 
Nord) .1 Section BCO/JCB.l 
DIRECTEUR DES VENTES. — 33 ana For- 
mation Institut supérieur du commerce. 
Anglais, espagnol courante. 10 ans expé- 
rience commerciale (exploitation et recher- 
che de nouveau créneau) dans le domaine 
bime d'équipements, Habitué aux contacta 
haut nlvsau. 


RECHERCHE : situation similaire dans 
toutes Sociétés désirant conquérir de nou- 
veaux marchés sur la région parisienne - 
France. 1 Section BOOiJCB.1 

JEUNE CADRE. 30 ans. D ESC AF Lyon. 
Anglais, espagnol courants. Bonnes connais- 
nncra comptabilités anglo-saxonnes. Infor- 
matique de gestion « Cobol ». Participation 
A la m i s e en place de comptabilité générale 
et analytique O 'exploitation d'un complexe 
(en liaison avec export de la banque mon- 
diale). 

recherche : situation France, étranger. 
(Section BCO/JCB.) 


s'adresser*: 

AGENCE SPÉCIALISÉE DES INGÉNIEURS ET 
CADRES 12, rue Blanch* 75436 PARIS 
CEDEX 09 téL: 280.fil.46 poste 71. 


g ANNONCES DOMICILIEES » 4a td* 

Mon hrfqsgr Mble w at tut l'enveloppe le 

-4--- l^g ^ J* 

MPtiB W I VMIKV PP« NT H 

9 èW lf l'adressa, selon qa*l s'agit As 
« Mande HUdti g sa élus agença. 


Jne écrivain, universitaire, ch. 
empl. lecteur, correcteur ou se- 
crétaire. M_ Lassert. 8W-4S-5I, 


Cadre féminin, 47 ans, cillb. 
ENA», gde exp. prof. Ci* et 
court, prod. du. contentieux, 
dynamique, rech. stt. chargée 
a sevrai) ce* dut Industrie. 
Déplacements possibles, 

Ecr. n* 1528 « te Monde * Pub. 
5, r. Italiens, 75427 Paris eed, 09 


ING. agronome, S4 au, 30 ans 
exp. prof, licencié éca. spécial, 
aliment, animait. Création et 
Direction réseaux vente milieu 
agricole habitant l'EST, nomb. 
relations, ch. emploi rég. indif. 
Ecr. n» 0531 < la Mande » Pub. 
5, r. des Italiens, 75427 Porb-9*. 

'■il HOMME, M ans, libéré CUÜL 
maîtrise sciences économiques, 
rech. son PREMIER EMPLOI. 
Ecr. k R. 946, DEER, Tl, bd 
de Sébastopol, 75003 PAR IS 
Décorateur référ. sérieuse, ch! 
emploi temporaire pour opéra-* 
tlon ponctuelle, promotion de 
vante, fmmob-, expo., déména- 
gement, P.L.V., etc Ecrire sous 
référ. 90413 M Régie- Presse. 
05 Us, r. Réaumur, 75002 Paris. 


V immobilier 



U|)TEf -DE-VILLE - 580.000 F. 
nVIEL 4 pièces, ctt, Impecc 
233-51-36 - 580-80-47 (soir) 


^ i r , i ■ 1 


VRAI MARAIS 

5-7-9, RUE DES TOURNELLE5 
rèaevaflan de grand* qualité s 
2-3-4 PIECES. 

Prix moyen MM F le m2. 
Visite le samedi, de 9 h. 30 k 
T0 h. 30 OU sur R^V. 374-59-li. 


N° PYRÉHÉB 

URGENT tmmeubl* récent, sél. 
+ 3 cbtares, SL de B v cab. toit, 
103 ntt, 4' étage, tMüc^juutdng, 
PRIX : 630,000 PL 
Jean FEU1LLADS i M il 7 5. 


locations 

meublées 

Demande 


LE YES1NET R.&.R- 

Calm* -.VILLA CARACTERE 
1 j 000 ntt. RéaDt. 60 m2- 3 thbr . 
1 salies de halos. T«rt carfort. 
Agence Mairie - 976-52 -SI 


OFFICE INTERNATIONAL 
rech. pour sa (SrecttaT beaux 
appariements de standing, 4 p. 
et piw - 2S5-ivoa 







n° 6-063, « le Monde » Publicité, 


CADRE direct, «dm, et compl. 
40 a., acL resp. sera, cempL et 
budget ste 500 M FF. Ap. 10 a 
expér. direct, adm. et fin. en 
Afrlq^ rech. siL Afriq. franc, 
Ecr. n» 1J24 « le Mande » Pub. 
5, r. des Italiens, 75427 Paris-?», 
34 ans, maquettiste exécuteur 

K rmur, tadmlclsn photogro- 
e pour sérigraphie. Ecrire 
CA5ELLA SPI T/25 MILANO 


Jeune homme V ans cadre 
blâmé chambre commerce bri- 
tannique séj. USA, expér. 2 a. 
commerce Intemstlonal, rech. 
Sud-Est : poste cadre adminis- 
tratif, marketing, commerce 
internat tonaL T. (93) 67-20-T3, 
TEL : (93) 67-20-13. 


J. H- 30 ans, doctorat droit 
privé, cherche pièce direction 
service Juridique ou personnel 
entreprise France ou étranger. 

Ecrire HAVAS CONTACT, 

156, bd Haussfnarm, 75ÔÔB Paris 
sous n» 60-83). 


CENSI ER, Immeuble récent z 
STUDIO - 65 M2, 

ENTR-, CUISINE, S. de BAINS, 
3 70 .COQ F. Téléphone -. 33MN-77. 
GAY-LUSSAC - U LM. — TM ntt 
envtr^ dbta Hv., 35 ntt. 2 ctsbr^ 
bns + serv« 4c étg. ss oscens., 
S7Q.0OO F. T élé p hone : 53546-27. 


UNIQUE DANS LE 5 * 

LOFT AMENAGE 
150 M2 de plahvplod dont 
•tellar non conventionnel. 
SERGE XAYSER : 32940-40. 


SUR LUXEMBOURG 
2 TERRASSES SUPERBES 
imm. récent, magnlf. DUPLEX 
44 Pièces + service, parkieg. 

_ DORESSA Y : _ 540-0-94. 

Face LOUVRE, appart/flottant, 
90 ntt, tt contt, ctMrme» téL 
Prix 350.000 F. TéL I 254-25-U. 


PROX. ODEOH - CARACTERE 
DUPLEX 135 ntt, 5 P. - 354-42-70 

TERRASSE 


SEGUR. - 200 m2, salon, S. k 
«L 4 chembnes, 2 bains, bel 
Immeuble en Ptorre de Teille. 
Téléphene ; 667-22-0. 


VEND - VERSMUB 

APPT 117 n 2 

Entrée, séj. double, 3 chbres, bns 


cuis, cave et perte- an sous-sol. 
TéL : 95044-10 


BOULOGNE - Rare' - 'PavlUso 

4 11 Tout confort -4MJM0 F. 
“■ Propriétaire 76649-94 


FACE SBNE 

5 pièces, stands Imm. 74, 4* ét 
sud, balcon, 5' pare +• métro 
I9H, excellent rapport. 

ASNISES ” £F-3S 


793-17-35 
Prix C3MQB F 



fonds de commerce 


Faites de bonnes saisons 
à côté du Printemps. 

•tr . . En plein coçur de Paris, il reste 
quelques boutîquesé louer â Galaxie. 
Place d’Italie. 

Appelez Laurence LeleDL 26032.56. - 

S.C.C. Société des Centres Commerciaux 
20, Place Vendôme. 75001 Paris. 


pavillons 




SARE-DU-NORD 

6067 ."^»^ 

chauft. central, bon 1mm. Poss. 
prvfras, libérale ou commerciale. 
Prix 030.000 F. 

Tél. au «90-24-68 ou 281-22-55. 



journaliste 26 a„ 4 a. exp. 
prof». Diplôme documentaliste 
4- études supérieures. Etudie- 
rait tics proposütons, 885-09-65. 
ARCHITECTE résidant é Alger 
ch. col la bore Mon pour bureau 
d* liaison étude et chantier. 
Ecr. n* 1,139. < le Monda v Pub 
5, r, (t» Italiens, 7542 7 Paris-*»; 
Cadra supérieur, exp. 

Direction générale, rech. situa L 
équivalente, envisage collabora- 
tion. Ecr, sous rtf. T 0M.994, 
Réa. -Presse. 85 bis, r. Réaumur 
75002 Pa ris, qui transm ettra. 
J. F. 27 a^ 4» aimée mâltrfse 
gastiw DAUPHINE, 4 a. *xz>- 
ch- emploi mMomps, service 
contréle de gestion ou compta 
analytique. NONCLERE, ». rue 
des Marais, 95210 ST-GRATIEN. 

TEL^ : 989-57- 84, 

CADRE COMMERCIAL 35 ans. 
TrlUngua anglais, allemand, 
expérience vente biens indus- 
triels et ttamMUques France 
et export, animation force et 
vente, gestion vanta *t stock 
recherche poste k responsabilités 
ou direction agence. Ecrire 
n» T 015.318 M, Régie-Presse, 
BS bis, r. Réaumur, 75 ou2 Pari s. 
Dlrâctaur construction Immobt 
Uére, exp. approfondie entre- 
prises, Ingénierie, pro mo tion, 
bien Introduit dans milieu Im 
mobilier, gastlonnalra confirme, 
rech. situation de responsable 
département hnnwbttlsr dons 
industr.. promotion ou banque 
cr. n* T 015.106 M, Rég.-Presse 
85 Ml. r. Ré aumur, 7M82 Par is. 
Homme 27' ans, maîtrisa gestion 
D.E.SS. fin onces comptabilité 
expérimenté, ch. poste stable 
Ecr. n» T 015.106 M. Rég.-Presse 
B5_ bji. r. Réaum ur. 75 002 Paris. 
EÏthéliclanrte, 38 «ri. anal., 
té ans, expér., libre début oc- 
tobre, recherché Institut spécial, 
trait, rajaunlo^ dlétét. cosmét. 
Paris, pr. bonHaue Mm* 5. Le- 
Hrsxak. 6, domain* d» Sapt-lles 
93220 Gagny, 388-75-14 le lundi. 

ipgMmür Ote ïèrêH i l e + IAE 
» ans. 5 ans d'expérience 
Ingénierie. AsaisL techn. 
Connaissance P ruche- Orient 
et Maghreb. 

Anglais courant, ooMnats, 
nattons d’arabe. 

Etudie toutes propositions 
pour 

ARABIE SAOUDITE 

Pays du Celle. 

Ecr. n" 8.4*3 ■ te Monde » Pub- 
5, r Italiens, 75427 P a ris Ced. B9 

J. H„ 25 ans. UN. aMig. miUL 

INGÉNIEUR GÉNIE CIVIL 

Expérience mécanique des nK 
ch. lit. EM. Rat nrouosltilons. 

Courues VOILEAU, 

20, av, Gumon - 44000 NANTES 
Tél. |4Q1 744244, 

IF. HECJ.F. 

AGENT COMMERCIAL 

12 ans expér. vente, disposant 
antenne celai# parisienne, eh. 
entreprise tntéresséa. Ecrire : 
N* T 014976 M • Régie Presse, 
85 bit, r, R saumur, 730 02 P arts 

JEUNE FEMME, ZI m 

DUS. DROIT 

rech. ter emploi ds entrep r ise 
PRIVEE OU PUBLIQUE. 
Mme Sylvie Miche) Coûtant, 

11 rue dos P» redis - 92» 
FONTENAY-AUX-ROSES 

saifniK Edition 

50 ans, 1} ans expér,, tr. SOT. 
réf„ rètfig bien. Excel, orthagr-, 
b. corn, anglais, ch. pats ste b. 
de confiance. Responsabilité, 
Eer. n» T 90 689 M, Réê le -P re ma 
85 Bis, rat Réaumur, Pans il*) 
ou téL apres 20 Bros. 380-47-33. 


CHATEAU VINCENNES 
étage élevé, oac, b. *éî~ baie., 
3 chbres, cuis^ wc, S. de B» 
porte, 665.000 F. Tél. : 346-6345. 


UNIQUE, ou centre de Cannés, 
vue panoramique mer, décor, 
luxe, spiend. apport 3-4 P ces, 
ISO ntt 4- 40 ntt tomssse, cave 
et garag*. Prix : IJOO.OOD F. 
ami, 23, rue Hocha, 

06400 CANNES 
Téléphone : (9$) 38-30-18 
ou (93) 38-0541. 


NICE C1MIEZ 

Appt villa dans villa de luxe : 
4 Pcas, 110 ntt, 350 ml da parc 
arboré, grand séjour, cublne 
équipé*. î bsbu, goragp. Prix : 
7Sug| F. 

DOCTEUR GAMBINt : 11-1544. 


appartem. 

achat 


SSfSSiS'SuSSS?. 12: ssî’ïîw.”‘3lrt. '«« ■ Æ 

M. JOB IN, 88, r. du BHloVr, traSnom MwindM ^ 'fcSteL 
91600 SAV1GNY-5U R-OhG E. »rtS^5 |Tm 


A vendre très gros» maison 
en pierre, 5 pcas, avec déperuL, 
beau terrain de 1J00 ntt. Vua 
paner» mkjue sur Pvy da sâney, 
prés d*uq étang - 250.000 F. 

TNépb. : 77047-S 


- ■ LE FERREUX 
Maison motif. 3 Pièces, cuisina. 
Jardin, sou*-*ol. Prix : ma» F. 

LE FERREUX (prés Gen) 
RE R. Pav. oonstrucL W36, briq. 
-epparonle. Sakéi, salle à man- 
gar, S Chambres, cuisiné, bains, 
sous-sol. Prévoir restauration 

■ 

254, av. Pierrer P i us solatta 
(94) -LE PERRE U X - 824-1743 


Prés FACULTE TOLBIAC 

2 11 confort, refait neuf, soleil. 
“■ 145.000 F. - 589-49-34. 



( f4* arnft. ; 

ilRIk Stutflo, confort, 
AU3IA 25 ntt. Impecc. 
Prix 125400 F. - FOR. 834k 
face Parc monTsouris 

Ensoleillé, beau séjour date avec 
baie., 2 cru. v da bains, F ti- 
sons ascenseur, prix SOO.OOS F. 

AUN °S£!ïS d 


Ç 15 'mmit. 1 

M» COMMERCE, 4 P- ’CUls- tt 
cortft, park.. lOCSL, 5* étage, 
sk . sur Jard- Imm. récent : 
415/0 F. - Etude B RANCI ON. 
TéMrihaM : >214148. 



mm • RECHERCHE 

5-7 pièces, tout confort, 8*. 16*, 

17e, Riva Goudie, Naunly. irurmer - 

MICHEL et REY L : 26S-W45. AuflIUn 

cotîmo ,wr *Vï8g£ , 8SSm&' M -, 

STUDIO i 5 P. OWF fiimw PAR,S >* R0CH E BANUEIÏÇ I 

dans bon Imm. uvcnMUKf 359 . 99^0 • I 


appartements 
occupés 


MAIRIE Ile - M Imm. plorre 
de t ravalé, tapis escal., 2 ju 
cuisina, wc, sur n». -PomIü. £ 
<r«sn. Occupé dame de B «ns.: 


TOUS 5ERVK 
■ TèL SB 


HJATiONS 
-St TELEX - 


Prix : 93400 F, Crédit m V 
vé polaire 1 mercredi 14 It. 3d 
h 16 0. 30. -94 rus ORDEWER.. 


BUTTE MOI 

Ben imni. périt état ban stup- 
dln. Agréable 3 pièces, cuisine, 
wc. Pasttb. bains, U m t. Occupé 


euenok de yur aeax j eu 2 
an aotif location 1», fQft a f 
du f**- ou 9* arr, k barLl»' 
'-fer. np.TO 

, , «oSTSHk 


Q 16 * mrrdt. J 

RUE LA FONTAINE 
Immeuble cloué. 70 mz, tant 
confort, magnifique atelier, 
7.50 métras sous plafond + 
chambr a. - TèL : w-tsu, 

MIRABEAU 

Part, k Pan., reesnt 88 ntt t 
livbig + 2 chbres, 10* étage, 
soleil : 720.008 F. Sur plaça, 
mardi, mercredi, da 13 é 17 h- 
», AVENUE DE VERSAILLES* 
RUE GALILEE. PRES IENA : 
grand STUDIO avec cuisine «t 
bains, au 3* étage, balcon. 
EXCELLENT LOCATAIRE. 

SOURDAIS ■ 766 - 51-32 

VU le Entièrement 

Eli sur Bab «t lartfln 
S places, gd standmg. - 633-3367. 

AYi BUGEAUD 

la toWe, Stand. Il ntt. tt coefL 
lét, chbre sera. Prolas. libère le, 
COCEVIM ■ 563-1148 

Ç 17 * mrrdtm ~) 

S.F.P.G.I. (Groupa Suez) «and 
44. AVENUE CRAN DE-ARMEE, 
iras bai imm. 1920, restauré : 
X PCES. 4 PCES «t S PCE S- 
5/pl_ mardi, mercredi. Jeudi, 
14 h. a 11 h . 30, ou : 71HSP. 
Bal unmsaMe piârre da tailla 

3 n tout confort, impacubW. 

r. 350,000 p. Voir n *t 12, 
H 1 il k ; U, nw DmtMKWft. 


Ç «* mrrdt j 

MONTMARTRE. Vua a/vardure, 
50«II. charnu, 2-3 P„ caract, 
rat. nf. prix excoptiam. SZouce, 
22. rua J.-de-MaBira au 17849-65 

MOULIN DE U GALETTE 

(prés) ? Pc es, entr^ cl4s., bns, 
w.-c, chauff. centr. Individuel. 
112.000 F . Té léphona t 3314946. 

OiPF **LÙ» F • SacrihCaor 
KAKt Aéaba» da charme 
110 ml, léhwr, atelier + mezza- 
nine + 2 dt w tt efL Mordi-merc, 
U Jk 21 b : 9, passage COttiA. 


dama seule d* St ans. Prix r 
338-000 P. crédit Voir promit 
taira : mercredi, da 14 h*3o A 


54, iw LEPIC 


Pcariie Part d*; 
.15» irai «.art I 
Imm ds srpMfe 1 


locations 
non meublées 
Offre 


■IrndêaBaS ctlmAlMer tarer 
SSEOOVkB. Libres. 5634343 


immeiifcfes 



ALESIA STÜD 'S^ 

Prix un F p«t. 


Tout confort \ 


• y >• 9 ( ,1 


AmfARBCBUBtt 

S o mme s ocubéreurs (Tsppartem. 
-tout cotégçrr- Imm, ds rapport, 
Imm. k rénover, totaux même 
vétustes. Sara limitât, de prix. 
Téléphang, H tt* B. : JS7-42-10 
OU lê soJr eu : 343-54-34. 


hôtels-partie. 


Al CCI A BM HJ. 7 PIECES + 
«U3IA «loi 1er ART + Jardin. 


EMBASSY SERVICE rechercha 
du studio au 6 pièces Paris et 
villa banlieue Ouest. > Putttre 
directenrn» - 0547-77 

r MffBmv ^ 

IWf l i to i iw j 

Etude chercha pour CADRES 
villas, pavin. lies b»nL Loyers 
garantis, 4J00 F mm*. 283-57-02 


Paris 


11MU7: 


sarthe. prexim. forêt et S km 
euturouts, BRULE MAISON de 
CAMPAGNE, ipcet, chfr. esMr. 
•c. Garage. Dépendaneas. Ter- 
rain. Cour. Très bon étaL Prix ; 
153.000 F avec 15.000 F campt 
C.1.0. - Tét : 16 (#3) 24-79-1L 
PR. d« N0GËNT-LE-ROTROÜ 
(E.-tt-Lotri, A I II 30 da Paris 
SORTIE BOURG 
TOUS COMMERCES 
haut ae suite, mab an d# cam- 
pags* apOéramant reste orée 
■comprenant 11 urenda cuis ma. 
saflt A mongaq, grand salon av. 
poutres apparentes s{ chemlnto, 
raambrt. mp tm tifrpsM vl- 
tré*, SOM de SalM, wc, chauff, 
central, grand garâga, terrain 
attenant «xpra R fen rüern Sud n 
beau panorama. Prix 238J00 F. 
Pour rensatanemento et visita: 

SfS.*5iS 

ranci avant 9 11 ou après 20 h. 


flUlf Prox imité gare 
H*!. ItrST-MICHEL 
Malsou wl Mages - Parfait état 
195 ntt environ + - soua-sol et 
grenier aménageables. - Jardin. 
Prix 590 .000 F. — TéL 2H-8M6. 


I propriétés 


70 KM PARIS EST . 
VALLEE PETIT MORIN 
magnifique propriété 20JM» mz. 
dos + turfs, maban 200 ntt, 
tt cft dépendances, posa, étangs. 

Prix 2.100.^30 F 
TéL 023-83-74 

OR GEV AL# ;25--km awforwta 
OUEST, tPL- JVÛsoR moda r ue, 
vue- j aél. EL nu is. A m. 45 nw 
i A. [dont -i, 15) m2), luxueux 

«JJ^qm.’ iS* Paris Morrtereou 
7 -hm ssrs, boita orosrMfé 5 P. 
130 m batétebie mut confort, 
jmpéc. .térrahi 1 uo m2 cte 
tnufi jprtx - ^ 000 F. 25 0-11-63, 

.ttfe.^tartUtros OuaSt 

.LiW jWB Wl 

BÿandWe «éeutlon 220 ntt + 
bmwj-Üb|iaHiéquc, 6 chambres 
pnoilpaJas, 6 salles de bahrs, 
W^C. + 6 chambras et SonL 
^(res, anmgsrle, dépendances, 
parc boisé ij hectare, grand 
.. standing. Prix élevé JustffM. 

Vue panoramique. 

FRANK ARTHUR ; 7664149. 

... CHEWEUSE 

•• situation exceptionnelle 
très belle maison de caractère 
sur 5.000 ntt de terrain 
• .avec très beau parc boisé, 
NW è». cuisine équipée, salon, 
«Ma è manger. 4 chambres, 
t bains, -garage pour 4 voitures. 

050 - 03-36 ■ 050 - 98-01 

La COmpagae é 1/4 Paris 

MflfT-NOM-LA-BWTECHE 

... , SUR LE GOLF 
Maison contemporaine. Vue 
unlqua. Volume excapttanrTal, 

3*8 mZ. 5/ttrraln 4 JOO ntt 
T«it_cf), madame souhaRabia. 
IMMO BALZAC. 7234840 


terrains 


Part, vtf beau terrain boisé da 
14-000 ntt. provenc*. Idéal pour 
naturistes • Tél. : (Tq) 51-U-96 

LE VESiNET 

Sptaod. terrain bébé de U»0 m2 
comprenait pavillon de gardian. 
- Pbchw couverte - offre 
^ excsptlowMlla - AGENCE 
DE LA MAIRIE - 9764243 

- mtum 

recherche TERRAINS 
PARIS OU LIMITROPHE 
3394040 


chasse 


CHASSE du hindi 
hdiirtduallt aux bals. 

Actfons disponibles. 

(0 km Pari*, région Nemours. 

TfU wM'll AprÉS 20 IL 


tH .saué tWWiL 

Au* notoire. 

. t» un sms. 
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Provence-Alpes-Côte d'Azur 

Près de l'étang de Berre 

Une ville nouvelle à la dérive 


Marseille. — Le conseil 
municipal de Vitro II es (Bou- 
ches-du-Rhône) a, le lundi 
3 septembre, décidé -.de ne 
pas signer en ses termes 
.actuels le . projet de conven- 
tion entre l'Etat et la ville 
nouvelle de L’Et&ng-de- B erre 
- dont Vftrolles fait partie. 
Cette décision risque de 
mettre en cause le plan de 
sauvetage de la ville nou- 
velle élaboré voici un an. 

L A -utile nouvelle est un 
échec. Nous, élus de 
Marseille, fanions -prévu. 
Les pouvoirs publics ont décidé 
sans consulter les élus régio- 
naux d'implanter une s one de 
développement autour de Fos. 
Aujourd’hui, les municipalités 
concernées doivent retrouver leur 
responsabilité et leur pouvoir de 
proposition. » M. Miche] Pezet 
(PjS.). adjoint au maire de Mar- 
seille, président de l'Etablisement 
public d’aménagement des rives 
de l’étang de Berre OBPAREB), 
ne mâche pas ses mots pour ex- 
pliquer les erreurs du passé qui 
ont conduit & la crise dont la 
ville nouvelle tente de sortir. 

Comme toutes les autres agglo- 
mérations nouvelles, celle de 
L’Etang-de-Berre est née de l’eu- 
phorie économique qui régnait il 
y a dix Des fonctionnaires 
optimistes et avertis, jurant que 
les rythmes de croissance des 
années GO devaient durer long- 
temps, élaborèrent donc un pro- 
jet ambitieux : autour du 
complexe économique de Fos, qui 
a-iia.i t par la même occasion sor- 
tir de terre, une ville nouvelle 
verrait le jour qui accueillerait 
de part et d’autre de L’étang de 
Berre 750 000 habitants (500 000 
k l’ouest, 350 000 à l’est). 

Ainsi fut fait. D’énormes 
moyens financiers furent mis en 
œuvre afin de construire la zone 
industrielle et portuaire de Fos, 
raison d’être de toute l’affaire. 
L’Intendance suivit, et plusieurs 


De notre envoyée spéciale 


milliers de logements furent mis 
en chantier. Enfin, en 1973. un 
établissement public d’aménage- 
ment était officiellement chargé 
de créer la ville nouvelle de 
L’Etau g-de-Berre qui regroupait 
à l’ouest de l’étang les trois 
communes de Mira mas, Istres et 
Fos et à l’est la ville de Vitrolles. 

Cinq ans plus tard, la réalité 
s’imposait : Fos ne comptait que 
neuf mille emplois au lieu des 
trente mille attendus. La métal- 
lurgie, activité principale du 
complexe, connaissait des diffi- 
cultés, et il n’était plus question 
1 de mettre en service une seconde 
tranche dans la zone d’activité, 
d’autant que les Industries de 
sous-traitance attendues n’étaient 
pas venues s’y installer. Plusieurs 
centaines de logements construits 
à la hâte pour accueillir les nou- 
veaux arrivants restaient vides. 

La crise et les programmes 

Mais, à cette constatation, 
s’ajoutaient les critiques : le déve- 
loppement de la ville nouvelle 
s’ètalt fait de façon désordonnée, 
et des terrains mal desservis 
avalent été urbanisés avant 
d’autres, plus proches des vieux 
villages. « D’autre part, souligne 
M. Pezet, la priorité aux loge- 
ments collectifs donnée par les 
responsables d’alors a entraîné la 
multiplication de lotissements in- 
dividuels ... dans les communes 
voisines, afin de répondre à ce 
type de demande entraînant une 
urbanisation anarchique, s Enfin, 
la ville nouvelle n’avait pas. selon 
certains, atteint l’un des objectifs 
qui sont assignés à ce mode d'ur- 
banisation : implanter les équipe- 
ments collectifs (crèches, biblio- 
thèques, etc.) en même temps 
que les logements. 

En 1978, le conseil d’adminis- 
tration de l’Etablissement public 
demandait une étude afin de 


faire le point de la situation. H 
fallut alors se rendre & l’évi- 
dence : le ralentissement écono- 
mique devait être pria en compte, 
les objectifs et les moyens de la 
ville nouvelle devaient être révi- 
sés. Au mois de juillet, une tren- 
taine de licenciements étaient 
anmncés, de nouveaux objectifs 
fixés : L’Etang-de-Berre ne 
compterait & la fin du 6lècle 
que 85 000 habitants à l’ouest. 

Quel est aujourd'hui l’avenir de 
la ville nouvelle ? A l'ouest, 
l’EPAREB s'emploie à achever 
au mieux le développement 
d Istres, Mi ramas et Fos : des 
programmes plus adaptés à la 
demande en maisons indivi- 
duelles sont étudiés et l’urbani- 
sation des zones interstitielles est 
prévue ; enfin, les équipements 
collectifs se mettent en place. 
Mais cela suifira-t-ll à assurer 
l’avenir ? 

« Le développement de la vüle 
nouvelle dépend, d’une part, des 
décisions des pouvoirs publics qui 
décident du soutien à apporter à 
ces agglomérations, d’autre part, 
de l’activité économique de Fos. 
Or, au cours des toutes prochai- 
nes années, ü semble que le com- 
plexe ne soit pas appelé à jouer 
un rôle moteur dans le secteur », 
reconnaît M. Lucien Gallas, pré- 
sident de l’EPAREB. 

Le salut viendra-t-il de Vltrol- 
les, que sa proximité de Marseille 
appelle à se développer dans 
les prochaines années? Au cours 
de la réunion du conseil munici- 
pal. les élus (union de la gauche) 
ont affirmé leur désir de maîtri- 
ser le développement de la com- 
mune et réclamé des garanties 
financières de la part de l’Etat. 
* La population de Vitrolles a crû 
de façon spectaculaire, remarque 
un conseiller. Nous comptions 
5 000 habitants en 1968. ü y en a 
20 000 aujourd’hui. Ce développe- 
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IBERIA 

ALLEZ 3 FOIS 
PAR JOUR A 


MU 




10 H 30, 14 H 30 et 20 H 30 


Ces horaires vous assurent la correspondance avec toutes 
les autres grandes villes d’Espagne. 


Renseignements - Réservation : 

Iberia - 261.57.40 - 31, avenue Montaigne - 75008 Paris 

742.38.60 - 1 , rue Scribe - 75009 Paris 

686.46.60 - Aérogare d’Orly 

Et dans votre Agence de voyages habituelle. 

IBERIA ÆM 
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ment est pour nous source de 
charges financières. Nous voulons 
que fStat assume les responsabi- 
lités qu’il prend en nous deman- 
dant d'accueiüir de nouveaux 
logements. » 

La balle est aujourd’hui dans 
le camp des pouvoirs publics. En 
tout état de cause, l’affaire de 
L’Etang -de- Berre pose à nouveau 
le problème dr villes nouvelles : 
voulues par le gouvernement au 
moment de l’expansion économi- 
que, seront-elles soutenues finan- 
cièrement par celui-ci au moment 
où leur développement n’est plus 
imposé par les circonstances et 
prend des allures de « marche for- 
cée» ? 

MARIE-CHRISTINE ROBERT: 


Nord- 

Pas-de-Calais 
A Lille 

LaFNAC 

près du Furet 

De notre correspondant 

Lille. — La FNAC a ouvert le 
Jeudi 6 septembre sur la Grand- 
Place de Lille un magasin 
consacré uniquement à la photo, 
au cinéma, à la radio, k la Itl-fl, 
etc. B S’agit d’un immeuble 
Jouxtant « Le Furet du Nord ». 
la plus importante librairie de 
France. Un accord est d’ailleurs 
intervenu entre ces deux unités 
commerciales et culturelles dont 
les locaux communiquent désor- 
mais. 

L’aménagement de cet immeu- 
ble (2 100 m3 de surface etmmer- 
ciaie, cinq niveaux); selon 
M. André Essel. président de la 
FNAC, a entraîné un Investisse- 
ment de 11 millions de francs ; 
soixante emplois ont été créés, 
chiffre qui serait porté & 
quatre-vingt-dix dans les mois à 
venir. 

Comme k Parla, la FNAC 
entend jouer k Lille un rôle 
d’animation culturelle. Une cave, 
vestige de l'architecture lilloise 
du XV* siècle, constituée par des 
voûtes d'arêtes de brique et de 
pierre, a été entièrement réno- 
vée et permettra d'accueillir 
quatre-vingts personnes. 

La façade a été reconstituée 
d'après un tableau de François 
Watteau représentant la Pro- 
cession de LfOe en 1780 sur 
cette place historique 


A Douai 

Les fontaines 
électroniques 

Douai. — Les fontaines de la 
place d’armes de Douai (Nord) 
ont été officiellement Inaugu- 
rées. le samedi l" septembre, 
par M Charles Penain (socialiste 
indépendant), maire de la ville. A 
l’occasion de la traditionnelle 
Foire - exposition. Cet événement 
met un point. final & la rénova- 
tion complète de la vieille place 
d’armes, désormais livrée presque 
totalement aux piétons. Cette ré- 
novation à été menée à bien 
grâce à un contrat de ville moyen- 
ne signé k la fin. de l'année 1977 
(le Monde du 18 août 1978). 

Ces fontaines seront, k n'en pas 
douter, une attraction régionale. 
Elles se déploieront sur 35 mè- 
tres de long, 450 mètres carrés 
de bassins et seront illuminées 
par quelque trois cents projec- 
teurs ; quatre pompes de 140 ki- 
los de pression chacune pourront 
mettre en mouvement un million 
de mètres cubes d’eau par heure. 
Les jets d’eau prendront les for- 
mes les plus variées: fleurs, ar- 
bres, jeysers» tourbillons, etc. 

La vüle de Douai a offert, le 
l* r septembre en soirée,' un spec- 
tacle eau et lumière mettant en 
œuvre soixante-dix variations 
dont vingt-quatre jets d’eau mul- 
ticolores. En temps ordinaire, le 
programme sera plus simple. On 
envisage, en certaines occasions, 
de coupler les Jeux d’eau multi- 
colores avec un concert de caril- 
lons. Ces fontaines qui font lar- 
gement appel aux ressources de 
l’électronlaue sont maintenant, 
dit-on, parmi les plus belles de 
France. 

GEORGES SUEUR. 


A Martigues 


De la rénovation brutale 
à la restauration prudente 


De notre correspondant 


MarsaiHa. — Lors do la pre- 
mière conférence de presse tenue 
oar le ministre de f environnement 
et du cadre de vie pour présenter 
la réorganisation de ses services, 
M. d'Omano fit allusion « é cette 
petite ville du Midi où la réno- 
vation a été faite sans consulter 
r architecte des bâtiments de 
France*. Il précisa que, doré- 
navant pareille désinvolture ne 
serait plus possible. 

La « petite ville du Midi », c'est 
Martigues (Bouches-du-Rhône), 
qui joue è saute-mouton sur le 
chenal de Caronte, au débouché 
de l’ètang de Berre vers ta mer. 
Les eaux la divisent en trois 
quartiers — trois villes, au 
Moyen Age, dont II reste les 
trois églises — et la pénètrent 
au point qu’on l'a surnommés 
- la Venise provençale ». Jon- 
quières, au sud. et Ferrières, au. 
nord, sont les quartiers « ter- 
restres -, ancrés aux rives du 
chenal. L’îte, au centre, efle- 
môme refendue est-ouest par le 
canal Saint-Sébastien, peut, à 
l'exagération méridionale près, 
évoquer par endroits la cité des 
Doges, grâce aux reflets colorés 
des façades dans les eaux som- 
bres. 

Les nielles étroites gardent, 
en dépit des outrages "du temps 
et des hommes, des témoignages 
d’architecture ancienne, tels que . 
encadrements de portes, de fe- 
nêtres et de façades.. . 

C’est précisément dans ce . 
quartier, dur 14000 mètres car- 
rés, qu'a été décidée par la 
municipalité une opération de 
rénovation et de résorption de 
Thabitat Insalubre. Elle touche 
deux cent cinquante-deux loge- 
ments habités par traie cent 
soixante et onze travailleurs céli- 
bataires (en majeure partie Im- 
migrés) et ce rit soixante-deux 
familles, ils seront remplacés 
progressivement par cent soi- 
xante-quinze logements répartis 
en flots de petits Immeubles 
disposés de part et d’autre de 
la rue de fa République, flanquée 
de voies piétonnes et de places 
nouvelles destinées è «aérer» 
un tissu urbain particulièrement 
dense. Les Immeubles non 
démolis devront être ensuite 
rénovés. 

Pour mener à bien son projet, 
fa municipalité de Martigues 
créa en 1975 une zone d'aména- 
gement différé (ZAD) lui donnant 
un droit de préemption sur les 
Immeubles â vendre et évitant 
ainsi la spéculation. Le 14 no- 
vembre 1975, la préfecture don- ' 
naît le feu vert sous forme d'un 
arrêté déclarant insalubre le 
périmètre délimité et Interdisant 
d'habiter les immeubles située, è 
l'intérieur. 

M. Paul. Lombard, maire 
communiste de Martigues, taisait 
démarrer aussitôt le projet 
Aujourd'hui, la ville a acquis & 
l'amiable cent quatre-vingt-dix des 
logements visés et négocié pour 
les- autres. Un bon tiers d'entre 
eux ont été jetés è bas et 
d'autres -suivront dans lee mois 
qui viennent Les constructions 
neuves devraient en principe, 
démarrer en janvier 1980. Le 
bilan financier de l'opération 
s'établissait en janvier 1979, & 
32 millions de francs de dé- 
pensas et 5,7 millions de recet- 
tes. soit 26.3 millions de déficit 
L’Etal prend en charge 80 Va , 
de ce déficit ta ville supportant 
la différence. 

Mais on avait «oublié» un 
détail : une partie de J7le figure 


ft l'inventaire des sites, la « Miroir 
aux oiseaux» est un sHe classé 
et la façade de r église Salnl- 
Madefelne-en-TIle est monument 
historique, n aurait donc fallu 
consulter r architecte des bâti- 
ments -de France avant de dé- 
placer la moindre pierre, au 
moins celles des quatre-vingt- 
douze immeubles de mot 
central I 

Forts da cette argumentation, 
trois propriétaires qui n’avaient 
pas voulu vendra à r amiable, 
attaquèrent en juillet 1976, l’ar- 
rfité préfectoral devant le tribu- 
nal administratif da Marseille. 
Près de trois ans après, celui-ci 
vient de leur donner raison : 
l' arrêté est annulé 1 


Les reproches 
du ministère 
de Fenviromtement 

M. Paul Lombard se défend : 
« Dés l’Instant où f avais raccord 
préfectoral pour procéder A une 
résorption d’habitation Insalubre, 
il Malt Implicite qu’il fallait dé- 
molir avant de reconstruire . » 
Le ministère de l'environnement 
reproche à (a municipalité de 
ne pas avoir tenté une réhabi- 
litation qui aurait rendu leur jeu- 
nesse aux vieux Immeubles sans 
en altérer le caractère et qui 
aurait respecté f architecture tra- 
ditionnelle de ce quartier «his- 
torique ». H regrette que l’on ait 
modifié te parcellaire ancien qui 
donne son cachet au quartier. 

.. « il fallait voir dans quel Mat 
de dégradation étaient les , im- 
meubles », répond le maire, 
« tas moindres travaux entraî- 
naient leur effondrement. U y 
avait trop pau d’immeubles an- 
ciens récupérables, et Ils étaient 
trop dispersés pour envisager 
un réaménagement sur place et 
un pian de rénovation réaliste 
du quartier ». 

C’est ainsi que quelques beaux 
encadrements de portes, des 
clefs de voûte remarquables, des 
fenêtres à meneaux et plusieurs 
façades Intéressantes ont fait les 
frais de l'opération. L’annulation 
prononcée par le tribunal admi- 
nistratif n’arrive pourtant pas trop 
tard. On songe à substituer dans 
la partie est du projet une ré- 
habilitation respectueuse à une 
brutale résorption de l’habitat 
insalubre. « On s’est aperçu, dit 
M. Lombard, grr’ff coûtait deux 
fois plus cher de réhabiliter que 
de démolir et de reconstruire. 
Nous arrivions é 2500 F le mètre 
carré alors qu’une réhabilitation 
coûterait 5 000 F le mètre carré, 
non compris le rachat des im- 
meubles. Il est impossible que 
ta municipalité prenne un fsf 
risque. » 

On s'orienterait, A présent, 
vers, uns aorte « d" arrangement 
& r amiable » entre le maire, le 
préfet et l’administration cen- 
trale. Compta tenu da leur état 
d’avancement, Isa -premiers tra- 
vaux seront achevés selon le 
e chôma municipal, mais en 
essayant de les Intégrer le mieux 
possible. Par oontre. dans la 
partie de nie où rien n’a été 
fait, plusieurs immeubles anciens 
seront conservés et rénovés. Les 
nouvelles constructions devront 
respecter l'ancienne « enveloppe 
parcellaire » du quartier. 

JEAN CONTRUCCL 


(Publicité ) 


€ MALLETTE BIONIQUE 007» 

L'extraordinaire mallette qui peut vous muser Ta vie. 
i— Elle détecte les vapeurs d'explostts ; 

— Tous protège contre les balles : 

— Détecta les dispositifs d'écoute électroniques ; 

— - Enregistre MCTctement Votre conversation pendant 8 he ures \ 


— Ënreglfltïtt BwrftflfflWlt Votre coütocuUozi Dcndant 6 heum ■ 

— Immobilise un tgntMor ; ’ 

— Contient un .émetteur cacbé de pistage ; 

— Déclencha une aliéné d'alarme hurlante en eu de vol_ 

ET ELLE RESSEMBLE A VOTRE ATTACHÉ-CASE ORDINAIRE 
NI PLUS GRANDE NI PLUS LOURDE 

The Ccnmtcxspy Shop 
a S. Audlqy St, London W 1 Angleterre. 

TÉL ; (M) £39-0223 - (M) 235-910. 

Télex : 8814709. 
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URBANISME 


TRANSPORTS 



i 


La démolition des entrepôts de Bercy a commencé 

Et si l'on s'en mordait les doigts ? 


Le premier trou des Halles 
â peine inauguré, la Ville de 
Paris s’attaque & Bercy. 
Depuis une dizaine de Jours, 
l'entreprise Colombo (démo- 
litions) fait place nette entre 
les rues de Bordeaux et de 
Beangency. Sons les platanes, 
de grands feux brûlent ce qui 
n’est pas récupérable. Des 
ouvriers tondent soigneuse- 
ment les toits et collectent les 
belles tuiles pistes. Les 
portes battent. Les bouteurs 
grondent. 

Faudra-t-il ajouter Bercy & la 
litanie des démolitions absurdes, 
précipitées, trop tard regrettées? 
Comment retenir. & Bercy, le bras 
de ceux qui ont abattu sans hési- 
ter les pavillons de BsQtard? Le 
dossier est plus subtiL 

Entouré de grilles et de mys- 
tère, le vaste domaine des entre- 
pôts est assez mal connu. Pas 
de grand monument à l’intérieur, 
mais un ensemble curieux de rues 
pavées, de maisons trapues et 
provinciales des restes de cou- 
tumes, des survivances de corpo- 
rations perdues. Les seuls vrais 
monuments, ce sont les arbreB, 
les majestueux platanes cente- 
naires que la spéculation des 
entrepôts a préservés parce qull 
étalent utiles et abritaient les 
chai* des ardeurs du soleil. 

L’histoire mouvementée de 
Bercy nous apprend que ce lieu, 
cette dernière grande friche dans 
la Ville, n'en est pas à son pre- 
mier bouleversement. Bien sûr, 
sa défense serait plus claire, plus 
ouvertement «vieilles pierres* si 
an y trouvait encore les 
somptueuses demeures construites 
au dix-huitième siècle prés du 
légendaire château de Bercy. La 
spéculation, déjà, au dix-neuvième 
siècle avait réglé les comptes. 
L'empereur Napoléon m lui- 
mème était présent quand on 
dépouilla le château de Bercy 
qui rivalisait avec ceux des rois. 
C'est ainsi que le salon des aides 
de camp â l'Elysée fut orné de 
boiseries venues de Bercy. 

<71 n’y a plus aucun souvenir, 
aucun vestige ■ des somptueuses 
maisons de plaisance qui fai- 
saient de cet endroit Z’un des 
coins les pïw délicieux des fau- 


bourgs de Parts s, note Lucien 
Lambeau, qui écrit en 1010 une 
histoire de Bercy, commune rat- 
tachée en 1860 à la capitale. La 
prospérité du lieu s'explique aisé- 
ment. Situé aux portes de Paris, 
le port est très actif, Les entre- 
pôts de vin se groupent tout 
naturellement là, en deçà de 
l'octroi. Une population «turbu- 
lente et tapageuse » anime le 
lieu. 

« Tout ce mouvement d'hommes 
du peuple avait été propice au 
développement des guinguettes et 
des lieux de plaisir. On y jouait 
gros jeu après ingestion d'an- 
guüles de Seine savamment ac- 
commodées. > Après ceux des aris- 
tocrates, les plaisirs populaires. 

Après l'annexion, en 1880, on 


dresse les hautes grilles, et les 
entrepôts sont réglementés. Au- 
jourd'hui, l' activité a baissé : la 
ville ne renouvelle pas les conces- 
sions depuis plusieurs années, et 
les pinardlere qui continuent de 
travailler à. Bercy sont un peu 
dispersés dans l’immense do- 
maine. 

Bercy est comme un puzzle 
dont il manque des morceaux. Un 
grenier où l'an ne retrouve au- 
cun jouet entier. Mais un gre- 
nier tout de même. Et les rêves 
qu’il ouvre— 

Forts de cette intuition, les 
connaisseurs de Bercy (vingt- 
trois associations ont formé un 
collectif de défense), ceux qui ont 
franchi les grilles, prétendent 
aujourd'hui qu'on peut tout y 


Le Paris d’hier pour demain 


C'était le temps .des grands 
changements. Le gouvernement, 
les ministres, les maires, affir- 
maient avec force qu'on allait 
retrouver un urbanisme de rai- 
son et une architecture de qua- 
lité. - Tiens, se dit-il. ils 
n'avalent donc pas raison. Il y 
B quelques années, lorsqu’ils 
disaient avoir raison I • 

On ne refait pas 
le passé 

p 

On entendait dehors les bull- 
dozers dévorer Bercy avec d'au- 
tant plus d'appétit que la ren- 
trée approchait : ne fanait-il 
pas prendre garde au sentimen- 
talisme des Parisiens ? La veille, 
on avait inauguré le Forum des 
Halles des architectes Vasconl 
et Perrereac'h. Il remplaçait 
avantageusement — Il ne fallsit 
pas en douter — les pavillons 
de l'architecte Baltard. Quel 
architecte génial, comme ses 
prédécesseurs, quel urbaniste 
grandiose, comme ses prédé- 
cesseurs, allaient maintenant 


s'occuper du futur trou de 
Bercy ? Cela n'avalt guère d'im- 
portance puisqu ’/fs avalent rai- 
son. Un jour, on regretterait les 
vieilles rues de Bercy, sa phy- 
sionomie de village, ses entre- 
pôts propices â tant de théâtres, 
ses maisons dont bien des pein- 
tres rêvaient de faire leurs ate- 
liers. _ On se dirait un jour 
qu'on aurait pu garder Bercy, 
démolir sans doute quelques 
bâtiments trop vétustes ou d'un 
moindre Intérêt et confier les 
emplacements ainsi libérés â de 
Jeunes architectes... Mais ce 
serait alors du passé, et on ne 
refait pas le passé. 

H feuilletait, désabusé, un de 
ces innombrables ouvrages où 
l'on voua montre Paris hier et 
Paris aujourd'hui. C'était, après 
tant de signatures inutiles, tant 
de vaines protestatolns, tant de 
campagnes restées sans écho, 
sa petite contribution â l'Are 
nouvelle du patrimoine. Elle 
valait bien, pensa-t-il, celle de 
aes chers Mus. 

FRÉDÉRIC ÉDELMANN. 


faire, sauf ce qui se prépare : 
un Vel’ d’Hlv' appellation foklo- 
rique du Centre International des 
sports d'hiver que veulent les 
édiles. 

Car la méthode employée rap- 
pelle trop la fâcheuse politique 
du fait accompli qui a fait tant 
de mal â Paris. La Ville possède 
les terrains de Bercy, et U est 
tentant pour elle d'exploiter ces 
quarante hectares qui dorment. 
L'Elysée ayant affirmé les préro- 


gatives de l’Etat sur les cin- 
quante-six hectares de la Villette, 
la Ville de Parle prendrait sa 
revanche â Bercy. Mats, au lieu 
d’en faire une opération exem- 
plaire, d'appliquer les bannes ré- 
solutions qui peuplent les dis- 
cours, au lieu d'y organiser une 
vraie concertation préalable avec 
les associations, au lieu de dres- 
ser un Inventaire minutieux des 
richesses du lieu, la Ville s'en 
saisit comme d'un fourre-tout. 


La place du vélodrome 


On a beau dire que Je centre 
sportif n'occupera que 8 ou même 
seulement 4 hectares sur les 40 du 
domaine, qu'un grand jardin 
complétera plus tard cet aména- 
gement, que les pinardlere conti- 
nueront de travailler â l’est, dans 
le Petit-Bercy, rien de tout cela 
ne peut rassurer. 

On a beau dire qu'on conser- 
vera tous les arbres (11 y en a 
neuf cent quatre-vingt-dix, ils 
sont recensés), l’Inquiétude per- 
siste. On Imagine mal le grand 
anneau elliptique d'un vélodrome 
se glissant dans la trame grosso 
modo orthogonale des rues et 
des plantations. 

Il est clair qu'un grand équi- 
pement sportif destiné plutôt au 
spectacle qu'à la pratique appelle 
des foules automobiles et qu’il 
faut qu’il s'accompagne de par- 
kings. Il est clair qu'on ne peut 
construire un tel équipement 
sans toucher â un seul arbre. □ 
est clair que cette précipitation, 
alors même que les crédits annon- 
cés ee réduisent de jour en jour 
'(on est passé de 400 â moins de 
200 millions de francs), n'a pour 
but que d'étouffer, et vite la con- 
testation. < La Vtlis était jusqu’à 
aujourd’hui critiquée parce qu'elle 
ne concrétisait pas les intentions 
de mettre en valeur ce magni- 
fique élément de son patrimoine, 
indiquait M. Maurice Doublet, . 
commissaire général à l'aména- 
gement du centre sportif, dans 
une interview rie Monde du 26 
juin). 71 serait plutôt mol venu 
de lui reprocher aujourd’hui la 
décision qu’elle a prise de passer 
à Vactc et de sceller le sort du 
dernier grand espace libre et dis- 
ponible intra-muros, s Sceller le 
sort, 11 s'agit bien de cela. 

Bercy a connu bien des trans- 
formations, bien des bouleverse- 


ments. Ancien village, ancienne 
et toujours ■ ville en prison », les 
grilles l’ont mis à l'abri du sort 
commun de la ville qui l'entoure. 
Mais ses voles succeslves ont 
laissé des traces. Le réseau des 
rues pourrait inspirer l'aménage- 
ment futur et le rendre moins 
artificiel : ces entrepôts, ces mai- 
sons désuètes où courent vignes 
et glycines, peuvent pour beau- 
coup être éutllisés. Les associa- 
tions ont fait en ce sens des 
sensées : l'artisanat, qu'on veut 
maintenir â Paris, serait très 
heureux à Bercy. Les idées ne 
manquent pas. 

D’un revers de phrase. M. Dou- 
blet balaie ces propositions : « 72 
serait contraire à rtnterêt général 
de traiter de la manière intimiste 
que certains suggèrent ce site qui 
justifie l’ap p ropriation collective 
par fous les Parisiens. » 

Bercy n'est pas au centre de 
Paris. La stratégie urbaine ne 
commande pas d'y faire une gare 
centrale de métro. Les enjeux sont 
bien différents de ceux qui gou- 
vernaient les Halles. Il est encore 
temps d'y réfléchir. 

MICHÉLE CHAMPENOIS. 


ENVIRONNEMENT 


• Thallium : les papeteries à 
leur tour.. — Des traces de thal- 
lium, métal toxique entrant dans 
la fabrication de certains ciments 
spéciaux, ont été découvertes dans 
le sol et les légumes poussant 
près d'une usine a Rosenhelm, en 
Bavière. Mais cette fois U ne 
s'agit pas d’une cimenterie comme 
ce -fut le cas la semaine dernière 
en Rhénanie - Westphalle, mais 
d'une papeterie. 


mmm, le havre 

ET ANVERS 

SONT LES B&tÉFfOAfêS 
DES PERTURBATIONS 
DE ROTTERDAM 

La grève des dockers de Rot- 
terdam qui dure depuis plusieurs 
semaines semble avoir des consé- 
quences favorables, mais îiwitrAs- 
sur l'activité des ports français 
de la Manche et de la me r du 
Nord. 

Il est cependant encore trop 
tôt pour pouvoir chiffrer préci- 
sément ce supplément d'activité. 
Le Port autonome de Dunkerque 
a accueilli quelques navires sup- 
plémentaires. et les chargeurs 
français, les remplissent mieux. 
Au Havre (qui a enregistré 
une hausse de 20 par 
rapport au huit premiers mois 
de 1978), de nombreux bateaux 
qui ne devaient laisser qu'une 
partie de leur cargaison l’ont 
déchargé intégralement. 

Il s'agit de marchandises diver- 
ses. des conteneurs de viande 
notamment, mais, le pétrole n'in- 
tervient que pour une très petite 
part dans ces détournements de 
trafic. Si la grève de Rotterdam 
devait se poursuivre, une aug- 
mentation des arrivées de pétro- 
liers est possible, déclare -t-on. & 
Dunkerque. Il semble cependant 
que le grand bénéficiaire de l'Im- 
mobilisation — partielle — du 
port de Rotterdam soit le port 
d’Anvers, grâce, notamment, au 
canal qui le relie au grand port 
hollandais. 


• Nouveau car-ferry sur la 
Manche. — La compagnie franco- 
britannique P. and O-Normandy 
Ferries vient d’acheter un troi- 
sième car-ferry pour la ligne Bou- 
logne-Douvres. Ce bâtiment, re- 
baptisé Pantha, entrera en ser- 
vice en février prochain après 
divers travaux d'aménagement et 
de modernisation. Construit au 
Danemark en 1972, U est actuelle- 
ment en activité en mer Balti- 
que sous le nom de Lasse-IL Ce 
navire permettra à la compagnie 
d'assurer vingt-quatre liaisons 
quotidiennes â travers le détroit 

• Orly -Varsovie par Airbus. — 
La ligne aérienne Orly-Varsovie 
par Airbus a été officiellement 
inaugurée, le 9 septembre, par 
Air France. La compagnie natio- 
nale assure quatre vols par se- 
maine. Cette ligne est exploitée 
en pool commercial et technique 
par Air France et la compagnie 
polonaise LOT. 
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AUTOMOBILE 


AUJOURD'HUI 



Chez Citroën 


QOUOISGS 
DEVIENNENT GSA 


D'ici une semaine, les GS Club, 
Pallas et le break Club 1 220 cen- 
timètres cubes de Citroën auront 
vécu. □ restera la GS spéciale 
en 1 130 centimètres cubes, ver- 
sion berline et break. Mais cette 
disparition de l'essentiel de la 
gamme constitue une fausse sor- 
tie. car, en réalité, GS deviendra 
GSA, avec des modifications qui 
justifient, pour le constructeur, 
l’évolution du sigle. 

C'est la carrosserie, qui semble 
n'avoir guère évolué dans la ligne, 
mais qui cache un hayon arrière, 
une calandre légèrement modifiée 
et des pare-chocs plus envelop- 
pants. Du coup, les GSA ont des 
allures plus nettes de minl-CX. 

C’est le moteur qui passe â 
1299 centimètres cubes avec 
65 ch. à 5 500 tours /minute et un 
couple de 10 mfcg â 3 500 tours/ 
minute. C'est, en option, une 
boite cinq vitesses, tant sur le 
modèle GSA Pallas avec rapports 
longs que sur la GSA X3 avec 
rapports courts. 

A l’intérieur, la planche de 
bord comporte aussi du nouveau. 
D'abord une silhouette de la voi- 
ture en transparence avec points 
de repère qui s'allument en cas 
d'incident. Ensuite, regroupement 
des commandes et interrupteurs 
sur deux satellites, comme dans la 
Visa. Enfin, les sièges sont éga- 


ment modifiés. 

Sur route, ces nouvelles Citroen 
i nient le comportement de leurs 
nées, mais avec un souffle plus 
rofond. une vitesse et des repri- 
g accrues, des consommations 
‘levées lois d’essais sur route qui 
êtagent de 7 litres â 9,5 litres, 
>lon la conduite adoptée et les 
lemins empruntés. 

Prix (T.T.C.) : GSA Club, 

1600 F; GSA S3, 35 500 F: 
SA Pallas, 3S 900 F : GSA break 
luh. 34 800 F. 
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de septembre 
vient de paraître 


MÉTÉOROLOGIE 



Evolution probable dn tempe en 
France entre le mardi 11 septembre 
à 0 heure et le mercredi U septem- 
bre à 24 heures : 

Les hautes preSBdoas qui s'étendent 
du proche océan t l'Europe centrale 
continueront à protéger noue paye 
de U partie active du rapide courant 
perturbé qui circule à la latitude des 
lies Britanniques. Cependant, l'air 
maritime qui alimente ce courent 
apportera des nuages plue abon- 
dants sur nos réglons septentrio- 
nales. 


'cours de la Journée du 10 sep- 
tembre ; le second, le minimum de 
.la nuit du 10 au 11) : Ajaccio. 25 
et 18 degrés ; Biarritz, 21 et 16 ; 
Bordeaux. 21 et 11 : Brest. 18 et 13 ; 
Caen, 20 et 13 ; Cherbourg. 16 et 12 ; 
Clermont-Ferrand. 22 et 13 ; Dijon, 
23 et 15 ; Grenoble, 25 et 14 ; Lille, 
23 at 10 ; Lyon. 21 et 14 ; Mar- 
seille, 26 et 13; Nancy. 22 et 10: 
Nantes, 24 et 13 ; Nice, 24 et 16 ; 
Paris - Le Bourget. 22 et 10 ; Pau, 
Perpignan, 28 et 19; Rennes, 22 
et 13 ; Strasbourg. 23 et 12 ; Tours. 
22 et 13 ; Toulouse, 25 et 13 ; Pointe- 
à-Pitre, 32 et 23. 


Mercredi, le temps sera générale- 
ment bleu ensoleillé sur la Francs 
après la dissipation dre brouillards 
ou des nuages bas formés dans les 
premières beurre de la matinée. Ces 
formations brumeuses seront surtout 
localisées près des côtes, en plains 
et dans lu vallées. 


Cependant, du nord de la Somme 
au nord dre Vosges. Ire nuages se- 
ront plus abondants, et quelques 
bruines sont probables sur le Pas- 
de-Calais et le Nmd. 

Les vents seront faibles, sauf prés 
de la Méditerranée, oti Us resteront 
modérés du secteur nord-est. 

Lu températures ma xima l ee mar- 
queront encore une légère ha usse 
par rapport à celles enregistrées 
mardi. 


ardt 11 septembre, 4 6 heures, la 
slon atmosphérique réduite au 
au de la mer était, à Parla, de 
L2 millibars, soit 7SW milU- 
res de mercure. 

>mp6raturea (le premier chiffre 
que le maximum enregistre au 


Températures relevées à l'étranger : 
Alger, 28 et 15 degrés : Amsterdam. 

21 et 12 ; Athènes. 30 et 21 : Berlin. 
19 et 13 ; Bonn. 22 et 12 ; Bruxelles. 

22 et 12 ; lies Canaries. 27 et 22 ; 
Copenhague, 18 et 13; Genève. 21 
et 11 ; Lisbonne, 27 et 17 ; Londres. 
21 et 11 ; Madrid. 32 et 16 ; Moscou, 
13 et 9; New-Yorfc. 25 et 17; Palma- 
de-MaJorque. 27 et 19; Rome, 27 
et 13; Stockholm. 17 et IL 


Journal officiel 


Est publié au Journal officiel 
du mardi 11 septembre 1979 : 
UN DECRET 

- • Portant publication de la 
convention fiscale entre le gou- 
vernement de la République fran- 
çaise et le gouvernement de la 
République unie du Cameroun, 
ensemble deux échanges de let- 
tres. signée à Yaoundé le 31 oc- 
tobre 1976. 
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Service des Abonnements 
5, ne dm Italiens 
79427 PARIS - CEDEX H 
(LC JP. 4MT-2X 


ABONNEMENTS 
3 mou 6 mois 9 mois 12 mois 


FRANCE- - B.OJL - T.O.M. 
-133 F rii P 385 P 3M F 

TOCS PATS ETRANGERS 
PAR VOIS NORMALE 
2E0 P l 4M F IMF $29 F 

ETRANGER 
(par meuagerlm) 

X. — BELGIQUE-LUXEMBOURG 
PATS-BAS 

183 F 325 P 468 F fié F 

n. ■— SUISSE -TUNISIE 
230 F .4» F 612 F 80C F 

Par vole aéri enne 
Tarif eur demande 


Les abonnée qui pèlent par 
chèque postal (trois volets) vou- 
dront bien Joindra os chèque A 
leur demande. 

Changements - d'adresse défi- 
nitifs ou provisoires (déni 
«wn aines ou plus)*: nos abonnés 
«ont invités A formuler leur 
demande nne semaine en «em» 
avant leur départ. 

Joindre la dernière bande 
«renvoi A toute correspondance. 

Veuillez avoir PeDHieanee de 
rédiger tocs les noms propres en 
capitales d Imprimerie. 


MOTS CROISÉS 


PROBLEME N" 2 486 



HORIZONTALEMENT 

L Ont toujours les main* dans 
le liquide. — IL Qui n'a donc 
pas su s'habituer aux coups. — 
HL C'est parfois la culbute quand 
on arrive an bout ; La particule 
alpha, par exemple. — IV. Por- 
tait te armes ; Tranche quand 
on parle du loup. — V. Pas bien 
emballé. — VI En Moldavie; 
Spectateur pour le four. — VU 
Article étranger ; Elément d’une 
paire. — ■ VIH- Qu’on va pouvoir 
reprendre en main. — EX. Pré- 
position ; Nom qu’on peut don- 
ner à un os. — X. Est souvent 
enterré avec des cris de joie ; On 
y a trouvé des tombes sumé- 


riennes. — XL Grasses, pour les 
lézarda 

VERTICALEMENT 

1. On peut y mettre tout ce 
qui est noix. — 3. Qui n'ont donc 
pas appris â vivre. — 3. Forment 
un quartier ; Fleuve. — i. Envoyé 
quand la situation est grave ; 
Quand il est gros, c'est une pierre 
de taille — 5. Préparé comme un 
gant ; Petit nom pour Adam. — 
6. Fin de verbe : Marque de 
doigts. — 7. Nouveau nom pour 
Andrinople ; Qu'on n'a pas - du 
tout saisie — 8. Descend du 
Caucase ; Ancienne résidence 
pour le Grand Moghol — 0. Son 
grain a fait l'objet d’une para- 
bole; Expérience (épelé). 

Solution dn problème n* 2 4S5 
Horùxm talement 
L Bridgeurs. — IL Rabougrie 

— in. Obi ; Bon. — IV. Disette 
(cf. défaut). — V. EB ; Cri- 
ses. — VL B ogues ; SS. — VTL 
Ici ; Tapi — VUL Eboatée ; Oô. 

— IX. Sète ; Sain. — X. Etoc ; 
Ir. — XL Eson ; Orsk. 

Verticalement 

1. Broderies. — 2. Rabibochées. 

— 3. Ibis ; Giofcto. — 4. Do; Beu ; 
Néon. — 5. Guêtre. — e Ego- 
tistes. — 7. Umes ; Air. — 8. Rl ; 
Espoirs. — 9. Sécession. 

GUY BROUTY. 


2000 

votre protection 


CONTRE LE VOL 



r expérience de réïectronique 
d'avant-garde avec 25 000 
systèmes déjà opérationnels 
pour tous types 
et configurations de locaux. 

Renseignez-vous en écrivant à ALARME 2000 
dep.34 - 8, rue Gudln 75016 PARIS -T6L 525. 44. 32 

120 conseils A votre service sur toute ta Franco- 
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Vitalité et contradictions soviétiques 


{Suite de la première page,) 

Pour accélérer les travaux 
gigantesques que la ville de Mos- 
cou a lancés afta d'accueillir dans 
un an les Jeux olympiques, les 
pouvoirs publics font appel aux 
volontaires : de jeunes adultes 
venus de toutes les républiques 
assumait parfois « bénévolement » 
les travaux pénibles, mais des 
élèves qui viennent une heure par 
jour et de vieilles femmes met- 
tent aussi la main— à la pelle, 
avec une joyeuse lenteur, pour 
entourer les arbres de grossières 
rigoles, sur un sol récalcitrant. 

A Moscou, en Sibérie et en Asie 
centrale, les syndicats et les di- 
rections d’entreprise reprennent 
le même refrain : nous man- 
quons de bras. 

A l'Office pour l’emploi, dont 
s’est dotée ITT JUS-S-, on compte 
certains jours deux millions 
d'offres pour sept cent mille 
demandes, a Dès aujourd'hui, je 
peux embaucher quatre cents 
personnes », déclare, à Alma-Ata, 
le directeur du combinat de ma- 
tériaux de construction (six mille 
neuf cents salariés) qui emploie 
parmi ses effectifs deux cent 
vingt-quatre retraités et retrai- 
tées. 

Dans les usines, dans les hôtels, 
dans les rues et les jardins, le 
touriste est d’ailleurs frappé par 
l'importance du troisième âge 
dans la main-d'œuvre. La fai- 
blesse des pensions — notam- 
ment pour tous ceux, femmes, dé- 
portés, etc- qui n’ont pas suffisam- 
ment d’années de travail officiel 
pour recevoir une retraite & port 
entière — explique aussi ce phé- 
nomène. Mais l'explication offi- 
cielle est tout autre : le manque 
de main-d'œuvre. Toujours est- 11 
que. selon M. Mojaiev (départe- 
ment international à Moscou), 
«sur quarante-six minions de 
retraités, trente millions ont une 
occupation rémunérée »— propor- 
tion considérable, même s'il ajoute 
qu’à l’image de son père certains 
travailleurs restent en activité. 


tares. « Ces quinze dernières an- 
nées, indique M. Boris Soufcha- 
revslri. vice-président du comité 
d’Etat au travail le’ nombre de 
salariés s'accroissait chaque an- 
née de deux millions cinq cent 
müie. Les dix prochaines années, 
Za ; population active va dimi- 
nuer. » Pas question, dans ces 
conditions, de -procéder & une 
importante réduction de la durée 
du travail qui atteint en moyenne 
quarante heures par semaine. Et 
les promesses de M. Khrouchtchev, 
annonçant vers les années 60 
Za semaine de trente à trente- 
cinq heures pour 1980? La ré- 
ponse tombe sans détour, après 
une critique de la « théorie huma- 
niste bourgeoise sur les loisirs et 
les congés qu’accordent les capi- 
talistes à leurs salariés pour 
s’adonner aux plaisirs et non à 
leur épanouissement personnel r. 

«A la fin des années 1950, dé- 
clare M. Soukharevski, on a éla- 
boré- en UJUSJS. une mauvaise 
planification, car elle n’était pas 


appuyée sur des données concrè- 
tes, mais sur des déclarations sub- 
jectives et non fondées. Après 
avoir examiné les capacités de 
notre économie, nous avons consi- 
déré qu’une forte réduction du 
temps de travail était impossi- 
ble. La tendance est certes à la 
réduction des horaires. Dans les 
mines la durée hebdomadaire du 
travail est de trente-cinq heures ; 
dans le nucléaire elle est de vingt 
heures. Mais je ne peux pas dire 
si la semaine de quatre ou cinq 
jours sera appliquée dans cinq 
ou dix ans. » 


Cela signifie-t-il que 1TT.R.SÆ. 
ignore le chômage ? Question 
délicate et embarrassante lorsque 
le journaliste français cite des 
extraits de la presse soviétique; 
Dans le Kazakhstan, eu 1973 (1). 
sur 2Q7 96D demandeurs d’emploi 
pour 486 000 offres, n’y a-t-il pas 
eu 10000 personnes en chômage 
durant plus d'un an ? Les syndi- 
calistes interrogés à Alma-Ata 
comme à Moscou ne répondent 


CPutUcUé) 


GROUPE DE MAISONS ITALIENNES 
ASSOCIÉES POUR IMPORT-EXPORT, cherche 


AGENT POUR LA FRANCE 


« par plaisir pour ne pas se sépa- 
rer des ouvriers ». | 

La pénurie de main-d'œuvre est 
en tout cas une réalité qui va 
aller en s’aggravant. Dans la nou- 
velle Sibérie, aux alentours du 
réseau ferré, le BAM — en cours 


de construction, — plus d'un mil- 
lion cinq cent mille personnes 
seront appelées à habiter les villes 
qui S’érigent. Or pour l'ensemble 
de 1'U.R.S.S. les perspectives dé- 
mographiques s’annoncent sam- 


A qui confier le lancement de leurs produits. 

Le secteur est celui des biscuits, pâtisserie à 
longue conservation, produits au four. 

Une production de qualité excellente qui offre 
des prospectives intéressantes à des personnes ou 
organisations déjà introduites auprès des chaînes de 
supermarchés, grossistes, distributeurs automatiques, 
collectivités. 

Les candidats sont priés de prendre contact à 
l'adresse suivante : 

A ET 5 INTERNATIONAL - CORSO VINZAGLIO 4 
10121 TORINO (ITALIE) 

Tél. : 011/540887 - Télex : 220165 ASCO I 
en communiquant leur curriculum yitae 


8.000 nouveaux actionnaires au CCF. 
En trois mois. 


pas directement. Tont au plus 
parle-t-on de chômage cfriction- 
nel » après avoir indiqué que, 
en cas d’arrêt on de licenciement 
le salarié voit son salaire main- 
tenu pendant deux semaines. Et 
les autres? 

Dans la région d’Alma-Ata. au 
bureau d’embauche, on a compté 
récemment 28 300 personnes à ta 
recherche d’un travail et « les 
pertes en journées de travail par 
personnes — c'est-à-dire le chô- 
mage, — sont évaluées à trente 
et un Jours— 

Ces « pertes ». explique le secré- 
taire du comité régional. M. Za- 
gorski. sont dues essentiellement 
«à la liberté de choix s du sala- 
rié : les jeunes de plus en plus 
exigeants, les adultes qui chan- 
gent de logement, tous oeux qui 
recherchent Puslne performante 
aux primes assurées — le taux 
de rotation officiellement déclaré 
atteint 11 % dans certaines entre- 
prises (2>, — constitueraient la 
grande masse des demandeurs 
d'emploi. 

Ces derniers' n’ont d'ailleurs pas 
intérêt à « traîner ». « Si quelqu’un 
reste au chômage plusieurs se- 
maines. c’est qièü n’est p as 
sérieux », et au bout d’un mois 
tout salarié perd le bénéfice de 
l’ancienneté et des avantages qui 
s’y rattachent. En outre; le livret 
de travail que possède toute per- 
sonne. comportera pour la vie 
durant les traces de cette oisiveté, 
le péché majeur qualifié en 
U.RBB. de « parasitisme ». Les 
bons travailleurs, eux, non rien à 
craindre. Tel est le cas. à Alma- 
Ata. de Mme Kevalida, née 
en 1928. Elle a reçu son livret de 
travail en 1948 et elle a changé 
trois fois d'entreprise avant d’être 
embauchée à l'usine de tapis où 
elle est employée depuis plus de 
vingt aiis. Son livret de travail 
comporte des dizaines de pages 
de louanges pour son rendement 
et son souci d’éviter les gas- 
pillages. 

Autre question délicate: l’ab- 
sentéisme. Ne serait-il pas en par- 


di M. Zou! ko v dans la revue 
SoisialistittAeskii Trand. n® 2. 1975, 
page 111-118. 

(2) Selon M. Soi tan dans la revue 
Molodoi Kommunist. Moscou, n° 7, 
1977. en Moldavie, la fluidité de la 
main-d’œuvre touche 20 % des effec- 
tifs et sur les chantiers 28 %. 

(31 M. Manevfteh. revue EJco, Novos- 
sibirsk, a» 2. 1978. pages 75-87. Selon 
Hauteur, dans certaines entreprises, 
« le temps moyen de tnuaü r tel des 
ouvriers oscille entre S0 % et 70 % 
de la durée légale du travail ». 


tie à l’origine de la pénurie de 
main-d'œuvre? Les réponses ont 
étrangement varié d'une ville à 
l'autre. A l'Interrogation une 
nouvelle fois basée sur un article 
soviétique selon lequel a dans 
nombre d'entreprises les pertes 
de temps par poste de travail re- 
présentent 15 à 20 » de la du- 

rée du travail. « soit vingt jours 
par an et par personne » i3>, la 
première indication fournie fut 
plutôt inattendue : l'absentéisme, 
maladie et maternité comprises, 
ne représente qu’une journée et 
demie, prétend M. Yenikov, diri- 
geant syndical au combinat d'usi- 
nes de préfabrication dans le bâ- 
timent à Alma-Ata. Réponse plus 
vraisemblable dans une usine de 
tissage de la même ville : a 14 Te, 
dont 5 *e pour la maladie. 5 
pour la maternité. 4 ^ pour la 
garde d’enfants »- faute de crè- 
ches en nombre suffisant. « Neuf 
jours en moyenne par personne 
et par an », affirme de son côté 
M. Poutillov, ingénieur en chef 
de l'usine Electre - Agrégat de 
Novossibirsk- 

A Moscou. les services officiels 
lèvent en partie le vo|le sur ce 
mystère. « H existe trois sortes 
d’absentéisme, indique M. Mo- 
jaiev ; tout d’abord celui qui est 
dû à la maladie et à la mater- 
nité. ensuite celui qui reçoit ras- 
sentiment de la direction, enfin 
l’absentéisme sans raison .» Quand 
aux chiffres, c’est le vice-prési- 
dent du comité d'Etat au travail 
qui nous en fournira une appro- 
che : k Environ dix jours par per- 
sonne et par an pour le premier 
motif » et « dix fois moins, ajoute- 
t-il. pour Z’« absentêisme-fainéan- 
» lise », notion officiellement 
reconnue, mais, semble-t-il, sous- 
évaluée. L'alcoolisme et le laisser- 
aller ? Ils sont superbement igno- 
rés et, lors des visites d’usines, 
lorsque les questions fusent sur le 
nombre de postes inoccupés, la 
réponse a toujours été : « Pénurie 
de main-d’œuvre. » 

En revanche, quand l’accent est 
mis sur la productivité, la pre- 
mière réaction est de cita 1 l'éton- 
nante vitalité de l’économie sovié- 
tique. A Alma-Ata, la ville des 
pommes, enfouie dans la verdure 
et truffée de bâtiments dont l’ar- 
chitecture est à la fois originale 
et jolie, les dirigeants des syndi- 
cats sont fiers d’annoncer leurs 
records : depuis 1954, dans la Ré- 
publique du Kazakhstan. 25 mil- 
lions d’hectares ont été défrichés. 
Cette région, cinq fois plus grande 
que la France (14 800 000 habi- 
tants), produit le tiers de l'astra- 


kan, le quart des brebis, le cin- 
quième de la laine, sans parler 
de ses richesses en plomb, cuivre 


et pétrole. La production ? Elle a 
été multipliée par 227 depuis 1912 
et par 29 depuis 1940. 

Même citation de chiffrés 
époustouflants en Sibérie, Quant 
aux difficultés et aux erreurs, 
elles ne sont pas systématique- 
ment ignor ées mais c’est le monde 
plus ou moins anonyme des di- 
rections et des administrations 
qui est cloué au pilori. Ne faut-U. 
pas s'étonner de l'aspect vieillot 
et grisâtre de l'usine d’aluminium 
de Bratsk pourtant construite en 
1962? Au combinat de préfabri- 
cation d’Alma-Ata n’est-il pas 
curieux de voir à un poste de 
travail un homme et deux fem- 
mes répéter sans cesse les mêmes 
gestes : l'un vide une brouette 
de copeaux de granit dans un 
cageot. l'autre le porte à sa col- 
lègue. qui l’étend sur un panneau 
de béton ? * J’admets que Y es- 
thétique de certaines usines ne 
répond pas aux exigences, déclare 
un responsable, mais chez nous, 
celui qui travaille, quelles que 
soient les conditions qui Yentou- 
rent. a une autre attitude que 
chez vous, il sait pourquoi ü est 
là. » Et surtout ü y a les direc- 
teurs d’usine. « Certains d’entre 
eux ne sont pas encore adaptés 
aux exigences des nouvelles tech- 
niques. ,11 A réclament toujours 
plus, de machines et de salariés 
aux frais de l'Etat Ces directeurs 
continuent de travailler à la 
mode ancienne, ils sont incapa- 
bles de changer de méthode. Ce 
n’est pas grave car nous avons de 
grandes réserves d’accroissement 
de productivité, mais les progrès 
sont plus lads que ceux que nous 
escomptions. » Et de souligner les 
sanctions : 10 000 dirigeants révo- 
qués en un an pour 130 000 en- 
treprises. et 3 500 établissements 
fermés en 1977 pour raison de 
sécurité; certains parfois durant 
des semaines. 

Four atténuer ces difficultés, 
reste rftmulatlon socialiste, la 
politique salariale et le dévelop- 
pement des avantages sociaux. 


JEAN -PIERRE DUMONT. 


Prochain article: 


LIMBROBUO 

DES RÉMUNÉRATIONS 
ET AVANTAGES SOCIAUX 


Le CCF, banque privée, 
compte maintenant 25.000 actionnaires. 
Rejoignez-les. 


En trois mois, grâce à sa campagne d’information, le CCF 
a porté de 17.000 à 25.000 le nombre de ses actionnaires. 

Nos arguments ont été bien acc ueillis. 

Banque privée, nous sommes une société privée. À ce titre; 
nous participons pleinement au développement économique. . 
Notre vocation est d’aider à l’expansion, de favoriser l’innovation, 
la recherche d’activités nouvelles et la création d'emplois. 

En devenant actionnaire du CCF, même pour un nombre 
modeste d’actions, vous participez également à cet état d’esprit : 
l’esprit d’entreprise. II est plus que jamais uAy-waîte 


à notre économie. 

Nous voulons encore plus dictionnaires î 
Si vous le devenez, vous recevrez un dividende que noos 
nous efforçons d’accroître chaque année, en fonction.de nos 
résultats. Nous vous proposons aussi divers avantages 
particuliers. Vous pourrez également bénéficier de la dndrtrvirm 
fiscale substantielle offerte par la loi Monory pour l’achat 
d’actions françaises. 

Sur simple envoi de votre carte de visite, nous vous ferons 
parvenir un dossier complet sur l’action CCF. 

Eûtes comme nous : voyez loin en partiapant au présent. 


CCF. Une banque privée qui appartient au public. 
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En Grèce 


M. Caramanlis prône l’austérité 


De notre correspondant 


7”*L r • K y 


Athènes. — Dans le domaine de 
l'inflation (UL5 % cette année 
d'après le gouvernement, plus de 
35 % selon l’opposition). M. Ca- 
r amn.nl estime que les Grecs, 
tout comme les pouvoirs publi- 
ques. ont leur part de responsa- 
bilité. Alors que ces quatre der- 
nières années les salaires ont 
augmenté — ■ en prix courants — 
de 135 %, les tensions inflation- 
ni tes résulteraient du fait que 
l'Etat se montre crap généreux et 
les Grecs dbs assez austères. Au- 
trement dit, rEtat pcgnmft des 
charges de plus en plus lourdes, 
alors que trop de Grecs dépen- 
seraient plus qu'il ne convien- 
drait. 

L’austérité s'impose donc, mais 
1 opposition fait remarquer qu'elle 
ne saurait être & sens unique. En 
outre, toujours selon l’opposition, 
la facture pétrolière ne devrait 
pas servir <T&UM, car, afin de 
maîtriser le gonflement déme- 
suré de la masse monétaire, 1e 
gouvernement devrait avant tout 
comprimer les dépenses budgé- 
taires (alors que les investisse-' 
ments productifs sont délaissés) 
et contraindre les banques à faire 
preuve de plus de rigueur dans 
l’octroi des crédits. 

Pour le premier ministre, en 
tout cas, les mesures prises contre 
l’évasion fiscale se révèlent effi- 
caces, puisqu’elles vont assurer, 


pour 1979, 26 milliards de 

drac hme s de recettes contre 
12 mill i a rds en 1978. Enfin, le 
déficit de la balance des paie- 
ments se situera cette année au- 
tour de 1750 millions de dollars 
contre 1 350 millions en 1978. 
Pour l'opposition, oe déficit dé- 
passerait 3 milliards de dol- 
lars. 

Le di scours de M. Caramanlis 
n’a, bien entendu, noUement 
convaincu les partis de l'opposi- 
tion. Pour sa part, M. André Pa- 
pandrèoo, président du parti 
socialiste PASO EL, premier parti 
de l'opposition, estime que, durant 
oes cinq dernières années, le parti 
au pouvoir. Nouvelle Démocratie, 
a conduit le pays dans une im- 
passe économique et sociale. 
M. Fapandréou estime également 
que le parti présidé par M. Cara- 
man ll s a livré le pays aux grands 
monopoles et U reclame des élec- 
tions générales, afin que le PASOK 
(qui réclame le retrait de l'OTAN 
et de la CJ5JS.) assume les res- 
ponsabilités du pouvoir. 

De son côté, M, Jean Fesmazo- 
glou. président du parti socialiste 
démocrate, dénonce la politique au 
Jour le Jour du go uve rnement, il 
conteste les données fournies par 
M. Caramanlis et reproche à ce 
dernier d'avoir offert mm» image 
tronquée de la situation écono- 
mique du pays. 

MARC MARCEAU. 


Au Portugal 

La lutte contre l'inflation doit être prioritaire 
estime T0.C.D.L 
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Lisbonne (AJ 1 J* J — Le conseil 
des ministres portugais vient de 
décider des M.ngmnnfcnfinn 3 de 
25% à, 35% pour les carburants 
et de 35 % pour l’électricité. Ainni 
le prix de l’essence super passe 
de 31 escudos à 39 escudos (en- 
viron 3,20 F), celui de l’ordinaire 
de 28 escudos à 35 escudos (en- 
viron 2.80 P) et celui du gaaole. 
' de 10 escudos & IZJS0 escudos (en- 
viron 1,10 F). Ces augmmitaUoips 
doivent être suivies chine hausse 
des prix des transports, et de 
■ plusieurs produits alimentaires. 
Cependant, le gouvernement ponr- 
. rait majorer le salaire minftrinm 
national et améliorer certains 
avantages sociaux pour éviter une 
plus grande détérioration du pou- 
voir d'achat des Portugais. 

Dam leur rapport n-wrmeT, les 
experts de l’O-GDJE. dressent un 
bilan peu encourageant de l’acti- 
vité économique du Portugal 
en 1978 : croissance du produit 
national de 3 % contre 5.5 % 
en 1977. maintien du taux de 
chômage officiel & 8 %. hausse 
des prix à la consommation de 
22J % (malgré une nette décélé- 
ration par rapport à l'année pré- 


cédente), détérioration du pouvoir 
d'achat des salariés- Selon 
1'O.C.DIL, ces résultats sont dus 
« aux effets conjugués du passage 
à un nouveau système socto-poli- 
tique et de la récession ayant 
affecté V ensemble de la zone 
O.CJLE. après la crise pétro- 
lières. n semble cependant que 
le Portugal ait enregistré une 
amélioration substantielle du 
solde extérieur gzflce en particu- 
lier au développement du tou- 
risme; k l’augmentation des 
exportations ( + 13 % en volume 
sur un an) et à une politique 
monétaire restrictive (hausse des 
taux d'intérêt et contrôle plus 
strict du crédit), qui a freine la 
demande intérieure. 

Pour ro.CX) R, les autorités 
portugaises doivent, avant tout, 
s’attacher à combattre l’inflation 
par le maintien de taux d’intérêt 
élevés, la réduction du déficit 
croissant du secteur public, la lutte 
contre la dépréciation de l’escudo 
(facteur essentiel de hausse des 
prix) et la poursuite du plafon- 
nement des salaires nominaux, 
c afin de prévenir une accentua- 
tion de la spirale prix-salaires ». 


En Grande-Bretagne 


British Ley/and annonce la suppression 
de 25 000 emplois en deux ans 


Londres. — Victime- à la fols des grèves et 
de la réévaluation de la livre, British Leyland 
IB JJ, la grande entreprise nationalisée de 
cons t ruc t ion automobile britannique, s'apprête 
& demander au gouvernement une nouvelle 
aide financière. Avant de lui soumettre 
son prof et par l'intermédiaire du bureau 
des entreprises nationalisées. Sir Michaël 


Edward es, président de BJ*. a proposé ans 
syndicats de l’entreprise d’approuver un 
ambitieux mais sévère plan de restructuration 
et de modernisation, exigeant dans les deux 
prochaines années la fermeture de treize 
usines sur an total de trente-quatre et la perte 
de vingt-cinq mille emplois sur un total déjà 
réduit k cent soixante-cinq mille. 


Le président de la firme natio- 
nalisée a conscience que, étant 
donnée la philosophie économique 
du gouvernement conservateur, 
11 ne lui est pas possible de lui 
soumettre un plan de sauvetage 
sans avoir pris au préalable des 
mesures radicales visant k réta- 
blir la rentabilité de l’entreprise 
nationalisée. H S'agit en fait de 
réduire les activités d’un vaste 
empire industriel. Dans ses trente- 
quatre usines réparties en sept 
points du pays, RL. produit 
treize modèles différents ; par 
comparaison, Ford-GJB, qui a 
réalisé cette année 300 millions 
de bénéfices, produit trois mo- 
dèles dans deux usines. 

Les premières réactions — né- 
gatives — des leaders syndicaux 
se comprennent aisément. En 
effet, la réduction envisagée des 
effectifs s'ajoute aux dix-huit 
mille emplois déjà supprimés 
dans l’entreprise depuis jan- 
vier 1978. Mais, & en juger par 
le bilan semestriel présenté par 
Sir Michael, l'effort entrepris l'an 
dernier n’est pas suffisant. Certes; 
la situation n'est pas aussi catas- 
trophique que certains commen- 
taires de presse le laissaient 
entendre : RL. a même fait 
des bénéfices pendant les six 
premiers mois de cetet année 
(47 700 000 livres de bénéfice 
brut). Mai» ils restent trop fai- 
bles pour financer les program- 


DIFFICULTÉS ENIK 
REHAUT H LA COLOMBIE 

Cartagena (Colombie) MJJJ. 
— La négociation des nouveaux 
accords entre la régie Renault 
et le gouvernement colombien 
pour la poursuite de l'activité de 
la SOFAS A. filiale & part égale 
de la firme automobile française 
et de l’Etat colombien, connaît 
des difficultés; M. Gilberto Ecbe- 
verry Mejia. ministre du déve- 
loppement économique, a déclaré, 
samedi 8 septembre, à un groupe 
d’industriels ans, en cas où l'an 
ne parviendrait pas k un accord, 
« la régie Renault devrait quitter 
le pays». 

Les accords en question datent 
de 1969 et viennent à expiration 
« janvier 1980. L’usine de mon- 
tage de Renault en Colombie 
fabrique des R4, des R6 et des 
R 12, et U s'est vendu vingt et un 
mille véhicules en- 1978. 


De notre correspondant 

znes d'investissements absolu- 
ment nécessaires à la survie 
de l’entreprise. 

En outre, oes bénéfices risquent 
d’être entièrement absorbés par 
J es pertes résultant des arrêts de 
travail décidés dans l'industrie 
métallurgique. En fait, le prési- 
dent de BJ1 a clairement souli- 
gné les responsabilités des syn- 
dicats; La grève des camionneurs, 
en Janvier, et maintenant celle, 
partielle, de la métallurgie affec- 
tent sensiblement la production, 
alors que pendant les mois sans 
grève la productivité s’était sen- 
siblement améliorée, pour la pre- 
mière fols depuis de nombreuses 

annAim 


Les effets du renchérissement 
de la livre 

Dans son rapport. Sir Michael 
souligne que BL. ne connaît pas 
une crise de trésorerie. « Notre 
problème essentiel, dit-il, concerne 
l’avenir, c’est-à-dire le finance- 
ment de la restructuration de 
l’entreprise et celui de l’accéléra- 
tion des p ro gram mes de construc- 
tion en 1980. 1981 et 1982.» RL. 
souligne également les effets né- 
gatifs du renchérissement de la 
livre, qui affecte sérieusement sa 
compétitivité tant & l’intérieur 
(sa part du marché britannique 
est tombée & 20 % pour leu voi- 
tures et à 18 % pour les véhicules 
commerciaux) qu’à l’extérieur. 

Sir Michael précise néanmoins 
que la remontée de la livre a 
seulement ajouté une * nouvelle 
dimension» à des problèmes de 
fond aggravés par l’Inflation, la 
haussa des taux d Intérêt et la 
crise de l'énergie. D’où la néces- 
sité d’une restructuration, afin 
d’utiliser au mieux les ressources 
financières en les concentrant 
dans des opérations < gagnantes ». 
• Nous rf avons pas assez de res- 
sources pour soutenir les activités 
« perdantes », a-t-il dit Ainsi les 
chaînes de montage de Canley, 
à Coventry, qui produit les 
Trlumph et celles d'Abîngdon qui 
fabriquent les célèbres « MG » 
vent fermer. Les activités de 
l'usine de Seneffe, en Belgique, 
vont être réduites. Bref, partout 
où les performances ne Justifient 
pas la modernisation, les usines 
seront progressivement abandon- 


nées. En même temps, BX. va 
accélérer la production de ses 
modèles de moyenne gamme. 
Entre 1980 et 1984, l’entreprise se 
propose de construire cinq nou- 
veaux modèles. Le contrat signé 
avec Honda (le monde du 
19 mai) pour la consteuction, en 
Grande-Bretagne, d’un nouveau 
modèle Japonais, va être élargi, 
en vue d'augmenter la production 
qui sera transférée & l’usine de 
Cowley. 

En fin de compte, au prix de 
cet effort sévère exigeant la 
coopération des syndicats et bien 
entendu l'appui du gouvernement, 
British Leyland estime pouvoir 
atteindre dans les années 80 
une capacité de production de 
950 000 véhicules par an, soit 
100000 de plus que l’ensemble 
de ses concurrents britanniques. 
Bien que Sir Michael ait consulté 
le gouvernement, 11 faut s’atten- 
dre que de nombreux dépu- 
tés conservateurs s’opposent k 
l'attribution d’une nouvelle aide 
financière k une entreprise qui 
n'a cessé de péricliter malgré tous 
les efforts engagés pour la sauver. 

HENRI PIERRE. 


• Les patrons britanniques 
mettent au point une arme se- 
crète contre les syndicats : une 
assurance anti -grèves, vient de 
révéler la Confédération de l’In- 
dustrie britannique (C3X). Le 
projet, a indiqué la CRX, est 
discuté depuis neuf mois avec des 
courtière de Lloyds. la grande 
compagnie d’assurances londo- 
nienne. Aux termes du projet, la 
CJ3X créerait un fonds «anti- 
grèves ». auquel contribueraient 
les entreprises selon 1e niveau de 
risque qu'elles courent. — ( 

• La hausse des prix de gros 
britanniques a été de 1. % en. 
août, après s’être située k 2^25 % 
en ■ juillet, à la suite du renché- 
rissement des produits pétroliers. 
En un an, par' rapoprt à août 
1978, ces prix ont augmenté de 
14 %. Fendant le seul deuxième 
semestre de cette période, la 
hausse a atteint 9 %. L'indice des 
matières premières consommées 
par l’Industrie manufacturière 
s’est accru de 0.5 % en août, 
contre 0 % en Juillet et 1,5 % en 
Juin. — M-FJ>J 


ÉNERGIE 

■ L’IRAK IMPOSERAIT 
DEi COtDITIONS POLITIQUES 
A IA LIVRAISON 
DE SON PÉTROLE 

(Suite de la première page.) 

RP„ qui achète 4 millions 
de tonnes par an k l’Irak 
(soit 4% de ses besoins), a 
déjà vu ses contrats suspendus 
avec le Nlgéria, les autorités de 
Lagos lui reprochant d’avoir livré 
du brut à l’Afrique du Sud. 

Au siège de la Shéll, l’un des 
principaux clients de l’Irak 
(13£ miiHnnfl de tonnes par an), 
on précise que «le contrat doit 
être renégocié avant la ftn de 
Vannée et qu’ü n’y a aucune rai- 
son de s'exciter ». Quant aux deux 
compagnies françaises, Elf-Aqul- 
talne et C.F.P, elles ne sont pas 
concernées. Leurs contrats, de 
plus longue durée, prévoient déjà 
que les enlèvements de pétrole 
irakien sont destinés à l'approvi- 
sionnement exclusif de la France. 

Les conditions e politiques » 
mises par l’Irak, al elles se véri- 
fient, ne sont k proprement par- 
ler une nouveauté. Il y a déjà 
plusieurs mois que ce pays avait 
demandé — oralement — que les 
règles du boycottage décidé par les 
pays arabes à l’égard dlsraS, de 
l’Egypte et de l’Afrique du Sud. 
soient appliquées par les compa- 
gnies. 

Toutefois, le fait d’inclure de 
telles règles dans un contrat ris- 
que de gêner surtout les compa- 
gnies américaines qui ne peuvent 
pas signer de contrats comportant 
des clauses préconisant le boycot- 
tage d Israël 51 aucune formule 
de compromis n’est trouvée et si 
toutes les livraisons de brute 
Irakien aux compagnies améri- 
caines étalent supprimées, ce sont 
entre 15 et 20 millions de tonnes 
de brut par an qui seraient ainsi 
mises sur le marché. 


DÉCÈS DE M. PEREZ A1F0N50 
FONDATEUR DE L'OPEP 

M. Juan Pabüo Ferez Alfonso, 
ancien ministre vén ézuélien du 
pétrole, considéré comme le fon- 
dateur de l’Organisation de s pay s 
exportateurs de pétrole (OFEP), 
vient de mourir à Washington, 
k l’âge de soixante-quinze ans. 

C’est en -août- 1960; alors quH 
..exerçait encore .-ses . fonctions 
ministérielles, que M. ' Ferez 
Alfonso proposa à l’Arabie Saou- 
dite la création d’une organisation 
des pays producteurs de pétrole: 
Lone d’une réunion le mois sui- 
vant & Bagdad. l'Iran, rirak et 
le Koweït se joignirent an Vene- 
zuela et à l'Ar abie Saoudite pour 
former l’OFEP. Bien que retire de 
la vie publique depuis 1963, 
M. Alfonso exerçait toujours une 
grande influence dama les milieux 
économiques de son pays. 
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LE MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES 


PETROLEO BRASILEIRO S. A. - PETROBRAS 
RIO -DE -JANEIRO - BRAZIL 


ANNOUNCEMENT OF COMPETITIVE BIDMN6 SUPEX 04/79 



COURS 

DU nus 

UH MOIS 

DEUX MOIS . 

SIDR XIS 


-1- ta 

4- tat 

Hep. + M Oép — 

Sep. + on Bip — 

Rep. + go DAp — 

$ E.-U. .. 

42200 

42220 

— 45 

— 15 

— » 

— 40 

— 135 

— 45 

5 can. ... 

3.6175 

3.6210 

— 20 

+ 15 

— 65 

— 20 

— 100 

— 15 

Yen (109). 

1.9< 75 

1,9199 

+ 79 

+ 100 

+ 135 

+ 170 

+ 460 

+ 515 

DH ...... 

2^329 

2J345 

+ 75 

+ 100 

+ 168 

+ 199 

+ 490 

+ 559 

Florin 

2J249 

2,1265 

+ 25 

+ « 

+ 55 

+ 85 

+ 230 

+ 2X5 

F JB. (IM) . 

145315 

14,5690 

— 185 

— 65 

— 280 

— 100 

— 240 

+ 145 

FA. (100). 

2J5&3S 

45925 

-1- 206 

+ 235 

+ 4B0 

+ «5 

+1190 

+3260 

L. (1990). 

54920 

'5.1980 

— 120 

— 65 

— 245 

— 170 

— 83© 

— 660 

E 

9,4590 

9,4680 

— 260 

— 180 

— 44* 

— 325 

— 919 

— 710 


TAUX DES EURO-MONNAIES 


1. Petrobros announces the opening of a compétitive biddîng for petroleum exploration in areas located 
onshore and offshore Brazil. 

2. The relevant contracts shall be executed in the form of « service controcts *, provîded that 
contractons rémunération shal! be contingent upon the achievemenf of commercial production from the 
fields discovered and developed by contracter. 


DM 

6 7/19 

613/16 

71/8 

7 1/2 

7 1/4 

7 5/8 

$ E* b U« # • 

11 5/76 

UU/16 

121/16 

121/16 

12 3/8 

12 3/4 

Florin .... 

91/2 

9 3/4 

9 3/8 

9 7/8 

91/2 

19 

F .B. (100). 

11 3/8 

12 1/8 

113/4 

12 3/8 

117/8 

12 1/2 

F.S. 

15/8 

2 1/8 

17/8 

2 1/4 

2 

2 3/8 

Im (1900). 

10 5/8 

11 5/8 

131/8 

13 3/4 

13 7/8 

14 1/8 

E 

13 7/8 

14 1/8 

141/8 

14 3/4 

14 1/8 

14 3/4 
12 5/8 

Fr. trime.. 

10 3/4 

11 

U 7/8 

121/8 

131/8 


7 8/16 7 15/16 

12 9/16 1215/16 
9 7/19 9 15/16 
11 5/8 12 1/6 
2 11/16 3 1/16 
TA 3/6 15 1/2 

114 U 5/8 
113 U 1/2 


Noua donnons ci-dessus les cours pratiqués sur le marché Interbancaire 
des devises tels qu’lia étaient indiqués en fin de matinée par une grande 
banque de la place. 


3. 


4. 

5. 

6 . 


Companïes domicîled outsîde Brazil, with expérience and tradition in such field of the petroleum industry, 
in order fo obtaîn the application .form, are requested ta contact petrobros, at one of addresses below : 

Avenue Republica do Chile, 65, T 8 andar, sala 1858 - Rio-de-Janeiro - Brazil. 

77 south Audley Street, 2nd floor, London, WIY5TA England. 

— 1221, avenue of the Americas 22nd floor, New- York, N. Y., 1 0020 - U.S. A. 

66, avenue des Champs-Elysées, 8 e étage, 75008 - France. 

the said application form ïs to be filled in by the înterested company, and then returned to any one of 
the addresses ïndicated above, until 5 p.m. (local c Time »), the 30th of october 1979. 

The Brazilian Companies shall apply în accordance with the procedures of the announcement of the 
prelimînary sélection as published only In Brazil on august 10, 1979. 

Each company will be Informed as from the 23rd november, 1979, of the resuit of its application in the 
prelimînary sélection and of the basic conditions it must comply with for the purpase of making its bids. 

Participation in the said prelïmïnary sélection does not and shall not imply the granting of any guarantees, 
privilèges or rights to any of Interested companies, It being understood that petrobros is absolutely free 
to, a its soie discrétion, cancel, remake or dispense with such - prelimînary sélection, or invite whichever 
company it may choose in order to contract with for the execution of the services referred to in thïs 

announcement. 

RIO-DE-JANEIRO, september 11, 1979 
Exploration contracts superintendency 
—SUPEX— 
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1 

GESTION 3 e CYCLE 
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SOCIAL 


Libres opinions 

* SYNDICALISME : 
âne révolution culturelle nécessaire 

par AUGUSTE BLANC f) 

R ENTREE sociale et troisième anniversaire de l'arrivée à Mati- 
gnon de M. Raymond Barre. Le rapprochement n'est, hélas, 
pas fortulL Ces deux événements consacrent deux échecs : 
celui du syndicalisme et celui d'une politique économique. 

L'échec de M. Barre? Tout a été dit. ou presque. Une hausse 
des prix annuelle frôlant les 10 Va I Un chômage qui s’est accru 
da 50 “/» en trois ans I Et les choses ne sont pas prés da s’arranger— 
Une libération des prix — succédant au ■ blocage de 1976 — qui 
•produit l'effet Inverse de ce que le «•meilleur économiste de France » 
attendait La Sécurité sociale qui connaît un déficit croissant, etc. 

Ainsi, malgré tout les «plans Barre* successifs, les promesses 
du « programme de Blois », le recours aux gadgets type « M. Emploi », 
en dépit des » causeries au coin du feu», des shows radiotélévisés 
et autres balivernes, non seulement on ne voit pas le bout du tunnel, 
mais encore on s’y enfonce. 

Il eflt été Intéressant de connaître le Jugement que M. Barre 
porte sur ses trois années à la téta du gouvernement : II aurait 
sans doute, comme on dit, «ouvert le parapluie» et invoqué — 
comme son prédécesseur — l’absence de liberté d’action pour lui- 
même et une trop grande liberté laissée à « ses ministres ». Il a 
échoué—, mais ce n’est pas décant de tirer sur une ambulance. 
Partira, partira pas ? 

Cela ne sert â rien de se livrer â ce petit Jeu. La seule question 
qui se pose est celle de savoir si la France va longtemps être gou- 
vernée au nom du «Hbéraliama avachi», dont la caractéristique 
essentielle semble être la « spéculation » : 

— Spéculation du pouvoir et du patronat aur la ■ sagesse des 
Français ». 

— Spéculation des politiciens sur la capacité d'oubli de leurs 
électeurs. 

— Spéculation, enfin, dBS syndicats sur la proximité de change- 
ments politiques. 

MW • 

Et nous voilà au deuxième échec : celui du syndicalisme fran- 
çais. Un échec plus grave que celui du premier ministre, car I! 
atteint non plus les dirigeants syndicaux mais l’existence même du 
syndicalisme et sa crédibilité dans l’opinion et auprès dea travailleurs. 

En fait, il s'agit d'uns suite d’échecs entrainant une démobili- 
sation de la part da ceux qui naturellement auraient dû e’en remettre 
aux syndicats pour détendre leurs Intérêts. 

La sidérurgie.- Les syndicats n’ont pas été capables — à- moins 
qu’ils ne 'l’aient pas voulu — d'imposer un «changement de cap» 
aux maîtres de forges et è i'EtaL Ils ont attendu que la catastrophe 
survienne, et ce qu'lis ont proposé alors était Irréalisable parce 
que trop tardif. Lee manifestations, les grèves, les séquestrations et 
(es violences n'ont été en fait que (a traduction de teur manque 
d’imagination. 

La réparation navale— Un aecteuren crise, & l'origine du 
deuxième «naufrage» du paquebot France. L’une des causes de la 
non-compétitivité des chantiers navals réside dans le maintien de ces 
fameuses «contraintes sociales» dont tout le monde parie è voix 
basse mars que nul n’ose appeler par son nom : totalitarisme syn- 
dical— Le même qui régne dans le Livre ou sur les quais dss grands 
ports. Plutôt que de perdre leur temps en discussions oiseuses sur 
la peine de mort, nos parlementaires seraient mieux Inspirés de 
constituer une commission d’enquête chargée d'examiner dans quelles, 
conditions la liberté syndicale s'applique dans cea secteurs. 

Dernier échec en date : la rentrée sociale. Tous (es syndicats 
sont d'accord sur la nécessité d'infléchir la politique du pouvoir, 
mais ils sont Incapables de s'unir. Et comment le pourraient-ils ? 
S'ils se retrouvent sur les ■ grandes revendications » — lutte contre 
le chflmage. contre la vie chère, contre les licenciements, pour da 
meilleure salaires, bref, de meilleures conditions de vie, — tout les 
sépare lorsqu'il s'agit de passer à l’action. 

Les uns mettent leurs moyens au service d’un parti politique et ne 
forment qu'une espèce de « service -après-vente » de celui-ci. les 
autres ne visent qu’à détendre une catégorie de salarié — qui Jouent 
certes un rôle Important, mais qui ne sont pas les seuls, — les 
demlera persistent dans le rôle d'alibi ou de faire-valoir que lea 
gouvernements successifs leur ont fart Jouer Jusqu’alors. Le pouvoir 
et le patronat ont de beaux jours devant eux : la route est libre, 
leurs Interlocuteurs se désintègrent 

Serait-il trop tard ? Le syndicalisme français peut-]] encore se 
■ refaire une virginité » ? Peut-il redevenir aux yeux des travailleurs 
de ce pays ce « bâtisseur de cathédrales • qu'il sut être, entraînant 
des militons d’hommes et de femmes à la conquête de nouveaux 
avantagés sociaux ? 

Oui, M le peut s'il adopte un nouveau langage, s’il abandonne ses 
méthodes périmées qui l’ont conduit où II est aujourd’hui, s'il devient 
— ou redevient — un eyndlcallsme & responsabilité Illimitée, s'il 
accepte d'opérer une véritable • révolution culturelle ». 

Mais peut-on b&ttr sur des ruines, fussant-edès entretenues è 
prix d'or? Quel parlementaire aura le courage d'exiger du gouver- 
nement la liste précisa des milliards de 'subventions attribuées aux 
syndicats représentatifs ? Pour quels résultats ? Et à qui fera-t-on 
croire que les cours de formation syndicale — dans la majorité da 
ces ■ Instituts » agréés et financés par le ministre du travail avec 
l’argent des contribuables — préparent les futurs c ores pensables de 
l'économie ? Car, et c'est lé le véritable fiasco du syndicalisme 
français, les syndicats n'ont pamals admis, ni accepté, te râle qui 
était le leur : en tant que représentants des travailleurs. Ils avaient 
leur mot è dire dans la gestion de l'entreprise et dans celle du 
pays. « Avoir son mot à dire • ne signifie nullement que l'on se 
contente d'ftnonner quelques slogans vengeurs ou démagogiques, 
de menacer d'aller pendre le patron, ou de prendre aa plaça. Cela 
Implique une connaissance véritable dBs réalités économiques, une 
conscience clairs des possibilités et dee risques— « Avoir son mot 
& dire », cela s'appelle cogérer : agir en gestionnaire et non pu 
en 'Idéologue. Nous en sommes loin en France. Parce que ni le 
pouvoir ni le patronat n'ont cherché à éviter que le syndicalisme ne 
dévie, bien au contraire. Passant outre les sxeés des syndicats 
politisés, lis ont entravé l'action de ceux qui recherchaient la concer- 
tation— « Les chiens aboient, la caravane passe I » 

Parce que les rares organisations syndicales « réformistes » 
se sont réfugiées dans un attentisme prudent préférant remettre au 
lendemain leur - intégration » dans la machina économique. 


Qu'on Is déplora ou que Ton s'en réjouisse, la France est 
devenus une nation « dépendante », engagée dans une gigantesque 
guerre économique mondiale, fl n'est pas normal, il n'est pas 
conforme à nos Intérêts que toutes les décisions engageant l'avenir 
économique du pays soient prises par le gouvernement et les seuls 
patrons. Le risque est grand de voir se reproduira ce qui s'est 
passé dans la sidérurgie, où un plan de restructuration élaboré à 
l’étranger a été imposé à la France. 

En fuyant ses responsabilités de « cogérant » de l'entreprise 
France, le syndicalisme a sciemment empêché que s'établisse un 
équilibre Interne, tant économique que social. 

La défense da ceux qui sont les artisans de la prospérité écono- 
mique d'un paye et le maintien de celle-ci passent par un dialogue 
à trois : un pouvoir qui ne cache pas la réalité, un patronat qui 
volt plus loin que le profit et un syndicalisme responsable. Est-ce 
trop cher payer, est-ce trop demander pour que (a France ne a ombre 
pas définitivement? 

<*) Secrétaire général da la Confédération dea syndicats libres 
(CJBi.). 


Les cadres C.G.T. proposent une «plate-forme 
de convergence » aux antres syndicats 


L'Union générale des ingénieurs, 
(UGICT-C.G.T.), an cours d'une 
conférence de presse, le lundi 
10 septembre, a relancé l'idée 
d’une concertation avec les autres 
syndicats de cadres, parallèle- 
ment aux projets de rencontre 
au niveau confédéral 

De l’avla de M. René Le Go en, 
son secrétaire général, le projet 
de budget pour 1980 confirme une 
aggravation de la fiscalité qui 
a met en évidence le phénomène 
de transfert de la masse salariale 
vers les profits des entreprises ». 
De plus, ajoute-t-il. « le refus du 
patronat de négocier globalement 
sur les rémunérations a provoqué 
une véritable anarchie dans les 
gritles hiérarchiques et a 

favorisé une utilisation abusive 
de l’individualisation des rému - 
itérations ». 

En s'appuyant sur une récente 
étude de l'INSEE, 1TJGICT- 
co ns ta te également s un tasse- 
ment généralisé vers le bas des 
Témunérations ». Prenant comme' 
base I'fndice des prix élaboré par 
la C.G.T., ce syndicat chiffre à 1 
14.7 % pour les cadres supérieurs 
et & 11.1 % pour les cadres 
moyens la perte de pouvoir 
d'achat de 1972 k 1979. 

U ajoute aussi que cette êvo- 
JuL-n n'a pas permis de « reva- 
loriser les salaires des autres tra- 
vailleurs puisque, en valeur réelle, 
le salaire moyen toutes catégories 
confondues a baissé de 2,7 % 
depuis 1974 ». 

Au total, constate-t-on chez les 
cadres C.G.T, l'impôt sur le re- 
venu aura augmenté de 18.5 mil- 
liards de francs par rapport k 
l'année dernière (+ 16.5 %) alors 
que l'Impôt sur les sociétés n'aura 
été réévalué que de 4,9 %. 

Un Livre blanc 
sur les salaires des cadres 

Quelle est alors la réponse en- 
visagée? Pour rUGÏCT, celle-ci 
passe par une campagne de cla- 
rification qui s'appuiera sur un 
Livre blanc sur les rémunérations 
des cadres, qui recommandera 
notamment une révision des dé- 
roulements de carrière & l’inté- 
rieur de j’éventaii existant 

Au-delà, cependant, rUGICT- 
C.G.T. souhaite la mise en place 
d'actions unitaires avec les autres 
organisations de cadres. Dans ce 
but, elle leur a adressé le 7 sep- 
tembre dernier une proposition 
de rencontre visant a « définir 
les objectifs revendicatifs et les 
actions capables de favoriser For - 
ganisation de la convergence de 
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LA C-G.T. ET LA CF.D.T. 
LANCENT UNE GRÈVE 
DE DEUX HEURES 
LE 20 SEPTEMBRE 

Les fédérations C.G.T. et 
G F.D.T. d 'Electricité - Gaz de 
France ont appelé les électriciens 
et les gaziers à un arrêt de travail 
de deux heures dans la matinée 
du 20 septembre. Jour où la direc- 
tion et les syndicats entameront 
des négociations sur la révision 
de la grille des rémunérations. 
La C.G.T. et la CJJD.T, qui 
considèrent quTl s’agit là d'une 
« opération de poudre aux yeuse 
aggravant la situation- du per- 
sonnel », entendent en fait obte- 
nir une discussion sur les pro- 
blèmes de fond, non seulement 
sur les salaires, mais encore sur la 
réduction du temps de travalL 
Les débrayages — qui se traS 
dulxont surtout par des réunions 
de salariée dans les usines et les 
bureaux de l’E.GJF. — n’entraî- 
neront pas de coupures de cou- 
rant. 


l'action de fous les travailleurs». 

Comme le précise M. René Le 
Guen, l’Idée est d’examiner le 
contenu d’une plate-forme com- 
mune, qui porterait notamment 
sur les aspects fiscaux de la si- 
tuation des cadres ainsi que leur 
protection sociale et leur emploi, 
tout en visant à promouvoir une 
« bataille pour les investissements 
productifs », entreprise par entre- 
prise. Quant à la nature des 
actions qui seraient engagées sur 
cette base, et à propos desquelles 
M. Menu a fait hindi des pro- 
positions, les cadres C.G.T. se 
montrent ouverts : seront accep- 
tées toutes celles qui permettront 
eaux cadres de s’exprimer» tout 
en se situant dans le contexte de 
la « lutte générale des fnztwzfl- 
leurs». 

Rue La Fayette, au siège de 
1TTGICT, cm a déjà espoir que 
l a C- Q.C. et les cadres de Force 
ouvrière verront d’un bon ceQ la 
démarche. 


LES EMPLOYÉS 
D'UN CENTRE DE SANTÉ 
S'OPPOSAIT A SA FERMETURE 

Le personnel d'un centre de 
diagnostic et de soins de la 
Caisse d’allocations familiales de 
la région parisienne a manifesté, 
dans une conférence de presse, le 
10 septembre 1979, son Inquiétude 
sur l’avenir de ce dispensaire. 

La décision de fermeture du 
centre de santé Arcade, dans le 
huitième arrondissement, à l’oc- 
casion du renouvellement du bail 
des locaux de celui-ci. risque en 
effet, selon les organisations syn- 
dicales C.G.T„ CJFJD.T. et F. O-, 
d'être prise le 12 septembre par 
le conseil d’administration, cons- 
titué de dix représentants des 
salariés et dix représentants du 
patronat. 

Lies employés syndiqués récla- 
ment le maintien de ce centre à 
but non lucratif et à visée 
sociale et des mesures pour le 
rendre plus attrayant (lessivage 
des mu|s et information adaptée 
des usagers sur son existence). 

La Caisse d'allocations fami- 
liales a on budget destiné aux 
prestations familiales et un bud- 
get réservé à l’action sanitaire et 
sociale (quatre centres de santé 
dans la région parisienne, aides 
ménagères, établissements pour 
mères célibat aire a pour 
enfants^). 

Ces quatre dispensaires 
connaissent, comme la plupart 
de ces structures sanitaires, de 
graves difficultés financières (1), 
en raison principalement d’un 
abattement de 7 à 20% qui leur 
est Imposé sur la tarification des 
actes médicaux et des frais 
qu'implique la gestion du tiers 
payant Ôe patient ne pale que le 
ticket modérateur). 


(l) Les actes médicaux du centre 
Arcade ne couvrent que 38 % dos 
frais totaux. 


• Après un accident mortel 
du travail sur un chantier de 
Cherbourg, plusieurs centaines 
d’ouvriers de diverses entreprises 
de la ville ont débrayé le lundi 
10 septembre et ont organisé une 
manifestation silencieuse devant 
la sous-préfecture. Un ouvrier de 
quarante-six «ns, M. Nicolas 
Bchaffer, avait été écrasé per un 
tube métallique de plusieurs ton- 
nes. au cours d’une opération de 
montage. 


• Le a Comité de Guéret», qui 
regroupe lea organisations agri- 
coles de dix-sept départements 
du Centre et du Centre-Ouest, 
appelle à une manifestation, le 
25 septembre, en Limousin, pour 
protester contre la crise qui 
frappe l'agriculture, et notam- 
ment l’élevage, dans la région. . 



DEVENEZ 
PROPRIÉTAIRE 
EN FLORIDE 


d'une résidence secondaire située dans 
un site de 8 000 m* de terre cultivable. 
Votre mise de fonds initiale de 
FF 150 000.— vous sera remboursée 
en 6 ans grâce aux rentabilités pro- 
duites, si vous nous chargez de la 
location de votre résidence. 

Tout en bénéficiant de la proximité de 
la mer, vous pourrez vous adonner à 
la pêche (également en -lacs), au golf, 
tennis et équitation. 

Yoyage remboursé en cas d'achat 
Pour de plus amples informations, 
veuillez écrire à: 

International Estâtes, Publicîtas, 

9-1 f, rue du Prince, 1211 » Genève 3 

chiffra 18-118286 
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AFFAIRES 


Sony compte' sur I.T.T. 
pour mieux s'implanter en Europe 


Hous allons connaître de très, 
très bonnes aimées gr&ce à la 
révolution technologique dans 
F audiovisuel. » M. Akio Mari ta, 
l’on des pères fondateurs, aujour- 
d'hui P.-D.G. de la, firme japo- 
naise Sony, est optimiste. Après 
deux années durant lesquelles 
sa firme a « beaucoup souffert », 
en raison surtout de la. réévalua- 
tion du yen, les affaires repartent. 

Les ventes de Sony ont pro- 
gressé de 20 % depuis le début 
de l'année. Les bénéfices ont 
augmenté de 98 % et la producti- 
vité s’améliore. Grâce à un effort 
de recherche Important — « seule 
voie pour être compétitif » — et 
à une politique systématique de 
redéploiement géographique. Sony 
s’estime bien armé pour passer 
la vitesse supérieure et profiter 
pleinement de cette «ère de la 
vidéo » dans laquelle, selon 
M. Morl ta, noos sommes entrés. 

L’arrivée dUELM. sur le futur 
marché du vidéodisque est, pour 
lui. aune bonne conduite». Cela 
donne de la s crédibilité s à ce 
produit que M. Mari ta ne Juge 
pas concurrent du magnétoscope. , 
Tout comme on a vu appaiattre I 
des combinés alliant radia ma- i 
gnêtophone, tourne -dlsqnes. on 1 
verra très bientôt des ensembles , 
réunissant poste T.V, magnétos- 
cope, caméra portable et vidéo- 
disque. Un moyen comme un 
autre de pousser à la surconsom- 
mation de biens audiovisuels 1 

Dans le domaine de la télé- 
vision, outre les Etats-Unis où 
son usine de Californie produit 
déjà sept cent mille postes de 


T.V. couleur Csur un total de 
deux milli ons pour le groupe) 
Sony, espère vendre deux cent 
mille téléviseurs noir et blanc à 
la Chine et renforcer son Implan- 
tation en Europe. A cet égard, 
la firme va Introduire sur le mar- 
ché européen des téléviseurs de 
grandes dimensions (88 centimè- 
tres). Elle a trouvé pour ce faire 
un allié — d’aucuns diraient un 
cheval de Troie — en la personne 
du groupe LT.T. Ce damier fabri- 
quera pour le compte et selon la 
technologie de Sony, des tubes 
qui équiperont oes grands télévi- 
seurs. 

Pour 1e moment, M. Monta se 
contente de ses trois usines en 
Europe (Grande-Bretagne. Alle- 
magne fédérale et Espagne). Mais 
il n’a pas abandonné l'idée de 
s'installer en France, à condition 
qu'il a g ait une demande ». Les 
importations de produits japo- 
nais étant contingentés. Sony 
serait donc prêt à implanter une 
usine (télé viseurs, magnétoscopes, 
chaînes hl-Q) pour peu— qu’on 
lui ouvre le marché. — J.-M. Q. 


H. CHAULES DE CR0ISSET 
EST NOMMÉ 

DIRECTEUR DU CABINET 
DU MINISTRE DE L'INDUSTRIE 

M. Charles de Crolsset a été 
nommé, le 4 septembre, directeur 
du cabinet de M. André Giraud, 
ministre de l'industrie H succède 
à M. Michel de GuIUenctunldti 


« LA FRANCE SOUHAITE 
ATTIRER LES INVESHSSMBHS 
JAPONAIS. 

déclare à Tokyo M. Chadeau 

Tokyo MJ-FJ. — La France 
souhaite attirer, les Investisse- 
ment s étrangers, notamment 
japonais, a déclaré, 1e lundi 
10 septembre à Tokyo, M. André 
Chadeau, délégué à l’aménage- 
ment du territoire. Lots d’une 
conférence de presse. M. Chadeau 
a estimé que ces Investissements 
ne devaient pas constituer une 
menace pour (industrie française, 
mais pouvaient ouvrir la vole à 
im accroissement des exportations 
et des nouvelles techniques. Il a 
précisé que les domaines intéres- 
sés seraient la motocyclette, les 
appareils photo, les appareils de 
video, les matières plastiques et 
les produits chimiques, msis fl a 
exclu l'Informatique. 

[Les propos de M. Chadeau, s'ils 
sont bien rapportés, sont en contra- 
diction avec les dernières préoccupa- 
tions du gouvernement eu matière 
de politique Industrielle, telles 
qu’elles avalent été précisées au 
conseil des ministres du S août (« le 
Monde» du U août), La gouverne- 
ment sonhaltalt, en effet, reconqué- 
rir certains marchés, abandonnés 
jusqu'à présent aux importations en 
provenance de firmes étrangères, no- 
tamment Japonaises. M. Chadeau 
semble également Ignorer la straté- 
gie Industrielle des firmes nippones. 
La « tactique de l'escargot» vise à 
pénétrer sur un marché par nn seul 
produit d'apparence anodine, puis 
d'installer une usine et à grignoter ! 
pen à peu leg marchés voisins. L’ex- 
industrie britannique de la télévf- i 
slon a bien connu cette stratégie, 
dont eue a été finalement la vie- I 
finie.] I 


(Agé de trente-cinq ans, ancien 
élève de 1*ENA (promotion Turgot), 
entré à l’Inspection générale des 
finances en 19B8. U. Charles de Crols- 
set fat chargé de mission à la pré- 
sidence de la République au côté 
de Georges Pompidou d'octobre 1972 
à avril 1974. Chargé de mission au 
cabinet de IL Jean-Pierre Fourcade, 
an ministère de l'économie et des 
finances, da Juin 1974 à septembre 
1976, puis an ministère de l’équipe- 
ment, U conserve les mêmes .fonc- 
tions auprès ds H. Fernand Icart 
jusqu'en avril 1S7B. Q entre alors 
comme conseiller technique au cabi- 
net de M. André Giraud, ministre 
de l’industrie, et est nommé direc- 
teur adjoint du cabinet en mats 


[AVIS FINANCIERS 
DES SOCIÉTÉS 1 


CREDIT MUTUEL 

■SICAV ÉPARGNE-INDUSTRIE 


Dans la p erspe c tive de son pro- 
chain départ à la retraite pour dea 
raisons ds convenance personnelle, 
H. René Benolst-Lucy, conseiller 
financier da là caisse centrale du 
Crédit mutuel, m exprimé le souhait 
de se démettre de ses fonctions 
de président - directeur général 
d'Epargne-Industrle. 

Au cours de sa réunion du 4 sep- 
tembre, le conseil d’administration 
a pris acte avec regret de cette 
décision et conféré à IL Benolst- 
Lucy le titre de président d’honneur, 
en reconnaissance du nîla qu'l] a 
Joué dans la création puis la 
conduite du développement de la 
société. U a ensuite élu président- 
directeur général M. Gérard Gall- 
chon, directeur général de la Confé- 
dération nationale du Crédit mutuel 
et de la caisse centrale du Crédit 
mutueL 

M. Michel Patron a été chargé des 
fonctions de directeur. 


(PvbUcttiJ —■ —a ■— — 
Installations d’emba atissaga aatmnabfle/ fabri cation de radiateurs 

VENTE AUX ENCHÈRES 


par ordre de Amalgometed Mfg Ltd. 

MACHINES MODERNES 
D 7 EMBOUTISSAGE LOURD 

Presses Jusqu'à 2.000 tonnes de capacité 
Stocks de radiateurs, chariots ds levage, véhicules &- moteur 
Kirkby Man ufaçtu ring & Engr. Co Ltd & KME, Ltd 
(Fabricants cT Acier embouti â la presse 
et de radiateurs de chauffage central.) 

Vente aux enchères à J'usine, South Boundary Road 

Lfverpool (Kîrlcby), Angleterre 

La vante publique débate à 10 heures du matin 
te mardi 9 octobre 1979 . 

PRESSES MÉCANIQUES, TOUTES A EMBRAYAGE A AIR 
(2) du dernier modèle 2.000 t BIlss, type S2-2000 (18-108-74), 
alimentation automatique, rouleaux et alimentations de 15 tonnes 
à ressort, 15 coups à (a minute, matrice de 108 pouces sur 74, 
coussinets jumelés. Valeur de remplacement excédant 5 imitions 
de dollars, y compris l'outillage complet et les moules pour fabri- 
quer k* radiateurs « Toprad » jusqu'à 106 pouces. La clientèle 
de la marque de radiateurs « Toprad » est également disponible. 
Toutes les presses sont exceptionnellement bien entretenues.» 
toutes ont des embrayages, des contrepoids et des coussinets à air. 

— (36) presses supplémentaires de 3 tonnes à 750 tonnes, d'une 
valeur de remplacement excédant 2 millions de dollars. 

— Machins pour la manutention des pièces et matériaux d'acier. 

— Presses à découper jusqu'à 100 tonnes; Freins de presse 
jusqu'à 80 tonnes; Cisailles jusqu'à ta taille 10, 

— Camions tracteurs, remorques, 20 automobiles. ' 

— Plus chaînes de peinture, cabines de pulvérisation, équipement 
pour la fabrication de briques. Plus de 500 radiateurs (neufs). 
Machines auxiliaires d'usine ; Mobilier de bureau. 

Téléphone à résiné t (051) 546-23ÔÎ 


Pour recevoir une brochure Illustrée, S'adresser à* S 

MAX ROUSE & SONS, INC, Aadioneen 

Ligne téléphonique d'appel gratuit : (800) 421-0816 
(sauf Californie, Alasta,Hawaî) 

P.O. Box 5250 Beverly Hills, Cûlif 90213, E.-U. (213) 655-9300. 
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PARIS 

10 SEPTEMBRE 

La hausse se poursuit 

La hausse de» valeurs fran- 
coton a repris , imperturbable- 
ment. lundi JO septembre, à la 
Bourse de Paris, où l’indice 
moyen des valeur* françaises 
s’ est in scrit en progrès de 0f% 
environ. 

Certes, les pètrcées ont conti- 
nué à bien se tenir, cette fermeté 
renouvelée contribuant à entre- 
tenir V optimisme autour de la 
corbea le. Mais, cette fois-ci, se 
«ont les valeurs de sidérurgie ou 

2*1 m %!P !Krg }&.2& 1 M^nambi ». 
tels Chiers-ChatOUm (+ il %), 
Marftw-Wsndeï f+ 14 %). Nord- 
BstJ^ajS %), Satanés (+11 
Usiner (+ 7 %). 

Parmi les autres gains appré- 
ciables, citons ceux d’Hachette 
f+ 8 %). des Moteurs Leroy- 
Sqtïiçt en forte avance depuis 
quelques jours, de SSB (+ SA %). 
de L’Oréal (+ 4J %j. Comme 
on peut le constater, les opéra- 
teurs. à la recherche de titres 
susceptibles de se valoriser, 
* promènent * leurs <whA<y tour 
à tour sur les dtoers comparti- 
ments de la cote, les privilégiant 
l’un après l’autre. 

C’est qttra faut, fores et déjà, 
alimenter les SICAV-Monory : 
plus que seize semaines axant la 
fin de Cannée pour bénéficier de 
la déduction fiscale de 5000 F. 

Sur le front de Por. situation 
contrastée : si le lingot regagne 
550 F à 48350 F. en liaison abec 
la reprise du métal à Londres, le 
napoléon perd 12JH) F à 440.10 F, 
les transactions se dégonflant 
très nettement & 13 mHUons de 
francs contre 42 mimons. 

INDICES QUOTIDIENS 

(INSES, bu* 100 i 29 déc. 19m 

7 Bept 10 sept. 


LONDRES 

A l'ouverture de la Bourse de Lon- 
dres. rumine des vedettes Indus- 
trielles a accentué sa progression 
de la veille en augmentant de 
AS pointa. Lee pétroles et les mines 
d'or ont été également en heaueew. 
tandis que les fonds d'Etat restaient 
à peu prés stables A leur niveau de 
la veille. 


Br teoverten) tteflam 33S SS m e tt e 329 IS 


MtU Pe tr e team (1).. 

Ceartaulde 

Be Utfl 

lay tri ai niemtinil .. 
tfe TMa Zfaw Cor. .. 

Sttsfl 

Vidons 

Wn Usa a 1/2 
•West Oriefeatefe .... 
"Western UeUlugs .. 


CLOTURE 

19/9 

1 cours 

M/9 

141 ... 

143 ... 

11 la 

II 61/84 

N ... 

91 -. 

■ Il 

7 99 

388 ... 

3G2 ... 


C) Ea dates OA, est da prime au le 
date bmsttssemenL 

(1) Ea Itérés. 

NOUVELLES DES SOCIÉTÉS 

THTSSBN A. G. — Le chiffr a 
d’affaires mondial bois groupe 
durant les trois premiers trimestres 
da l’exercice au 30 septembre 1879 a 
progressé de 8 % A 18,4 milliards de 
deutechemarks. 

CASINO. — Résultats provisoires 
avant Impôts pour la premier semes- 
tre 1979 : Casino. 78.4 mm i n ne da 
francs contre 59.2 millions de francs 
su 1878 ; Epargne, 3.9 mOUons de 
francs contre 1.4 million de francs ; 
b Aie, sa millions de francs contre 
3,8 min Ions de francs. 

WON T U PET. — Le groupe Mon- 
tupet, premier fondeur européen 
d’aluminium, va s’associer A Surirait, 
troisième producteur ouest-allemand 
de roues en tôle d'acier, pour déve- 
lopper la production de rones en 
aluminium moult One filiale A 
50/50 sera constituée A cet effet. 

COURS DU DOLLAR A TOKYO 


NEW-YORK 


Les pétroles en tète 

Le mouvement de redressement 
amorcé A la veille du week-end s’est 
poursuivi A un rythme modéré lundi 
A Wall Street. A l'Issue d’une séance 
relativement active (33,11 millions 
d'actions ont été échangées contre 
94A0 mUlloas vendredi), l'Indice Dow 
Jones a progressé de 2.73 pointa pour 
s'établir A 87648. 

aux 1860 valeurs oot e es, 787 ont 
monté, 872 ont reculé et 4ZL sent 
restées 

la croissance continus des taux 
d'intérêts Qe « prime rate » de la 
Morgan Guarenty Trust est passé 
A 12 3/4 %) aurait-elle cessé d’in- 
quiéter le Big Board 7 Personne 
n’est prêt A en prendre le pari, 
d'autant plue que. selon on gouver- 
neur du Fédéral Réserve Boord, «les 
perspectives de l'Inflation et du 
chômage, avec une croissance écono- 
mique de l'ordre de zéro, restent créa 
décourageantes ». 

Four l’Instant, les opérateurs n'ont 
d’yeux que pour las valeurs pétro- 
lières, la récente découverte du 
Canwcla continuant d'avoir des réper- 
cussions bénéfiques sur l'ensemble 
du secteur. Parmi les actions les plus 
actives de la cote, on trouve tou- 
jours Golf QU, MbbU OU. Texaco 
et Rrann. 


Trieurs françaises .. U93 121 

Valeurs étrangères .. 128 a 12SA 

O DES AGENTS DE CHANGE 
(Bue 188 : 29 déo. 1961) 

Indice général 183A 104,4 



DROITS OE SOUSCRIPTION 


VALEURS 
{ Action* aé pente) 


Toux da ma r ché monétaire 

Effets pH ris Il 7/8 % 


BOURSE DE PARIS - 10 SEPTEMBRE - COMPTANT 




VALEURS 

% 

dvnwa.j 

a % ........ 

. 34 19 

5 « 

. SI 38 

5 % 1920-1968 1|5| ...j 


VALEURS ,5.“ 


VALEURS 


S % mort <3-54 71 .. 
4 1/4 % 1969 85 .. 

Bas. US». Si SS 
Emp. H. Eqj6%66 lit 28 
Ene- N. E*JS%67 H 21 
Emp. 7 % 1973 . ESK 
En» 8A0 % 77 III 21 
Emp. 9A0 % 1* U H 

EAA.Sl/2% 

EAA.3% 1888 


VALEURS 


Cou» Dente 
précéd. cran 


m*+ 

e.* 


a. paies s % ig2 .. 

Ui. (SU Cent) C2S .. Kl .. 
Ass. Gr. Pafrvfs II» t liss 
Cmcsrts 361 .. 378 SI 

Fris ce 3M .. sss .. 
Fume. VlCMra. 3tS .. SIS . 
France (JURA... 22s.. 228 18 

SAN (SU) Csntr. 671 CXi .. 


Ureete. Baequa 
Bush Hereet., 
Sens Misât, te. 
Ban Hat Farts 
(U] 8. Scrih Dap. 
Bas e Auats. . 
CA1A. 

c. créât Drit.... 

CAJLE. 

crMnsi 

Créé, tlt M. 

Crédn qunls . 

□■ctre-Bmqm.. 

Earettall 

Flnanctéra SefaL 
R. Cr. st B. (GIS) 
Ffnca-Ball .... 

Hydre- ta ergi s. . 
lamahall B. LF. 

HsnoBnim.— 

luaafia ...... 

latnttall 

— fifcl. cmj. 

umtu-Bau.... 


564 653 .. 

348 341 

188 61 181 18 
274 .. -274 . 
284 .. 264 .. 
IB .. 117 .. 
286 .. 218 . 
61 68 51 68 
386 399 

17 68 S7 .. 
161 IBS . 
268 263 . 

381 El 301 61 

175 .. 171 .. 

176 .. 171 .. 

371 376 

94 39 >2 38 
314 316 EO 

25 " 26 
2S6 268 .. 

378 60 375 28 
388 3(B . 

267 60 281 
260 . 268 
228 216 711 


I Ccttis Dernier 
précéd. cours 

I 219 8b| 219 .. 


Cours Dernier 

VALEURS pr ££ ^ 


Leca-Eiipustoo.. 
Locatleuctére.. 
(Ly) Igeu Dtp. Cl 
ftw Hjh Créa. 
Perts-Réescoapte 
snpuerisa Bans. 
SI estel 

SUMlNca 

SU Cnt Banq.. . 
St* Céiéntla .. 

soncoMi 

Smui 

UCIP-BaTI 

— tabLcamj 


leiaMvut...... 167 S 8 IBS -- 

do Lyon. Une... IBS 163 .. 

U FUIES 135 134 

0A.IJL0....... 212 214 76 

Onim Habit 302 E8 283 

Oe. loua. Fîmes. 243 . tu 

Acftr bmntiss.. 116 E0 116 SI 


un. imL Crédit., 
de Foedére.... 

CjCLV. 

FtM.Cfc.-dTw.. 
(MJ S.O.F.U.... 
Fwt Lyeanise. 
Imnsb. Marseille 


51NVU6 

Cegifl 

Fondra 

6r. Fin. Ceostr... 
tawfntfe 


Abeille (Oe tadj. 321 329 . 

Applle. HydranL. 274 20 274 20 

ArtoU 22Q 220 .. 

Canton- Blauqr 390 .. , 

(KDCaartrest.... . . 

(NY) Ckamptx... 123 123.. 

Cbar. lésa. G.). . 3788 . 37*3 .. 

Geenadu 683 566 .. 

(Ll) DM. R. Mort. 146 . 144 .. 

Bactra-Fiime. . 349 . 343 .. 

(M) EL Parti cip.. . . 

Fia. Bretagne... 12 20 >2 38 

Fia Ind. Gaz Eao 616 633 .. 

Fia. et Mar. Paît. 34 56 86 .. 

France (La) 765 ■ 760 

Li Mure... 66 68 

Lebon etCie.... 237 28 236 21 

(N7> Lentes...,. 121 

de uaratme 33 «t 


VALEURS 


Coors Dente 
précéd. coera 


VALEURS 


Cours Dernier 
précéd. cour 


VALEURS 


0FB Partes. 146 .. IES .. 

ParifrOrieass... 184 n I» - 
Paternité (La]... oZM .. 261 50 
Puera, inter... 114 . 113 SB 
Providence SA. . 363 . 360 . 
Basalte (FU J.... 228 80 223 10 


Saiti-fe 

Seffe 

Seflnai. ....... 


.. 13 78 

132 .. 132 56 
m - 368 .. 


Cambodge 86.. SS .. 

Cl» 425 426 

inde-Harias.... (64 ■■ 16188 

Madaf. Asr> 28 68 23.. 

(Ml Mi Ut. 

Faibag 288 .. 288 .- 

Sains Al MllB 368 363 .. 


MadOKa. ........ 

NodatAMgls.... 

Peaint (ac. eau 
baüef-FortSJ».. 
Resioits lad. .... 


SJ cil 

Soudan Aeteg... 

tPA.LCB.IJI... 

Tnte.. ....... 

Ylrax.... ....... 


2» .. 29 38 
236 .. 238 
172 .. 172 .. 


SS .. 85 . 

88 IB 98 18 
169 58 156 . 
259 80 266 .. 

312 18 345 . 

66 68 68 .. 


Aliment Essentiel 

Miser âge 


Fromager» Bel.. 

CédU 

(MJ Cbambcorcf. 

cetndsi 

Ecooeuats Sm** 
Epargne........ 


VALEURS 

COURS 

7/9 

CODES 

18/9 

Alaou 

59 1/8 

56 7/8 

A.T.T. 

B6 1/4 

55 7/B 

Bealag 

49 ... 

49 7/8 

Chose Manhattan Bank.. 

48 7/1 

40 7/8 

Dn Pont da Nranurs — 

43 ... 

43 1.2 

Eastman Kodak 

55 1/2 

66 7.8 

Exxon 

87 

57 3/8 

Fora 

43 3/4 

43 1/4 

General Electric ...... 

52 1/8 

51 7 8 

Contrai Foods 

34 1.2 

34 7/8 

Gênant Motors 

59 1/4 

69 1.4 

Goaeysar 

1& 1 /« 

15 3 8 

UK, 

676 t 

67 I 2 

LT.T 

29 14 

39 1 2 

Inmiütt ...... 

25 7/1 

28 .. 

Alnbil On 

45 7/9 

47 1/2 

Ffirar 

34 .. 

34 1.4 

Sdimmeergcf .......... 

93 1 4 

15 S/S 

Texaco 

23 1/4 

29 1/2 

DJI.I. Inc. 

29 1.8 

26 9/2 

Drieu Corrida 

42 3 4 

43 1/9 

ns. suai 

22 5/8 

22 1.2 

«esttehansa 

20 5/8 

20 7/1 

Xarnx 

SB 3/8 

65 l/t 


FreeLP^Raearf.. 
Central AteesL. 

Smndi 

Coeiot-Tarpla. ... 

trslmr de flej. 
Gr. Mail, cortrail 
Br, MeeL Parts'. . 

Nicolas 

Piptr-HeMsIeck. . 

Potin 

Rocbctortatse... 

Roqaefart. 

Taittinxer 

U ni pot 


265 - IBS .. 
44fl- «SB 
214 56 2H 68 
165 153 - 

708 - 783 . 
635 - 646 - . 

ISO .. 

623 - 621 .. 

- ES8 ■ 
563 - 540 . 
447 - 448 

lis 58 iss - 
188 

47» 69 484 - 
170 - I7> - 
291 .. 284 - 

414 

256 -. 288 -. 
766 .. 788 - 
211 - 183 - 
310 - 319 
365 - 367 - 
114 81 116 - 


AL CIL Loin.... 17 30 0 13 61 

Eut Gares Fric. . <47 56 147 60 
Indu. Maritime.. 347 78 348 
Uag. 6*0. Parts.. 227 U 228 10 


Carda de msbko 
E aux de Ytcfcy— 

Sofitsi 

Vjcoy(F*nnttrs). 

Vittel 

Araudad-Gey— «- 

Darttlay SJL. .... 
OidaéBottle..... 
tnp. G. Lang.... 
P a peL Gascogne. 

u nuis... 

Gacbette-Ceaps.. 

A. iMéry-Slgnsd. 
Ban Mvctté..... 
Dasurttevfci. . . 
Man Madagasc.. 
«aérai et Pma.. 


6. Magnat...., 
M.LC. 

o.F.P.-om-FJartî 



Sel 1 1er- Lté fie c.. 
waterawSJL... 
Brut, du Mme. 
Brest. Ocut-Afr.. 

AJLS... ........ 

Un 

Alcan Un...... . 

Algnucne Bas.. 

Aol Petrafln... 

ATM 

Asturieaa Mlm 


i caur Denier ^ 

p S VALEURS 

fig 60 SI 

179 .. 173 .. 

371 372 Fia* MStftH I 

3U 361 i<* cateune | 

354 . 365 S6 ■ ■ — 

231 239 

... fl .S 

75 72 II 


Cours Denier 
précéd. cours 


SICAV j 

PUÇ. lestnm 116862 77 116292 Si! 
Il* atetene *966 1 2 I 9778 7l 


61 II Actions France. . . 

.. Actions Séiec.. .. 

726 Aedlflcwdl...... 

168 - (LG.F.SOOa 

Afflua... 


167 IS ISO 66 I 
118 17 172 67 
241 66 23 i $9 
166 M 168 41 ! 
382 33 268 63 


Bco Pgp. Espud 
B. N. Mmdne... 
B. RégL liter.... 


BewtngC.1.. ... 
Brlttsu Petmeon 
Br. Lndieit (8BL) 

Cssadltn-Padt.. . 
CedurtlHUgrée. 
Craints 


A.LTJL 

Aurtca-Valer... 
69-- Amtftqn Bestioa 
64 16 rusarmees Plu.. 
Braie JavesL... 

23 Bl C.LP- 

78 il cemertniies.... 
31 28 CnMiUmms.,.. 
16 Drouot lovest... 
IB 26 Orent-Frmo... 
114 68 Efysées-VeiNR.. 
EpargBoJhvtsa... 
Epargrn lodnxtr.. 


Bénédictine (288 -1273 ■ 

Bru. et CUc. lad . 43g . 

Dlst. (adocktae. . 426 - 426 

«008*2» ùlli 66 fa(2S 60 

Sanrt-BapbaÜ.— 154 -- 164 - 

SoeuaJ ........ .. ... .. 

Union Brasseries. "72 fis -• 


Palais N o u v e a u t é. 
UniplU 

En Acceann.. 
lad. P. (OPEL)... 


Merfla-Esrin 


5 bct. Bons sa...! 133 .. 139 
Sacr. Saisswaais 262 - 268 


Plies Wuder.... 

Gadialagli 

SAFT Accftns.. 


CbaussufOS)... 63 48 63 48 S.IJUJLA 

Equlp. Véhicules, fil .. a imidel 

Motobéxane fi2 - 64 69 Careaud SJL.... 


88 38 92 58 
IGI .. 161 
676 . 6t0 .. 
71 . 68 . 

69 60 70 . 

14» 60 158 - 
386 .. 385 . 
76 .. 75 . 

282 38 258 58 
166 0171 60 

168 28 151 


255 . 203 . 
42 50 42 58 

212 .. 218 - 
III .. tl» . 

189 .. 89» 

566 - 566 
IIS ISS - 
93 .. SI - 


Cnutaulds 

naît, industrie... 
Da Bters (pntj., 
Dow Cbamlcal... 


121 30 123 - 
4M 50 502 . 


EpargoMuter—.. 
Epargns-OttOf... 
Epargna Rsvua. . 
Epargne-orne... . 
EpatgnaVriew.. 

Fearier UvestLss 
Frana-Epargne..! 


Est-AsiaUqu.... 

Femmes rAuL.. 
Ftaontremor..... 

Flsuddar 

Foseee 

Un. Belgiqn... 
Ccosril Miatcg. . 
Gavant........ 

Glaxo 

Geadyur....... 

Graca and 6a. . . . 

Golf «I Canada.. 
■— - - ■ -■ 

urrraecsE 

Honeywell lue.... 

Hoegmas 

I - H.C - —, ....... 

jrirauesbnrg... 


II» .. Il» . 


.. .. 16 . 
256 20 266 58 
.. .. 49 68 

'44 28 44 29' 
GG SI 67 
135 137 50 

219 H3I9 
141 M 144 M 


Franco-! mai.... 
Fr.-übL (BsnsJ. . 

Fraado 

Gestion Rendra. 
GtsL Sri. France. 

LNLS.1 

lndo-5nu Vafarnn 

MnwolssuBO. . 
latarsaiadL Fr.. . 
ImmaL St-Hmar* 

Livret portât 

Lxtfltte-Franca. . 

urfltte-RemL... 
Lafflttf-Tsfcyo. .. 

iiiimnii Müi— H«f 

Natlo-Valetis .. 


2S9 78 275 62! 
144 8| 137 4»: 
334 M 311 13, 
38» 98 372 30 

227 71 217 37 

4SI •* 431 1t 

228 |7 210 85 
244 H 239 74 
195 « 187 74 
344 93 329 SI 

187 15 16» 67 
34» ™ 333 » 
344 g 235 47 
234 » 222 SI 
219 21 276 10 

142 94 136 48 
IM 24 181 BI 
277 14 254 57 
Ml 33 249 4| 
(48 « |(| 75 

131 48 f25 45 
311 54 48 

la S» 123 B5- 
3ôf SS 324 tli 


Séria 

Camp- Bernard. . . 

ILE. G. 

Centrât! 

Cbnaats YlcaL.. 

Cacbery 

Drag.Trav.Pafc,. 
Fvugeriiflo 


G. Tm. da rtiL . 

Heriliiq 

Lambert Friras.. 

Leray(Ets Gj... 
Origny-flesvrrisa. 


Roncier........ 

SabUom S élu.. 


Sainte «t Briet 

Savolrient..... 
SMAC AdéroW... 
Sole BattgiaDBS. 

B unlep 

HatcJuitnrsUapa 
Sade-Alcan 


335 . 338 .. 
238 . 230 - 
68 58 66 . 

86 82 78 

228 40 225 . 
48 47 59 

376 . 373 . 

158 58 159 . 

42 29 42 

159 - III .. 
103 ■ «10» ..! 

ü 54 6B II 
146 I» 141 95 

213 213 . 

128 60 138 - 
135 .. 125 .. 
48 48 .. 

237 -- 238 - 

- 90 . 
97 93 - 

>8 48 16 48 


Bavem il 

Escaut-Messe... 205 
Geeagera (F- de). 51 
Profilés Tabes Es. 22 
Senelte-Uaoh — 84 

Tissa étal 50 

Vhicey-Bovget.. « 

Hnana— 152 

un»....:...:, s» 

u rne» 311 


II I» 81 - 
205 218 . 

sa 28 58 
22 23 » 

84 60 30 - 
50 50 

41 .. 41 d 

182 

335 . 336 - 
381 .. 381 


... 6 88 
..J 103 


Maris-Spencer., II 48 

Malsasblta 12 58 

MteraMtaseure,. j 15 50 
Hat. tetariaoén 255 .. 
Naraada.. 258 


AmnaG. 8» 1818 

EM-iStataz. .... 321 332 d 

Nydrec.-K vals. If* ]T0 .. 

Ullstemttns-C. 336 345 - 


Caftaau-urrriu. «» M m u 
Demanda SJL.. - 366 30 210 .. 

Fi aHümc . 72 72 .. 

F1P P----». «•!•___ ■ 

M) Gattand 3» 3» ■ 

Béselat 134 60 138 

BnBd ^ p » r 5i»5- l 36 ’ ,1S M 

Percer 1300 . 1388 


Petrafln Canada ... 

Pfizer In. 142 

Pbmnix Assnran 24 . 

P (rein 

President Steye. . II 81 
Procter Gambie.. 337 

Rebeco 355 78 

Boâace 295 71 

Sbril fr. (part).. 33 11 
SJLF. Aktteolag. . .. 
Speny Rend...,. ... 
Steel Cy nf Cn. . 185 60 
SDNanteln...... 


Parlttu Gutlen. 
Plans investi ss.. 
RntbsctilliLExp- . 
Sécar. MoWKèra. 

S rie c. Croissance 
SriecL Hondtada 
Sélaetla»8aaiL. 
sélection «L fr.. 

S J.I. FR. et ETE. 
aravtRxai ..... 
S. LG. 

S Jtl 

S o gep wg pe. .... 

Sogevar. ....... 

snwi-lnvestlss» 

Oeignstim 

UJLP.-mvestïss.. 

Ünttancltr 

Brifrance. ...... 

Dri-flocne (Vernj 


Pathè-Côiriu.. 
Pztbfi-Marconf.. 
Tsar ENM..... 

AMudUStrie... 
Apple. MéSBL.. 
Arbel.. ....... 


Bernant-Mcteun. 

Cl MP 

an DietrtEtt 

Bue-Laastfca.... 
LUd^-Leblanc. .. 
Ernwlt-Sman. . . 

Forges Strasbmny 
(U) F. B.M ch. fei 

FniRU 

Uuari-U.CP 

laeger 

az. ........... 


« '■ « a . RfpaUn-Giorgit.. 6 | n ... 
« » - RwssrietSJL... fil " 651 

S SE!”" 1 "*’* H9 315 18 

Syntbririio...... 134 ta itg .. 

128 .. 125 .. Thaan etMarih. ’J, ). 4J a 

621 .. 825 Dflnar S.HJJ 131 m 127 5g 

89 .. 79 AgasUHNIUat... 5,5 w gg| 

.... 64 Hlés-Fasuues... £ m 1» . 

IM.. ISS ■ LaMéfwfteeMr. 4* S 43 

„ Rudiere. 386 387 

67 .. a SS 70 Srint-fréres..... q ne 81 19 

38 46 28 60 MCfcudwa c|4» d(4l 

167 . 167 68 GMLMaritima... 47 59 47 SI 


61 . M .. Oetmas-nrijens. . 
172 .. 172 .. NaL Ratfgrifna.. 
268 .. 266 .. Nasal* Wons... 
678 .. 670 .. 5.CAJL 

417 . fitami 

619. 516 — Tr. C.LTJULM,. 

64 || 66 31 îïais. et briust. 

165 .. 161 .. (U) Batamd-Fari., 
. .. 95 - Blanzy-OuesL... 

611 .. 636 . La Bresse 

M2 .. 119 - Hegre mont. 


Termes 167 31 

Tbsrtt EltctrlcaL. 44 . 

Thyss e. 1 000 

Vaal Ruts 153 

malle Montagne, ygg ta 

Wagtns-Uts 135 

■est Rend. 14 71 

CXCJL3 1/2 % ... 
Emprunt Teug.. ... 


HORS COTE 


te-ObL (WBttesL 1 
umprera. (Venu; 

Uni rente 

onhlc ( Venwa) . ■ 
worms Investis s. 


228 83 218 55 
279 32 288 661 
XE7 67 341 38 ' 
341 17 325 68 , 

l 

115 72 177 38 . 
148 II 133 76 i 
148 38 141 B3 
j ISS 30 148 S 

233 84 213 59- 
353 47 348 » 
344 M 323 841 

665 67 5» Mr 
302 02 318 32 
431 18 411 63 
253 02 241 66 

357 32 265 30 
I7S 75 157 75 
448 2* 425 Ml 
168 15 153 86 
233 27 279 97 

312 SS 298 62 
IS9I 83 1818 30 
1133 15 1767 45 
1115 S 1146 20 
143 06 232 64 
803 88 2U II 


173 II 165 33 
235 40 234 73 


Fteee-Eadrepr- 


| Mitai Uplqré—I 


BII .. 636 . u Bresse 

M2 .. 113 .. DBirstnoflt. • . . . . 

2/1 . 278 

263 . 254 .. Durpesues-Parlu 

Ferrailles CJJ„. 

331 .. 333 . gavas 

721 • 739 . Lecatef 

277 a 271 tyeu-Attmaad... 


Bwl Fin. Bar... 
Ceindra Fin..., 
Ceparex. 

g pgp 

léna IndnstrlB. 
Métal L Muera.. 

ùciaulc 

Praeaptta 

Sab. Mnr. Cgrv... 
Tatri CP JL 


Gnstte Mottimn 
Maudiai MntL . 

oarisem. 

ORtUuavalsr 

Ptanlnter 

Sicav 5 DM.... 
S. L EsL 


snvriraoca 245 Sfi 

SJhram. ........ 152 45 

SUvareatu 171 83 

SHvreter....... 155 59 

SOginea 146 16 

ioghiter....... 462 51 

Irierem 204 48 


VaycrSJL 

Oce. v. Grtntu. , 

RorastaHV 


iSeghitar. ...... 

[Vriorea 


Compte terni du u brièut* du délai «m non est te am peur puMar H enta 
compléta dus uns dernières édite», du anus peuvent parfois flgnrer 
dans lu cnrs. Eues saut corrigées dés M lendemain dans la première éfôtftm. 


Campett-I _ Précéd. Praarinr 0emler|5®yîv 

sa bon (VALEURS ctfltnre cours cours f 


MARCHÉ A TERME 


satlM VALEURS cJtoîff com j com 



VlNTf AwX ENC’H 


m 

m* m** • . 

~’.r: - 


^ (W 


4,9 X 1373. 
CJIJE.3%. 

Afrique Det. 

Air liquide.. 
ab. Prit Ind. 
AB. Sapera.! 
AtsttamJUL I 
11 PT 11 il gaz. J 
Anam. M ne - 
Aux. Eutrepr- 
Av. 0ass.-8i. 
Batte. Hws. 
BaB-Eqelp... 

- (ML). 
BriVtmrcsL. 

B.tLT 

8 RetbscttiM 
Bazar ILJL. 
M0MV- 

Mc 

BU 


lus* A V 4 *'» 


BJSJLGJL .. 

— (afc P. 
Carrefwr. • . 

- (U L). 


OtXfg. SlUB. 

I CMtn-CbaL 
Cbiâï.RattL. 

— teu. , 
Clm. Franc... 

— (ttt£). 
ILLT.Attate) 
Ctntt Mfallter 
(LM. lednstr 

- ML). 
Cedetei. ... 
Cuflrag.... 
CteSucrira 

B . c r. 

- ML). 

C. EMtrapr-* 


1313 . 1395 
4235 .. 4249 
333 330 

474 471 

107 |0 101 
431 . 421 
63 80 63 

190 . IIS 

167 .. 167 

441 .. 446 
190 795 

129 129 I 

225 M 222 
233 240 I 

429 425 

142 90 142 
155 61 166 
186 bl 119 i 
131 133 

644 .. 649 
435 . 442 
Sl7 . 523 
753 . 7SB 
980 . 955 
1768 1751 

299 68 316 
1445. 1443 

54 .. 64 I 

2GB ,. 268 
222 . 222 
il .. 11 : 

168 68 m 

167 58 169 

164 162 1 

161 11 151 1 

1161 .. 1161 
426 .. 432 
ZSS .. 284 
315 311 

165 t* 166 

Itfi 135 

445 444 

160 .. 360 
399 18 411 
131 . 141 . 


1391 . 1375 .. 
4250 .. 4240 .. 
331 .. 336 .. 
478 . 430 .. 
189 .. I0S . 
421 421 

53 49 B3 21 

116 III 38 
157 58 157 .. 
446 . 446 . 
880 . 795 .. 
131 129 - 

222 224 .. 

248 50 248 . 
425 429 . 

I4| 60 (41 .. 

167 . 199 
109 10 189 90 
131 - I3S - 
■SI . 642 .. 
442 - 441 - 
521 - 523 .. 
756 .. 751 - 
955 . 955 . 
1769 . 1755 . 
388 -- 382 .. 
1442 - 1443 . 

54 50 53 68 

258 . 286 . 
222 - 211 

28 . 28 » 
197 - 165 . 

168 IBS .. 
162 20 164 95 
J51 20 151 50 

II6S 1148 
4SI - 429 61 
213 88 214 . 
313 . 320 .. 
156 .. ISS . 
ISS .. 1*8 .. 
444 . 447 . 
3C0 . 360 .. 
400 . 488 . 
142 142 .. 

457 68 468 - 


EHJlmdtriu 

— (certifie.) 
E-L Lefebvre 

Esslior 

Esse SJLF... 
Eunhaueu.. 
Europe u 1. 
Fatum..... 
Feraee 

— oül cm» 
Fin De*. Ent. 
fin Paris PB 

— wi. eeu. 
flaextei— .. 
Fratssinet... 
Fr. Pètrrias. 

— UL bout. 

— (certifie.) 
Gatortns Lat. 
GB d'Eutr... 
61s Femtorie 
EleunLPw. 
Générale Dec 
M. Tr. Mars. 
Gayemw-Gas 
Hacketta... 

métal 

tnt Mèriem 
L Barri lat- 
Isnmant isd. 
gaflSMlb- 
Kléber CoL., 
Lac. Bette.. 
Lafarge 

— MBÏJ 
la Reotn..., 




164 .. Cr*d.Cra F 
225 - — leORgJ 

418 . CrM. Feue.. 

il! . CJF. lasa 

2 !fi . Cr. lad. AL-L 
119 . Créa, tudust 
148 . or. lad. oms 
428 - Cria. tut... 

SI .. cm. Nard.. 
74 . Crraet-Lrira 
248 . Crn ezU. ... 

418 .. CL6JL...... 

4» — teOg.) 

U6 . Darty 

131 - Bccbs France 
62 .. DellfusJlinE 
110 .. DiUUC . .... 
435 .. Cta Gts EaôxJ 


— tenu 

Lecatrance. . 

Laettidu.... 

L’Oréal 

— MLCML 
lysun. Eau 
Mactt. Bull,. 
MaM Phénix 
(Ur) Major .. 
Mar. Weedef. 
II». Ctt.Ru 
Martell 

— tel). 
Mat TéJipJL. 
Matra. . .. .. 

MéL Nas. N.. 
HtrimSn !.. 

- (eau.. 

Midi Cta 

Moét-Kames 

- (UL). 
MeLlerey s. 
Moulinex. ... 


Hancmu.Cr. 
Nurig. Mixte. 
Natte l-Sazel. 
Nord-Est 


I0S IBS! 
263 55 282 
35/ .. 311 
923 . 921 
271 277 

355 .. 356 
1190 . IDSB 
474 .. 474 

378 . 371 
445 - 452 

72 05 72 
233 233 

2B6 50 274 I 
(94 11 194 i 
56 68 58 ! 

240 Bl 242 
246 244 ! 

54 61 ES I 
125 . 128 
210 211 I 

215 . 211 ! 
151 . Kl! 
236 . 2B7 ; 
503 - 683 
3Z4 SU 
286 48 222 
66 II 67 
566 585 

123 60 121 I 
154 10 163 
94 15 

66 98 95 i 
255 .. 25* 
271 272 

311 . 318 

379 . 316 
1850 . 1780 
2163 .2118 

286 28S 

473 50 476 
SK . 711 
3556 . 3540 
«6 471 

60 65 58 I 

575 . 573 
658 . 859 
45 38 451 
41 68 42 I 

515 515 

514 . 615 
ID62 1060 
B9S0 7140 
62 61 62 I 

913 . 912 
523 . Ut 
743 745 

547 . 660 
636 660 

7» 128 

15 96 1 

471 10 419 I 
259 268 

191 N 192 
44 45 , 

35 50 », 


i . I960 - 
l .. 202 . 
i .. 355 - 
! . 930 
i .. 277 It 

> . 353 - 
I .. 1966 .. 
i .. 466 - 

SB 365 18 
t .. 449 
I 28 72 98 

i .. 234 .. 

; 270 60 

i II 114 U 
1 90 53 98 

i U 243 - 
i SI 244 U 
1 10 55 50 
I 18 122 58 
58 210 - 
I .. 214 58 
I 152 
158 237 10 
i 581 . 

I . M3 - 
i 222 .. 

; ss 56 . 
i . 558 . 
121 08 
1 10 182 - 
93 50 
i 90 SS SI 
i 255 18 
58 289 98 
1 .. 318 
379 

I . 1710 - 
2164 

i 56 296 18 
. 472 20 
I 719 . 
. 3549 . 
473 

. SI 91 

i . 577 .. 

I . SS» 

. 58 .. 
38 42.. 

> . SID 

> . 515 . 

IMG . 


321 

fl SS GO 
U 471 .. 


Compvnl Précéd. Pi 

StflQH J | VALEURS 1^,1 

92 .. Nouvel. GaL. 191 10 I 
112 .. 0Bda>Caby.. 110 I 
123 . Opfl-Prtbu. |22 98 I 
162 .. Paria-France. 182 .. I 
lit . Pecbe Bntmn. 115 78 : 

» .. PJUL 94 50 

127 .. - (abL)„ 131 98 I 

50 . Pesarrâyi— 52 .. 

278 . Penboet..,. 273 . 

250 . PeraaMiC.. 255 .. 

338 .. Parler 327 61 ! 

73 . Pétroles AP. 77 

295 . Pwjgvot-Crt- 382 . ; 

370 . - MU- S79 .. 

94 .. PtemJlïifey, *» - 

71 .. PJJR. 71 

215 .. Foetale 238 . 

228 .. Poliet. 217 .. 1 


ramler[oenNer|C®"l»î- 


u C tta udira syndeue ■ décrié, * Dire expérimentai, da pralpager, après la tiélore, la 
ratatina des trieurs ayant été Pofcjrt da f raasa c te ts entra 14 b. 19 et 14 fc. 30. Pour 
cette frison, eous u p ouvo n s plus garantir r exactitude des derniers mois da Iteris-aibB. 

Cmww 4 PitetnalK Dente; Compta-! Précéd. (premier DenO»r F“ n,: ^- i 

^1 VALEURS ciraraf cours raurs xetien (VALEURS cldtsin | cours | cours [’uurx' f| 

378 . . I TiL Erlessu I 19 I ne I 339 I «B XS Jtn. Motors. 259 GO 251 ni SI 8 


PJH-ltenM. 
Prénatal.... 
Presses-Cité. 
PrêtafcaflSi. 
Prieel 


PriettmjB-*- 

RanrsJL... 

- ML). 
Radlotacb... 
Raffta (Fse). . 
Raff.SMjouB 
Redouta..,. 
RoriRaa Fri. 
RMua-Poul.. 


Bout Calas.. 
Rnctto-Ple... 
Rm lmp*—, 
Sadlar,.... 

Sade....... 

Sagan.... . . 

SaMnCottria. 
SAT 


379 .. TM. Ericsson 
211 .. TbOOsm-Br.. 
265 . — (oMJ. 

429 . B.I.S. 

240 . U.CJL 

225 . U». F. Bqw. 

177 .. II. T JL 

14 .. Dsfcur...... 

119 .. — ML). 

114 .. valterac... 
7K . V. ClIcqneirP. 

431 .. Tin (prix 

7U . EH-Gabou... 

IBS . Aaax 

>53 - Americ. Ete. 
245 . Amer. TeL... 
72 . Ang. AslC.. 

■16 . AmgPU 

411 - B. Dttomné. 
321 . BASF (AktJ. . 
311 . Bayer 

71 — -m 

/■ - Bnv8Bim»w 

12 50 Charter 

177 .. Chase Mwfl.. 
>43 .. cia Pair. la. 

32 . . De Bain {SJ 
648 . oeuts. Bon. 
411 . Berne Mmes. 

115 . On Pont Hem. 
240 . East Kodak.. 

45 . East Raad. . . 
139 Ericssao.... 
23» .. ExxsiCorpL. 
179 . Ford Motor.. 
I2G . Frie State. . 
238 - Gan. Electric 


88 SI 88 
I 13 23 10 
t 31 
i 5 
388 

>38 35 35 
! 78 17 
! M 283 98 
.. 124 
1 219 

! 21 233 28 
38 114 58 
! 3288 

59 431 


Gea. Motors. 251 
Getdfïeris... 22 
Hanuay. - - - 38 

Hitachi 4 

Hmcttst Aktl. 311 
tap. Chem.. . 38 

tacuUteeM- *8 

1 1 M.. 298 

I.T.1 114 

liarek 135 

MinanutaM. 238 : 
Mobil Corp-, 188 I 

Nvsttè .. »S8 

Nanfc Hydre. 433 


710 .. Petrafln... 728 . 730 . 734 

320 . . PUtUp Marris 187 w 158 58 151 80 

68 . Philip* 49 66 45 85 SS SS 

14 .. Pras-Braad. *9.. S4 | 93 18 

286 .. OaUmes 259 .. ÎE8 SI 281 

238 .. Rndfonteb. 231 50 22* 38 225 30 

315 .. Royal Duttil. 318 98 31» 3I 319 38 

27 . RiaTiataZlnt 26 58 29 10 29 I» 

7» .. « HateaCa tl u It 89 

368 ScMmottergm 3*8 .. 386 388 18 

32 .. SMI Fr. (S). 33 58 33 99 33 99 

61O .. Siemens A G. BII 181 625 - 

37 . Sony 35 19 35 35 >5 38 

279 . Donner 272 79 272 78 272 70 

33 . Drien Cvp- 35 60 35 58 S 60 

1D4 .. D.Mia. 1/10. 182 38 II» 51 1*2 81 

177 . Bntt. Tectta.. III 28 171 50 178 SB 

211 . WestDrtef... 210 .. 213 214 

73 .. RTestDaep.. 75» 77 28 71 58 

tGt .. West HeUL.. ISt 51 IE2 Bl 168 

SS . Seras Corp.. 276 277 277 

28 88 Zambie Corp. B II ■ 81 B 91 


VALEURS SONNANT LIED A DES OPERATIONS FERRES SEULEMENT 
a 1 offert : G 1 coup» détaché 1 g . demande : • droit aetucw 

COTE DES CH ANGES \ C uâffiuîcHn? S | I MARCHÉ LIBRE DE L'OR 


SannieMin. 

Saupiquet... 

Schneider... 

5XJJJL 

m.*± 

Scflmeg.... 

5.IJLS. 

Hgn. E. El.. 

S. LL LC... . 

Simca 

S.LMJL0JL. 
Sk. Rrerige*! 1 

Sogorap 

Somme r-AlL. 


tels 

I.ILT. 

TéL Electr.. . 
~ (ottLl. 


MARCHE OFFICIEL 


EtRts>Bnt! (g 1) 

AHemagpe (180 BM}- 
Belgfqne (100 F)..... 
Paysans noo IL).... 

Danemark (lOS knQ. . 

Norvège (100 K) 

Graed»&êtagi» (E I) 
Italie (1000 Hres)... 

Selsae (100 frj 

Suède (180 krs) 

Aulridie (100 sdL)... 
Espagne noo pce.)... 
Pertes) (100 escj. .. 
Canada (S cas. 1>... 
Japw (IM) yeas).... 


«ente UOtOUtES ET DEVISES 


4331 

239 Or An (Ue en barra). - 47GBI 
14 381 Or flu Ru RngSt) .... 47909 
217 Piéeu frauç ate (20 frj 453 

83 Pièce française (10 te 379 

17 ESI Plaça crissa (20 frj .. 498 ! 

9 758 Mae utlee (20 te - 371 

6 400 Souverain US 

283 IHéca rie 20 doüara .... 2966 

182 588 Pièce m 10 dm tara .... ibso 

32 4SI Pièce de 9 dollars .... 998 

8 999 Pièce da 50 puons .... 1949 

9 Pièce da 10 nom» .... 395 

3 788 

i 936 


41878 
48388 
440 || 
392 
401 70 
375 10 
495 18 

2032 

IBB 
689 .. 

1121 

405 .. 


J 


! -• 

! .-■* 
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UN JOUR 
DANS IE MONDE 

Z. IDÉES 

— HISTOIRE : -La détour do 
la tragédie », par Yves Ffo- 
renne ; «L'image des pères 
dans la conscience des 
peuples. 

1 AFRIQUE 

— La conférence de Londres sur 
le Zimbabve-RIiodéEie. 

■—ALGERIE : l'opération 
d'à assainissement de la ca- 
pitale ». 

4w PROCHtflRiprr 

— U NEGOCIATION ISRAELO- 
EGYPTIENNE : Le Coire 
compte sur Washington pour 
■ faire avancer les conversa- 
tions sur l'autonomie. 

» IRAN : ane nouvelle vague 
de persécutions religieuses. 

4. ASIE 

— CAMBODGE : le prince Siha- 
nouk confirme qu'il prendra 
la tête d'an front national 
sans lien avec les deux ré- 
gimes rivaux. 

5. AMERIQUES 

6. EUROPE 

— UNION SOVIETIQUE : la 
presse publie an décret sur 

■ l'améliora tign de la pro- 
tection de l'ordre ». 

6. DIPLOMATIE. 

7. DÉFENSE 

8. POLITIQUE 

— Les convents de septembre. 

— POINT DE VUE : « Supplique 
au comité central de mon 
parti », par Yvonne <Quiles ; 

■ Il faut d'urgence ane nou- 
velle politique », par Phi- 
lippe Saint-Marc. 

SL ÉDUCATION 

— La rentrée des syndicats 
d'enseignants. 

10. JUSTICE 

12. SCIENCES HUMAINES 

— « Sociobiologie et génétique * 
(II), par Jacques Ruffié. 


LE MONDE DES SCIBICES 
ET DES TECHNIQUES 

PAGES 14 ET 19 

— La chromodynunlqoe quantt- 
que est-elle la théorie que lee 
physicien* cherchent depuis 
trente ans? 

— Lee technologies « alternati- 
ves > ou « appropriées > repré- 
sentent un atont sérieux pour 
les paye en vole de dévelop- 
pement. 


11 ACTUALITÉ MEDICALE 

— POINT DE VUE : « Les mar- 
tyres de la classe C », par le 
professeur Raymonde Weil- 
Natkan. 

— Le neuvième congrès euro- 
péen de thérapie comporte- 
mentale. 

18 i 11 CULTURE 

— FESTIVAL : marionnettes à 
Lyon. 

— MUSIQUE : un chef israélien 
remporte la concours de 
Besançon. 

20. MODES DU TEMPS 

40. REGIONS 

— PROVENCE - ALPES - COTE 
D'AZUR : près de i'étang de 
Berre, ane ville nouvelle à la 
dérive. 

41. EQUIPEMENT 

•— URBANISME : la démolition 
des entrepôts de Bercy a 
commencé. 

42 à 44. ECONOMIE 

— ETRANGER ; Brirish Leyland 
annonce la suppression de 
25 000 emplois en deux ans. 

» LIBRES OPINIONS : syndi- 
calisme : ■ Une révolution 
culturelle nécessaire », par 
Auguste Blanc. 


LIRE ÉGALEMENT 

RADIO-TELEVISION (19) 
Annonces classées (22 A 99) ; 
Carnet (21) ; Aujourd’hui (41) ; 
«Journal omelel » (411; Météo- 
rologie (41) ; Mots croisés (41) ; 
Bourse (49). 


• Le président de la Répu- 
blique d’Ouganda, M. Godlrey 
Blnalsa, s'est déclaré satisfait, 
lundi 10 septembre, de l'aide qui 
lui a été promise par l'ONTJ et 
par le gouvernement américain. 
L'Organisation Internationale 
avait récemment suspendu son 

assistance en raison d’importants 

détournements (le Monde daté 
9-10 septembre). — (JLPJJ 

" Le numéro du «Monde» 
daté U septembre 1979 a été 
tiré à 583446 exemplaires. 
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Une Talbot-Mafra de formule 1 ? 


M est possible que le nouvelle 
marque Talbot, dont le lance- 
ment à grand fracas n'a été 
accompagné d’aucun produit 
réellement inédit, décide les 
prochains jours, avec l’accord 
du groupe P.5-A.-Peugeot-CltroSn 
de faire correspondre l’image de 
marque sportive qu'elle cherche 
A Imposer avec la réalité. On 
prête, en effet, A Talbot et A 
P.S.A le pro|et de se lancer 
dans la compétition automobile 
su plus haut niveau, c'est-à-dire 
la formule 1. Pour ce faire. Tal- 
bot et F.SA, pourraient natu- 
rellement bénéficier de l'expé- 
rience et de la compétence de 
Matra, lié au groupe P.S.A et 
dont l'activité sportive est en 
sommeil depuis plusieurs années. 

C'est en principe à la ml-sep- 
tembre qu'une décision doit être 
prise. La venue de la régie Re- 
nault à la formule 1. celle 
d'Affa Romeo, ont sans doute 
encouragé Talbot et P.SA. dans 
la vole de rengagement Beau- 
coup d’autres grands construc- 
teurs, pour les mêmes raisons, 
s'intéressent d'ailleurs depuis 
peu A la formule 1, soucieux 
qu'ils sont de ne pas laisser A 
quelques-uns de leurs concur- 
rente un tel créneau publicitaire. 

Dans i'hypolhàse où Talbot 
et P.SA se lanceraient dans 
l'aventure, H reste & savoir quel 


nom, ou quels noms associés, 
porteraient les voitures : Tal- 
bot ? Talbot-Matra 7 Peugeot, de 
tradition plus réservée, voudra- 
t-ello demeurer complètement A 
l'écart ? 

Au plan technique. Matra est 
A même de mettre très rapide- 
ment A la disposition de l'entre- 
prise un personnel qualifié dont 
une partie est pour l'instant en 
situation de détachement chez 
Guy Ugier. Ce projet a d'aï Heurs 
vivement irrité Guy Ugier dont 
l'effectif spécialisé pourrait ainsi 
être réduit de moitié, è moins 
que, d'une manière ou d'une 
autre. Guy Ugier soit associé 
à la construction des voitures, 
il dit le souhaiter. 

Pour ce qui concerne les 
moteurs, Maira dispose bien 
d’un V 12. né en 1967 et plu- 
sieurs fois refondu, mais il n'a 
Jamais fait l'unanimité an for- 
mule 1. SI la décision était 
prise de lancer ce programme 
automobile au plus haut niveau. 
Matra. Talbot et P.S.A devraient, 
6 court terme, construire sans 
doute d'autres moteurs, plus 
modernes, convenant mieux & la 
technique actuelle des châssis 
et qui seraient soit un V 8. soit 
un moteur turbo-compressê. 

FRANÇOIS JANIN. 


IIS GRÈVE! A U S.N.C.F. 
TOUCHENT DAVANTAGE 
LE RÉSEAU EST. 

A la vaille des grèves de la 
SJT.C.F. prévues pour la période 
du mercredi 12 septembre à 
20 heures au samedi 15 septembre 
à 6 heures (le Monde du 11 sep- 
tembre). il semble que les pertur- 
bations sur le trafic voyageurs 
doivent surtout affecter le réseau 
Est 

Selon les premières indications 
communiquées par la direct1on.de 
la S.N.C.F., deux trains sur trois 
seulement circuleraient sur ce 
réseau pour les trains de banlieue 
et un train sur deux pour les 
grandes lignes. 

Sur le reste du réseau, les per- 
turbations devraient être moins 
importantes que lors de la grève 
du mois d’août,. du fait de l'abs- 
tention de la Fédération auto- 
nome des agents de conduite 
(F.GJLA.CJ. 

De son côté, la fédération 
C.F.T.C. des cheminots, qui désap- 
prouve également le mouvement 
lancé par la C.G.T. et la C-FJD.T.. 
rappelle dans un communiqué que 
« les négociations engagées ou 
pounuéiries en 1979 sur les salaires 
et les conditions de travail ont 
abouti à un accord gui a permis, 
entre autres, de relever le salaire 
de base des cheminots de 8JS% 
au 1“ septembre et d 'améliorer 
leur pouvoir d’achat de 3 JO % à 
la base à 0J0 % au sommet de la 
grille hiérarchique ». 


LA REINE ELIZABETH 
D'ANGLETERRE 
EN VISITE EN FRANCE 
LES 24 ET 25 OCTOBRE 

La reine Elisabeth H d'Angle- 
terre effectuera une visite privée 
en France les 24 et 25 octobre 
prochains, & l'Invitation du pré- 
sident Valéry Giscard d'Est&ing, 
a annoncé mardi 11 septembre, 
l’Elysée. Au cours de son séjour, 
précise le communiqué, la reine 
visitera plus leurs c bâteau v dans 
la vallée de la Loire et en Bour- 
gogne. 

M. Valéry Giscard d'Estalng 
offrira, le 24 au soir, à l'Elysée, 
un dîner en l'honneur de la sou- 
veraine. 


Nouvelles collections 

IMPERMÉABLES 

avec la garantie 
d’un maître tailleur 

COSTUMES 

MESURE 

A partir de 998 F dans 

sa choix d* 3.000 draperies 
Fabrication tra d iti on nelle 

TAILLEURS DAME 
SUR MESURE 

Prêt-ô -porter Homme 
Service relouches 
Boutique Femme 

LEGRAND Tailleur 

27, ma du 4-Septembre. PARIS (Opéra) 
T AL t 7427061 


RAFFERMISSEMENT DU DOLLAR 
STABILITÉ DE L'OR 

Le Mars du dollar s’est nettement 
raffermi manu il septembre sur les 
marchés des changes après son 
affaiblissement des Jours précédents. 
La monnaie américaine valait 
1*8120 DM à Francfort contre 
1,8050 DM, 1,63 F.S. & Zarlch contre 
LSI FjS. et 4,2230 F à Paris contre 
4.2150 F. Les spécialistes se perdent 
en conjectures sur les raisons de 
ce redressement, qui s’est effectué 
avec le mtntm a m d ’Ln tervea Üoa des 
banques centrales. 

La remontée dn dollar Intervient 
au lendemain de la réanton des gou- 
verneurs des banques centrales, lundi 
A Bile, on l'Ordre dn jour était par- 
ticulièrement chargé : préparation 
de la session dn Fonda monétaire 
début octobre à Belgrade, révision 
technique dn système monétaire 
européen après six mois de fonction- 
nement, remous sur les monnaies, 
hansse de l’or et des taux d'intérêt. 
Rappelons que les ministres des 
finances des cinq pins grands pays 
occidentaux doivent se réunir le 
16 septembre A Paris. 

Sur le marché de l'or, une certaine 
accal m ie a été enregistrée, le cours 
de l'once paraissant se stabiliser anx 
alentours de 337 dollars l'once, après 
avoir touché à nouveau 340 dollars 
lundi anx Etats-Unis. 


Le bilan des dégâts provoqués par le cyclone David 
en Guadeloupe et en Martinique 
s'élève à 800 millions de francs 


La mission Interministérielle 
qui avait été envoyée en Guade- 
loupe et en Martinique par le 
gouvernement afin de dresser sur 
place un bilan des dégâts pro- 
voqués dans les deux départe- 
ments antillais par le cyclone 
David devait regagner Paris 
mardi il septembre. Après avoir 
examiné son rapport, le secré- 
tariat d'Etat aux DOM-TOM 
proposera au premier ministre 
l’adoption de diverses mesures qui 
devraient être arrêtées au cours 
du conseil des ministres du 
19 septembre. 

Dans une Interview diffusée 
lundi 10 septembre par FR 3, 
M. Paul Dijoud a notamment 
déclaré : a Dès maintenant, on 
sait que les dommages, toutes 
catégories réunies , aussi bien dans 
l'agriculture que dans l'industrie 
ou les infrastructures routières et 
portuaires, dépassent 8 00 mil- 
lions de francs. C’est dire que 
c'est très lourd Tout est mis 


en œuvre pour que le redresse- 
ment de V économie agricole et 
de l’économie en général des deux 
départements antillais puisse 
démarrer le plus rapidement pos- 
sible. » 

Le secrétaire d’Etat a assuré 
que les deux départements avant 
bénéficier pleinement de la soli- 
darité nationale s. 

M. Dijoud a précisé que les 
premières mesures envisagées 
pour le redressement de l'écono- 
mie antillaise c devront être 
appliquées d’ici au 15 octobre s, 
c'est-a-dlre avant la prochaine 
conférence interrégionale pour le 
développement économique des 
Antilles et de la Guyane, qui doit 
avoir lieu en Martinique : s C’est 
dire que nous allons aller très 
vite et que, pour nous, ü est 
essentiel, dès le 15 octobre, de 
mesurer l’impact des décisions 
prises par le gouvernement s, 
a indiqué le secrétaire d’Etat. 


M. RAYMOND BARRE LANCE 
UN APPEL 

A L’UNITÉ DE U MAJORITÉ 

(De notre correspondant) 

Lille. — M. Raymond Barre a 
participé, lundi soir 10 septembre, 
à Cambra] (Nord), à un dîner- 
débat organisé, à huis clos, par 
les parlementaires de la majorité 
appartenant au Groupe d'action 
et de propositions (1) réunis en 
séminaire dans cette ville, pen- 
dant deux jours, sur l'invitation 
du maire, M. Jacques Legendre 
(RP-R.). secrétaire d’Etat auprès 
du minis tre du travail, charge de 
la formation professionnelle. A 
l'issue de ce dîner. le premier 
ministre s’est refusé â tout 
commentaire. « M. Barre a lancé 
un nouvel appel à l’unité de la 
majorité, souhaitant que soient 
évitées toute parole inutile et 
toute surenchère, a indiqué 
M. Jean-Pierre Boisson, ministre 
de la jeunesse, des sports et des 
loisirs, fondateur du GAP. Pour 
le premier ministre, ü n'y a pas 
de majorité de rechange, car ü n’y 
a pas de parti socialiste de gou- 
vernement. a 

An cours des échanges de vues 
M. Barre, parlant de certains de 
ses contradicteurs, a exprimé son 
Intention de rencontrer prochai- 
nement M. Michel Debré. 


(1) Le GAP. fondé en 19T6, 
regroupe une quarantaine de parle- 
mentaires dea deux formations de la 
majorité, ainsi que sept membres du 
gouvernement (MU. Barrot. Bëcam. 
Bernard-Reymond. Legendre, Mou- 
rot, Solsson et. Stlrn). 


Le débat sur la nouvelle droite 

M. D'ORMESSoSTpas d'O.P.A. 
idéologique sur « le Figaro ». 

Dans Ze Figaro daté dn 11 sep- 
tembre. M. Jean d’Ormesson 
revient sur le débat auquel donne 
lieu la nouvelle droite. Après 
avoir estimé « qu’il s'agît d'une 
tempête dans un très petit lacs, 
il écrit notamment* : 

« Oit le bât a blessé, c’est quand 
trois ou quatre mots lourds de 
souffrances et de sang sont 
apparus dans un débat qui se 
transformait parfois en cam- 
pagne. Ces mots, tout le monde 
les connaît : racisme, antisémi- 
tisme, fascisme, nazisme. („J 

s Je ne pense pas qidü soit 
permis de dire que le Figaro 
Magazine est l’organe du néo- 
fascisme ou d’un antisémitisme 
affirmé ou masqué. Ni Louis 
Pautoéls, qui le dirige, ni Alain 
de Benoist, qui est souvent au 
centre des polémiques, ne peu- 
vent passer sérieusement pour 
des forcenés : le soutenir relève 
délibérément de la falsification. 
U) 

an est tout naturel que s’ex- 
prime dans le Figaro ou dans 
le Figaro Magazine un courant 
intcUcciuel qui fait le bruit que 
Van sait. Il est tout à fait exclu 
de voir l’une ou r autre de ces 
publications se confondre avec 
lut 

* Dlsons-le très clairement : si 
quelques-uns redoutaient me 
espèce d’OJ’JL. idéologique sur 
le titre du Figaro, fis peuvent 
se rassurer. Et si d’autres, au 
contraire, à gauche comme à 
droite, pour des motifs différents 
et secrètement convergents, 
s’étaient mis à la souhaiter, ils 
en seront pour leurs frais.» 


• L’Inde a commandé deux 
nouvelles plates-formes de forage 
pétrolier flottantes aux firmes 
Japonaise et française Hitahi Zo- 
sen et Compagnie française d’en- 
treprises métalliques (CFJBJVL). 

S ) ur 550 mlllons de roupies, vient 
annoncer l'EConomic Times de 
New-Delhi. La CJ.BJWL doit livrer, 
sa comamnde en mai 1981 pour 
287,7 millions de roupilles (envi- 
ron 32 nui n ion n de dollars)'. La 
société japonaise fournira son 
bateau en décembre 1980, pour 
259,2 milions de roupies (environ 
29 raillons de dollars). 

L’Inde, qui couvre déjà 27 % 
de ses besoins grâce notamment 
au gisement découvert au large 
de Bombay, disposera ainsi de 
trois plates-formes de forage pé- 
trolier flottantes. — (ASjpj 
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NOUVELLES BRÈVES 

• M. Mitterrand va recevoir 
l UNAF. — Le premier secrétaire 
du PB. a invité M. Roger Bur- 
nel, président du lTJnion natio- 
nale des associations familiales 
(UNAF), à le rencontrer pour 
examiner les principales ques- 
tions relatives k la situation des 
familles. 

• La Roumanie et la Chine 
viennent de signer, à Bucarest, un 
accord portant sur la construc- 
tion par ces deux pays d’un com- 
binat charbonnier dans la pro- 
vince chinoise du Hnoxian, a 
annoncé l'agence Agerpres. — 
(A-FJP.) 

• L’évasion de V impôt sur le 
revenu aux Etats-Unis porte sur 
100 à. 135 milliards de dollars par 
an, privant le Trésor d’environ 
35 milliards de recettes, vient de 
déclarer le directeur des services 
de l'impôt sur ,1e revenu, M. Je- 1 
rome Kurts. Ces impôts rappor- 
tent actuellement quelque 235 mil- 
liards de dollars à l’Etat. L'éva- 
sion représenterait donc 15 % 
des ressources fiscales de l’Etat. 
Selon m. Kurtz, de 75 â 100 mil- 
liards de dollars de revenus indi- 
viduels gagnés c légalement s et 
de 25 à 35 milliards de dollars de 
revenus « Illégaux » (prostitution, 
bénéfices sur les ventes de stupé- 
fiants, profits tirés de jeux non 
autorités, etc.) ne sont pas dé- 
clarés au flsa — (AF JP.) 

• Le nombre de chômeurs a 
atteint 102 000 en Suède, fin août. 
Ce chiffre correspond à une aug- 
mentation de 18 000 par rapport 
& Juillet (+ 18,6 %), mais à une 
baisse de 10 000 par rapport à 
août (— 9%). Le taux du chô- 
mage en Suède représente 2,3 % 
de la population active du paya 
— r AJPJPJ 

0 Les avoirs officiels de 
change de la -France ont aug- 
menté de 175 militons de. francs 
pendant le mois d'août, A la fin 
du mois dernier, Ils s'élevaient à 
160.36 milliards de francs. 

• L’ambassade de la Républi- 
que islamique <TJran organise, & 
la mémoire de l'ayatollah Tale- 
ghazti. une Cérémonie religieuse 
à la mosquée de Paris (12, place 
du Puits-de-l’Errnite, Paris-5*), te 

mercredi 12 septembre k 10 heu- 
res. 


• Deuü national en Iran. — 
L'ayataliah Tajeghanl, décédé 
d’une crise cardiaque dans la 
nuit du dimanche 9 au lundi 
10 septembre, a été inhumé mardi 
au cimetière de Behesht-Zahra, 
à Téhéran. Un deuü national de 
trois jouis a été décrété par le 
gouvernement. Plusieurs cen- 
taines de milliers de personnes 
avalent suivi, ludi, le cortège 
funèbre. — (AJ*.) 

• L’Association France-Kurdis- 
tan U) appelle, dans un commu- 
niqué i l’opinion publique démo- 
cratique, les organisations syndi- 
cales et politiques à manifester 
leur soutien aux kurdes d’Iran ». 
L'association compte notamment 
an nombre de ses membres fon- 
dateurs Simone de Beauvoir, 
Jean-Paul Sartre, Ver cors, René 
Dumont, Jean-Marie Domenach, 
Serge Mannoci, Gérard C hall and, 
Alfred Kastler. 


(1) B J. 29, 75231 Parla Cedex 05. 


En Suèd e 

UNE «CHARTE 79» 

EST CRÉÉE POUR DÉFENDRE 
LES DROITS DE L'HOMME 

Stockholm (AFP.). — La com- 
mission des droits de l’homme du 
Conseil de l’Europe, à Strasbourg, 
sera saisie par an groupe de Sué- 
dois d'une plainte contre une loi 
suédoise qui a enlevé aux parti- 
culiers le droit de porter plainte 
contre les hauts fonctionnaires. 

Les plaig nan ts ont constitué 
une association qu’ils ont appellée 
Charte 79, à l’exemple des dè- 
fenseure des droits de l’homme 
en Tchécoslovaquie; Us considè- 
rent que la lot adoptée le 10 mai 
1974 par le Parlement suédois, est 
une a législation d’exception s 
non conforme aux articles 6 et 
13 de la Convention européenne 
des droits de l’homme : cette loi 
met quelque cinq mille hauts 
fonctionnaires k l’abri des pour- 
suites judiciaires sur. initiative 
d'un simple particulier: Or tes dis- 
positions de la Convention euro- 
péenne garantissent & toute per- 
sonne le droit à un procès équi- 
table et public devant une cour 
indépendante et précisent qu'un 
tel examen judiciaire ne doit pas 
être empêché par le fait que 
l'accusé a agi au service de l'Etat 


A Paris 

M. SYLVESTOE BANGUI « PRO- 
CLAME LA RÉPUBLIQUE 
D’OUBANGUI » ET CONSTITUE 
UN « GOUVKNBSNT PRO- 
VISOIRE» 

Dans une conférence de presse 
tenue à Paris ce mardi matin 
11 septembre, M. Sylvestre Ban- 
.gui, ancien ambassadeur de 
l’Empire Centrafricain en France, 
qui avait, k la suite des massa- 
cres d'écoliers de Bangui. démis- 
sionné de ses fonctions et forme 
un mouvement d'opposition a 
Bokassa I', a déclaré « procla- 
mer solennellement la République 
cTOubangui* et constituer un 
a gouvernement provisoire a. H a 
lu la liste de ses a ministres» et 
indiqué notamment que M. Gé- 
rard Kimoto était nommé «mi- 
nistre des affaires étrangères et 
de la coopération». 


PLUSIEURS BLESSÉS 
AU COURS 

D’UNE MANIFESTATION 
A NOUMÉA 

. (De notre correspondant .1 

Nouméa. — Quelque deux cents 
manifestants appartenant au 
Front de libération kanake (indé- 
pendantiste) se sont heurtés, 
lundi soir il septembre, k Nou- 
méa, aux forces de l’ordre. Les 
militants du Palika voulaient pro- 
tester contre l'annonce, vendredi, 
de la suspension d’un instituteur, 
M. Jules Jebez, qui avait refusé 
à plusieurs reprises tout contrôle 
pédagogique et contre 1e dépla- 
cement d’un autre Instituteur. 
M. Guadre Yeiwene. 

La manifestation a été disper- 
sée sans ménagement par les 
forces de l'ordre, la police ayant 
été renforcée par des gendarmes 
mobiles. Au cours d’un bref 
affrontement plusieurs manifes- 
tants ont été blessés, parmi les- 
quels le conseiller territorial, du 
parti socialiste calédonien, 
M. Jacques Violette. 

Plusieurs personnes avalent été 
également blessées -lors de la pré- 
cédente manifestation organisée 
par 1e parti de libération kanaque, 
1e 22 août dernier (le Monde du 
7 septembre). 


(Publicité) 


Date Carnegie. 



Dole Carnegie, Fondateur. 


Sachez parler 
en public 

E n 14 SOIRÉES ATTRAYAN- 
> TES, apprenez k mieux ex- 
primer -vos idées. Développez 
assurance et facilité de contact. 

Votre vie personnelle, profes- 
sionnelle et sociale sera dynamisée 
par la méthode Carnegie, 100 % 
pratique, enseignée dans 43 pays. 

Des anciens dn cours Dale Car- 
negie vous renseigneront à la 
conférence d'information gratuite 
du 

Jeudi 13 Sept., 19 h. 

Salons de l'Etoile, 33,' av. Fried- 
land, ParLsjg». M? Etoile... 

Cours Carnegie, présentés dans 33 
villesparG.weyne.954.6L06/62J2 


INSTITUT TECHNIQUE DU COMMERCE 
HT DE LA DISTRIBUTION 

i.c.d. recrute 


PROMOTION 79/81 

50 étudiants (es) 18 ans 
niveau BAC 
Motivés par: 

une carrière active 
rémunératrice . 
offrant des emplois 
après 2 ans d'étude 
en alternance : 

* (cours + stages en entreprises) 

2 options proposées: 
-Grandes surfaces: 


Enseignement réalisé en liaison étroits 
avec les miïieux'prcfessioroiels 
data Distribution . 

Ecrira oo téléphoner à MAX MÂYETTE 
LC.0. lîrue Viera 75OT7 PARIS 

TEL: 766.23.80 
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